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AVANT-PROPOS 


Sur les « Synodes dans l’ancien diocèse de Genève », il 
nous reste peu sinon rien à apprendre (1) ; sur les synodes 
de chacun de nos évêques, fut-ce même de St François de 
Sales, dont le fécond apostolat a inspiré de remarquables tra¬ 
vaux — sur ce point, dis-je, grande est notre ignorance. 

Quels prêtres ont assisté aux assemblées synodales prési¬ 
dées par notre Saint ? 

Quelles paroisses y ont envoyé leurs curés ? 

Quelles matières ont été traitées ? 

Trouver la réponse à cette triple question serait élargir 
le cercle de nos connaissances ; tel est notre but. 

Les procès-verbaux des treize synodes de !l603 à 1616, 
dont nous avons à nous occuper (2), font mention spéciale : 

1® ties chanoines de St Pierre ; 

2" des chanoines et prêtres d'honneur de la collégiale de 
Notre-Dame d'Annecy ; 

3° des représentants de la collégiale de La Roche ; 

1“ des représentants de la collégiale de Sallanches ; 

5“ des prêtres chargés de traiter des affaires du Clergé ; 

6® des auditeurs de comptes. Au synode de 1616, nulle 
mention n’est faite des ecclésiastiques appartenant à cette 
5® et 6* catégorie ; 

7® des examinateurs ; 

8" des curés des paroisses. 

(i) L’abbé Placiile Brand a fait de ce sujet une étude très complète, 
publiée par l’Ac. Sal., t. II, p. 155 suiv. 

(2) Le synode de 1613 fait défaut. Cette année-là, St-François partit, 
le lundi de Quasimodo, 15 avril, pour son voyage de Turin et de Milan ; 
■1 ne fut pas de retour avant le 25 mai. Si te.s procès-verbaux des synodes 
postérieurs à 1616 existent, ils ne sont pas vcnvis à notre connaissance. 































— 6 


* 


Laissant de côté les Surveillants, auxquels sera consacrée 
la seconde partie de cette étude, voici comment nous allons 
procéder : 

Dans un premier chapitre du préambule, nous verrons, 
disposés dans l’ordre alphabétique, les noms de tous les prê¬ 
tres, curés exceptés, présents aux synodes. Ces noms seront 
accompagnés des Nos 1, 2, 3, etc., indiquant la catégorie à 
laquelle ils appartiennent, et les fonctions par eux remplies 
au synode. Ainsi les Nos 2, 5 et 6, à la suite du nom de Fl oc- 
tard Barthélemi, nous apprennent que cet ecclésiastique, 
membre de la coUégiade de N. D. d’Annecy, fut chargé de 
traiter des affaires du Clergé, et auditeur des comptes. 

Un second chapitre aura pour objet nos Constitutions 
synodales. 

Après le préambule, une première partie ti^aitera des 
matières examinées en Synode. Le texte des ordonnances de 
notre Saint est cité in extenso et mot à mot. en j’ajeunissant 
toutefois l’orthographe. Comparé avec le texte de Mgr de 
Granier, de ses prédécesseurs et de ses successeurs, le texte 
de St François deviendra et plus clair et plus complet, 

La seconde partie sera consacrée aux Surveillants ou 
Vicaires ruraux, appelés de nos jours Archïprêtres, 
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CHAPITRE ' PREMIER 


« 

T)cs Prêtres présents aux Synodes, les cures exceptes, 
et des fonctions qui leur ont etc confiées 


{Voh ci-Joviint la sii^nlficiuion des n"'* de 



Alix, Claude, 2. — Angeville (d’) Claude, 3. — Bernard 
Jean, 2. — Blona}' {de)\ CL, 1, 5, 6. — Bochai'd François, 2, 
Bochut Antoine, 1, 6, 7. — Brunet Nicolas, 2. — Burgard 
Gervais, 4 . — Burnet Jacques, 1. —- Carraz Jacques, 2. — 
Cari’ier Claude, 2. — Chappet Jean, 2. — Chevalier Claude, 
2. — Chevron (de) Villette, 2, 7. — Chissé (de) Fr,, 1, 5, 6, 

— Cornillon (de) Anied, 4. — Critain Pierre, 5, 6. — Croset 
Maurice, 3. — Déage Jean, 1, 7. — Delespine Fr., 1, 7. — 
Deronis J.-Bapt., 2. — Desbiolles Jacques, 1. — Desplans 
Louis, 1. — Dunand Pierre, 2, — Eloise (d’) Jean, 1. — Favre 
Clyaude, 7. — Favre Jean, 1, 5. — Floccard Barth,, 2,, 5, 6. — 
Garnier Nicolas, 2, 7. — Gerlier Fr., 2. — Gottry Nicolas, 1, 7. 

— Grandis Cl,, 1, 5, 7. — Grandmaison (de la), 2. — Gra- 
nier (de) Denis, 1. — Grosse! Charles, 1. — Guddet Justin, 2. 

— Guilliet Aniblard, 1. — Jacquier J. L., 2, 5, 6, 7. — Jay 
Pierre Fr., 1, 7. — Josserand Guil, 2. — U^chenaî CL, 2. — 
Lacombe Et,, 1, 5, 6, 7. — Laravoire (de) L. 4, 5. — Loche 
(de) Jacques, 4. — Loche (de) Janus, 2, 5, 6, 7. — Loche (de) 
Jean, 2, 7. — Loche (de) ou Désoches Rmlolphe, 2. — 
Lornay (de) Fr., 2. — Lornay (de) Jacques, 4, 5, 6, 7. — 
Machet Scipion, 2, 5, 7. — Magnin Jean, 2. — Maniglier J. 
Bal., 5, 6. — Martinod Et., 2. — Menthon (de) CL, 1, 5. — 
Montfalcon (de) Pierre, 1. Nouvellet CL .Et., 1, 5, 7. — 
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Pernet Charles, L., 1, 5, 6. — Péron Pierre, 3. — Peyssard 
Thomas, 2. — Pinget Jean, 2. — Puthod Maurice, 2. — 
Quoëx (de) Philippe, 1, 7. — Regard (de) Janus, 1, 5. — 
Reydet, (de) Q. 1, 4. — Roget Phil. 1, 5, 6, 7. — Rolland 
(de) Denis, d, 5, 6, 7. — Rolland Georges, 2. —■ Rossillon (de) 
Pierre, 1. — Roux Etienne, 2. — Sales (de) J. Fr. 1. — 
Sales (de) Louis, 1, 5, 6, 7. — Soland Michel,'2. — Turchon 
Louis; 4. — Üsillon (d*) Jacques, 1. — Valence (de) Marc 
Ant., 1, 7. — Vieux (de) Fr., 1. — Wharouff-Gondan, 1, 7. 

Il ressort de la lecture de cette première table que St 
François a vu assister à ses synodes le prévôt et 31 chanoines 
de sa cathédrale : — le doyen et 31 chanoines de la collégiale 
de N. D. d’Annecy, — le primicier et deux chanoines de la 
collégiale de La Roche, le prévôt et 6 chanoines de la collé¬ 
giale de Sallanches. 

Les chargés d’affaires du Clergé furent au nombre de 
20, les auditeurs de comptes au nombre de 22. 

Ajoutons que notre Saint a été mis en contact, au cours 
de ses synodes, avec 293 curés de son diocèse, non compris 
les délégués des Chapitres de La Roche et de Sallanches, dont 
les noms ne sont pas marqués. 

L’Appendice montrera au lecteur 390 paroisses et 77 
annexes composant le diocèse de St François de Sales. Plus 
du tiers de ces paroisses et annexes n’ont été représentées, 
ni par leur curé, ni par un délégué à- aucun des synodes du 
Saint — exactement 147 paroi^es et 10 annexes, en ne tenant 
pas compte des paroisses dépendant des collégiales d’Annecy, 
de La Roche, de Sallanches et de Samoëns, représentées par 
les chanoines de ces mêmes collégiales. 












CHAPITRE DEUXIEME 

%• 

Nos Constitutions synodales 


Nous avons cà parler, dans un premier point, des Consti¬ 
tutions de Mgr de Granier ; dans un second, des Constitutions 
qui lui sont antérieures, et dans un troisième, de celles qui 
lui sont postérieures. 

Constitîitions de Mgr de Granier 

Les Constitutions de Mgr de Granier, il ne faut pas le 
perdre de vue, ne moururent point avec lui. En se dispensant 
d’en publier de nouvelles, son Successeur les a vraiment faite.s 
siennes, sauf à en rappeler certains articles plus ou moins 
mis en oubli, à en modifier d’autres selon le besoin des circons¬ 
tances, à les compléter et à frapper de censures certains 
violateurs plus gravement coupables. Les Statuts Synodaux 
de St Françoi.s, qu’il s’est bien gardé de qualifier de Consti¬ 
tutions, ont eu cet objet et rien de plus. 

Vainement chercherait-on dans la préface des Constitu¬ 
tions de 1582, ne fut-ce qu’une allusion aux documents simi¬ 
laires dont les plus anciens remontent au XIIP siècle (1). 

Ce qui n’étonne pas moins, c’est de lire dans la même 
préface : « Nous avons ordonné d’imprimer ce livre ; praslo 
committi jusshmis, afin que chacun s’en puisse procurer un 
exemplaire, et, par une étude soigneuse, s’en frénétrer et 
en acquérir l’intelligence », Nous voulons espérer qu’après 
plus de trois siècles d’attente il se trouvera quelqu’un pour 


( i) ^Icad. SaLj L 11» il 159-163. 
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tenir à grand honneur de réaliser le désir que Mgr de Gra- 
nier prenait pour une réalité (1). 

Nouveau Jérémie pleurant sur son diocèse dévasté par la 
Réforme, l’Evêque retrouve les accents de douleur du pre¬ 
mier. A le voir exciter ses prêtres à la confiance en Dieu, 
leur unique appui, à l’entendre les presser, les supplier, les 
conjurer par les entrailles de Jésus-Christ, on sent la chaleur 
communicative d’un cœur dévoré du zèle de la maison de 
Dieu. « Debout, leur crie-t-il, debout ; il est temps de repousser 
les œuvres de ténèbres pour revêtir l’armure de lumière ». 
Impossible de lire sans une vive émotion les pages toute 
pétries de textes de la Ste Ecriture de cette longue pi'éface, 
suivie d’un Avertissement au lecteur. 

La première partie des Constitutions, renfermant le plan 
général de la réforme du clergé, se divise en cinq chapitres : 

1. Des ordres à conférer et à- recevoir ; 

2. Vêtement des Clercs ; 

3. Logement des Clercs ; 

4. Occupations des Clercs ; 

5. Des Clercs à pourvoir ou déjà pourvus de . bénéfices. 

2'^ Partie. Résumé des devoirs des Curés : 

1, Lieux sacrés et pies; 

2. Enseignement de la foi et de la Religion ; 

•3. Administration des Sacrements ; 

4. Administration de la justice ; 

5. Synode. 

6. Obligation d’avoir les Constitutions et de les bien com¬ 
prendre. 

IL Constitutions antérieures « Mgr de Granier 

. Déjà nous en avons fait la remarque. Mgr de Granier a 
fait aux Constitutions de ses prédécesseurs, extraites elles- 

(i) Le précieux manuscrit des Constitutions de Mgr de Granier, 
copie de l'original contemporaine de ces dernières, est venu au Grand 
Séminaire de Tessy par tes mains de M. le chanoine J.-M. Chevalier, 
ijui le tenait de son oncle. Monseigneur Magnin. 

Il faut dire la même chose des Constitutions antérieures à celles de 
Mgr de Granier. 


». 
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mêmes des actes du concile provincial tenu à Vienne, la 
métropole de Genève, en 1289, (1) de larges emprunts. 

Essayons maintenant de noter les principaux points de 
contact entre les Constitutions de 1582 et les documents 
similaires des deux siècles antérieurs, soit avec les Constitu¬ 
tions de Pierre de Faucigny (1317), d'Allamand de St Jeoire 
(1343), de Guillaume de Marcossay (1366), de Jean de Murol 
(1381), de Guillaume de Lornay, (;1394), et enfin d’Antoine 
Champion (1493). 

• ^ 

(\) Extrait du n Regeste Dauphinois », Tome III, col 5/5-516* 

* Vienne, 12-24 octobre J28r> 

Concile provincial tenu par Guillaume, archevêque de Vienne, entou¬ 
ré de ses suffragants, !es évêques Jean de Valence et Die, Hugues de 
Viviers, Gnillaume de Genève, et Giiillauine de Cirenoble, d^Henrî, prévôt 
, de Ste-Catherine* diocèse de Maurienne, procureur de son évêque Aymar, 
des abbés [JocerandJ de St-Pierre hors la porte de Vienne, [Guillaume] 
de St-André [!e Bas], [Aymon] de St-Chef (S* Theuderii)^ [Aymon] 
de St-Antoine, cité et diocèse de Vienne, des abbés de Saou 
(Saône), diocèse de Valence, de Cruas (TudacîoJt dioc. de Viviers, 
d^Abondance. d'Entremont (inter Monlîbus), dîoe. de Genève, et des 
procureurs des chapitres et collégiales de la province, dans le but de 
renouveler les statuts anciens, de le>s renforcer par des pénalités et des 
prescriptions nouvelles, et les publier en présence du clergé et du peuple. 
Ces statuts comprennent 68 chapitres concernant îa messe, les sacre¬ 
ments, notamment la pénitence publique réservée à -quelques fautes, les 
Juifs, les hérétiques, sorciers, parjures, excommuniés, la confession des 
malades les legs pieux, les réguliers, les registres paroissiaux, les 29 cas 
réservés, la sépulture, la liberté des évêques et abbés, le négoce et Tusure 
par les clercs, le service des églises* rattrilnition des bénéfices* le clergé 
et les charges séculières, l'immunité judiciaire des clercs, ïes biens ecclé¬ 
siastiques, etc, Tî est prescrit aux suffragants. abbés, prieurs et conven- 
Tuels, archidiacres et archiprêtres de la province d*avoir ces statuts par 
écrit, pour les publier en synode et très souvent, et aux recteurs d'églises 
inférieures, dits prieurs et prêtres ayant charge drames* de les avoir 
en mains au prochain synode de mai, socs peine de îO sols applicables 
a leurs cathédrales respectives, 

(Arch. évêché de Grenoble, copie de 1472. — Charvet 673-717. texte 
de 1478. Collombet conteste riiaiitenticité du texte de 147 ^ 5 - — Labhe XI, 
1353- Mansi XXTV, 1063). M, îe chanoine Lafrasse incline à croire 
f|n*une copie incomplète des actes de ce Concile se conserve aux Archi¬ 
ves de Genève, La liturgie dans rancien diocèse de Genève (Acad, 
SaL U XXVÎT, p. T34* note (1). 

A raison de leur importance et de la difficulté trop sérieuse de se 
procurer les actes de ce Concîlc* nous les publions en tête des pièces 
justificatives. A, 
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A ces Constitutions synodales énumérées par i’ablié Placide 
Brand (A. S. t. II, p. 158 suiv,), il y aurait à ajouter celles 
de Tantipape Félix V, qui s’était créé lui-même évêque ou 
administrateur de l'église de Genève. Champion les men¬ 
tionne en ces termes ; « Quia, ultra prcemissas, sunt ali(B 
miiltcc constitutiones synodales in hoc loco, tam de tempore 
felicis recordationis donimi Fdicis papce quinti, administra- 
toris dictœ Ecclestæ gebennemis, quam ex ttinc laudabiliter 
et iitUiter editæ ». Il faudrait encore ajouter les Constitutions 
de J. L. de Savoie, éditées à Genève en 1481 (Gonthier, 
t III, p. 319). 

Toutes ces pièces sont loin d’être d’égale valeur. Nos 
préférences vont à la première, et plus encore à la dernière, 
les seules d’ailleurs qui soient divisées en paragraphes non 
niunérotés, en tête desquels se lit un titre résumant la matière 
traitée. Ces paragraphes sont au nombre de 23 dans l’écrit 
de Pierre de Faucigny, non compris les Statuts postérieurs 
à 1317, et au nombre de 73 dans l’écrit d’Antoine Champion. 
Ce dernier fut un rude champion. A lui seul, il a fulminé 
plus d’excommunications que tous les évêques de Genève 
ensemble. 


Enti’c ces deux o.xlrêmes, les successeurs de Pierre de Fau¬ 
cigny et prédécesseurs d’Anlaini' (■luiiii£)ioii sont assez ternes. Jean 
de Murol, en particulier, ne nous a fait d’autre legs ciu’un prOne 
sur les articles du Symbole, le Décalogue, les péchés capitaux et 
les œuvres de miséricorde, prDne que Guillaume de Lornay 
ordonna de lire aux fidèles au moins une fois le mois. 

Presque seul PitUTC de Faucigny nous a conservé certains 
fiiticlos qu’on ne rencontre point dans les constitutions de 1582 , 


entre autres : o.xcünnnunication contre les laïcs, les femmes et 
les dois de mauvaise vio, qui se £)ermettraient de confectionner 
des hosties. Contre ceux qui violent le privilège du Canon est 
prononcée l’incapacité pcrpétnolle pour toute dignité, office', 
ministèro et Ijénéfice ecclésiastiques. Défense de manger le pain 
cuit par les Juifs, d'Iiabitor avec eux sous îe niêine toit, de les 
appeter comme médecins etc. Le même évêque nous apprend 
comment une église est violée, ce qu’il faut faire iorsqu’elle est 
violée, ou interdite, en temps d’interdit. Toute sentence épiscopale 
qui n’aurait pas olitenu son effet trois jours après sa réception 
devient nulle de plein droit. Un paragraphe eF,t intitulé : « Des 
détracteurs des prêtres ». 

Guillaume de Marcossay invite les fidèles à prier pour Je 
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Pape et I*Eglise, 


poui la (lélivranee de la Terre Sainte et les 


pèlerine visitant les Sls-Lienx, la paix entre les i^ïrinces cln-étieiis 


(^t pour leur Evêque* A cês‘ intentions, les prêtres sont obligés 
de célébrer, après la fête de St Mai tin, une messe du St Esprit, 
Guillaume de Lornay exige une messe hebdomadaire poui- 
toutes ces grâces à obtenir, auxquelles il ajoute Fextinctîon du 
schisme. Ceci fait allusion à Clément VII et Boniface iX, qui se 
disputaient alors la chaire de St Pierre, 

Marcossay veut qu'on signale les lépreux à TEvêque, afin que 
ce dernier donne des ordres pour les faire admettre clans les mala- 


dières, * 


Il s'étend sur ratasolution des censures, les dispenses matrimo¬ 
niales et les peines ecclésiastiques* 

On applique à la construction du pont du Rhône la moitié des 
amendes iniligées à certains délinquants. Champion trouve aussi 
dans les mêmes amendes le,s ressources necessaires k la réparation 
du pont d'Arve, 


1317. — In nomine Domini, Amen, 

Hæc sunt Statuta sancto Synodi gebonnensis, tam a Domino 
Petro episeopo getennonsi quam a suis predecessorilais édicta, 
per ipsunique in uiiuni collecta in synodo mai per eum celebrata, 
an no Domini nüllesimo tercentesimo decinio septimo, 

Nous lisons dans le préambule : Cctcris (Kiiiimdem predeees- 
sorum statiitis penitus abiugatis, piis tamen et antiquis consue- 
tiidinibus civitatis et dyecesis gebeiin,, neenon canonicls institutis 
specialiter statutis et preceptis provincialis concilii Viennensis, 
quibiis non intendîmus, sicut de jure non possumu<-T nec deljenius 
in aiiquo lemere der-ogare,„„ 

Suivent vingt-trois chapitres, savoir : 

] - De hostiis per mulieres vel laicos non fiendis - 2 - De 
Baptismo - 3 - De predonibus rerum mobilium ecclesiarum, vel 
ecclesiasticarum personarum, vel honiinum suorum - 4 - De predi- 
cantibus non missîs - 5 - De impedientibus jurisdictionem Ecclesiæ, 
et iutrantibus violenter domum Officialis vel Canonicorum - 6 - De 
sepulturis et venientlbus ad eas non vocatis, rubrica - 7 - De hiis 
qui detrahunt sacerdotibus - 8 - De occidentibus et capientibus 
canonieos, abbates, priores'et curatos - 9 - De temere occupantibus 
ïx>na ecclesiarum vaeantlum, et in eorum adjutoribus - 10 - De 
Judeis - n - De excomunicatorum nominibus scribendis - 12 - Qui 
nunciantui‘ publiée excomunicati - 13 * Do non venienübus ad 
parrochialcm ecclesiam diebus dominicLs - 14 - De litteris Curie 
fideliter et infra quatriduum exequendis ^ 15 - De seriptuia 
facienda super eaiicioiie accepta absolucionis in articule mortis 

- 16 " De nominibus non confitentiiim ad Ej)iscopum deferendis 

- 17 - De clericis bcneficiatis vel in sacris constîtutis ementibus 
bladum vel vina causa revendendi - 18 * De non admittendis exco- 
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municatL^ ad divin a, et quid raeieiiduiii teinpore iiuerdicU vei 
tempore eeclcsie violate - 19 - Subtirbia gebr‘nn* - 20 - Quid sit 
faciondiim teinpore ecclesiastici inteT-dietî - 2 i - Quan Je ecele.sia est 
violata - 22 - De questot ibus, riibrioa - 23 - Dt: rostivitatihus acluun- 
ciandis et colendis* 

«i 

A la suite de ces vingt-chapitres, on retrouve là lormule 
du début : Iti nmnine Dominît AmeUt puis un court préambule* 
Viennent ensuite différentes prescriptions sur la résidence, Thn- 
[>illeinent, ievs sépiiltUî^es, robscrvatûjii des rubriques, Tadminis- 
tration des Sacrements, certains Heiigieux etc. 

lîiSli. — Anne Domini mlliesiino CCCXXXVi^ diebus iunoî ot 
martis post Asccnsionein Domîiii, pej- fterciiduiu in ChrisU^ Pnti'em 
Dominuni Pelium, divijia perjnissîone (qjiscopunî gebenir, eum 
ojïis venerabili Capîtulo, in sancta cor uni Syiiocïo. ultra sUituta 
olini edieta ca quai secuntur. ad lutuLcni Dci, gluriose viiginis 
Mariai et oniniuin Sanetorum, heenon ad salutrm aniniarum, ea 
quæ sequntur iuc’riint in nielius restiluta, 

1343 * — QïJLstituciunes édicté per Kerenüuni in Cliiisto 

Patrem Doininum Alamandum, Dei gracia episcopuin gebenn., in 
eccJèsia geix.mn., die martîs, in lestivitate MarUnî yeintdi>. 

amio Domini uiillcsiino teicentesimo tjuailragesimo tertio. 

Alainand de St-Jeoire parle du Poncile i>rov 3 ncial de Vienne 
dans les mêmes tennes que Pierre de Faueigny ; il insiste inêine 
plus fortement sur la nécessité d’en oliserver les Statuts : « Salvis 
sempei' canoiiieis institutis et pi'eceptis concilii Vieilneiisis, quibus 
non possumus nec dobenuis in aliqim temere demgare. ^vd |MK‘ius 
la preeipinius et volimuis inviolabiliter observari.*** 

1366 . — Reverendus in Christu Pater et Doiuinus Domînus 
Gullielmiîs, Dei et ApostoUea: Sedis graeiâ episeopus gelxmir* 
statuta quedam a quibusdam suis piedecessen ibus exlicta réno¬ 
va ndo, alîquibiis aliis infra scriiitis additis, demiu in sua SynexUr 
de eoiisilis sut Capituli, statuit et ordinavit, voiuît et deerevit 
iirmiter observari. Secuntur secuiide Ginislitutiones synodi Domini 
tUiillelmi episcopi gelienii, 

1381 * — Prime Uonstîtuüones dohannis episcopi, pro sa lu te el 
i e medi o a ii i in a r u in, 

R. in Christo Pater et D, D, Dei et Apostolice Sedis 
gralia episcopus gelxuui. dyecesis, in synixio per eum célébra ta 
diebus martis et mercurii et jovis post Asceiislonem l>')iui:ii, in 
^aiiuo Domini M, CCCLXXXD, de consîlio sut Capitiilî, statuit et 
ordinavit ut scxiuitur fimiter observari. (Jean de Muiol insiste 
plusieurs fois ^nv roi^servation des Statuts du Concile de Vienne). 

1394 , — In nomïne D(>niLni, Amen. 

Anno Domini M* CCC nonagesimo quaila diebus luiiæ 
et maitis post Asconsionem Domini, nos GulUelmus, Dei et Apos- 
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tolicæ Sedis gracia episcopiis gebenn*, pro reformacione subditoriim 
nostrorum animarumquc sainte ac scelerum correpcione, ut mala 
vitentur ot bonis operibus %-eîix) pariter et exeiuplo saiubrius 
iasistatuï% sarietani synoduni in nostra eccîesia beati Pétri getenn. 
diiximiis celebrandam. in qua, vestigiis, statutis, constltutionibus 
predecossoriim nostioruni inhérentes, de consilîo et Cï>nsensLi vene- 
rabilis Capîtuli nostrî gelx?iin., aliqua niemoranda et aliqiia 
propter novitates teinporibus modernis occurrentes, ad obviandum 
pericuUs animarum et Ecclesie imstre lesionem évitandam, statueii- 
dnm diiximus nihil detrahere constitutionibus sacri concîlii Vien- 
nonsis, ineft'abüiter observari preoipiinus et julxnnus in ipsis 
contenta»,. 


1493. — Présentés Constîtutlones syncKlaks tuerunt édité 

in saricta synodo tenta in eedesia cathedrali gebenin, de mandato 
atque expressa licentia Pteverciulissimi in Chiisto Pat ris et Donilid 
Domini Authonii Cluinipionis. eptscopi et principis gebenneivsis 
ac Sabaudhe cancellarii dignissinû, atque etiaiu per Rerendum 
Patrem Dciniiium Anibîardtim Goyêti, jiiris utriusque doctoreni et 
canonicuin, ipsius ecdesiæ vicarium generalem iii spiritiialil>us 
et temporalibiis, ipsoi um ecdesiæ et eptseopatus aurtotitate oidî- 
naria specialitor depiitatiim, ex consiiltatiorie et delilx'ratione 
Iteverendi in Chrislo Patris et Domini episcopi Olaiidioiiolilaiih 
ejustleni Domini nostrî sufiaganei, noenon t’îerendorinn ac vono’ 
rabilium dominorum de Càpitulo tothisqne consilii opiscopans 
gobennanim in dicta î^aneta synodo hUeresseniiunr De anno Etominî 

CCCO LXXXXlIls et diebus Vil, VJII et IX mensis mal Ad 
haidem et gloriam omnipotentis Dei. Amen. 

Division en 73 articles. 

1 - De vit a et honestate Clericorum - 2 -Ad mores Ecclosias- 
ticoriiin corrigeiidos - 3 - Contra blasphémantes et vane jurantes - 
4 - Contra monaelios valantes - 5 - De iiabitibus Clericoruin - G - 
Contra incontinentes - 7 - (Xmtra illos qui non deferuiit habitum 
consuetiun in cedesiis suis - 8 - De comis et colletîs dipioidum - 
' Contia ountes ad sepuîturas non vocatos et non dicentes missas 
débite ni'Xlo ~ Kl - Contra non dicentes officium debito incxio - 11 - 
De sacro Baptismatis fonte, et par amen tis coi'poris Christi et 
oleis sac ris - 12 - De indulgentiis concessis associa ntibus corpus 
Christi * 13 - Quod nulli lieeal missam de iiocte cdelnare - 14 - D(> 
perjuriis - 15 - Ut curât i et parroebialium ecdesiaruin rectores 
in suis ecclesiis perstmaliter resitleant - IC - Nulli pai^itïchialis 
ecelesiat rcetori Hccal aliani consîmilem ad iirniam seu legimen 
ienere - 17 * Ad firmam sive censam iiullus presbyteroî um [jossiL 
regere seu tenere prctoîquam unicam paiTochialeni eedesinm - 18 - 
iîegimuii parrix:hialis eedesie, sive adininistrationi ejusdmn, non 
présumai quis se imiscero nisi prius débité presentaUis et admîs- 
sus - 19 - De Clericis inercantibuKS et negotiantibus - 20 - De lotus 
C't paiTodiianis coiifessîs et non confessîs scribendis pei curatos - 


\ 






















21 ^ De registre exconimiinieatorimi facieiido - 22 - Qiiod nullus 
celebret nisi ostendat litterani siii ordinis - 2^^ - De venatioae 
Ciet kis proliibita - '24 - Quod in diebus festivis omnes imssas 
cUKÜant il] sua pari-nehiaii ecciesia - 25 - De iitteris a Curia uostra 
emanatis exequendis - 2G - De forma exequtionuni - 27 - Nulle 
exequtiones fiant super eopiis litterarum, nisl prius visis propriis 
ürîgiuaübus - 28 - De die et contra quos eseqiiantur littere ponen- 
clis in exequtionibus litterarum - 29 - De interdietorum executio- 
nibus ‘ 30 - De exequtoribus Utteraruni et portitoribiis - 31 - 
JXï citationibus privilegionim - 32 - De uionitionibus et absolu- 
tionibiiR non prorogandis sine auetoritate jiKlieis ^ 33 - Quod in 
aJxsDhitionibiis iienda est nientio de prœessibus lapidarioriuii* si 
f*uaiido priKîOSSum fiunit usquc ad ipsa laptdaria - 34 - Contra 
ahsnlventes propria auetoritate, absqite'Superioris ‘ inandalo - 35 - 
De tiirhantibuR (Juriani spiritualeni gelxmnensem et absolventibiis 

- 36 - De rev(X:ationibiis nionitionm precisarum - 37 - QihkI nullus 
excomunioatus pm sol uni consensum partis instantls teneatur 
absolut us, OLSi cïtiani auctoritas superioids cuiu potestate absolvendi 
intei veniai, et qiuxl etiam aîisoh-atur îii forma Ecclosie antequam 
ad divina officia et fïecleslaslica sacranienta admittatui . - 38 - De 
consensu in alisolutionibus prestando - 39 - Exconuinioati non 
intrent ecclesias - 11^ * Nullus peimiittat facerc iK^nas lîtteras ad 
exequendum - 41 - Nullus citetur per qucnitniinque, vei-lxi rcl copia, 
iiisi piiiis soJiito sigiüo - 42 - Nulle littere aliéné dyecesis exequan^ 
tur, iiLsî prias [>reseniaiis domino Ofiieiali vel Procuiatürl - 43 - 
Non liât monitio iiistaiitie alicujus contra diæœsaniim, nisi nomi- 
notur iii nionitorio ant procuratori in cujus mauibus possit 
nl^solvi - 44 - Curati et vlcarii in fuequtionibus duos ilies dare 
possunt, die executionis non compiitata - 45 - QlukI curaLi parro- 
chianos moneant seniel in ineiise qiuxl pueros ante ami uni non 
teneant in lectls - 46 - De oppressoribus pueixiruni qui non egerunt 
penitentiam publicam non absolntîs, quantumcumqiie se dieanr. 
absolutos, ad ecclesiastica sacrametila uisi in inortis articuto non 
admittendis - 47 - De infaiitibns non iionmidis in leeto dornnre 
eum parentibus vel aliis eos nutrientihus infra prinmm annuin, 
sub ]iena exx omunicfitkmis a qiia non possint absnlvi ni si a domino 
vîcario - 4B ^ De matrimonîis clandestiiiis non coiilrahendis - 49 - 
Do fesüs colendis Conceptîonis Beate Marie et duorum dienini 
post dominicas pascalem et Penthecostes - 50 - De festo sancti 
Franscici - 51 - De festo visitacionîs Beate Marie ad Elisatet, 
quod célébrâtur VIll jiiHi - 52 - Quod capelkuii deteant et tenean- 
tur adjuvare eiivatos ecclesiarum in quibus capelle sue consistiint 

- 53 - Non dicantur misse per redores capellarum, ni si post 
offertoriinn magnarum missarum ebdomadaliuin - 54 - Seqmnitiir 
Constitutiones in hac sacra synodo addite. Et primo : de .justitia 
ministranda et causis non protrahendis - 55 - non exigendo ultra 
taxam - 56 - De non citando instante Procuratore Fiscali. nisi ut 


















17 


scc^uilur - 57 - ])(' non so prns^enlaiKhï nM soinnl - 5H - Dt^ littiM/i^î 
TMii|Miiie ]m> eui'inn oxnciuîonc preseiUaiKÜ.s,- 59 * 

in u)isüluliiinil>iis Jial nu-ntio de lapiihii ît) - 90 - Do lUtenifi dili- 
.uoîiter et sine ii’aiKle exocinendLsj ae [jüiLiluiâbu.s henc tjüctnntlis 
- (il - CojUra illoü ([lü iiii|)ediuni exequi lîttoi âs - ()2 - De execiiiendo 
litteins al) inslanti. umm fiivcJa oxeusatione cessante ~ 03 - De 
Ir^atis ]iiis revelandis - iW - De nn>nilionîl>ii:^ goneialihiis non 
t xpeduHidift idsi jniiis visitatis - 05 ^ Di^ ((uestoLÎIuis (^loenioKiîiai uni 
' 00 - De qnesttaibiis ad ni Lite ndi s et i-épellendis - 07 - t>e alnisîo- 
nilnis niendieaatiuni vitaiidis - 08 - De non oogeinUi (ineinpîain 
lit omissa paretïehiali eeelesia aliin suani eli^at ftepnltinain - 09 - 
Dliai lien se haOeanl ennvoc aiî ad sejmitucas - 70 - De polostate 
data absolvciidi in loeina Kcclesie - 71 - Do easîlnis episcupo reser- 
mil s - 72 - De lilnis et ti*acUiUi)us halx'iidis - 73 - Ov ]jreiiv[ssis 
et iiliis n\ tune sanetis Constiliilionitïus in sceîjjUs liahemlis infra 
qiiatnoe inenses^ sni> pena exenniunicationis et X Soliiluninn 


III. — CMJstîtutims jx^stérie^^res à Mgr de Grmiier 


S'il a iMviueoup oinpritnlé à ses prOtlétesseoi.s, Mü:e île CO^iiniei- 
hiigeineni j endu à ses sueeesseiies. 

Sans entrer il ans le détail des diDéreJues tiue présentent 
entre elles les Dunstilutions i)ostéj iouj’CxS à celles de 1582, Ixirnuns- 
noiis U diie <fiie rédïUim de 1672 reproduit textuellement celle de 
1068, et rêdition de 1H28 peu près textuellement celle de 1773: 
toutes ont li-ouvé place, sous le B86, au catalogue raisonné de 
l'Aeadéinje. Moriniontane, Les (jiuilre parties de nos Coiistitutiuns 
acliKdles sont exactement les mêmes qu’en 1668, Rien de cluingé 
dans rémmcé des eliapitres de la première partie. De la deuxième 
partie, on a supprimé ce (pu regarde « l’ordie de la visite paato- 
rnle, le SjuKxIe, le Coiicouis et les Moiütoires 

A la troisième imrtie, on a ajouté les deux {-hapitres du 
'I7trc VL 

Vainement eheielierait-tm dans ntïtre quatrième partie les 
chapitres relatifs à la piétilcatioii, au prune, au catécliisme de 
tJîiroi&se, aux qualités du conrusseur — !a science exceptée — au 
pouvoir nécessaif^e pour alificudre, aux eonfesseuis réguliers, à la 
nuiiüère do recevoir les Hérétiques pénitents, aux dispositions 
îequises à la réception des saints ordres, k chaque ordre en parti- 
cnlier, de lu tan.sure a la prêtrise, au séminaire. Par conti^, il est 
parlé des S acr amen taux et très longuement du sacrement de 
Mariage, des Catéchismes et des Premières Communions, 

L’Appeniliee renferme un certain nombre de pièces officielles 
postérieures à l’édition de 1828, et d’autres qui Pavaient précédée, 
mais qu’il est l)on de revoir fiéqutnnment. 

Afin de mettre en pleine lumière tout ce (jui pi'éeède, nous 
donnons ici la table des Constitutions de 1668, en ayant soin de 
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inetüe vn do olvaquo oliapilro, 1<' tas drIioaiiL los ])a<^agoss 

tU' Mÿ.\ tif' 1J junior lolalifs ati niênio tilijol. 


IliEiMIEUE IMIiTlE 

De ce ifue les Ecclésiastiques iloivcnt à Dieu, 

1’rna- laîiiMiKi;- - Dif Séminaire (1). 

C’Iui}). I. ■— \k' in nôc'C^sUô (TcntinM' nu si'nniiiniio, 

( i. — Do (O tpii o.sL iiLH-t'ssairo jxiuo oiïlroi' nu sdiinitaiio, 
ME — Do la inanioio <lc (ahv les oxoroiees du soniSnaiio- 
IV. — Du loniijs raiit domoiiîoi^ dans li' séiuhiAiro. 

V. — Do In îotraite aniiiiollo* 

'riTiŒ l E ■— Des Eglises, 

» 

. 1. — ])u respect dû aux lieux saints. 2« jjart. ]. 10 17. 

— 24 — Nef, 41 H 44. — Chœur. 4.'» à .'.K — :j:i 


II. — 

Il I. — 
tV. — 
\\ — 

VI. -- 
Vif. — 


à 3!) _ (il, 02 — î)l à tlâ ~ i::S0. 

De ta clôture et du saint usage dos ciniutlères, 
2e part. J. () à 9 — 18 — 22. 

De la sacristie. 2® part. 1. .ô9 (iO. 

Des auteîs. 2® [>art. I. (>2 à 8(i. 

Des image.s et statues. 2® i>url. I. Ki, 41 — .xd — 
HT. HH — 129 — li. 76, 7H. 

Del relit(iie.s. 2^ |iarl. 11, 76 à TH. 

Df\s eiiii re.ssioniianx et de‘la chaire. 2^ part, 9(1, U" 

— 44. 

\*1II. — Des tunts liaptisinaux. 2® [lart. III, 4H à .">7. 

IX. — De.s cliapelle.s et des recteurs d'ii-elles. 2® part. I. 
MO à II.'. — I2:l à 127. 

X. — De rerneinenl des égilse.s. 2® part. I; HH à Ht» — 

— 61. 62 — 91 à O.J — IHO. /jéii;f(cr.s : 28 à Hti. 


— ht’iiifc : Hl, H2. 

4’ithi-; 111, — De rof\1i<e-(liTtit en jiKlilie. 


Chap. I. 
II. 

III. 


— Du chant. 1« part, ), 44 


59, 


De.s .sépultiii'os et ruiiétailles. 2® paît. Itl, IHH, 
1 :î 9 — 294 à 312 — I, 19, 20. 

De lu céléhiation do la sainte messe, 1' paid. I, 67 
— 2® part. II, 13H à 153 — 109 à 182 — Ortie, 
nieiits : l, 96, 


IV. 


Di‘ la pollution de l’égli.se. 1® part. I, 21 à 23 
2® lit, 122. 


(i) Des Constitutions de 1773 traitent du Séminaire au Sacrement 
de l'Ordre. 
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\L — 

Des 

PindaUons. 

2 O 

l>arl. 

]. 

IIP : 

VI. — 

Des 

( on r réri es. 





\ M. — 

Des 

l>ro(*eHsîiiiis. 


liait. 

1. 

80. 


1 

III. 170 n 1 

70. 




VllI. — 

1 >0.^ 

quêtes. 2^ [ïaid 

. II. 

47 

à üt ï 

IX. — 

1 les 

Hérétiques, 


\m rl. 

IV 

, 2-1 , 


ni. mo A 


X 

xi. 


SI, 82 - 

Di'H fèto-î. 2 ^ pîirt. n. 80 à 
Dt's SHilioiis;, 2' part. IK SS — 70. SP, S2. 


SKCOXDK l’AirriE 

Des ilevoirs Hcvlêf^iafiiiquefi ù VéUjard 

de leurs Supérieurs. 

IVriîK L “ re ({u'ils d(yiv*ntf au St Sièffr. 

'l'jTifK 1 r. — D(’ ee (iU-lts doivent a îeuv Arehex'ê<iUt\ 
'riTiîE II!. — Dr (r (pdifs doivent fl Jmr Evéqur. 

TiriiK iV. — Dr tff visite qrnrrafe fl i^Erêfptr. 

t lmp. L — l)(^ iv qui tluil la pruuûder. 

11, — Du roifli'O tjiiu l'Evêque oliservo en faisant sa 
visite. 

diTRî] V. — Du sifuodr, 
paiL. eliapil, V. rrrailê a paît). 

'IVriîK \n, — Dr ta couféreuee parfictdiflve (a part). 

Tjtiîe Vil. — Dti coneouts* 

1" j>îii (ie. V, 1 à 23. 

SiTiîE VIIL — Des bénrdiees. 

])ai1. 1. 7, 8 — (Mui|). V iie la D paru 

Titre. IX. — Des Archiprêtres (à ]>art) 

Ckap. L ^— De quelle manière ils (ioiveiU s’ucquiLtei de leur 

charge. 

JL —‘ IX^ la visite des Archiprêtï es. 

IJ J. — De la conférence des Archlprètj es. 







Titre 

X. — 

-)fii l. 

L 4, 3, 



'IVnîE 

XJ. 

IJtiit. 

). M-l : 

i 118 - 


'l’iTRE 

XîL - 


— Des Vicaires, 


Dr s R<'ii(jiru:i\ 
li, 27 A 31 — HL 101, 
^ Des RrUifienses, 


O 
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TiTiiK XIII, — Dch vioiutoirrs. 


ptïit. IV. If» Il f'f' (liiUOtro h'ïiilf' de raOininistration de 

la justif-r. Il V esl (luestion des (Kîlnes ecclésiastiques. 


([lU 


TH(tlSîE-\IE l'.ARTlE 


De cc iiiw Rns Iù‘cl<}.<iiastu(itc.s se lioivent à eiiA'-jne/Jjes', 

'JViiit le eluiii. Il de la t" partie. 

II. — De l’habitation. 

'l'oiil: k' cliapitie 111 de la 1' partie. 

Titrk III. — De In co?irrrstffioïi. 

1’’ liait. IV, 2C à 28 IH, 15 1 16.. 

'l'iTRK IVk — Des réerénf/ojis. 

1« part. TV, 29 à 48 — OS, 69. 


Titrk \k — De (a nonrriture. 

1" liait. IV, 15 à 23 — 128. 

Titre VI. — De.v affaires temporeflrs. 

l-' part. IV, 44 à 67. 

Titre Vil. _ Des ?'iehesses trniporelles. Passim. 

'i’iTiîR VIII. — Des études et des livres. 
part. IV, 3, 14 — 2« part. II, 12, 18 — 62 — III, 267. 

'Pitre IX. — De l’oisiveté. , 

part. IV, 1,2. 


Titre X. — De l’office divin en purticuiier. 

le part. I, 40 à 42 — 60. 

'J'iTRi-: XL — De Vovaison mentale. 

2^' part 11 J, 115j 193, 254, 207. 

QUATUlE ME PARTIE 

De ce ijue les ecclésiastiques doivent à leurs inférieurs. 

Tittïk T. — Du- devoir des curés à l*égard île leurs 

paroissiens. 

2^^ part t 13'^» 

Titre 11. — De fa 7 'ésidence. 

2* part, 1, 2, 3, 


* 



















21 


l'ïTRE III. — De îa prédication, 

2 ^^ part. II, 10 à 40 ~ 72 à 211. 

Tjtke ïV. — Du prônr\ 

2"* jiart. lï^ 3 à 9. 

Tjïiuc V, — Du iatéchitîme. 

2‘- part, n, 50 à 59. 

Titke VL — De,s Merauent^ en ^jénéral* 
2^ pari. 11), I k J9, 


2^^ )mrt. 




3^iTtîK VIT, 
TJ, T12, 113. - 

Titre Vlll. 
111, 87 à 05, 

Titke IX, - 


Du Bffjjtêniv. 

ILI, 20 H 8Ü. 

' De ta eonjirmathn. 


Du Sacrement de Pénitence. 


2« part, III, 181 à 275. 


, I, 


Do sa nécessité, 2« \y\ui, ITT, 182; 183. 


TL — De la science des confesseui^s. Voir étudet^, tirreîi. 
IJI. — l>e la niniiièrc tLouïr les eonressinns, 2*^ |)ai“t, lîl* 
199 à 230 — 255 — TV 49 à 5J — 7i. 

IV* — De Limpusitiuii de la f>éiiitenct% 2^ fïarf. IIÏ, 258 
a 2G4. 

\\ _ jpo J\ih.suliniün* 2^ part. 111, !87. 188, 272. 

VI. — Des cas l■6scrv6s, 2^ l)art. TI, Ï81, 182 — III, 237 


VIL — Des con Tesse uis régii I iors. Voir relifiieur. 

VTll, — De ce ([lie le confesseai- doit faire cUiiil sorti du 

trilumal. 2^ part, îll, 273 à 275. 


'riTKJv X, 


p-u't. lil. % à lùs. 


2 ’! 


'J'jlTtE XL 
iKirt. HL 276 à 


De ta sainte Eucharistie. 


De l * Ext t ê ni e^O ne t io n . 


rrriiE XIL — Du sac renient de ('Ordre. 
^uLit le ciiupitrc Ici de la D ]jartie. 


Titre XI11, 


Des dispositions nécessaires pour recevoir 
ce sacrevwnt. * 


général, ]<= paj t, 1, 68 à 79 — Sdt'iice. Ü4 à Cü 
40, GO ;V G3. 


Céiémonies, 
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le P ait. 


Titkk XIV. — Di'fi (liiiponitionH mUcNtidires pour rm’voir 

choque Ordre en po i tien lier 

^ . 1 I ' r ir, -le liait ni ïjl.'iiiiiiicnirs : 

Toasipi'c : laii t. 1, I a R, IG — paît, lu -i Sous-diam- 

, , (J ],s _ Ui dres nui. 3 eiM s : VJ a 2(. — ^ 

. ■ •>, _ 39 - .13 - 15 - Tiiv 

35 - ïï„ns‘ 16 à 53 - i ^ i 58 - l'rtt,,».. . .1 

il n^p 

Tmiv XV. _ nacremeut de Mcirlaifc. 

2 ' naît* HT, a 3^1- 

'l'iTUK XVI. — Du noili den pintvrcn et de la manière (c 


U 




part. V, ni à n3. 

'rrriuo XVII. 
pari. Il, l" à âO. 

TrriiK XVIII 


faire raumône. 


— Deu pélerinoijeu et dos queiettin élrauçicrÿ. 


Du deroir des pères et mères envers 
leurs enfants. 


Voir naptCwr. Ecoles. 

■ ’liTiîE XIX. — Des biens de t’Eglise 

2 ’^ part. Il, H7. 
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Les chiffres 4, 5, 6 etc> renvoient aux synodes de 1(504, 
1605, 1606 etc. 

Les Statuts synodaux promulgués par St François de Sales 
en 1603, (1) embrassent vingt-un articles assez courts; nous 
les citons ainsi : I, II, III etc. 

En 1617, le Saint ajouta à ses Statuts trente-un articles 
de la même allure que les premiers; (2) nous les citons' 
comme les premiers, mais en italiques. 

Le texte des Statuts précités se lira ci-dessous en carac¬ 
tères ordinaires, le cai'iictère moindre ôtant réservé aux 
textes des ])rédécesseurs <ie notre Saint ayant le même objet, 


le modifiant ou le complétant. 

Ne visant <iu’indirectement les fidèles, les Statuts vont 
droit aux ecclésiastiques. Ils envisagent’ le prêtre : 


1” dans sa formation au sacerdoce ; 

2" le prêtre régulier : 

3" le prêtre et’ le clerc séculiers : 

4“ le prêtre et le clerc bénéficiers ; 

5" le curé au regard de ses paroissiens et dans l’adminis¬ 
tration des sacrements ; 

6“ le curé au regard de son Evêque ; 

7" te curé au synode ; 

8“ le confesseur en face des cas réservés, des censures ' 
et peines ecclésiastiques qu’il doit connaître et appliquer. 


Telle est la matière de la première partie 


<i> VivÈs. Œi/vrcs complet CS, t. VI, p. i ig. 
(j) MiiiNii, t. VI ,col, 103. 
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CHAPITRE PREMIER 


pcrmation au Saccriloce 


1. Certificat de bonne vie et mœurs. — 2. Attestation de 
rexercice des Ordres reçus. — S. Titre clérical. — 4. Bans. 
— 5. Chant. — 6. Cérémonies. — 7. Vêtement. 



Ckrtikicat de honne vie et mceuh.s 


« Tous venant et se présentant aux Ordres seront tenus 
apporter attestation vitœ et morum de leur curé, à forme 
des Statuts de Milan : autrement ne seront reçus 10. VI. 


Qvisfjiiv, piœtcr juin dicta de prohitate piaqiie eonvcmatioiir, 
onium a pmarho rt atiis vfns fidr (UgniSt ffpifd (iuos 
fus fitrrifj nohis vxhibcrc fetwbïfin- ». pai'L cliap. 1 , Xn 


II, - Attestation de l’exercice de-s ordres reçes 


« Ils seront aussi tenus de s’exercer dans l’Ordre (lu'ils 
ont, et d’en rapporter le certificat de leurs curés par 
écrit », VI. 

« Manifrsf Um fteri vahtmus ufruui in onlhuhas jam susceptis 
dcbîic mniistravcrhit ». rmrt.. cliap* h ii*" 'J7. 

f * ^ 

% 

III. — Titre clékicai. 

« Ceux qui d’ores en avant voudront être promus aux 
Ordres sacrés se présenteront, en suite de l’ordonnance du 
saint et sacré Concile de Trente (1) avec.bon et sufbsaïit 
titre, lequel ne sera estimé tel s’il n’est pas au moins de six 
vingt florins, et s’il n’est pas fait et stipulé en la pi’ésence 
des Surveillants ». VI. 


(i) Sfss. XXI, XXI1, tie l^cfortn. 

























'ï i\oi> (Ci thn es^ sitidicocum (fifiur pacociti su/ tcstintotifo favi*/i* 
tciii'hif nf U r, sc suhahcn* farulf/tlcs <td vitffm jurta stafum 
Cii'i ito/'i/m honrstc sustcntanfhrvt U- pai;L thap. 1, X{i 25. 

«. Ad fjuod dcclavinu us vt miuîmuin n(r^esHurw^'< cssc du crut os 
floreuos sahoud/cos ». !■' pni l. ( Iiaj). L ip 26 . 

< Suh pafriuNnuf t/tulo farndt /iull(}s ht i/ostcrum provtotun 
su tu us, îtisi fort assis Kcffcskt* muftuvt utii(\s d pf*îi(^ tie((*ss(tr/i^ 
pioj/ter notahlicm doefrinœ bonotumqitc morurn cxeclli^idkimt N obi s 
visi furnut ». part. rhap. 3. 32. 


IV. 


B,\ XR 


« Ils présenteront aussi attestation de leurs curés comme 
trois proclamations auront été faites au prône de leurs églises, 
sans que qui que ce soit trouve aucun empêchement en eux 
pour la réception des Ordres sacrés ». 

« En quoi les sieurs curés sont exhortés et conjurés de 
la part du Juge éternel d’être fort consciencieux et vérir 
tables ». VI, 8. 14. 


« Ih'sidcrîiiin sintm svmcl ut minimum, ki/pic^ d/c dotninicOf 
prr parochu/Uf intra missarum solem nia, populo durn in fcmplo 
frequens esse solctf CTpfirttri faciet ». 1® jiaiL.^ rha]ï. 1* IP *1(1 


V. — CtlAXT 


« Lesquels seront tenus d’appreiulre leur chant, autrement 
ne seront reçus », 16. 

< Intcrrofiuhit itr siipi'r raiitii ; r/wçia ft-f vcn'fvit, woiirbi- 

tiir ut (llÿCdt ». (.hap. ], ii» 11. 


VI, 


;;.M0X]i:s 


« Est enjoint à tous qui désireront être par Nous pro¬ 
mus à l’ordro de prêtrise, (ju'auparavant que se présenter 
l'iar devers Nous, d’apprendre les cérémonies sacrées que l'on 
a ^lccoutulHé faire en la célébration de la sainte messe ». 
3. VI, 

« iSiipt'i ræiciiionin c ( ilrai ( itifi(‘is iitfcrroyiihititr I'' piii L, elrit). 
h d" IO, 

«f lmp/il nid mil rrii ini rtrfrfiif/slicii.'t rivinnoilîitii iivrriiiit, 
jitœarrtiHi rv/.'.- (fiiœ lu itiimd ntl iltiiis ütdhiis ciwv/f/««t tiiinit jin» 
ftiiticf'pcru lit. fiitf .sUKt ipn r pni/ioii iiiif ». Jiiid. N'ti (îo. 

<r lltisqiif di:^l riett' pnn ipîrt ilr, r<>lut t isdriii ('tnifit it uliniiis 
liiijiisi yif/orc pi wcipiiuut=, ut rltuH tfiliffcntcr cduaciiiit, Jii rtn i uhri- 


















rr/.s reformâti missaiis romanif jirinsquani ad telehnindum dcec- 
dant ». Ibid, Xo 62. 

VII. — Vktkmkxt 

« Tous venant aux ordres, et même ceux qui sont déjà 
sous-diacres, en habit décent et convenable cà leur qualité ». 
](i. Cfr. 1' part., 2' chap. 

14f>»î. ^ Monemvs per prœsenfctt omius et ecde^iat^ft- 

(ost *stfh r/riomunicationis pœnüt vf îufm utiîus menais proxime 
fui H r i s pat ht m , accu ndu m a itp radict a (de habit ï/ Clerico r w m ) se 
reforment. 
















CHAPITRE DEUXIi:ME 




Prêtre régulier 


J, Soumis aux Constitutions Synodales. — 2. Quêteurs. — 
5. Défense aux femmes d’entrer dans leurs monastères 


I. 


Soumis aux Constitutions Synodales 


« Que les Réguliers observent les Constitutions Synodales 
en ce qui les reg’arde, comme de n’ouïr les confessions ni 
prêcher sans approbation, de n’absoudre des cas réservés les 
personnes de ce diocèse, et généralement qu’ils gardent les 
autres ordonnances qui les concernent traitant avec les sécu¬ 
liers ». 6. XXIII, Cfr. chap. 13, No 2, d. 


« Rcytilni itim tciniila, tifunm rt (juæv/s œdijk/u lofayiu' 

.siirni, iTdituff, possessiotics, oniamentu, rusa sacra tinirrrticuiKiiiv 
siiprUccfUi'm Uivhto mit n i dicala, cii tti (•.rcrcitiit, iis prœsertim 
(jnœ pnbtkc Jiintt, cnjitsnaKli s mit diTi»oitn}i ofjiciormn c( sarri- 
jicii etiehratio, coticioncs ad imputvm faiconuiHiitv ionj'cssionL's, 
film his simiUbns, kis iiostris tam juaiSf’idihus fpiam siib\f't]iteii~ 
tibiis ilvcriiis, Constitiitioiiihiis, ladiita tanicii fiijtislihrl Orttiiiis 
intionc, coiiiprclicndi dcrtaramits et votnvivs ». 2*^ pai-üc. 


II. — QüETEUKS 

« Les messagers de St Bernard, St Antoine, N.-D. du 
l’uy, faisant cueillette des quêtes par les paroisses de notre 
diocèse, vont faisant icelles quêtes par les maisons, pour 
frustrer les curés de leur quatrième ». 

« Avons dit et ordonné que de toutes les dites oblations 
les dits curés en auront la quatrième partie par ci après, 
et comme ils ont eu par ci-devant ». 7. 
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Un do ectle onloiinaïuo \muv 

(quêteurs ; ]o commantlüiir tlo St Antiiiiio 
î'o:n(inlrant C'os< pDiir iiitoi. au Sjuitxle de 


melestri- les Kelif;ioux 
cU‘ Cliajiibéi v lit dus 
Tannée suivanie 1608 


« Inhibition à tous sindics et cures de les troubler, ni en 
retirer rien ». 


« Et pour le regard des messes et aumônes données aux 
niesfîagers du dit St Antoine en particulier, les dits curés 
n'en prendraient et percevraient aucune chose ». 


« Si qvis üutem fallum (Quivstoruui ) prœn u lurit sur 
rôtis dispensatVf <f pei;jut'tist hojnieidns et aîiis qravissimis crivih 
vihvs seu ftagütis ahso{vcrt% male purtaf dnmvtotio p^ntim aliqunm 
receperift eondouarüt pænüentias i njunctas relaxaret plenarht 


Tf^viissione peecutorum sire cvlparumt slmvl et ]Xi*nifrinn, eos (f 
quibus larpiter acceperit donare, re! se jactaverit indebite eertas 
onimas e pu rpatof io 1 ihrrat u ntm ; staîiui corporalité r ffppreht*nsUSf 
ad Nos addHCi^HTi ut iam permeiosvm abusuiti pto mérita putila- 
mus ». 2® part. chap. 2, No 4H. *— td. 1394. 


IlL 


défense aux femmrs d’ektricr dans les couvents 


DES REU(i[RUX 


« Les confesseurs avertiront les femmes de n'entrer ès 
monastères des Religieux, en suite des ordonnances des Saints 
Pères et Souverains Pontifes de l’Eglise ». XV. 


\ 


Vk 
























CHAPITRE TROISIEME 




Prêtre et Clerc séculiers 


Us doivent- : 1. Porter la Tonsure. — 2. Réciter le Saint- 
Office. — 3. Se soumettre aux Constitutions Synodales. 
— A- Respecter la défense d’exordser. 

On leur signale ce qui serait messéant. — 5. Dans leur per¬ 
sonne. — 6!. Dans leur vêtement. — 7. Dans leur tangage. 
— 8. Dans leurs fréquentations. — 9. Dans leurs travaux. 
10. Dans leurs récréatiotis. — 11. Enfbi, ce serait tie 
nature faire s^ispecter leur îjro&ité. 

I 

I. — Tonsure 

« Est commandé à tous prêtres séculiers de porter la 
couronne ». 3, 8, 10, 11, il4. IX, 

« In vertice cajiitù, quilibct taiinvroin f/wrtwi vulau cotoHam 
unuàupüîitr parent emt jtixta statum .siann vei rndinem ha beat ^ s te 
ni minor non nit nec major tpiam deceat 

^ Erit Haeerdotvon rorona trihuSf vt minrmnm difftiiii tata, sed 
hiferiorr^ otdinis elericl {tnpta^tîorem déférent^ serinid^im exigen- 
ttam grades ad fjuejn quisqur promot un fur rit ». h' paiL., diap* 2. 
H" 1<L 

II. — St-OrKiCE 

< Est enjoint à tous prêtres, curés et autres de notre 
diocèse d’user du Concile de Trente, lire l’office à forme 
d’iceluy ». 3. VI. 

€ Quoiia?n paeïo debeat offieuim ordimtriy pïŒHertïm in ptr( ibu>t 
Uoraruvi legendiSf interrogabitur » (examinandia^). 

« Motwbitur vt officlum ad iisnm romanum ex decreio 
i'Gniiiü Ttidentini reformai iim récit et 

« Inquircndjnn erit an offiefi {Ijspo^ithuent noverint ». J* part. 
chîX]h ly No^ 40 - 41 - 60 


i 
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OnKrasAxf'ü aux Cunstitutions Sa^xodaurs 


« Tous ecclésiastiques séculiers sachent qu’ils sont tenus 
à l’obéissance des Constitutions Synodales ». XXIII. 

« tlithiitif apryam ut hi omitihtts rasitrm (ui 

ab.^n^rrnt *2^ paj l., thap. G, 2, etc. 

IV. — Dkuf.xse u’exokuiser 


« Est inhibé et défendu de n’exorciser aucunement, s’ils 
u’ont permission, de nous ». 3. XVI. 

« Est inhibé à tous curés et exorcistes de n’exorciser 
aucune femme sans notre permission ou de notre vicaire, 
dans leur cure, sinon publiquement dans l’église ». 0. 


V. — Persoane 

— a) Mowstaches, Les Statuts Synodaux de 16Ü3 (IX) 
interdisent formellement au prêtre de porter la moustache. 

La défense n’ayant pas été renouvelée, il y a lieu de croire 
qu’elle tomba en désuétude. Effectivement, en 1617, notre 
Saint ne parle plus de moustache mais de longues mousta¬ 
ches. « La modestie de l’omenient corporell dit-il, sera telle¬ 
ment recommandée aux ecclésiastiques que l'on ne les verra 
plus porter les moustaches longues ». XVIII, 

Il était dès lors loisible à chacun de tirer cette conclu¬ 
sion ; les ‘moustaches courtes sont au moins tolérées. C’est 
En .simple conseil, une recommandation de les porter ainsi, 
non un ordre formel. 


« In intffvlis uiis ciinot iiitaitvn et obtunum, dioiv viititim, 
força ut. Hœc eu in non iiiotlo efetiris nunt indeeoni, 
’^'citan etifim ntieronoiietii.m eoiierm siftn.piuti.'i svttnd(ttnnt ttitfnere 
l^ansinit ». le pai*i., cliîi|). 2. ii” Hi, 


— b) Barbe. Il faut dire la même chose de la barbe ; on 
Ee cesse d’exhorter les ecclésiastiques à la porter convenable 
^ leur qualité. 3, 8, 10, 11, 14. 


« lifirbam nimis lons/am non defeteiit, 
^^arntiCf pi u’nestitn in uuperiori lid>ii), midi 
h' chîq). 2, ti" l.'). 


r<’/ 


eoiit mit cm quolibet 
renrcuii foc ion t ». 


VI. — VÊTEAIEXT 


Est commandé à tous prêtres séculiers d’aller en habits 
Èécents et honnêtes, de couleur noire ». 3, 7, 8. 14. 

















€ (V//rjr ht omufùus rf-v{csifwth^fff*ttm pf^r^^ottorutu fi 

fÀntatiti^iitiiif (piip lavitii von i>tolrvt, hotitl ofhLs (jufttv vhfor (U'îf, 
ct^f/o paient Vit uaiht^^ t thial ta ttuf alia prorsuh^ appiteenfia 

imevitft ntsi f net hit nipt t (oton't<, de fet re j}i a'sttiv(ft U‘ pai l.., 
f'haj)* 2. rH‘ — VAh\ Non 11 ol 5fK 

« Les ecclésiastiques marcheront ès villes avec la soutane 
et le manteau ». XX, IX. 

* « Avec leur grande robe ». 3. 

« On ne les verra plus porter les’ pettadites ou rotondes (l), 
mais feront voir en eux grande mwiération en toutes sorte.s 
d’habits ». XVHL 

« Tuiiifti tahji'i srmpcr huiiiti sint, pjHwct/j» iit piihlii itvi fvut 
/itodiit' voluf’rhit ». I*' ell!i|). 'i, n" 21. — (’l!*. Nos suiv. 

« (JiKitulo ptHViœ vri fiifforiH rnittni pallio fiirrit utriidfiim, 
ntfn })i Otitrri’u {fr/)oiirtur pra\fal(i tuitii is tofpi, uni tri iMtliuni 
rlfrirnli dacoio non <jtû’nuni ^xuprrpoiirtvr 1“ jUii-t.. thn|i, 2, 
11“' 27. — Cil-. Il" Ül. 

« Les ecclésiastiques marcheront ès villages au moins avec 
la .soutanelle ». XX. 

« L(fnf}icn\'t iiuif'Hts ofTCdÿionr, paltiiim pcniiitthiLtis 

ttccipi, (lummodo tain hi^nv iion cxîstitl (piin tvnimw intrrton’w, 
paplelarUi, vet vt ininimum tfenua opmiat », l" pui’l.. t'iiiip. 2, 
îP 3(1. 

« Ils paraîtront dès ores ès assemblées publiques avec le 
bonnet carré ». XX, 3, 

< Statuhmis ut omufa qiiutUafo pHro, juaiti viotem fcdcsia.^- 
îtcoimn hrnt.‘ /vformatorinn, utanfur ». |)fift.. (liiip. 2. ii" 1, 


VII. 


La \uA( ! K 


« A tous prêtres notamment est défendue toute conver¬ 
sation impudique », 3, 11. 

< Omni tt’UtjHJi'c cteriivN n m iillHoquif), m'u m hix raiiis, suju'r- 
fluix, turpihus, faltacihux (ttit'iio.x rssa » {slahlimux). P paiL., 
ftiAii. 4. Nos 2() et 27. 


VIII 


FiiKQL'ENTATlONS 


—■ a) Fe/awe.5. « Est inhÜié à tous curés tenir femmes 
dans leur cure », I. 6. 


(i) Manteau rond que portaient les ministres huguenots. La Curne 
de Saint Palaye. 
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« jXnrhit oiiiiif.s ricrift, hii hi sttcrts ((iitatitiifi, 

prohibitmu rsse piiclftirmn ti mulii’i-uin tantithcntiutM, non inf<t~ 
inatarum diintiixat ttiif de carntili copitki leHOtiniotjiie joui nufato- 
I iiin, ver uni etiani oninimn l’arinn ex {fiifnttni eouveisatione,'fid 
(fd incontinentifim piaroetfrl, vel euepif ioiitn rjitn (iliiiiiain «ftds/w- 
itevi prœhere passent. 

« Qiiin ]}otius omnes hoitainvr ut iiiitlas oinnhio, (luamfuwvis 
afjini;.s rel etiani eon son (pi in en s seemn, si fieei possit, liabitare 
peruiiftanf ». Fbiil,. ch.tp. ;î. N’ns 12 ol 13. — (Tr. cluip. iVoi^ 15 
tG. 


« Tous ecclésiastiques qui tiennent des femmes, de quel 
ûge qu’elles soient, pour leur service ou autrement, les congé" 
dieront et feront retirer dans le mois, à peine d’excommuni¬ 
cation termino etapso incurrendœ, et réservée à Nous, et 
autres châtiments arbitraires. Sauf celles que le Droit per¬ 
met, comme mères, sœurs, belles-mères, belles-sœurs, cousi¬ 
nes germaines et nièces de frères et de sœurs. Que si, le mois 
passé, il se trouve quelqu’un qui n’ait satisfait à la présente 
Constitution, les Surveillants en donneront certificat à notre 
vicaire général ». XL Cfr. cas réservés. No 25. 

« Est inhibé à* tous cures ne faire aucune pérégrination 
avec les dîtes femmes, à peine de vingt-cinq livres, et autre 
peine arbitraire ». 6. 


« Proliibemus, suh iui’ini .\obis arbilmria, ne femhitis ont 
(uttis ipatscumque dediuiint, seetetiiiir, rel eis ipiovis pncfo eoniifes 
se peadiennf ». 1® p:\rl.. ( hsip. G. n« 1 J. 

I JiKS. — « Ad hujusmadi denuntiatianein pee ommo observent itr 
en eu presbfitevos et t uvntos, ue in snci is oï dinihtis vonstit utns 
etmeubinaiios, l'onfieatoves ret ntias incontineiitev rixentes, vide- 
ticet : (ptod deeani tb’ii initient eiirtito.s, eurtiti vero alio.'i euratos 
f'ieinos, et presbiflevo.s otfiue in sac vis ordinihu.s ean.stitHtos ». 

— b) Tavernes. A tous prêtres séculiers est inhibé et 
défendu, en suite des précédentes ordonnances synodales, de 
ne fréquenter les tavernes dans leurs paroisses, à peine d’être 
rigoureusement punis, sinon à une lieue de leur église ». 3, 
”, 8. 9, 10, 11, 14. 

^ h'tlUtiH, præ^crtim atf Narrrdotii dipiiifateni pro^uotuHf rth^ndJ 
hihrudi //m/m tabi^nKnn ndutre aiLsus, tust rirm 
iocufii sut {kjiiiicilH prtefftv fifetit profectuf:^ k» part., clmp, 4, 
22, — Vfw 2* pîii'l.. I, ]2^ oi clia|)* Kï 5 


n 


« Pour remédier autant que nous pouvons aux grand 
scandales que plusieurs ecclésiastiques donnent au -peuple 














chrétien par la fréquentation des tavernes, méprisant les 
défenses auparavant faites, Nous les renouvelons sous plus 
grande peine, à savoir, d’excommunication ipso facto inatr- 
rendœ, et réservée à Nous. Laquelle encouîTont tous ecclé¬ 
siastiques qui dans l’enclos de leurs paroisses et lieu de leur 
séjour boiront et mangeront en tavernes, sauf ès cas de noces, 
baptêmes, funérailles et confréries seulement. Dont nous 
n’exceptons nullement les fiançailles ni anniversaires, ni misés 
de dîmes, ni appointements, ni autre prétexte quel qu’il soit ». 
XIÎ. Cas réservés, No 26. 


— c) Foires. « Sont dès à présent réitérée.? les défenses à 
tous prêtres et curés fréquenter les foires et marchés ». 3, 11, 


ad mindinaUr ad iomm nru mermtui< sursit eut y 
loC'O domwiîti munenfe^y sui^rept! pvvaifrniH 

habeani \n\TL, chap. L (i2. 


ht 

t- U fn 


— d) Lieux publics, ^ Est inhibé et défendu rie ne fré¬ 
quenter lieux et marchés publics », 3, 

lu piatew aut aiiLs quihifHfhf t publtcis n/ faciès innuittam 
(qypurcaitt nirte cauNtty stfd tiftte priP,^ertrm rum in rrcfti<ia 

biUf drriua prrafptnt uf ofjiria ». 1»^ cha|L ~k îi'^ 60. 

# 

IX. — Travaux 


— a) Rustiques. « Auxquels curés est inhiljé ne travailler 
de travaux rustiques rustiquement ». 8. 

< Posfiunt tauten (trftjkio <p(opiam houi^^fo vacare, præ^'^ertiïn 
pauprHomWy ut vlctuui aliaqtir *Hibi nrarsuariti (omparenty rrluti 
rsct ibvnt^ft trf eomphiiferido iibroi>t aut rtiam ta/ tunukK Sic Aposioin^s 
a rtc sccno/actocift i^ihi i^ihb'Vc miHisttavit rvr (piihus opus hahr^ 
hant ». l« pat't.* (.hap* 1, Xo 70. 


b) Négoce, « S'il arrive quhl soit nécessaire à quelqu'ecclé- 
siastique vendre son vin en détail, il ne vendra sous ce 
prétexte aucune autre chose, et ne permettra que le vin soit 
bu ès chambres de sa maison », XXIL 


^ Neqofiotionem acu met tal in am om uibtc'^ ad sact m 
proliibftmH esse dccfaranuts rt tidcrdichnns ». K part., rliàp. 4, 
n« G, 


< Aiionam quaut rx piopiiis rcl tondu et is bonis ouf bcnc/itiis 
rendendam habua inty ri finis suis hauestius mulfo (piam in foio 


pnhîîco vendent >, 

< Si tuineu nmltiexint modo prœfato cam distrahcvct pct alias 
idt non auttm per se ipsos effickinf », 1<? juiit, 4, Xos et 

64. — Cir. Nos bti et B. 
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WMi. ^ ut deiitcrptî in Stfuodo inivsquisquc 

d<'caH'U.s cf f aHte(iuant 4ul domifm propriam (U* syiiodv 

de it tint te nt et expona h t norni natim , deçà n i c u rufoSt curât i 
veto clencos et preéthytews^ tii qvoi^ tate,s ïn decanatibus rel paro- 
chuH sniti ei>'Se twvet int^ publiée et notarié delinqyentes in prtFmw- 
sis. » (eir€*{f mi^reatarmn et negotiationem). 

^ Si nec sic destiterintt per execrni u nientionis sententianh 
(orwi privâtioneîn beneficiorumf contra i^os procédéndum 

1317* — << Sub ]}œna interdicti inyressns eeelesæ per mensetn, 
unnsciuisqne curatust antequ^im ad domitnt propriam de synoilo 
ndeat, denvntiet et er})oiiat . uoniinatim elerîcos et presbytetos 
vinum et bladif7n f*ausu vendendi ni négociandi etnentes ». 

— c) Ewpiois civils, Cfr. 1* part., chap. 4^ Nos 58 et 69, 

< De uostra X'et ycnerafis vicarri nostri Ucentiat pot cru ut ad 
prtpfata {officia sœcïdaria) non tantu^n assumif veruni etiam cogft 
^'^i Nobis if a viitebitnr erpedire ». 1^ rliaj), 4^ Ci\L 

X. RÉCRKATIONS 

4 

— a) Jeux, « Bst inhibé ne fréquenter jeux publics ». 
•h 8, .10. « Jeux de cartes et dès ». 11. 

« Clericis iusv qnovis prohibetvr in pnblieo liLdere; nam istnd 
gratitafî modestianiue diynitatis e<elrsiaMtieæ convrmre non ixjtest 
1“ pai-L, Hni|». Xn :Î2. 

« Nous renouvelons la défense des jeux illicites, confor¬ 
mément aux saints Canons (1), voire encore des licites ès 
lieux publics et sacrés, ou autres esquels on peut donner 

scandale ». XVII. 

« Lviloruni pioliibitoriiw iisirm nupvnf uvlla r</tiatir prtp^cc- 
viinaiiri .shwi titt. 

« HuJuKinoili siint omheÿ iUi tiai a sotiv depewlent ». 

l'ai’l., (Uni). Xn.^ 2U et !Î0. 

— b) Citasse. « Sommes avertis que plusieurs curés, 
vicaires, prêtres et autres de notre diocèse font état de eonti- 
Ttuellement aller à la chasse avec arquebuses et ‘ lévriers, 
contre le dû de leur profession. 

« Dès à présent, leur est inhibé et défendu le dit port 
ti’armes et la dite chasse, à peine de cent livres et autre plus 
grande s’il échoit ». 3. 

Aitcnpatkmes veuationesfpte, jnarime tamen ea quœ cursiiSf 
mdtiis aut riamores neressatios hahent^ (isdi^ïn preeseuti Constifu-- 
Donc distrifte prohibetnvs. 


(0 Trident,, Sess, XXll, ehap, i, de Ref^rm, 
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« Ac itisuper, èic (fmas ad revandvvt auf ares (fd aucupfnidum 
nvfrfaiit », piU-t.^ (hup, 4, ^o^,. C8, 


XI. 


Phoiîitk r)HS Ci.KiîC'S 


— a) Prœès avec les paroissiens. « Attendu qu’il y a des 
curés, chapelains et autres qui se rendent odieux à leurs 
parrochains à cause des procès qu'ils intentent contre les 
dits parrochains et autres, a été ordonné qu’aucun procès 
ne sera nui que préalablement ils n’aient communiqué avec 
les Surveillants pour en avoir leur avis ». 6, S. Cfr. pouvoirs 
des Archiprêtres. No 7. 

« Les ecclésiastiques n’intenteront aucun procès tant cri¬ 
minel que civil qu’ils n’aient communiqué avec les modéra¬ 
teurs députés (1) qui résideront en cette ville, pour voir si 
le procès peut être évité ou appointé, et quand le besoin 
serait de plaider, pour ne le faire sans bon fondement ». XXI. 


b) rrcx:<'rs tlovunt leî^ tribiuiîtiix 
rrsfxmclcb a af in q a acumqne musa^ 


civile* « Nf*qu(* jiirabunt atft 
j udw fe .Wf; ui fl iis a Hftot itati \ 


nisi per Nos atif Ticariian nostruvi 
(dqur jnijpveptum fvent », 1*^ j)cUl*, 


(feiLeralem hoc ris prrmissum 
ehap* i, 18, 


c) Avec ]qu\s eoiïfrères. « Distriete prohibenuts omnihus cît^ii- 
cis nostiis tic aîiinn qu(^n<jtic clcricmn fori pticilcpio tfatntcnfi^^n 
ad forum swcuiarc, Sohis iusciiSt trahemt », part., rtm[>. 1, 
\v^ ôu. 


d) Avec les laïcs. ^ Cîivt !aieo hi foro bwculari non (onicudciif\ 
uisi prtvs a N obis tum jiiraiKÜf tum (dîos quoscumqnf^'~HCccss(nio,s* 
uct ns in etntem foro f<ifievdf permissionnn obfinvcr/nî ». !«* paru. 
t ha(>. 4, n'> 52. 


“ e) Usure, € Sont réitérées les défenses de passer dos 
contrats usiiraîres, sous les peines de dix livres ». 11. Cfr. 
chap, 13, No 2, j. 


<c Usura,% fim in vendithnibus tum in aUis omnibus confntc- 
fibifs et ])0(tiSt non ttinivvi a Cïericis, ^Tmvi etiam ah omnibus 
(itristiano jimnhw dispiw, tunquam media datnnationis œtrma* certis^ 
siuïif TifaiuUis dccernimus, et a 'Nobis pnniendas scvcrc drefato- 
7 nns », part, chfîp. 4. 63. 


(j) C*e5t la seule mention qui soit faite (le ces Modérateurs, Plus 
tard on nomma en synode des ecclésiastiques chargés de trancher amia- 
bîemeut les différends de leurs confrères, mais entre eux seulement 
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CHAPITRE QUATRIEME 


Prèlrc et Clerc bcncficicrs 


Des différentes manières d’acquérir un lÆnéfice, nos Sta¬ 
tuts n’ont retenu que la permutation - 1 - et la provision en 
Cour de Rome -2. 

On désigne sous le nom de permutation l’échange fait 
tintre deux clercs se cédant mutuellement leur bénérice. ■ 

En vertu de ce qu’on appelait l’alternative, le Pape nom¬ 
mait à tous les bénéfices devenus vacants certains mois de 
l’année ; c’était la provision en Cour de Rome. 

Après avoir énuméré les conditions requises à toute pci*- 
mutation, on api)lique des règles spéciales à celles des béné¬ 
fices à charge d’âmes - .‘1 - aux bénéfices incompatibles - 1 - 
•^t aux bénéfices vacants - 5. 


Pour cause d’incompatibilité, le même curé ne pouvait 
fiouverner deux paroisses, à moins que lafseconcie fût annexe 
de la première, ni le même chapelain être recteur de deux 
chapelles dans une seule église, etc. 

Viennent ensuite des règles pleines de sagesse pour assu¬ 
rer la conservation des capitaux des fondations, l’exécution 
pieuses intentions des donateurs - 6 - les devoirs des 
hénéficiers - 7 - les droits - 8 - et les devoirs - 9 - des curés 


concernant les chapelles de leurs paroisses. On ne pouvait se 
rnspemser de faire mention spéciale des vicaires - 10. 


I. — Pkkmutatiox 

—■ a) Sam droit de patronage, « En la réception des per¬ 
mutations, a été ordonné que toutes permutations seront 
faites par les jiermutants en pleine santé ». 11. 
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» 

« A ce appelés les examinateurs pour savoir si elles sont 
de recevoir ou non. » ‘11. (1) 

« Et seront tenus les dits permutants de ballier la valeur 
d’iceux ». 8, 11. 

« En cas que telles permutations seront tenues pour 
justes et raisonnables, seront les dites permutations regis- 
trées par devers le greffe », 8. 

« Les provisions qui pourraient être faites en suite d’icel¬ 
les permutations ne pourront, et ne sera loisible d'être expé¬ 
diées que passés vingt jours entiers, y comprenant le jour de 
la dite résignation. Autrement, et en cas que les provisions 
fussent expédiées avant le dit terme de vingt, jours sus 
établi exprès, a déclaré telles provisions nulles et nullement 
faitCvS, les dits bénéfices vacants, et sera d'iceux bénéfices 
pourvu par voie de concours », 8, 14. 

« Et cas advenant que, pendant les dits vingt jours sus- 
ordonnés il advînt que l’un des permutants vînt à décéder 
auparavant que les dites permissions eussent sorti leur plein 
et entier effet, sera permis à l’autre permutant survivant de’ 
demeurer dans son bénéfice paisiblement, sans contredite, 
sans que telle permutation et résignation lui puisse apporter 
aucun préjudice, et comme si oneques elles n’eussent été 
faites ». 8. 

— b) Avec droit de patronage. « Si les dits bénéfices 
sont chapelles dépendant du droit de patronage, seront les 
patrons et présentateurs d’icelles tenus présenter et nommer 
pour recteurs, dans le temps prescrit par le Droit, gens capa¬ 
bles pour être institués des dits bénéfices. A faute de quoi, 
faire servir les chapelles par Nous, comme si icelles chapelles 
ne dépendaient d’aucune présentation ». 8. 

« Sine pKPJitdif io patronal uni et fivorii nilibet nlionnn, dccla- 
lantes oimiihus rase penniasnm ad VHf-anti henepeio .‘sei vicnduni. 
optas noniinai ff si tainen intra dcceiu dies a ut aliiid trm pus a 
Nobis ptwfigendum id fecerint ». P pari., chap. ii" Ki. — Cfr, 
n" 22 cl cbnp. l:î. ji" If, a. 

(ï) Voir aux piùccs justificatives L ;l, la formule tlii serment que 
prêtaient les Examinateurs synodaux. 


t 






II. 


PROVI.'^JON KN COUR DR KOMR 


« Toutes provisions Apostoliques fulminées par devant 
Nous ou notre Official et vicaire-général sont mises à exécu¬ 
tion, pour mise en possession, par notre greffier, qui en fera 
registre dans le mois ». 14. Cfr. ehap. 13, No 2, e, etc. 



Bénéfices a chakue d’ames 


« Tous tenant cure ou qui en tiendront par ci après, et 
qui les auront résignées ou les résigneront par cause de per¬ 
mutation avec des chapelles ou autres bénéfices, -en faveur 
de quelques-uns, sous réserve de pension ou permutation sim¬ 
plement, dès à présent ne leur permet se pouvoir inscrire au 
concours pour en obtenir d’autre ». 8. 

« Sera toutefois loisible à ceux qui auront obtenu béné¬ 
fices ou qui en obtiendront par ci-après, et desquels ils 
seront possesseurs, de se pouvoir inscrire à un autre concours. 
A charge, néanmoins, qu’en obtenant une autre cure ou 
bénéfice ils seront tenus, au même instant, de résigner pure¬ 
ment et simplement entre nos mains ou de notre vicaire 
général celle qu’ils possédaient ^luparavant, pour être mise 
au concours ». 8, 10. (1). 


11!)3. — « Niiti iti/jv «ii'iisv'wi piorimuiit, (i/itfiio ptiroehia 

(iinUitad ad pro]>r!aiij rt’iUri'it (patochtifi), ah offuio af bcncjirio, 
lier sf'.r mcttSf'K, .'ftatuimits ft fore ». 

« -1 ragimin^ animant in et cccUmiar it in ptirochmlinm pci‘ t rien-’ 
'fiiVm norriit anse auspensitm (pii plinvn iTcfcfiia-s fpihcniare, et 

k 

eisdçm rimriinf esse præsampserit ». 


IV. 


Bénéfices i ncum i‘A'n rle-s 


« Tous impétrant bénéfices, soit simples ou autres, sont 
tenus d’exprimer l’incompatibilité dans leurs provisions ; 
autrement seront telles provisions nulles, et comme telles les 
déclarons ». 8. 

« Tous tenant bénéfices incompatibles seront tenus iceux 

A ^ 

î"es]gner dans six mois ; sinon seront déclarés vacants, à 


(O Les .sujets k‘s plus toujours assures d’olîtcnir fatile- 

jyii'iii une paroisse au concours, auraient pu être exjjoscs à la loiUatioii 
»nulti|>lier les permii talion s, atui tk multiplier leurs hénétices simples. 
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moins qulls n'aient obtenu dispense ». 10, Cfr. chap. 13, 
No 10. b. 

V, -- Bénéfici->^ vacwxts 

« Les chapelles auxquelles ne sera fait aucun sen'ice 
— combien que soient été proclamées par trois diverses 
dimanches — suivant les attestations respectives, les reve¬ 
nus d’icelles seront joints et unis au maîre-autel ». XIX, 8. 

< Ubi (onfifferif saecthnn altquml (Uit ait arc patrono, neenon 
U)rta8ëis rectarr iedîtrbifsqvc de8tit}ffnm emr, paroehi 
hortahuntHr' ut alicjvîs a ut etiam pi u res pat va nos otfarh hujus- 
vîodt SC præbeantt Illuriquc dotent^ YMircat cf ^iceessaria ministrent, 

« Posf quant a ut cm paroehi frrs an quut or isfivsmodî fccerînt 
monifiovest si nvllits patroiü vices apere roluerit, Nos ea A: re 
ccrtiorcs reddentf uf sicut commodjnn fuerit wqnnnt illi lyrovidcü- 
ftuis 2^ part., (hap. 1, Nos^ 110 tù 111. 

VL — Chai{(;k pks BKXKFrciKrîS 

— a) Faire conster de leur instltiition, « Et parce que 
plusieurs chapelains tiennent ou possèdent chapelles sans 
être d'icelles institué.s, a été dit et ordonné que tous chape¬ 
lains feront et nous rapporteront leur institution par devers 
le greffe dans trois mois. Autrement, et faute de ce, seront 
tenus par Nous comme intrus, et d’icelles en sera par Nous 
pourvu à d’autres, comme nous verrons à faire ». 8. 

« Pinvi.'iUf! dr qurwumqm; henepeh per odinn qnam prr Xos 
mit pciurrolrni ru-ariinn nasfnnu, institutfonevi stiam infra très 
metises ab rjiis erpeditioiie Nobis ostcntlcrc, ttrcnoii de iiistitiientis 
oiictoritafe Xos certiores pfperrc tenenfur ». 2' |iai'l., <liap. 1, ii" 
20 . 

« 

b) Faire connaître le revenu du bénéfice, « Tous tenant 
Mnéfices, soit cures ou chapelles, seront tenus de remettre 
le rôle des revenus d’iceux et en quoi il consiste, dans trois 
mois, à peine de vingt florins contre les défaillants dès a 
présent déclarée ». 8. XIII. 

« Avons ordonné que tous curés et Ijénéficicrs seront tenus 
de ballier au vrai la valeur de leurs bénéfices, toutefois et 
quantes qu’ils en seront sommés (1), avec purgation rie ser¬ 
ment entre les mains du commissaire député ». 1. 

(i) I.a formule do serment du bénéficter renfertne cette prescriptiun. 
Cfr. pièces justilkativcs 1. b. 















Si ]e revenu consiste en censes volantes ou censes fon¬ 
cières, iceux feront rénover dans deux ans ». 8. 

Ea veto ifuæ sfK*ctaut ad t^cucjieitunf di/ltffcttfer a^i^etrarî 
matidenints, fuitiquata rcuoivui 1« part,, chup, W" 


— c) Envoljer les titres aux archives de rEvêché, « Tous 
bénéficiers, tant curés que chapelains, apporteront ou enver¬ 
ront le plus tôt qu’ils pourront tous les titres et documents 
de leurs églises et chapelles ès archives de l’Evêché, pour y 
être conservés et gardés. Lesquels seront communiqués aux 
possesseurs et recteurs des dites églises et chapelles selon les 
occurences et nécesités. Et de ce les Surveillants avertiront 
curés et autres bénéficiers de leurs quartiers afin qu'ils dres¬ 
sent des registres de leurs dits titres, qui leur suffiront pour 
l'exaction de leurs revenus ». Cfr. Archiprêtres, No SU- 
« Les Chapitres remettront ès dites archives au moins 
les registres généraux de leurs titres ». A7i/, 


« PrŒeiptmjw ownibns benejieiornm qttorumUhet rcTfortbns nt 
jnrîum ac nniversonim bonoruvi tam vwbifinm qnam immnbdinm 
in ventanmn faciant a nthenf unu qnod shif/viornm eraefam des¬ 


cri pftoncm coufineat^ et in archirinni Episcojtafus noslti trajis^ 
ntitfaf n r infra sex tn en si n tu spati nm jtosfqnam ka^ Co nst it nt iones 
in publicuni prodierint », 2® (’ha[>. 118, — |e parK, 


ti:ap. 5, n* 107. 

cl) FtKxriATfoNs. « S'Cfpte missatnni fnnd<diones anf alionnn 
dfvinoruvi offteiorvin, Nabis inconsnffiSf vei sine consensu parochit 
prœscrfim in tempto pcitochiaitf deineeps ficri rofnmus », 2^ pail., 
H un i, n<i liG. 


e) liAK\S KXt’LUS lïK l.A DFS l/ÉGLlSlL 




^ Inhibctnvs snb eadent pæna (excomnnicationis) qnod nvflatenifs 
cccfcskm Test ras faiev) (rdmŒliefis ïtI adrendefiSf ut alias 

fuit sfafntutn ». Cfr. eliap, l'î, 2, k — 8 b — 10 c. 

r) UrKXs AiEiüiJvs, — 1817. — ^ Eos (ereotnnnieafos esse deeer- 
niinus) qui homincs ant animal i(f, ret qnœrnmquc al ta bona. mohilta. 
^Tfiesiarnni sen personat nm eeclesiasficaruin, a.nt homin nm vef 


kjcorutn snornifh vel ah ipsis passessa, in pranknn vel pifpiorationctn 
atlo qnovis modo, j^rœter eoinm Tofuntafem capiunf, vel addn- 
cnntf seii dant in hoe anxiiium, fonsHinm ir/ favarem ». 

g) Hijîks \^^Mt:vuLbs. — 1817, — Eost eornmque fonsiliarios 
fautorcs qni {inasennuinf^ etclesias vel cupellasf seu eorum 
domrm, 2n>ssessianes, bana, vilkts a ut f tistrtt, pn isdiefionrm Tel jnni 
hona (pi'H/hii itnmobiliff qutanodoUbet raplnntt oeenpant vel 
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hieoftiint, nisi infra tirs dics a die eaptioms vel invasiokw hujus- 
modi (le hoc ptane satisfecerint », 

h) FiKt's* 1H17. « Eo^ qui fenda. vcclei^iannn per anntnn 

et dievi cela ver i ntt et hoMmagiitni indr débit um non fecerint infra 
ptœdictum femjrtta, rosquc qui fruda eecle^siastica intrant rel 
rcccpcrinf î^ine consensu eccl4ii^iarufn vti pradatorvm a qiiibuff 
teneri noscnntvr 

i) l>J 3 ^iFs, PRÊMici'^^. — 'K Si filerit super hifjusmodé rebus 
infer ipsos rectores et patrouos vel aiios quoslibet discrtmen e.ror^ 
titvi, nunmn pacfuin nynaqui% sine Nostra^ vel nostrl viearii gene^ 
ïülis ancforitater transaefio fiat; nlioquiiu et id quod factum fverii 
irritum erit scn pro nuHo reputabitnrt et in prœsumentes istius- 
modi negotium tanquam in botwrmn ecclesiasticoruin defcntores 
severiter animadvertemus 1® pari,, chup, 5. Xo 88, — C^r, dnxp, 
13, No 2, h* 

1313. « Prohibcmus ne aliquis laicus in aHuni iak uni deci- 

vmm aliquam transfcrre prŒsumatf nec etiam in aliam ccclcsiam 
Tel personam ecclesiastieam , sine auctorifate Nost ra ; a!ioquin, 
rceipicnfi denegetur ecclesiastica scpulturü donec Nabis et eedesiœ 
parochiaii de prœdictis fuerit satisfaetum 

j) Novalb;^, — 1317, — « Colligentcs et percipientes dccimaH 
Novaliimi prœter vohintatcm curatorum in quorum paroehHs eon^ 
sistvnt^ nisi percipienfes sint super hoc privilegiati a Sede Apos^ 
tolîcd {excomunicationrm incurrunt)* 

k) hnzN^ DES HOPITAUX, ete. — « Ut autem fcvicritati plurimo- 
tuni occurraf nr qui be7ieficioruvit xcnodochiorum et atiorum piorum 
lacorum bo7ia qualnwumque sint quomodalibef lusurpare prœsnwuntf 
ovt impedire ne percipiantvr ab illis ml quos pertinent, taies per 
hoc decret um anathe^nati subjectos esse declaravtus^ donec plena- 
ïiam satisfactioncm fecerint, et auctoritate Summt Pontifiais absoln- 
tionem consccuti fuerint K part., c\vdp, T), m ItK). — Clr. 2^ part., 
chap, 5, ir^ 2P. 


VII. 


Fu^X•TIO^.S DES lîKJîÉFlClEKfs 


— a) Faire le service prescrit. « Est enjoint à tous rec¬ 
teurs de chapellles faire le service dû à iceUes, à peine d’être 
punis rigoureusement ». 3. 

Diihlinl oprnnn ftHJflltiui ut fi.s üiliffculrr qiiw 

rcl <‘d‘ fundatioHf bciH'firiorum rrf f.r nntiquo (aHdabi- 

Jifjuc frui'nf»r, in hii’.wm, .srififrf, jurcihu.s lioraiU.'f 

ft «fl/,s ( vrlf'fiiitNticiH ofjtcii.'i divi’utlin mit rt jii.rtn motvjn 

roniivetiitn piohatumfiuc (■(‘Ichniiuli.s ». 2' chap. I. n" |;jl. — 

( fp-. Nos i:i2 Cl EÎX 

* Ibiitiflii iWifti.s ir-'/cif’;J/ ni pihj-orliiidin f'cifc.f/ii; ivt illifiriiin. 
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?)î rndem pftrothia sifni'iim nifariiftft’ rrl capelianf suo minus hcne 
fvMpantur offlcia, seu ritam sfoitdalosfim rri indécent cm npant ». 

2- liait., ('liîî|i, .1, 11" :j(). — t’I’i', lî" 28. . 


14!>3. — « Qitod altftiieiises eccIrsUtruni prifuchiolium, rectoiuv 
aipctlni’um non-dehettnt crlebrate eorvni ifiissas in diebus iloiitinieis 
et f est iris aiitr offertoriuui «ir/fjfiîtp inissœ ecclesiæ paeorliialis, et 
ni&i de iieeutia evius spectahit, aut vssent missa; iUus d/ei de 

I 

iHüMt’ oidinatip. Et hoc suh pœna ereomvnicationis ». 


b) Cottet^, « A été résoJu qu’il serait député auditeurs et 
prudhommes de la part du Clergé de Faucigny en nombre 
de trois, auxquels serait payé à chacun d’eux pendant qu'ils 
séjourneraient en cette ville d'Annecy pour la réfection des 
cottets, de la bourse commune, cinq florins par chacun jour, 
et que chacun des décanats de Rumilly, Faucigny, Chablais 
en nommerait un, et que ceux d’Annecy en nommeraient aussi 
de leur côté ». 3. 


— c) Décimes. Tous bénéficiers payeront décime suivant 
ce qu’ils sont cotisés au cottet respectivement, entre cy et la 
fête de St Jean-Baptiste ; laquelle passée, sera mis un exac¬ 
teur à leurs dépens, auquel sera remis le cottet, qui retirera 
deux sous par florin ». 7. 

« Pour éviter aux contestations des l>énéfices, à qui doi¬ 
vent appartenir (les fruits), est déclaré que la prise de tous 
bénéfices commence à la fête de St Jean-Baptiste et finit à 
l’autre St Jean suivant. Et se partagent ad ratam temporis ». 
10 . 


VIII 


Droits des curés sur LJis cifAPEUi.Es 


« A été dit, résolu et déclaré que toutes oblations faites 
Particulièrement aux chapelles, sont et appartiennent aux 
curés des paroisses rière lesquelles les chapelles sont situées 
®t fondées ». 14. 


IX. 


Devoir.'^ ue-s curés exveirs les ci la pelles 


« Est enjoint à tous curés et vicaires que, quand un cha¬ 
pelain viendra célébrer messe, permettre icelle messe être 
Sonnée à la manière accoutumée, à peine d’être ])unis rigou¬ 
reusement ». XIX, 3. , , 
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X. — VrcAiBKS 


« A été ordonné que tout prêtre désirant obtenir admis- 
sionem. ad vicariuni se présentera le premier dimanche de 
chaque mois, ou bien s’il est fête solennelle, le-lendemain ». 


14. 

_ X Iii/L/bciuim vobf.i’ /ccto/'ibti^ {’cf.lcstni khi, jM'itf/' 

t/jT»mKnicafio)ii{f, nr alifiuas vimrhs in'ecclei^iis miti iif admotiirtis, 
ont alias constitnafis seti deputetis absque Nostra licrntni spccUili, 
et per ïiftctfnii coîfcvdenda 


























CHAPITRE CINQUIEME 


/ 


Curé au regard de scs Parcissicns 


7. Le curé est tenu ù la résidence. — 2. !l doit veiller à la 
décence ’ de son église. -— <5. et de son atitel. — i. A la 
sanctification du saint temps de Carême. — .5. Prêcher. 
— 6. Publier les Monitoires, etc. — 7. Catéchiser les 
enfants. 



Rksiihcxck 


« Sommes été averti que plusieurs curés de notre diocèse, 
au mépris de leur charg-e, ne font aucune résidence en leurs 
cures et paroisses, au grand intérêt des brebis à eux com^ 
mises. Leur est enjoint résider dans leur bénéiice, à i)eine 
de privation d’iceluy ». VIII. 3. 6. 


t Sia!Hit i(tit(*itt ttî jnnof hî 
miiitH (i(:ce}>criiiff rohunus itt rr-sîtimnt ; 

prW onuifhtis fferifis -noxfris ad 

d* {fri iiimns 2*' olinju L ip 2. 


P rœfal iq tt a 
n a m pa t oc h iar n v t 
reüidaitfiiHn iraet i 


« 


« Nous renouvelons le commandement de la résidence ès 
lénéfices ayant charge d’âme, en suite du saint Concile (1), 
.‘'ivec ordonnance de citer ceux qui ne résident, n’en étant 
dispensés par la faveur des Induits apostoliques ». XIX. 

« A été ordonné et statué de justifier de la dispense dans 

*1 

Six semaines, à peine de privation de leurs bénéfices ». fi. — 
(Voir chap. 13, No 10, d). 


II. - Di'X'KN'ck i)k i/koij.si*: 

a) Meubles profanes,-— b) Publications et assemblées 
Orofanes. — c) Entrée dans le choeur. 


lu Sess. 6. chttp. 1, tt sess. 23 , chap. i. de Rcforsi. , • 
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— a) Meubles profanes. « Avons été informé que, t)Our 
causes de troubles de guerre, les paroissiens des paroisses de 
notre diocèse, pour éviter aux ravages qui journellement se 
commettaient par les soldats, réduisent dans les églises meu¬ 
bles qui incommodent iceux curés des églises ». 

« Avons fait inhibition'et. commandement .à tous parro- 
chains, puisqu’il a plu à Dieu nous faire jouir à présent d’une 
paix, de lever les dits meubles et coffres trois (jours) après 
le commandement à eux fait par les curés et autres de notre 
part,p à peine de dix livres et d’être les dits meubles jetés 
sur les carreaux », V. 3. 


« Profnnorum, relut /uttUles, <ir{tin, rasa, ci/m aiits 

quibitscumqutf mniüibii.Sr maxime tamru ad la^inn jMirticiilat in fami^ 
Hœ sjx^ctantihiiSf ia tamplo in ræmefrrloqttt^ nini fortai^nin f/tatia 
r/tandortim hosf ilium incu/ nuum a ut eu junpinm magna* nceasnitatin 
(nca!^ioJh\ rrponif snh (pari pœna Vitamui^ ». 2^ \ku\.. t-hap. 1, 

i:îü. 


— b) Publications et Assemblées profanes. « Auxquels 
curés et vicaires est expressément inhibé et défendu de ne 
permettre être faite aucune publication laïque, ni moins 
tenir dans leurs églises, aucun conseil par les gens laïcs », 3. 


« Nohimnn in t emplis profana nrgotiaf sivc prirata sivr pu ht ira 
tract a ri, neqtiè qiridqvam homm a ut sim ilium populo publieari, 
nisi pàrtieutarc mamkftnm a Nobin super hoc t^manaverit ». 2^ 
piiT’i.. ehap, J, 11. 


— c) Entrée au chœur, € Permis aux gfentilshommes 
crentrer dans le choeur des églises ; quant aux femmes, elles 
demeureront dans la nef ». XV, 3. 

<ï Cliorus in duüs partes divisus esse solef, in qnotum jp'htT 
scamna canstitui jmtétant ad tirantm vommoditfttem, dummodo 
sic disponantur ut affieio dirino ((iebiutntihus infonrmodf) non 
sinl », 2^ pail.. cliap. I. !!*> 45. 

€ M ulieribus antem ffitihusUlwt (utdem (scamna) ingredi se a 
couscenderrp prœserf im duvi in fempio fit aliqttod offleiam, omnino 
'prohibimitts »* 2^ part.. chi\\r 1, Xt>s 17 A l\l 


III. — DkCEN(:H nii l/AUTEr, 


a) Défense d'ériger de nouveaux autels, etc. — b) Devoir 
des fidèles. 

« Tous curés maintiendront leur autel décemment ». 16. 


















A’ partir du No 63 du premier chapitre de la 2* part., il est 
longuement question de la décence des autels. 


a) ]>éfex.m; lyÉmiiKn ui: .N’oin'CAU.v autels, etc. — « S^ovorutti 
nutem tiltarhtm saccUorum ayt tcmptonnu frectiones in tôt» paro- 
chia nit», Nohia inaifis, Jit’vi non iTf’rmittant ». (curiiti). '2« part., 
chap. ], Ji" 11.1. 


b) nEvodi FtnKEKs, - « Ubi rcio popuiuif uut (inispiani tft' 
j-opulo rehellnn vo! eUfini ni'filiffcntrm in hoc parte (tvpensoruni- 
pH/'oc/i/(///M7w) SI.’ prœtyuerit, ilium xubifo paiochua Nobis deferet ». 
2’- part,, cha(). 1, ii“ 0. — t2' jiuit., chap. 5, n» 31. 


IV. 


CARÜMf: 


« A été conclu,, ordonné et arrêté que d’ores en avant il 
sera permis à tous de pouvoir Oser de beurre en temps de 
Carême, conférant l'aumône aux pauvres telle que sera ordon¬ 
née, ou d’assister à une procession, en considération que, 
dans ce pays, n’y a ni huile d’olive ni de noix dès environ 
trois ou quatre années ». 7. 


« A'«» tantum a lacté, rcrum ctiam 4t.b omnibun iactuari/ii seu 
luctiniiii, niuttofjve manin ab ovin, nub pœ/m lethalin offannionitt 
abstinrnduni enne declarabifiit ». 2*; part., chap. ;î, ii» J.IS, piécé- 
Uents et suivante. — cfr. chap. 1, N’o.s 11 à .13. — Vi>ir ciiap. 13, 
n*' 1, ca.s rôserve.^. 


V. — Prédication 

a) Mission de l'Evêque. — b) Prône. — c) Exhorter à 
la prière. — d) A la justice et à la charité, — e) Défense 
de conférer avec les Hérétiques. — f) De prêcher des faus¬ 
setés. — g) On doit publier les noms des excommuniés. 

— a) Mission de l’Evêque. « Aucun ecclésiastique, tant 
séculier que régulier, ne sera reçu à prêcher la parole de Dieu 
avant qu’il soit examiné par les députés, et approuvé par 
Nous ou notre Vicaire général ». 

« Nous exceptons toutefois les docteurs et gradués en 
théologie, qui pourront être admis sans examen, et tous ceux 
auxquels par le passé Nous avons donné telle licence ». 

« Et n’entendons pas comprendre en cette défense les 
fleurs curés qui, par leur établissement, non seulement peu- 
vent ai ns doivent enseigner les peuples à eux commis selon 
k*ur portée », VII, 11. 
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— a) Meubles profanes. « Avons été informé que, pour 
causes de troubles de guerre, les paroissiens des paroisses de 
notre diocèse, pour éviter aux ravages qui journellement se 
commettaient par les soldats, réduisent dans les églises meu¬ 
bles qui incommodent iceux curés des églises ». 

« Avons fait inhibition et. commandement à tous parro- 
ehains, puisqu’il a plu à Dieu nous faire jouir à présent d'une 
paix, de lever les dits meubles et coffres trois (jours) après 
le commandement à eux fait par les curés et autres de notre 
part,, à peine de dix livres et d’être les dits meubles jetés 
sur les carreaux ». V. 3, 

« l*ro}<inoi uiUt relut Itstua, lapîUes, aretts, vasti, < uni iiiüs 
(juibuscuHujuc nimilibitH, ma.tivic tamcti tnl it.'tuin purticuluris 
liu- spectantihvü, i)i teatpio in cœmrtertoque, ni.'ti fortastii.t (patia 
viUtndorvm hontilimn itiruenuum aut (ujv.'ipiam nittgiiœ Heee.H!fit(tt is 
ofcofiioiie, rrjioni, suh (fiari jxi‘na vetomuit ». 2' cltap. 1, 

n- 13Ü. 


— b) Publications et Assemblées profanes. « Auxquels 
curés et vicaires est expressément inhibé et défendu de ne 
permettre être faite aucune publication laïque, ni moins 
tenir dans leurs églises, aucun conseil par les gens laïcs ». 3, 

^ Noitimus in templis profiina neffotiaf sii^e pi mita sire putïUcif 
tractarif neque qifidq^iam iionrm ant sm/tînm populo puhlirarif 
visi pûitieuhirc mantkdinn a >^U>bis super hoc enaenirreht 2 *^ 
paru, eliap. J, IL 


— c) Entrée au chœur. « Permis aux gentilshommes 
d'entrer dans le chœur des églises ; quant aux femmes, elles 
demeureront' dans la nef ». XV, 3. 

« Chorus in duos paries divimis esse soîef^ in quannn prime 
seamna (onstitui poterunt ad riromm commodilatem » dumnanU^ 
sic disponanfur ut oijieio divino <etehrantihus imommodo non 
sint y>, 2*^ t[và\). J, n" 43. 

<£. Mulieritius aufr7n qinhusfihet eadem (stamna) îngreiH sru 
( onserudert*, pripsertrm duvi in tentpîo Jit (diquod o/Jiriuitij ont ni no 
]}rohihemvs 2^ ('lia|). L 17 h 


iii. 


DhX’IÎNCk 1)1-: ]/AlTTKt, 


a) Défense d’ériger de nouveaux autels, etc. — b) Devoir 
des fidèles. 

« Tous curés maintiendront leur autel décemment ». 16. 
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A’ partir du No 63 du premier chapitre de la 2'" part., il est 
longuement question de la décence des autete. 

a) J3ÉFENSK l/KHJtiElt [>K ^OVVKAllX AlITELïî, CHc. — « NoVOrUlU 

aufvm altaîîum natcllof mu aut templonnfi rrectwneH in totu 2;n/f> 
cMa muif Nohh fi'cri non îx^7mütaiit (curâti). 2^ part*, 

t:hap, J, 11.l. 

h) pEViiir m'jfi FiDÈT.tx — Ubi ven o impuhw a ut qui^^piam <ljt^ 
poputo rebciî^jH tH etfom fwffitgenfe^n hi hae parte (éwpensaritm 
parochkiliuvi) se p^'œbuerift ülvm Httbifo parochus N obi s drferet 7>, 
2*- iJaiL, cliap. i, n« SK — Vf}\ 2^' jKii t*, eliap* 3, IK 3Ï. 


IV. — Caiîkmk 


« A été conclu,. ordonné et arrêté que d’ores en avant il 
sera permis à tous de pouvoir user de beurre en temps de 
Carême, conférant l’aumône aux pauvres telle que sera ordon¬ 
née, ou d’assister à une procession, en considération que, 
dans ce pays, n’y a ni huile d’olive ni de noix dès environ 
trois ou quatre années ». 7. 


^ A'o/i tantinn a Inetr, renttn ctiam ah omnibus iaettuniis sru 
tfUiiniis^ muttoqnr maqis ab ovlst pæna lethatis offensioms 

tfhstiHendiim r.s\S'r ileclarabvnf », 2^ pari» clmp* 3, 13H, préeé- 

UcntK cl suivaïUs. — Vt'r. chap. 1, Nos 51 à 53* — Voir ehSip. 13, 
J* cas rcscr’vcs. 


V. — pRicnrcAxrON 

a) Mission de l'Evêque. — b) Prône. — c) Exhorter à 

V 

la prière. — d) A la justice et à la charité. — e) Défense 
de conférer avec les Hérétiques. — f) De prêcher des faus¬ 
setés. — g) On doit publier lès noms des excommuniés. 

— a) Mission de VEvêque, « Aucun ecclésiastique, tant 
séculier que régulier, ne sera reçu à prêcher la parole de Dieu 
avant qu’il soit examiné par les député, et approuvé par 
i^ous ou notre Vicaire général ». 

« Nous exceptons toutefois les docteurs et gradués en 
théologie, qui pourront être admis sans examen, et tous ceux 
auxquels par le passé Nous avons donné telle licence ». 

« Et n’entendons pas comprendre en cette défense les 
fleurs curés qui, par leur établissement, non seulement peu¬ 
vent ains doivent enseigner les peuples à eux commis selon 
Içur portée ». VII, 11. 
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pièce pour être publiée, a) — on traite du refus de publica 
tion, b) — de la gratuité de cette même publication, c — 


l'instance des créanciers, e). 

Nous ajouterons quelques documents relatifs à l’adminis 


•— a) « Ne sera publié aucun monitoire qu’il ne soit 
démontré scellé et signé, et en probante forme ». 12. 


iivstrw ti hav Siil> pa’Ho e-icoinutiirationis ». 

« Aucun monitoire apostillé ne sera publié par aucun 
curé ». 8. 


iceux apporter auparavant la messe ; autrement la publica¬ 
tion sera différée au prochain dimanche par le dit curé ». 8. 


« Ne sera aussi publié aucun monitoire que préalablement 
d'iceluy ne se purge par serment sur la vérité d’ieeluy ». 9. 

Au synode de 1604, il avait été décidé que le serment 
serait exigé « auparavant que venir à la seconde publica¬ 
tion ». 

« S’il le faut publier en divers lieux, attestation auprès 
du curé ». 4. 

« Pour chose que sera été prise et dérobée ne surpassant 
la valeur de trois florins, ne sera lâché aucun monitoire ». 4, 

^ Nullds (fy'inrrps viouftloiu^s ad Jinem 
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— b) Refus de yuhllcation. « Sur l’opposition de publica¬ 
tion. de monitoire, les parties seront renvoyées par devers 
Nous ou notre vicaire général ou official, pour être réglé, 
comme en ayant connaissance ». 11. 

« Où le dit monitoire sera été refusé de publier, sera 
mis au pied : N’a pas été publié, parce que l’impétrant s’est 
purgé par serment ». 8. 


l iîKJ. -- ETeqiKitui' a (Jorm vunnnilem {Httevurum) execu- 


lionviu, v(i cxfinHatiomm qmm hahehU }>ünemU etiam, 

factum est, sententiawi exeonvunicationis incurrat 



« 


MÎW. — <ï Caveant enrntl et rcetoees eorumque xicafii, 
pæna excoïiiynicationts, ne tlies crée nthuis moniîiovuni nostrarum 
et Uîtcrarvni Curiœ iumtrœ per eos reeeptcirnm, ultra triduum 
qnoqito mntla iH^tet a die prœsentathnis moniftonvm et iitterarvm 
e(t namk- vt* >î. 


— c) Gratuité de la publication. « Tous curés seront tenus 
et obligés publier nionitoires au prône de leur église pour 
néant 11. 


Quand executtonnm mercedes sev saiaria : ifro quarts nude- 
dicthnef sex quadrantes, et pro stngulis duos asses 

i>oivi dehere statuimus 

<i P) O al iis- rero quihusiibet litferîs in teinpio per parockwi 
se U vient'iwm exeentis, muéttvt assr'Vi récépissé suffecf^ril ». 2^ jjftvt., 
cluip. Ntïs 32 et 33. 


^ A moins qu'il fallût qu'ils allassent hors leur maison 
d'habitation et paroisse 8, 11. 

^ Cum ifaque presbgter atiquis, propter tdtenvs idonew per- 
sonæ defeetnm, ad exeentionem Inijiismodi facfendani aiiq^io 
qere debuerit, pi a sinpuïis hoHs quib us h uic negotio raeablt, 
'iatione racalioniSf quatuor asses. Si t'ero ûtiram animarum e^ev- 
everit, sex asses, prœfet expensas, 'repetere pot crû. Qu as ta^neu 
ex]Hnisas VI ode rata s esse, jiixta cujnsque conditionevtf jubemvs 
2' part.J cliap, 1, 37, 


« A peine de vingt livres, et autre plus grande s'il y 
échoit ». 9. 

« A peine de six livres contre les contrevenants ». 11. 


— d) But du Monitoire. « Les publications de monitoires 
sont faites par les curés non pour autre que pour faire venir 
leurs paroissiens à résispiscence, et non pas à restitution des 
choses portées par le monitoire ». 8. 
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o) MôyiTOiRRS CO^’T^Î^: l.KS DEIÏlTEljRS, elt', — loGO. — « Qiunulfl 
prrHonœ tpfœ ht fxistrnim mvaefrunf itr ad hisUtntiain eraditonnu 
suot'v tti t a ilrtot itata dom / » / o voii faeian tt^s flckm cnraîo 

sua, infra tarminirm in îp^is monifionihns roinprrhensvmt qnail 
mtisfrcf^rint inonifîonit c.r fune^ tannant ipnam monifionem fecis^sc 
riiTitiun nitum, Curati iwto rt capeîlani qni ipsam fucrint rTcruti 
vionitos ind)ranf pro arrovinniaatiHf mandato tdifiiio inde niinivir 
r.rpnctato 

Adniinistration de la Justice 

Nous savons déjà que Mg:r de Granier a consacré tout 
un chapitre à cette matière, le 4^ de la 2'' partie, en 78 arti¬ 
cles. Les anciennes constitutions sont prolixes sur ce même 
objet* Elles parlent des porteurs de lettres de la Curie épis¬ 
copale, exposés à être maltraités par ceux contre qui de 
telles lettres étaient dirigées, f) — des pièces venant d’un 
diocèse étranger, g) — de la prompte exécution des actes de 
justice ecclésiastique, h) — de la taxe de chancellerie, i) — 
des appels à Tofficialité diocésaine, j) — des lapidail'cs, k) — 
de ringérence du pouvoir séculier, I}. 

f) POHTElJiS DK LETTRES DK I.A PTRIK. ' 4 S i/ilt HOnnidH fftii 

sæpius fittera.^ avfeninf» deft^rnnfcisi Trrhrrant nt mair / ractant^ 
Omiws idoH qui jawdirta facerr attrntavrrinff val aUqitid de præ- 
dictis faearint fiati, val mand(fvrrint^ s;ev opi nit faroram, (ount^n- 
y iiVi pi œstitr rïid^ axaom iniü atos prontulpain irs, Qiarm santanf iavi 
Pt om vlqar i prœf aphn u .s par arctesiar u ni rat forain sin//ulIs diab us 
tlovr/niais rt fasthis »* 

— <c Eos (fuî latorihns fiftt^t arum nosti ftrun} raf Vur/ar 

hùstrw ipsas lifteras nvferuntf val aosdam lato ras Vt^rharrfut auf 
ai ias mala t raata nf (a^raom v méat os daafa ranivs ). 

lîîî^L « S a h araoinm unirtflionis j)œna vol)is injunprmvs par 
prasanfas, quatanus super aracuthna littararum Vnriw nostra^ 
Jaaiias ms raddatis porfatoribus débita sfqnatw ?>. M93. 

— « Suh (Uidam (ajvomirnuidianis) vfdris prœai- 

pimun (fuatenus dictas portatorest si ab ris fuaritîs taquisifij 
scaratos tanaatis par totam n^aeptionain tt ultra, si ais vidahilur 
iwptvlira, praptar pa^iaula (juu' fHfssant tasdavi portatorîbus prop- 
taea avenira 


.L;) i'iKüES VENANT D'UN DIOCKSE ÉTRANGER* — 1493 . 




vi¬ 


nt us et O) (U nam us quoel nulius eicricus, prasbqtat ^ f aie us, nota^ 
H us siva quævis tdia personaf nulhts lifta ras atiaiar diauasis in 
nostra déocecesi e^^eautioni damaitdet, nisi prius fuerint Nabis 
(ad (dnciri officiariorum nostroruni, prœaipua Officiait!i at Idocu- 
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ratori noèifn\s jyrw^^cntalœ rt vmitatiVt an dcbcaitt £*i'€cufwni 
vmndari an non. Et hoct pro diœcemnin et ^nbitis nostrh, t>uh 
i^rcomunimttanis })œna* (Voir cliap. 13. No 2. k. 

1317 . — La viême excommunication frappe qui exerçai ait des 
rioiciwcd contre rOffwial ou les chanoines de St Pierre. 

Il) PuOilPTK EXÉCUTION DES ACî^ES DK JCSTICE ECCLÉSlAbTnil'l- — 
« Cai'cunf eu rat i ri rr et ores eoriimqne vicarü, sub pœna 


r.rcom u nicat w nid, ne d les exee ut h n is mon ithn u m et / itterar u in 
Curiw iwsfrœ per cas receptanim uîtra tridunm, quoquo modOt 
tiisict a die j>rœscntationîs m oui t ion uni et f if tara tu m car umdem ». 

« Scrfntan'um et caiamum h ftheat adeo peu es se confinuo 
dispositiun, quod prœtertu defcctus corunuk^m n unqnam exceuf h 
idif/uaiiter differatur, su b aadem excom u nicat ion is pœiia ». 

^ Carat i sire vicarii, ubique in parochus eont mdem vr! alibi 
fur vint rcQuisifî, teneantur et debeant fitteras quascii nique a Curia 
Ilmi Domini nostri Episcopi emanatas sibi et pro exequeiuki 
præsentatas illico et firatiose exequï^ uec defectu scriptorii Tel 
(dia causa ipsam exeeidkmem diffet te habeant quomodolibet, 
suh panris (creomunictifionis et deeein sol Mot um pro qualibet vice ». 

i) 1\vxE DE {’i^ANCEïJ.EjaE. '— liftîî. « Statuimus et ordinamus 


ut nullvs sefreiariorum vel Juratorum de litteris^ proeessibus, 
exa minibus testinm et al iis expeiitis, nikil ulftui exiqant quani 
sii t fixât um per taxas antiquas, vel per Nos se U Vicarium et Consk 
lium nostrum farandum fpioad Htteras non îaxatas. Et hoc sub 
pwna creomu nicat ion is et restitutiotüs (luadniplicis parti lœsw, 
<fc ptivationis svorinn of.ticiorum. Et antequam admittafur ad ofji- 
cium et jatn admissi ita se facturas Jurare tencanfur ». 

j) A i/()fkk'jalité diocésaine. - Î3l7. <£ Eos qui juris- 

dief ionem nost ram îm jyediunt vel pert u rbant, prohibendo simplicUcr 
tel rum (piaiiam addictione ne quis ftNquem fY;/Y/D! Nobis vfd Offi~ 
ciaii nosfiv citât i faciaî, a ut alio qtiovis modo ». 2^ [ïiirt., t'iiap. k 
No 18. 

k) kADiDAiifjN. « Ordinamus quod cutati patochia- 

liutii (^(clcsiarum sou cor uni vicarii teneanf ut\ su b excomunica- 
tionis et decetn solidorum pfrnis, tapidaria sua in eorum tvcUsHs 
existent itf, in donttbus excomunkatorum, si tutus patcat accessus, 

(tufi'm sinqulis mensibus in anqulo eimiterii suaruni ecclcsia- 
cu m, q tt ih u sc u m q ur exe usât io n i b us frivol is d on obsta n t ibu s, 
exeqtti ». 

l) iNtîÉRKxcK Dr rorvoiR NiU ri.iEif. ( ^ Inhibem us 

ctftiifM (f ticariiSf stth jxinui excom unical ionis, ut liîtcras dam i ni 
nostii Episcopi qeht^nnensis, Vicarii, Officia lis ac itliorinn afdcia^ 
* torum Curiic spitilualis i/cbennensis, scu ((tnliiH'utiam lutrurnduii 
uol iji(‘fi i e patf ihus uec o fjki a r i is f e m pt) ral ib us prrvs u m a nt, d i rect t * 
^'cl indire(tf\ (pioris (puirsifo colon', doiu'c sex horis post 

cxcxitlfonnm ». 
























VIL 


Catéciiismk 


a) Obligation de le faire. — b) Châtiment des négligents. 
— c) Heure. — d) Texte. 

— a) Obligation. « L'obligation de faire le catéchisme est 
formelle pour les curés des villes et bourgades ». 3, 9, 11, 14, 
XXV. 

Au synode de 1603, au lieu de bourgades, on lit « villa¬ 
ges ». 

Les Statuts de 1617 portent : « Les curés encore des villa¬ 
ges sont exhortés de ce faire, selon les commodités qu’ils en 
auront. » XXV, IV ; on voit que l’obligation rigoureuse n’était 
pas maintenue. 

— b) Châtiment des négligents. En 1603, la négligence 
à faire le catéchisme entraînait une amende de 50 livres et 
l’indignation de l’Evêque ; six ans plus tard, l’amende fut 
réduite à deux livres. 


^ Si qui parofhoruvi fucrtnt lu Itor Jitrrnftitis (wereitio 
(fcntvh'f ffift jMuentnm oUfiwi vcc crudieriiit nec cntdfri 

fcccrinit non €lubitrnt qui a ijmnuvi dclkto Nohis iHUspectOt ai mus 
ni coa q/aritrr animadvetaifrif et if ni prr ccuamas eccleshisficast 
ai rca it(f fini requiaierif jjiirL, chaj>. 2, 5ÏK 


— c) Heure, Tout d'abord on chargea le Surveillant de 
fixer l’heure du catéchisme, 3 ; ensuite on laissa les curés 
libres de choisir « le moment qu’il leur sera possible, 5. — 
(Voir pouvoirs des archiprêtres, No 8). 

Paiochi, cvm <.'/« fümmQdum fucrit, præfutos p)irros rf/V/Ht 

uf il iésq ue a(\rus p nia n enm pa )ta% a i rea id post u idvc) it, et al la 
.lathnc non î>otncrint muHrij conivceni in crcfesianif et coram 
ilita aiiquotlea jain dicta recitent 

<a Parocitianis anfem, prœcedentl doniinicff, diem et horavi 
hiijua (^xerc ifationis litdkabvntt ut proies suas ad ronreniendumt 
andifo sonu campana\ pataftores esse fadant 2^^ jjiut,, tïia|), 2. 
XoK 56 et 58 . 


— d) Texte, c Le catéchisme de Bellarmin sera enseigné 
par tous les dits curés et vicaires/les jours de dimanche et 
autres fêtes solennelles ». 3. IV. 

Outre Bellarmin <c notamment seront enseignés Gerson, 
Grenade et Guide des pécheurs ». 3. 
















CHAPITRE SIXIEME 




Sacrements. — Baptême 


h Personne ne sera admis à adnünistrer les sacrements sam 
en avoir reçu l’autorisation (i la suite d’un examen. — 
2. Fait vérifier sa txitente par le Surveillant, s’il s’agit 
d’un vicaire. — 3. Obtenu l'autorisation du curé. — 4. On 
ne doit rien exiger pour l’administration des sacrements, 
— 5. ...et se servir du Rituel romain. 



Al)T01ÎISATt(>>^ n KQriSE 


« Les prêtres qui voudront être admis à l’administration 
des sacrements se présenteront aux Examinateurs députés 
au synode, le premier jeudi de chaque mois, si alors ne se 
rencontre fête solennelle, et, en ce cas, ils se présenteront 
le jeudi prochainement suivant, pour être examinés et puis 
approuvés par le R"^ sieur notre vicaire général ou ses subs¬ 
tituts. Et de quoi les curés feront avertir les autres prêtres 
de leur paroisse afin qu’ils ne se présentent les autres jours, 
auxquels ils ne seront reçus. V. 9. 


« 

lier A’ 
PûL'l., 


Ni(il(w ad .lierai» eut a vilniuttfiiula i'ic(irio.s atxîpiunf, 
ON ad Itoe miiniis cxcrccndiini pi'iits adminsi fitcriiit 
ilirtj). !. Xo 4. — (Tr. diiip. :i, X'o 100. 


nisi 
». 2 ® 


II. — VÉRIKICATIUN ])U ST'RVEILT.ANT 

« Tous vicaires sont suspendus de radministration des 
saints sacrements jusques à ce qu’ils aient comparu par 
devant les Surveillants, pour savoir s’ils ont le pouvoir et 
admission ». 7. (Pouvoirs des Archiprêtres, No 9). 

III. — AuTomsATiox Diis t;uiu':s 

« Inhibé à tout i)rêtre de n’administrer aucun sacrement 
san.s permission des curés ou de leui’s vicaires ». 11. 


i 


















^ Sacramenhfm prŒicren nuilum conferefur alietio populot 
de Noistra 7^e! cjifÿ proptif parochi conüe.s*sÎQîie sprrkdi pennis^tim 
fucrit, aut nrffens altqua neecinsitas idrpsiwi po^stidaverft. v> 2^ 
piirt.ï cliap* 3, Xo 15* 

4. Gratuité de la collation des Sacrements. 

rfi 

« Nihif pro eolfafhnr fanfonrm Chrhsti dojwnnu e tpiopUnu 
vxigi pr(ptcr(inam kh qnml mjcundum Jandabitem Ecftes’îw 

ronsuctuduicm, non qukhm pro meramentis sed minisîrorum 
tenîaiionc confrihin mtef. Neque tmnen hoc hiBolenivr repefi ioJero^ 
himnSf .srri denegantei^ hoiieiifé prœmonHoSt ni^i pr(vf(dip 
ionsvctndjni sr {on former reddiderini^ Noh}^ dcfcfri rohimuf<^ \{t 
enm ch agamn.-^ piont expcdhc vidvhitnr 2*^ part*, r(iaji, 3, Nu 
18* 


V. 


Ritikl iîomaix 


« Dit et déclaré avoir été dressé un Manuel pour tenir 
la manière de ballier et conférer les saints sacrements ». .12. 
SC Le dit Rituel à l'usage de Rome ». Ibid. 

« Lequel Rituel veut et entend être obsei’vé dans sa 
diocèse par tous les curés étant dans icelle. XXV!. 

« Vidcaf aiitcm diligenter nt nihif in cœivmoniif!, cnm e(ts 
yieri UK il fl necci^ttitccH impediet, detrahatiir, ntlffatifr nitt inimttfcf 
^rd ont ni fi nie Jiont ut pf^r Ecflcsmin ord inata fucïnnt »* part*, 
diap, 3, Nu 10* 


BAPTEME 

6‘. Défeme de le conférer solennellement hors de Véglîse. — 
7. On doit dreser l’acte de Baptême . — 8. Instruire les 
Sages-femmes, et s’assurer qu’elles ad»imî&'trent bien ce 
sacrement. — .9. Affinité spirituelle contractée an Bap¬ 
tême. — 10. Défense aux parents de coucher dans leur 
Ut les enfants âgés de moins d’tme année. 



B.Viri’ÊAiK SOLKNNHi: A 


L .skiu-ka [ ek t 


« Inhibé de conférer le saint sacrement de baptême par 
les maisons et chapelles, avec ’ application du saint Chrême et 
autres cérémonies de l’Eglise ». 7, 8, 10. 

« Sinon que ce .soit de notre particulière et expresse 
licence ». Ibid. 
























I /r . 


« A peine de 25 livres ». 8. « De 50 livres ». 7. « D’irré- 
yularité ». 10. 

VII. — AcTK ])K BAl’TKMR 


« Sera le tout rédigé par écrit les dites cérémonies avoir 
été observées ». 8. 

« L’enfant étant baptisé, l’acte en sera rédigé par écrit ». 
10, 3. 

« D’autant qu’il advient que plusieurs sont bajîtizés long¬ 
temps après leur naissance, sera apposé le jour de la collation 
du baptême ». 11. 


« prœciphfiomnlhus noi<tt:œ }}aroc{iit:i vt 

viinlua bapiLvatorum fifqtie partitum et p(ftrhwrtnn eonnmlrvi, 
evtn fempotis t!esfpnntiotu% suh fotma seffuenti senbrrnt (ï) 
« Prortetea <um pmprn*s nonitiühufi ctkim cognontituf 
iaruvt expriment, qnæ ncipiaquavt in disiioInftH vel atîis fragilibies 
(hait iis f^crihf voiintufSf sal in ho no fibro quvnt (fd h une nunm sihi 
qnmiifi* pttraeimnfnt comjmrabit x>, ^ 

« Ae enmdrm ad s net essonrm ma unis onnümodi* sinpitH perve- 
nire enrahvut^ et qitando eampletnti f ne rit in archivio epi^fcopatn^^ 
MOHtrt rrmitfidnr 15. 2 ^ Ntïs K 2 h 81 , 


« Et tous prêtres qui auront baptisé qui ne sont de leur 
paroisse, seront tenus le rapporter en la paroisse du dit bap¬ 
tisé. » 11. 


VIII. — S.VGivS-ra.MAriis 
a) Les instruire. — b) Les surveiller. 

— a) « Et seront tenus iceux curés enseigner les mères- 
sages en chaque paroisse, la manière et forme de baptiser 
enfants, prenant par trois fois l'eau, disant : Je te baptise 
au nom du Père, du Fils et du St-Esprit ». 8. XX. 

« Formam ipitnr mit cm ohstetrteihus inçidcabunt, et nt ah 
Ciiydem memoriter ritlneatnr operam dabitnt 2 ^ 3 , 

2'). — ('11, No ;3n, 

— b) Les surveiller. « Est aussi enjoint à tous curés et 
vicaires appeler femmes-sages de leur paroisse, de savoir la* 


(I) \'o!r aux pièces justiricatives, 1. d. la forniulc <l’actc de baptême. 

















forme qu’elles auront usé pour assurer le baptême aux 
enfants par elles reçus ». 3. Voir chap. 14. No 40. 

« tSV j(tm collât uni esse dicaturf infcnogahlt difi^fvntcr en ni 
(jnt contulcrit qnomodo fceciit et fjva forma fnerïf nsus 3^. 2« 
j.uirt;. cluip, IL No 40, Voir plus kïin diap, i3. No 2, 1, 


IX. 


A KKIN [TÉ SITKITU1-: I.LK 


« Quand l’on assiste au baptême, se contracte affinité ; 
et si c'est en nécessité, n’y a point d’affinité. — laquelle sur¬ 
venant, l’Evêque en peut dispenser ». 10. 

« Dfitffcnter erplieabunf, non nolnm in bu})ffümo scd ctkiin in 
(onfii matione, eontrahi spiritvnlrm eognathnem qnæ matrhnonlnm 
impetlif ronfrahtmdum, et juin (onfraetvvï dirimit [jai'l** 

No 77 suiv. Voir cli:it>ilro 18 ci’-dos-sousj No J, lu 

X. — défense au.\ l’.41{ENTS 

« Ditif i ictins inhibent an per preisenfCH omnibius et rsinpulhs eecic- 
i^iarnyn curatif^ (4 vimrüs ne quoHeîunqne paroekiaiUhs ntrins- 

fjnc sexn^ oppresticnes talium pîterorum (minoris œtatis uni ns 
onni), qui pœnifcntiam publieam non cffcrint (in €.‘opite jcjiniii 
et die joris mncta. ad eeelesîas eafhednües pertonniifcr adiTniendo), 
quantamanmqtie se scercto abmlntos esse fissemnf^ ad eeefesiastica 
saermfwnta percîpiendat ertra nioftis articnluinf recipi nnt qvo- 
(lUomfKkyf nist prins se svper hoc domino Virai io }>ersona!iter 
ixhibuerinttet ah eo viandatum acre péri ni )>, Cïw iluiii}. 5“^ 5^ ir. 
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CHAPITRE SEPTIEME 


Eucharistie 


/. Messe, — 2. Sacrement. — S. Communion. — U. Confrérie. 


T. — Mks.se 


a) Ne peuvent être célébrées deux messes le même jour. 
— b) Ni sur des autels nouveaux non dotés. — c) Ni par un 
prêtre dépourvu de celebret. — d) On doit entendre la messe 
du dimanche dans sa paroisse, — e) Dénoncer les violateurs, 
-- f) Défense de conserver le St Sacrement dans les cha¬ 
pelles privées. — g) Fêtes. — h) Foires et autres œuvres 
['•rofanes interdites le dimanche. — i) Travaux serviles. — 
j) Observer les rubriques. — k) Chants, — 1) Livres litur¬ 
giques. — m) Honoraire des différentes nieses. — n) Boîte 
des âmes. — o) Défense de célébrer la nuit. 


il) Deux i.e méiik -joch. — l’îîll. — ^ lnUtfwntiitf, rt ütifh 

i f'contufiîcatiotüi^ pœna, bis ht die missatn (elt^^brarCf nisi h} casd)\fs 
Jure prrntissis yy. 

Il) Autki.'^ KAi X* KîîH. -—- ^ Inhibetnus robis omnibus 

s( ter rdof i h ns, su b pœ nu exto mu ni tut ion îs , c' / n u lia r ib u s n o rite t ’ 
^(^nstrnetis et erectist sine Nostra rrl Vicarü nostri ficentia spceiati 
Mebrctîs, ntsi fuerint sufjieienter dot ata y>, 

t) J4H3- “ Ot dinumns quod nttUns sacerdos 

ali us in surfis ronsfitutnSf rtiam patriotaf ad crlebraîuluin 
fiivina prr qnrmfrumqne (fdmitfafur, in fivîtate et diœresi nostris^ 
nisf prins fetptinte ronstitefit de ordinutioiu' i psi us eanonica per 
Nosf ras ntsi forsitan jiet eqi in us ahquis franscundo 

célébrai e roinertf st^mel tttntum. Ht hoc sub pœna excom unirationis 
^^^bservari valu mus x 

tl) KxTENDin; t.v MKssK DANS ,sA i‘AiïcïissK, I4ÎKÎ* ^ Monemus 
iioftennur omnes et sintfutos (urfdos et rectorrs m iesbt ru m (ivi- 


h 
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tatiiy et diœrcsis noastranivi qnateyuŒ moneant rt lytætipiruttf suh 
rrcomunïratîoriw pcenr;, oninibus suis parochianis ut dicbu.H domi- 
vîûis et fc^stivis ad* audiendas inisscis pùrochîftlcs in rccicsHs 
carnmr aliaque divina qfflda avdienda veniant. 

Ordinamus iusuper qvod curâti prœdiefl eoritnique vicarii 
exponauf quod mUlus paroehianvs alienus dietis diehus inibi 

viissafu audiaff cofifeinpto sua pj'oprh curato; quem si i tire ne H ntt 

» 

sliitim pb ecclesia ejicianf euuidevi. 

c) Dénoncer ceux gui N^\.s^:fSTENT pas a la mrsse, — « Si (juîs- 
pianif Tol locî distantia iTf eupidîtate tucri, vd fdia quavis oceasionr 
minus sufficienter missani audire neqlexeritt hune Nobis, post 
eouffi U cnn monitionemf de far et parochits — ma rime tamen cas qui 
hfdoniWf tahernarum ref hvjusmodi rerum causa dhitiuvt ofpcium 
pïwtermittunt 2* part., cliap. 2, No 145. — Cfr. ciiap. 5, Xo 

Irlir, — ^ Seorsum rt secreto eorripiat (parochus),., St sic 
non andierintf cas eoram duobus vcl tribus testibus eorripiat et 
uioneat itéraio, Quod si nee sic aiutferint nec eorrexerintf eos in 
ecüieshi puhlicVf popuio assistante, (fuctontffte nostra super Us 
Vfonebif nominafim. Si veto mafitia in iisdem sic nominfitis adeo 
inraîcscat quod{ net- aliter reslpiséante teneafur saeerdos eoram 
Nabis vet ai iis pro Nohis visita ntihu s ipsorum nomina in seripfis 
tradere, nt contra eos relut hereticos et publicanoSf pro ut de fute 
faciendum fuerit, procedamus 

f) Np; PA.S CON^iERVER LK SAOST .SAiliPBlKNT IMNS h¥^ rlfAJ'ELLKS 

I i;i V Éivv* - 11 ^ Qu ida m te mer a t il p resbpt er i, i iî qu i b usda m 

(asfris sive dojnibus nobilium diœcesis qebennensis, absque anrt(^ 
rit aie Sedis AjKfStoticœ te! loci Ordinariif Corpus Cht*istiti serrare 
et ibidcuu nedmfi infirnih sed et sanlst absque nceessifate, minis- 
trafe priFSumunt, in contentptnni dammimquc et pi'œjudicium non 
Htodicum eectesiar um parocidalikim juriumque carumdem. îcleo 
disfrtdius inhihet}n\ et suh exeomunicationis laiœ senfentiœ pœna, 
presbiteris quihuscumqur ne hoc in antea f avéré fW affentare 
prœsumanf, nisi ex pririlegh et Heenfia specmli S^edis Âposfi>- 
ticœ vel Episcopalis, de qua lecfitime constiferit in sert pi is 

— g:) Fêtes. « Toutes les fêtes commandées par le Rituel 
seront célébrées ». 1-5, 10, 12. 

« Hotttih)intur popuiiini, cidraïqHC slth jfæiui livrent i iiioiialin 
ntqiic piiiiitionv NnhÎN (uhitiarki pïœripiunt ut .•iincufin frstn, 
qutp jiofitniodum rissr pra’i vpta flert’i nevi iitt, diliprittci' nhÿvrt'vnt, 
iiufliqitv pioi'SUÿ opvri «<’/ !'(7/ racviit ». 2*= jnu’L, flwip. 2, No 8!). — 
UJr. Nos 101 L't. 102. 


« Quant aux Rogations, a été dit qu’il les faut faire sui¬ 
vant ce qui est porté au Missel, mais non pas faire fête, car 
il n’y a i)a.s de commandement ». 15. 
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« A été ordonné que la fête de St Pierre ad vincula avec 
Foctave seront célébrées par tout le diocèse ensenibîe le jour 
de la Dédicace, le jour qu'elle tombera, qu’est le huitième 
d'octobre ». 15, 6. 

« Pour la célébration des fêtes, le Manuel se dressera, 
en fin duquel mettrons les fêtes qui se doivent célébrer ». 10. 

« Sont dès à présent les dites fêtes rafraîchies sous les 
peines ci-devant édictées, voire de suspension ». Ibid. 

« Que si l’on veut être dispensé de la célébration de la 
messe aux fêtes de dévotion, il faudra recourir aux Surveil¬ 
lants ». 15. 

Et cas advenant qu’il y ait des infractions de fêtes, les 
curés enverront mémoires et noms des délinquants par devers 
notre y:reffe, pour y pourvoir comme de raison ». 


h) Foires et autres. — î*atof^horitm fafium ioeoiUvi {ubi 
ntimlinœ vrl forum die divhio cuftuî dicato ppraifuntitr)f 7nvm(s 
rrii coutemptofrs ml AV>x drfmr(% si (fui forsau tTprriantur ». 
2- finrl.. rhajj. 2, Nu i)lL — Cfr. e[iîi[R Kî, Nci 2. ml 


— i) Travail servile. « Quant aux fêtes de dévotion, l’on 
pourra travailler ». 15. 

« Pour le regard des fêtes de coinmandement de l’Eglise, 
lesquelles tombent en temps de semaisons et nioissons, a été 
ordonné que, pour la nécessité des lieux, les Surveillants 
Auront autorité de Monseigneur le Révéréndissime dispenser 
Pour semer et recueillir, lorsque la nécessité évidente se 
présentera, à laquelle les dits Surveillants auront tel égard 
Qu’ils en rendront bon cümjîte à Dieu et à leur Prélat ». 

II. 

« Toutes permissions de travailler les jours de fêtes seront 
Par ci après données solennellement et authentiquement, 
^fin que l’on n’en puisse abuser ». 8. 

« Auxquels curés est inhilié de ne dispenser en fêtes que 
^0 soit, sinon aux Surveillants, auxquels Nous avons permis 
oe pouvoir dispenser ». 10. 


^ Servitihus ('vcrcifiis oprtcnn dar(\ (putfuntfpff’^ H(*€L*ssituti* 

itisi uiec^iantf* Nostm Vicarii iuystri (jeucredis, 
saltem proprii jiarorld concessioue, vrt nisi fort assis e.r impto- 
Uec-essitas ipsa ro ntl per if, yiuUavtffue siuc uati/no fknuuo monm 

‘P^diatyr 
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« Paroflüs, nihifourhivSf tahmi darc prrmLs.shncm non conrc^ 
enm uceenfÿifii ad Notï tntlfa prorsiLs tnoovunodîtaîv prolii- 
Ixdnr 2® paît*, eluip. 2, Nos 9(i <'t 1)7, 


— j) Observer les rubriques. « Est enjoint à tous prêtres, 
curés et autres de notre diocèse, d’ûser du Concile de Trente 
et d'observer les cérémonies ordonnées et prescrites par les 
rubriques ». 3. VI. 


« CæiTiuotiias ovines 
pattes excreitio frctpienfi 
prii'L. chap. 2, No 118. — 


diliffeiitcr edisccnt, et siufiulas 
faviitiariter siht notas efjieient 
Ct’i-. 1“ pari., cliap. 1. Ko 01, 


m isme 
». 2* 


— k) Chants. « Les curés aviseront soigneusement que 
l’on ne chante pas ès églises certains noëls pleins de paroles 
indignes, profanes et contraires à la piété et révérence dues 
aux lieux et choses sacrées. Comme encore de n’ajouter ès 
psaumes que l’on chante ès solennités de la Nativité de Notre 
ISeigneur certaines paroles ridicules et pleines de blasphèmes ». 


^ Nihü orffanoiuvi toi alto mm quorutniihrt instnimentorum 
melûdia necnon mm fis praicr hipnnos rf cantîca spiri- 

tnalktf tir pet Uœe dideftath camalis pot tifs qnam 

t(ptîtîa^ spirititaiis ræeitetnr »* 1® parL, cliap, 5, No 74, 

<c Lasciramm mîtsicarum sonos (hi ofjteiis dmniSt missa prœ- 
sertim), sire prr îastntmenfa sire per rocem hiimanantt nerive 
farvatormn aitf alioruvi (luommeumque personatornm in press us, 
diseursiiSt tumnftits vel alin quands similia Jieti pcrmittantf 
]X}tiifs ab officio quamvis hicepto cessantes^ Nos de rehus Mis et 
eavum uetovibus eertiores reddant y>, 2*^ iKiit., t4iap. 2, No 15L 


— 1) Livres HtMrfinqwe<s. « Est ordonné à tous parrochains 
acheter des missels et autres livres requis pour célébrer le 
divin service, à l’usage du Concile de Trente ». 3. 


— m) Honoraire des différentes messes. « Pour l’aumône 
OiUi se donné pour la célébration des meses, elle sera : pour 
la grande messe, de quatre sols, et pour la petite, de deux 
sols. Et néanmoins sera permis de prendre ce que sera don¬ 
né en libre volonté ». 6. 

« D’autant qu’il y a des chapelles auxquelles les recteurs 
sont chargés de célébration de messes plus que le revenu 
ne peut comporter, l’on a réduit icelles messes à six sols. A 
concurrence du dit revenu et proportion, elles seront célé¬ 
brées ». 6. 
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— n) Boite dea âmes. Sur les messes et aumônes qui sont 
faites par les parrochains pour la Boîte de toutes âmes et 
Trépassés, que les curés exigent plus exactement qu'ils ne 
doivent. 


« A été dit que les Surveillants se transporteront par les 
paroisses de leur surveillance pour avoir instruction des coutu¬ 
mes observées en icelles, pour icelles instructions vues et 
rapportées par devers Nous, être donné tel ordre et règle- 
îuent que nous verrons expédient et de raison », 8, 3. Cfr. 
cbap. XIV, No 48. 


tt) .Mi->8K la suvw MSW. — <!; Di’hinûtiuii inhibrimi^f et 
cxcoïniinicationis* jMua, ne de noete viissajn cetebi^aret nisi in Nati- 
T/fate Dmninif fjuis ptip^suinat 


II, — Sacrement 


a) Respect, — b) Renouveler les hosties, — c) Lanïj)e, 

— a) Respect. « Tous curés et vicaires tiendront le Saint 
Sacrement révéremment et décemment, avec les ornements 
Requis et nécessaires à un très saint et auguste sacrement ». 
7, 3. 

« Est enjoint à tous curés et autres prêtres de notre 
diocèse de faire faire des ciboires ». 3. VII. * 


« Habvhif ur Tff-vc w/Mwf udtfuotl .siîy* pLi;i,s a ut ewUflia, toih 
hoHoranilu' vttiftiiijivauilu'ijiic ici non indcccnnf rut 
■^^i»rtinsi)nU7n intiitt Hficrumcnttim hiiponctiu, ihiciti pannirulis muit- 
lionrnti.^ et henetUrtionr utotuta fiourtiifirtitis derenter imrilvtiivi, 
d(i vidclicct ut iiullo pttrfo frinijp' rrt ito.sKtf », 2<^ pui'l., 

‘l'i'p. 2. No 150. 


— b) Renc/iiveler les hosties. « Lequel sacrement iceux 
prêtres feront consommer dans l’octave ». 7, 

« Comme aussi le Corps de Notre-Seigneur mis .sur l’autel 
io jour et fête de Dieu, de le consumer en fin de l’(X:tave ». 

3. VIL 

« Les hosties des communions seront consommées de ti’ois 
Semaines en trois semaines ». 16, 

« Toutes les dimanches premier du mois, que les curés 

V 

Rient à renouveler le Saint Sacrement gardé pour les mala¬ 
des ». 3. VIL 
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^ AV* propfrr (fîiftifrnitrftrm nimifnn aiîqaîd corrHjh- 

fk/n/s trühantf hostmi^ eonseendas ut minimunt hrmrstrihifs 

rf'Uovatr Juhrmiis »* 2"'* part*, ( hap, H, Nti 153. 

(:) J.A:^^PK. — Ouuidm^ olemn tut fninr Jtnrm (Olnun i(Ufi})a- 
dfs) ôfferüutibuii^ et proiif oportef indntptnifkh^ (h^trin 

diemm, juxta fonHuetmUt Keclesiœ formam, eouerdimits », 2'^^ pari** 
rhîip, 2, Xo t51. 


III. — CüMiEUXrOX 

r, Paschale. — II. En viatique. 

* 

‘ L — Commiinion paschale 


a)*Obligation* — b) Dans sa paroisse* — c) Délinquants* 
d) Indignes. — e) Communion gratuite* 


— a) Obligation. « Tous seront tenus se communier en 
leur paroisse au temps de Pâques, h peine d'excommunica¬ 
tion », 6, 5. Cfr* Cas réservés. No 27* 


<sr Qitf ad nniiOff dheeetionk^ peivf^nen'utf eujui^f umque 
c.nf f€féditionfutadnf, ntsi Htanei hi atino, titra fr.stum Ptt^ttliœ 
tom mV nicent , tonfra qit / nf v m Keetesiœ pvwcept u m mot titlilrr pet- 
((ira (îombvnt >. 2- cliap. 2, 1113* 


— b) Dans sa paroisse. « Les curés ne donneront pas 
congé à leurs paroissiéns, si bon ne leur semble, pour la 
sainte communion (à Pâques) ». XXVIIL 


quis eo7)imun/tate vfduet ft (tUbi (furnti in sita pmpiitt 
patothiai licentiüm a A''o^>/.s ant a parovho h un prtus obtinerr 
ieneatur, ut eumdem de fmta tomtnuuione tetfloiem poî^fett nHldere 
dehrat », 2^* ])art** c!iap* 2* Xo 205. 

c) 1 >jxïN<^iTANT.St — -fic Qifî tiequr eonnnyüieaverii netîue purotho 
(ifusftjn indficaTeritf .stathn ut jMhst festuvi Pasthiv iapsi fiua^/ut 
dirs quindecintf pet ipsum parotkumf si net esse fut^tit tontm 

P f obis ri ris, monebitur ; defndet nisi panterift Nabis defe7efur »* 
2 ^ imi'!** rliap* 2 , No 195 . — (Jli\ riiap* 5 * No 36 . — 13 t) 6 . 


— (1) Indignes de communier, « Est ordonné ne recevoir 
la sainte communion ceux qui vont à Genève et mangent, 
les vendredi et samedi, de la chair, prennent la Cène, 
et font autres actes par lesquels ils renoncent purement à 
notre Religion ». 3, 6. 

« Et parce que, occasion du voisinage de Genève, plusieurs 
vont et viennent aux lieux huguenots pour gagner leur vie, 
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et, par ee moyen, enfreignent les fêtes, vigiles et Carême, 
l'on ne les eznpêehera y retourner, ni ne pourront leur dénier 
la communion, pour ne les mettre en désespoir ». 5. 

« Mais ceux qui font actes hérétiques ne seront reçus ». 6. 

— e) Gratuité. « Auxquels curés et vicaires est très 
expressément inhibé ne prendre aucun argent de la con> 
munion, à peine de cent livres ». 3. XIII. 


11. — Communion en viatique 


a) Malades distants. — b) Malades décédés. — e) Indul¬ 
gences à qui accompagne le St Sacrement. 

— a) Malades distants. « Sont exhortés tous prêtres curés 
portant le Saint Sacrement aux malades distants de leur 
ôglise, de le porter dans des boites d’étain au col ». 3. 

« Vimntluvt stm ii< tjiio (Irfert iir miirtisximum Chrif^ti . 

eoipiiK crit 'lit minmitm atçtentoid, pannoquc nt'iicco t'i'l alio prc~ 
fioiio c-dopvi ta ». 

« ai prociil oui lier difficilia lûcn crit einidvm, pixidein iltiiiii 
fid eollum suum reverenter et lionc-Hte ligabit, avt alio rommodiori 
lof o; dilipevter pi oiâdebit ne cadat e iiianili itn ». pat t,. clinp. H 
l ii l et J GO. — Cfc. Ko ÏG5. 

— b) Malades morts. « Lequel St Sacrement porté à 
aucun malade se trouvant décédé, seront -tenus rapporter 
dans leur église ». 3. 

(•) liululfrciices. — « Comitoiitihve, tirm eunda tiim redevndo, 
deeew ; illis autcw fjiii prtBterea- faces aceeiisns propriis detulerint 
e.rinmsis, nginti dhs hidids/entianm, juxta fornum prœfataw. 
donaitnis ». 2“ [)art,, cliap. Ko ir>7. — KWl et 1493 n’exigent ni 
letour de la inakon à l’église, ni elei-gos alUimü.îî à se.'j frais. 

lîtSl. « Prœcepit et injvxit cnnitis civituUN et dicscesis 
fiehnincnsis tiuod hoc detiutieiit pubtice ixipvio et Clero assistent 
tibua diviiiis, mia die dominica. quolibet niense, ihm se vel per 
ricuTiiini, ne pra’textii ignorantiæ linjitsmodi/ iiulvlfientiani mnit- 
fdiif! 


. IV. — COKFRKRIE 

a) Indulgences pour engager à* entrer dans la confrérie. 
~ b) Procession du St Sacrement. 
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— a) htdnlgences. « Tous curés achèteront les indulgences 
(le catalogue des indulgences) qui sont concédées à ceux qui 
sont de la confrérie du Saint Sacrement ». 10. (1) 


« Hortabnutitr jicooc/n' suo-f parockianos nt inutituant 

.socictatcî^ s€u eonfiafetinf{iîe.s pretios! Vorpoiîs Iknnini 2* paît., 
C'iiap* 3, No 159. 


h) Procession mi Si Sacïïemknt. — c üonfrafreÿt prœter ftim 
pie tut /.s i û ititf, f;o » t itab y n fur i ps um ne ra n d mn Saerament w th , 

rath}w (pwpiam id rfjiœte 2 >otuünnf 2^ puiu, tiiap. 3, Ko 159. 
« Omnibus in tait processions faces accensas suo sumptu. 
2 )Oé t(intib}fSr ikx^e^n indulgentianmi dies^ dn7}unoda rcracitcr j^œnî- 
tuf'iintf coii(nliwus ». 2*= paît., cîiap. 3, No 171. 


(i) Outre ces indulgences et celles précédemment mentionnées en 
iaveur de ceux qui donnent de riuiile pour la lampe du sanctuaire, de 
ceux qui accompagnent le Saint Viatique porté aux malades et des 
niemlircs de la confrérie du Saint Sacrement, on rencontre dans les 
Constitution.s de Champion une indulgence de quarante jours à gagner 
à roccasion de la fête de St-François d*Assise. En ces siècles déjà 
reculés, les Supérieurs ecclésiastiques puisaient d\ine main bien' parci¬ 
monieuse à Pinépuisabtc trésor de l*Eg1ise. 


» 
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CHAPITRK HUITIEME 


I 




Pénitence 


J. CoH/e.sse?o’. — %. Pémtmt. — S. Vémimee, — U. Absolution. 

I. — CoNKi':s.si:uiî 

\ 

a) Science. — b) Pouvoir délégué. 

— a) Science, « Tous curés seront tenus d’acheter les 
tables des cas de conscience ». 10. 

— b) Pouvoir délégué. « Les Sui'veillants étant ès lieux 
de leurs surveillances appelleront à eux tous les confeseurs 
extraordinaires, c’est-à-dire ceux qui ne sont pas curés, pour 
’^oir leurs admissions et renvoyer ceux qui n’en ont point. 

« Et pour ce que plusieurs, après les avoir obtenues, sont 

devenus extrêmement ignorants, les Surveillants les examine- 

lont pour voir s’il sera expédient de continuer leur admis- 
« 

î^ion tout le temps que leurs patentes désignent, ou bien 
s il sera bon de les révoquer ; auquel cas leur «léclareront 
la révocation d’icelles de notre part ». V. 17. 

II. — PKXrTKXT 

a) A toujours le droit de se confesser. — b) Gratuite- 
l'iient. -- c) Confessions hors du St Tribunal. — d) Confes¬ 
sion à Pâques dans sa paroisse. —* e) Autorisation du propre 
curé de se confesser hors de sa paroisse. — f) Billet de con¬ 
fession. 

— a) Droit du pénitent de se œnfesser. « Sur le refus 
due font quelques curés d’ouïr en confession leurs parro- 
^nains en autre temps qu’aux fêtes solennelles, a été dit, 
enjoint et commandé d’ouïr en confession leurs parrochains 
toutes fois et quantes qu’ils se présenteront ». 12. 
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— b) Confesser gratuitement. « Inhibé de n’en pi’endre 
rien, sinon qu’il leur soit loisible de dreser un tronc pour y 
mettre des oblations qui leui' seront données ». 12, 111. 


« N ni lus TüuŒ f/!ori(p drsid(*tiOf nul! ns luiri cuptditatf^ ductuSf 
sed dinita.Tat jrroptrr honorrm Dci satutvmqvf* pmrrmi minuts hôr- 
htehoarr^ proscqui Vf*f prœsinnat, 

^ pcpuîtens quippitnH uilro Iffrfpri Toiitctlt^ ni 

shtr dîfjicnliide, ciim pratinnnu ari fone recipietm\ h ïsi fortnssis 
aliqiiid. ohsistef. Ah eo V(*io qui ni kit obtuleiitf nihtl ntidiji rrîqrn- 
dum dt^iniiiimns ». 2^ paît., cliap. 3. Nos 191 ot ]UTk 


— c) Confessions hors du saint tribunal. « Les confesseurs 
prendront garde de n’ouïr les confessions des femmes dans 
les sacristies, chambres et autres lieux particuliers, m^ais 
ès confessionnaux et lieux exposés à la vue de tous ». XVJ. 


« 

outrm 
ruo rt 


« 


OmneSt pmdcr wf/totos, in tnuplo (oiijiteti volumm, non 
in sacîistia; nrc in rdio frntpti loto tfuom pntrntlf conspi^ 
duniihns aju^tfo ». 

Sed inan'imr mniicruvi ». 2^ part.. (Iiap. 3. Nos 19(1 à 19î^. 


— d) CoM/‘e.ssiOM à Pâques dans sa joaroisse. « Tous sont 
tenus, suivant le commandement de l’Eglise, de se confesser 
à Pâques en leur paroisse, excepté ceux qui sont allés à 
Thonon au jubilé de Notre-Dame, qui sont tenus pour confes¬ 
sés en rapportant l'attestation suffisante ». 5, 6, 


« Kxplirtfhuiit itON tciuu'i m’r iiiuntuui pi-mfptuiii (Erclcsiœ) 
ad intûprmn peùcafontui nostrorum fonfesH/onrmf proprio sacrr- 
dati srmel annuatim faciendavt ». 2*^ pnH.. rhap. 2. No 175. 

— e) i4Mfor/.sot/ou du propt'e curé pour se confesser hors 
de sa paroisse. « Est inhibé et défendu à tous curés de ce 
diocèse de n’ouïr en confession, à Pâques, les parrochains 
<i’autre paroisse, sans la licence du curé de la paroisse dont 
sont parrochains ». 14, 9, 

« Est inhibé à tous ne se confesser ailleurs sans la permis¬ 
sion de leurs curés ». 11. 


« Quidam' tcro, Htmt aliquo)^, non. tavicu outnc.s lumamif ahmol^ 
rcrr, Teiuti parochii.'ÿ .siios paitmhiaium .Hcd non alfcno.'i, nisi fuctînl 


a. propîin parochts irpitinif; odmis.'ii », 2^ pari., 
— Cfi-. Xo 20.') cl cliîq). ;.l. Xo 15. 

« Si qui.'t confi'frri voliiérit fdibi ijilaiii iu 


chàp. 2. .Vi) 180, 
proprin parochnt. 


licrtdinin a A'o?)).** ont a ixJiocho nuo jjriiis obtinaro tenratur ». 


2'* paît., drap. 2, Xo 205, 





— f) Biüet de confession. « Il est permis à tous curés que, 
lors et quand il y aura quelqu’un en leur paroisse qui ne se 
voudra confesser vers eux, de pouvoir ballier licence s’aller 
confesser ailleurs ». 5. 

« A la charge néanmoins que les dits allants autre part 
qu’en leur paroisse seront tenus apporter attestation, suivant 
la dite licence, de l’avoir fait. Autrement, seront tenus les 
dits curés les nous révéler, coname tenus pour non confes¬ 
sés ». 5, 6, 11, 11. 

« Eiimth'm ([Kuachiim) de facla conjetsbtioiie tfitioivin jHfstcn 
>Td((cre dcbcat ». 2'-' part., (.-hap. 2, Xo 20.1. 

f 

III. - PkIS'ITKJsCE 


a) Qualités. — b) Œuvres de pénitence. 


— a) Qualités. « Lesquels curés tâcheront de n’imposer 
aux pénitents pénitences confuses (propres à donner de la 
confusion), mais spirituelles, et tendant à honneur plutôt 
qu’à rigueur ». 9. 


« In pœnitentiis vcl sotisfuctionibud injutigendis, ttiscrctos 
oportet (onfes.'inrios, lit inajorc.'i tjitam pæiiifeiitcnt frrvc postn' 

novctfiit, ni’(- ttliquid hi puàfico ffuiendiiiN pïo pfec-atis ocifltii; 
injifufjdof ». 2“ rhai». .1. Xo 258. — Clr. 259 et 2(;u. 


--b) Œuvres de pénitence. « Donner aux pénitents péni¬ 
tences claires en trois façons, savoir : en aumône, jeûne et 
ocaison ». 3. 


IV. - AjiSOLUTIOX 


a) Excommuniés. — b) Hérétiques. — c) Peines contre 
les excommuniés endurcis. — d) Concubinaires. — e) Cas 
^^eservés, — f) Dispenses. — g) Formule d'absolution. 

a) Excommuniés, Cfi\ chap. 13, No 2, n. 


1 ^ îïtl. « c h rff (f h tf hi et ii //t iti a tu 

^ ** infot tf m sett nt tf / tornm qtt / if tft it n f (flîsof ret e 

” ^ f'td i et os ,sv' w et fa fn fUH a h icatos,,,, U ti 0(t 

oh/hrf tir f æf r ' t suh excomittticfftiott fs panuf 


téoitn il liai ff ot 
parorhiattos 
omnino fie7i 


^ ^ b) Hérétiques, ^ Comme ci-devant pour la communion, 
^éiensG d'absoudre ceux qui à Genève font actes héréti- 
8. 
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1317* — « Het'etkoà:^ etedtnfrs, faittora^i rf rceeptatoroi ronnn 
(cxcom U n ica t oti {leela ram n ÿ) * 

« Necnoii hcrcticas ilfoi< ffui cou vruNcrila fufvn^ 

rcl hcrctka dogmatat shv palam wâï' etiani pojrido fradcro prœ- 
fytnn278erint. Nobiti quant cifis^imct Spnodi commoditate uou cjpcc- 
tataf deferaut 2^ [lart., cliap, fi, Xi> 35* 

1317* — « Ef*s (pti per vint vef met tint proi ttrauf ab aUfiita 
cxcotntinicationis .sentt^ntia abmtrit ref ipsam sentent ht ut tevo- 
ea r i » {c reom. u lî ica fos d ce Ut ra u t u h ). 

(■) pElXKS t’dXTÎfE rj';H MXVÙM MVNIÉS ^ KXliriîl'LS. 1317* <L Qlfi ^ 
antique de fœtrro exiounniirationis majoris si^ureutiam })ost i psi us 
wntcnfkv pubficationem, per hiennii eoutiu ui spatium coni iima- 
*(itcr sustinuaritt auimo lequisifrt' indurato, qttod scandaittm non 
modicum fu Ecefesia Dei ffcnerare et ffereticam prirritatem sapere 
dig nosf It tt t\ mau if este uUate n us\ ahsqifr sat tsfaef tou e præm issa 
et nostra seu offl'ciafis uostri obteuta iieenfia^ ecctrsiasfiea^ sepuf- 
furœ tradetuit quttuqttam in eoitem ereomunieafo paniitentiœ signa 
ntanifestv cipparverintf ref etiatn per saeerdotem in articuta mottis 
f UC rit absoiuftts », 

^ Cuut per aninnn e.manunirafîonis vîneulo qttispiatti ittodatns 
fucritt a 2 ^tirocho Nabis denuntiabitut, ut adrersits rum tanquath 
herciieutn juris^ d ai Us (qxa tuais temedtis pror edant us », 2^^ ])aru, 
'Juip* 1 , Xt) 58 , ~ ("Ir. (*hîi|), 5 , Ni>s 31 et 3 G* 

llî)3, — «. Cuniti et ecclcsittrum reefores (fUi (outra nosintni 
pt œsens der niuut (de re supntdiefa) atti'utare ptwsumpserint, 
CTCO m U n i ea t io u ;V se /J te n t ta m i n eu r i a u t », 


— cl) Concubinaireii. « 
Maires ». 9. 


Ne jïourroTît absoudre coneubi- 


e) {\\s iih>KUvt^* ‘— « Omnibus t^rgo eoufesstn iis piwcipimus 

ut ea s t( s^ Tisser rat (}s dUiyeufer ediseant^ ve per ignorant iam pœu't^ 
tentes deeijiianff et ipsi iï7 ejcauiu nical ionis rel et iam damnationis 
(pfernœ itœumn ineut ravtt dum a jynejftfis cas i b us ahsoîrerr frustra 
tentaverint »* 2^^ fjîu t,, 3, No 238, 

f) DispENsfx <£ OntUf^s confessarios dhigentet adinoneinttSj 
cl eis sub indignâtianis divinŒ pæna udainus nt* suj^er (juotiuavt 
a jurantenfiSf in fora eonseienfiœt rôtis a ut eenstttîs absoi vendis 
disjjcusandf veî et iam eommufandi sihi potestatf^ui arrogent »* 
2^ part,, chap, 1, No 71. 

— g) ^ Formule d^absolution. « User de la formule d abso¬ 


lution par nous présentée, à peine de 50 livres ». 7, 3* XXL 

Nota, ‘ l.a roriniile <rnl>solulion de Mgr de (îi^aiTÎer diflV^H' 
{^n thaix [loiiUs .‘^eetaidaïî de eelle de Si rrNUU^oîs de Sales* *\u 
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lieu de indignot le *secüinl met le superlatif indîgni8bhno — le 
pixïîiiier dit a i^nculot le secoiul, ‘ab ouini vinculo — !e premiei% 
ab omnibus i)eccatiSt le second, a ]?eccatis. ï/iuie et Tautre de ccs 
formules s’écartent tant soit peu, en des points très secondaires, 
nous le répétons, du texte du Hituel romain, t[ui n’avait point 
encore été pronuügué à répcKjue où elles virent le jour* 

Dans les priei^es récitées après rabsolution, entre les deux 
formules Taccord n’est pas non plus parfait. Au lieu de comnmnio 
lïcatæ Mariæ etc., iMgi' de üranier a écrit mérita — après guid- 
r/u/rf, il ajoute îtein toni feccris — à la suite de vmlif il supprime 
T>atienter siïstiniieris — h la suite de pccecdorunu il suppiinie 
tia)rum, et remplace ijrœmiuvi per consec ut ioncifi vilæ æterna\ 

























CHAPITRE NEUVIEME 


Extrcmc-Onctioîî 


1. Eviter les moyens superstitieux de guérison. — 2. Récep¬ 
tion des Saintes Huiles o la cathédrale. — 3, Distrilmtion 
dayis le diocèse. — 4. Malades. — 5. Dernières volontés. 
— 6. Choix de séptdture. — 7. Prêtres assistants aux 
cérémonies funèbres. — 8. Linceuil ou drap. — 9. Lumi¬ 
naire des sépidtures. — 10. Sépulture dans une paroisse 
autre que celle du décès. — 12. Contestations au sujet 
des sépultures. — 13. Indignes de sépulture. — U. Office 
des Morts. 



Eviter les moyens süj'erstiïieux de guérison 


« Ces ventements qui sont faits aux infirmes de vue dès à 
présent sont inhibés et défendus ; comme aussi de jeter de 
l’eau du calice, sinon que les ablutions soient entièrement 
dites et après la messe. Et est aussi permis de leur faire 
baiser la patène et corporal seulement en expulsant l’eau du 


calice ». 4. 


II. 


Kécei'tiün nivs Saintes Huiles a la uathédrale 


« La distributon des Saintes Huiles se fera premièrement 
par le Petit ouvrier .ou sous-sacristain de l’église cathédrale, 
aux députés des villes et des Ixiurgades qui lui avanceront, 
pour chaque curé qui sera miarqué en leur rôle, deux sous- ». 
IX. 

« Enjoint remettre les noms par devers notre greffe 
dans fœtave de la Pentecôte ». 16. 

« Dans l’octave de la fête de St Jean-Baptiste ». 10, 
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III. 


DlSTRliîUTWN DES SaIXTES HuJEES DANS LE DIOCÈSE 


« Les députés les distribueront aux curés désignés dans 
leur rôle ; de chacun desquels ils recevront quatre sous ; deux 
desquels seront pour le remboursement des deux avancés au 
dit sous-sacristain, et les autres deux pour la dépense faite 
à venir prendre et accroître l’huile ». IX. 16. 


« Abeu nttw' (ii ni/noch) saci ajn unctioncs tnl usmn h u jiis a uni 
i>rcpparntas honcstc deccnU’rqiic i^rcenartim- decani vt’l 

(ilii cfiti Ticiniff sh/s cas distribvcrc tcncntur ». 2** cha]i. 

No II. 




« La distribution se fera précisément dans le temps qui 
est entre Pâques et Pentecôte, et dans la quinzaine sui¬ 
vante ». IX. 

« Aviseront les dits distributeurs en la réfusion des dites 
Maintes Huiles de verser petit à petit l’huile non sacrée dans 
la sacrée, et non au contraire ». IX. 

« Aviseront ne les balHer à porter qu’à personnes consti¬ 
tuées ès Ordres sacrés ». IX. 


vî lilos vero qui vei ad nosttam eathrdraïcm ettfcstam rcl ad 
(diam, ji{,rta (wi^uatndincmf hvjta:i rd qratia mittentitrp aci oydhies 
^acroüt aut salfent minoicî<f promatos c.ssr vohtmus 2^ part,, clmp. 



\ 


^ Auxquels curés et vicaires est enjoint de venir prendre 
tous les ans, vers les distributeurs députés, les Saintes Hui¬ 
les ». 3, 10. 

« Avec des vases décents et non fragiles ». Ibid. 

« Les dits distributeurs enverront à notre vicaire géné- 
*’3l le rôle de ceux qui les auront prises ». IX., pour savoir 
^es défaillants ». 3. 

« Tous distributeurs qui prétendront d’avoir distribué les 
dites Huiles feront apparoir de leurs droits dans quinzaine ; 
"‘Uxquels sera sur ce pourvu ». 16. 


IV. 


Malades 


« Commandé à tous prêtres, curés et autres, d’exhorter 
tous malades à l'Extrênrie-Onction, même les blessés ». 3. 


V. 


Dernières volontés 


I\uo(:ht d4' leiiafhnthits neu quaitdo neùv.^tiv furrii, 
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h. 


fnqu’irantt ut Nos ipsariim commodo tempore ccrttores reddant 
2- [Kirt,, cliap. 2, No 130. — Cfr. chap. 5, No 37, 


VI, — Choix de sépulture 

149iL — « Sunt notiiiiili qui aliquos soflicitcuif et îndvcunt 
omissa sua parochiali eccleskit ad aliam se transfentiit, sepulfurcrnt. 
ihi ecclesmsticam eligetido ; quod ;fien\ auetoritafe prwsentis cou- 
cifii (synodf) prohibemus. Et qui eontta fe^^erint, excamuniea- 
tionis sentent fa jyercellantnr y>, 

1317. — (Exco^iiunicatos deciaramus) parentes^ filios, fratres 
et atios proximos dcfunctorum quos tangit injuria defuncto factat 
(fui scienter permittunt — cum resisterc possent ~ extrahi corpora 
dùiunctoriim de domibus in quibiis îpsi def uneti dccesscniutt ad 
portanda et sepeliciukt eadem coriyora extra paroehialem ecclesîam 
et sepulcra majoris eorumxirm defunctorumf non facto, prius fide 
r tirât is pa rochialib us cor u mdem defu n et or u in de clect io n e seput- 
tUiŒ lier ipsos deftmetos alibi rlcctœ — et eosdem proxinios qui 
ifon tuentnr dicta corjyora et defendunt quantum possunt ne por¬ 
te ntur extra dictam parochiateni eeclesiam et majorw sejiuit u ravit 
fkvt exira elegerint sepeliri, donec prius ad suam parochialcvi 
ecclcsiam sint delati », 


VII, 


FhKTHKS assistants aux SÉfUt/riHKS 


Prohibemus omnibus sacerdotihus ne conreniant ad eujus^ 
lihet sepulturam nist rocati fuerinf^ fum propterea quod hoc 
Uiendicitafcmt quumdani sapiat, tum etimn ubi pfnrcs qvam opor- 
teat conxenmnt, in missis celchrandis sese perturbant, atqve pieta<‘ 
tem et gravitatem neeessaria^n scrvarc non sotent », 2^ part,, 
chap, 3, No 

1317. — « Qui rero contrai ium feccritt ingrassum ccetesiœ per 
mensentt auctoritate hujns saerî sgnodit eo ipso stbi noverit inter- 
^dictum. Et 7iihilommus ad[ restitutioiiein tanfi quantum inde pcrcc- 
pit facicndani defuncti hcredibus teneatur », 

14î)3, — « Si quis hujus stcUnti {supra (fjeti) in posta ujn 
temerarius apparent rioialort ab officia et heneficiOt duorum 
sium termina, sc norerit suspens ns ». 


VlII. — Lincuuil üu drap 


« A été ordonné qu’il ne sera plus exigé par ci-après 
pour le linceuil, sinon six florins ». 6. 

« Payeront le linceuil selon la commune valeur ». 10. 

« Pour le couvre-chef accoutumé mettre sur les petits 
enfants, deux florins seulement ». 6. 


I 






















IX. — Luminaire 


« A été dit qu’il ne sera loisible à qui (lue ce soit d’ûser 
ès églises que de cire pure ». 6. 

« Popviviii monebunt parochiaihun rectores ut drhtccpÿ tnlt's 
non. offcroiifiir (in æjriilturin) faces et mndelai ex rera infecta 
rel titiata qKW teeehvnliiinam, tel (üiain (luameunifjue resinani. 
leddcntcm crassinn fuiiriun ntqiic fætidvm adorent, sed piira‘ 
toxat ». 2« pAT'I., chiq). 'i, Nns I3fi à 130. 

« Pour chaque livre de la dite cire pure fournie par les 
curés, ne sera permis de demander, et ce sera pour le plus 
cher, que de cinq florins, poids de cette ville d’Annecy ». 6. 

« Lequel luminaire sera pesé au commencement et à la 
!in du deuil ». 6. 

Au synode de *1610, nous lisons ; « Quant au luminaire, 
payeront au curé fournisseiu' cinq florins par lumière ». Au 
synode de 1611 ; « Se payera le luminaire fourni par les 
curés à di.serétion des curés et circonvoisins ». 

« Les flambeaux qui seront donnés pour les funérailles- 
tics décédés, les héritiers d’iceux s’en pourront servir pen¬ 
dant l’année du deuil ; laquelle passée, appartiendront à 
l’église en laquelle le corps est enterré, sauf ceux qui sont 
donnés aux églises qui accompagnent le corps ». 16. 

« A été ordonné que le luminaire qui sera mis en faisant 
les dites funérailles et offert, le dit office achevé et cessé, 
•- parncndra au curé » 6. 

« FacCii (Ui sepiflfnratft appliùatffîf nufhië ({omiim 

^vpotiarc prœsiniidt, Hcd ëaceidotibtië ndfnquntur quidciuid honot t 
divitio ëvwrf appUeatum fuciit 2*^ part., cluL]h '3, No 

« Ordonné que le curé sera tenu de donner deux chan- 

tleiles pour les pauvres ». 6, 10. 

« 

X. — Me.ssk de .sépulture 

« Il ne sera célébré mese à la sépulture d’aucuns lors et 
quand les dits corps seront apportés après midi ». 12, 


XL 


SÉPULTURE DANS UNE AT.THK PAROISSE 


« Comme il advient souventefois qu’un corps mort dans 
Une paroisse est porté et enterré dans une autre pai'oisse ; 
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« A été résolu que le luminaire, — l’office et sépulture 
achevés — se partagera par moitié, à la charge que le curé 
de la paroisse de laquelle l’on a apporté les dits corps morts 
sera tenu dire et célébrer messe pour les dits enterrés. Et 
néanmoins l’annuel appartiendra au curé en la paroisse 
duquel le dit corps décédé sera enterré, et lui appartiendra le 
linceuil mis sur le corps souterré Hère sa parrochiale ». 3. IIL 

I 


XII. 


CONTI-XPATrONS AU SUJET I)t>l .SÉI*ULTÜKKR 


« Auxquels curés sont faites très expresses inhibitions et 
défenses, à peine de cent livres, de ne s’entrebattre à manière 
que ce soit en public d’aucunes funérailles ; ains s’adresse- 
l’ont aux Surveillants députés par Nous pour être réglé 
comme venant à faire ». 3. III. Cfr. Pouvoirs des Archiprê- 
trcs, No 12. 


Cum s it s pi cio confattiouL^ i}tfer ecctcsianim rcctorvN 

fuft mhüstros .Hivr refUfiosi .'firr secitlares }itcrintf ante- 

{fi/am teretui', (uf aivnt)^ dcfuncti cotpus^ sic infet' sc cmiveniant 
vt in pnblko conUmdrmN nvJia protsns ovcasio renianeatt quœ 
tfrm saïuilalosa est nt impiis uc efiam non mitlfnm piis hommibus 
christianw pictatis nujsterki deridenda proponiuit 

« Scd si convenire non potuenntft parocho^ vel ci qiiisfpns 
itfv ftietit ad fjnem se pu (tu ta de jure communia vel ex vnlffathre 
((nisuetudine specfat, auf sfiltcm in lote parte piweellenfi ceden- 
duvi esse jubemvs; hiunatoqnr cor pore controversioni ad Nos defe- 
tendauit ut ram sine Jtpura judicii (prichTm^ scd non sine eondlpna 
punitione contentiosi trrmiiwmus 2^ pari** clui]). No'> 29G et 
297. 


\ 

XÎII. — OeKICE des Mi)|{TS 

« L'Office des Morts ne se doit faire jours de dimanches. 
Néanmonis, cela est toléré pour éviter à scandale, et de ne 
lever la dévotion des gens ». 4. 

« Les curés aviseront de n'ajouter aux prières que l’on 
fait pour les Trépassés, tant ès funérailles qu’ès anniver¬ 
saires, nouveaux responsoires ni de Profuttdis non approuvés, 
qui ne sont contenus au Rituel de^ ce diocèse ». XXVll. 




f 
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CHAPITRE DIXIEME 


Mariage 


1. Bans. 


2. OjjposîtîO)/. — 3. Clandestinité. — 4. Ritiui, 

5. Bénédiction. 


I. 


Ba xs 


« Tous ceux qui se voudront marier seront tenus faire 
trois proclamations ». 11. 

« Mnf ritHonio f riUüs prœviiiti fh‘sti ictr prwci- 

îrimUr^ 2^ paru, rhajr :j, Ni> 

Id tamrn {rrvrinfh hnpfHHmrntorim) mnxîntr Jivri volumv^i 
(mm in rrrit^siaf rrl prœ forihus rjtrs (rut atibi partes^ f(Hh\s pro- 
(l(rmfttlontbirs rrquLsitlSf péfVfftœ furrint ad brnrdkfioH(^7n coujupif 
i 4 r ipif^nda (n. T un c en îm , et ipnin pa rtib u s ae (d om n /b un q u i 

prœ.^rnteu fiu^rint^ nub taiœ hrntentiœ pwna wan- 

dtftum enne deinint/ahitur ut si quod ohstaeutum es^sr nairrintf 
pi opter ffuod tu in us lepithne mfftthnoniuni^ perfit i possîtf ifliid 
tf^mfune deelfUTut ï>. 2"^ [>ai U. t ïiap. :l. 2s u ij52. 

« A été inhibé et défendu à tous curés et vicaires du 
ressort de notre diocèse, à peine de vingt-cinq livres, de ne 
prendre aucun argent pour aucune publication de mariage ». 
5, 9. XXÎX. 


II 


Opi*osrriox 


w 

« Sur l’opposition de publications de mariage, les parties 
Seront renvoyées par devers Nous ou notre vicaire général 
et official, pour être réglé ». 11, 

« Si aiiquis se, propter (jiuilemt iinKfiie f-niifiam np}}osnrrit, fnl 
A'o.s( rrnUttet jxtrocliiiti tnm oppo/icaifiH partcvi cujuit fjrutin 

Jorviavfiit opjiositionc^ii, cosque eitabit (ui CfitUHt dinu coiain 
A&6),v rovii)<ii itaio.s ». 2® imi t.. chap. ;î. Xo :tl7. — l-'rr. clia]). Uï. 
A'O -i, I t. 














» 
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III. — Cl.ANDKSTlMTK 

H 

IIÎKÎ. — « m quûs inobediendo W 7 itm fctetif {fontiahendo 
Viati im0n ium ckmdestinmn )^ pœnom exemii m nicathu is v pso facto 

noverd nu itr risse 

IV. — RiTlEf. 

Au mariage sera observé le Rituel par Nous dressé ». 12. 

« Juitiit wiitum vt appvobaHim litinn ». 2« pari., eliap. 3, 
Ne 35."). , 

V. — Bknkdicïion 

« Nul ne sera reçu au saint sacrement de mariage sans 
recevoir la bénédiction, qui n’aura été oncques marié. Et sera 
célébrée ta messe de Sponso et Sponsa ». 7, 4, 8, 10, il. XXJÏ. 

« Si la messe de mariage ne se peut célébrer, sera faite 
commémoraison de Sponso et Sponsa ». 7. . 

« Ou bien la bénédiction sera donnée le lendemain matin ». 

8 , 10 . 

« Il est loisible de donner la bénédiction nuptiale à toute 
'' heure ». 10. 

« Etant dûment confessés l’époux et l'épouse ». 4, lÿl, 14. 
XXX, 

« Siuguli jxtrochi skok (lififfevter ntriue fte<iu(’iitpf iioi-tfibuitf iir 
v! rommvnicPHt, tpI .saffrm iiprofp mufiteanhiv, pihitninim iatml 
eficrampntum ropipiani ». 2" pari., ehap. 3, Nu :)25. 


1 
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CHAPITRE ONZIEME 


Cure au regard de son Evêque 


Il dofit hii donner des renseignements. — 2. Lui demander 

des autorisations 


I. — ReNSHON’EMENTS 


— a) Sera ballié rôle des ecclésiastiques qui ministreront 
les sacrements sans permission des curés ou de leurs vicai¬ 
res », 11, Chap. 6 ci-devant, 3. 


— h) « Ordonné que tous curés seront tenus de ballier 
Par rôle, par devers Monseigneur le Révérendissime ou de 
^>011 Official, ceux qui ne seront confessés et communiés en 
leur propre paroisse respectivement ». (à Pâques), 5. — 
Chap. 7, No 3, a. 


« Df^niniciahvnt ifios 4inî (fuolanni^, circu PatachŒ, 

^’OHfitrrl H ^(mvimiicarr tTivsanf ». 2^ chni), 5, \ù W. — 

C'hap. 2, ISP H 193. 

I?il7. — <c Statuîmus, snb pœna iutridicti inyipsf^us (*vcfcsiœ 
f4 pttTdfionLs hritrjici/ (ivffntttffi ad tirarios rf cura- 

». 1 ( 1 . \ im. 


— c) « Cas advenant qu’il y ait des infractions de fêtes, 
les curés enverront néanmoins les noms des défaillants par 
devers notre greffe, pour y pourvoir comme de raison », 3. 
Chap. 7, No 1, g. 

« Druviicnibunt cos c/»/ ilics uh EccU’sia fitatiitos sdurtititurr 
wisamti an(Ht‘c iioivut », 2*= pivi t., chaji. \n 3(i. 

— d) « Ceux qui sont tenus pour concubinaires notoirc- 
P^ent, et néanmoins ne le confesent, le curé sera tenu nous en 
avertir ». 3. 
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e) « Si quia tam impiua fuetit ut veque veneramia aaern^ 
mentaf neque loro sancto debitum honovrm et revercntium eækibere 
Toiu ei'üt ver im, ipsi us 2>^Toehi 7ion obstante vwnitionet sese prœbu- 
erit insaientem : tmn parochua ub officio cessabUt atqne partes 
(inütrîvionni7n eontractnms) in aliud tevijyus Tcmittena% Nos iliico 
de timultibus et insolent iis hujusmodi ac car uni tntoribus eerthres 
rrdifet 2*^ part., diap, 3, No 272, 

ï) « Ubi qvis2n((ni Reiigionis sinceritatem et jrura Jidei docfmata 

fontopere vilijmudere jji'œsumpserü ut euni hœreticis vel (dîia 

hifidelibust in ipsius Reiigionis prœjudiaiunu viütrhnonia tractare 

« 

fuerit ausus, eu7>i Nohis quinn (Uissimc tîeft’vt’nt patoclti ». 2® pmt., 
elmp. 3, Ne 362. 

g) Parocliis prafciplmvs ut si quippûm contm prœsirntes 
Constitutionps vel eojnvimiis jwris jircesc/îp^iMit, ab îpsis 

ribus rel atiis quibuscuwquc fivn permittive copnovcriiif, Nohis 
Idips'um référant ». 2'= pail., eliaj). ], Nu 14.5. 

h) « Harum Constihitionvw transfiressorcs vel ht ofjicio sua 
fpiomodotibet négligentes, ad Nos defrrre tencbitiir (purochvs) ». 
2t part,, c-liap. 2, No 70. 

i) Après avoîi- piil>Uè trois om quatre fois une < liapell«’ vacante, 
si pcr.sonné îi’en vent preiuirc le patronage, le eiirè doit avertir 
l'Kvêquc. Cfr. chap. 4. ci-devant, Nu 5. 

.i) Le curé on autre béiiélicicr doit faire connaître à i’Evêque 
les patrons q\ii, avertis trois fois, no font pas les réparations 
l'écessaire.s aux églises on cliapt'lles dont ils ont le ])utrotiago. on 
ji cnlreticnnent pus les objets coiisacré.s au colle divin. Ibid. 

k) Avertir LKvêqne des nouvelles fondations de- messes et 
services religieux. Cliap. 4, No 6, d. 

l) Avertir l’Evêqno des difficultés soulevées à roecasioii des 
dÎ!ne.s, preinices etc. Tonte transaction intci-venue .sans le consen- 
leiTMurt de rordinaire est nulle de plein droit, Cha[), 4, No 0, b. 

tn) Dénoncent ceii.x qui iiégiigent on jefu.sent d’entroienir les 
églises. Clrap, 5, Nu 3, l). 

n) Ceux qui prêeiieraient inaigté la défense <lii enré. t'bap. .'j, 
Ne 5, a. 

o) Ceux dont la i>£-édicatiun est répréhensible, iind. f. 

p) Ceux qui refusent de paj'cr le ea.suc'l selon la eoutiune. 
Cliap. G, No 4. 

q) Ceux (pli manquent la messe, les jour.s de diinanclics et de 
lête.s. Cliap. 7, No 1, c. 

r) Ceux qui fréquentent foires et inareliés les jours consacrés 
au .Seigneur. Cbap. 7, No 1, li. 















I 



î<) ('eux (jiii tioublont Iok saijU?> rtifioes par tle?î fliaiits oa 
une Juu^iqiK^ lassüX ]>ar roprésoiitatioiis Ihéâtrales ou autre- 
luenl* IhkL k. 


t) Les Htuuüquüs et ceux <|ui lépaiuleut, soit publiquenient 
soU cjaiidestinenieiit, îles dortiincs heiélif|ues. Chaj), 8, No 4, b* 

II) Ceux c|Ui ?onl demeurés un an sous le eoup de rextomniU’ 
nkation. JbUL e, 

v) Doivent faiï-e roniiaîlrc les pieux. Chap- iK Nu 5. 

x) Uenvover^ a rKvéque ïes époux au niarjaiie desquels avait 
été faite o|qHisîiion. Chaj>. 10* No 2, 


IL 


Autorisations 


a) De paraître devant les trilninaux séculiers eonime témoin 
ou autrement. (1ia[>, 2, No 11, h. c. d. 

U) DVieeupOî^ des enqjlois eivds. Ihitk No H, c. 

() Déri^i:er des autels, des ehapelles ou des églises, t!lmp, 5, 
^’o 3, a* 

d) De soutenir des euii férenres eoutradit tt>ires avec les îléré- 
nfines, Ihid. o. 


\ 
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CHAPITRE DOUZIEME 


Curé au Synode 


h Obligation d'assister au Synode. — 2. Durée du Synode. 
— 3. En quelle tenue se présenter au Synode. — Se 
faire inscrire au greffe de VEvêché. ~~ 5. Jours du Synode 
privilégiés. — 6. Apporter les registres de catholicité. — 
7. Fournir à VEvêque toutes sortes de renseignements. —■ 
S. Défense aux laïcs d'assister aux séances. — 9. Après 
le Synode. — W. Constitutions synodales. 


I. — Obligation h'assistek au S.ynodk 


En 1603, Rti Mre Jacques d’üsiüon, chanoine de l’église 
cathédrale de St Pierre de Genève et procureur fiscal de l'Evê¬ 
ché, remontre que Tobligation d'assister au synode s'étend 
à tous abbés prieurs et curés. 

Les années suivantes, il n’est plus question ni des abbés 
ni des prieurs, mais des seuls curés. Le 24® article des Statuts 
de 1617 porte expressément « Tous les curés assisteront au 
Synode ». 


t Intcrsint sîugulis ÿi/iwdis, jrrimum : venembiles hujus vos. 
ii-œ di(pcesis abbates, neciwii pr tores, (lecPHit prœijosüi, archipres- 
byteri, plehani, cuvati, et lUmetivi nnitcrsi yui vel difftiitatem 
aliyvam privcipokmt obtinentt 't'el ctirfiiH, miiînorim crerceut ». 
pai't., fhap. 5, No 7. — Td. 1394. 


L’obligation est sous peine d’amende de vingt livres. Cette 
amende est réduite de moitié âu synode de 1612, et encore 
de moitié au synode de 1615. Les 'Statuts de 1617 la rendent 
arbitraire. XXIV. 

lîlÜG, — « Mànwt ont nés et sinfmlos q ui ad sacnm Synod u vi 
rentre tencnt-ur de jure se% consvetvdine, ffnoü ipsi ad primant 
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fijtiioilum renia >it et sefi ncntcit, s u h panta rrcoin unicationis rfvmn 
rontro- inotmlicntes stnt retfeilcs ferrt, nlia vionititnie, de fwtero, 
super hoc fadenda ». 

« Qui veut échapper à l’amende doit faire la preuve qu’il 
se trouve « en cas d’extrême nécessité », 12. 

« Mander suffisante excuse ou procure suffisante ». 8. 

« NitUntt etUim imj>edj7Hcnti Icgitiini titulo .se tueri possit 
(jitaudo nostrœ coiigrcgatiom diœccmnœ non interfuerity nisi per 
svum (lecanum mit alivin fuerit exensatus, rt qitonam jiegotio 
dctentvs fuerit per rtrmdem deeanum tel aliuvi qurmpiam, Nobh 
nrhofuerit 2« piwt., chap. 5, .No 9. 

II. — Durkk im Synodk 

« La durée du Synode est de trois jours, savoir : de 
l’arrivée, du synode, et du lendemain ». 11. 


III. TkXIT- ors rUKTRKS AU Sy'nüdk 


« Tous prêtres curés seront tenus de comparoir par ci- 
après au synode avec le surplis, bonnet carré et habits 
décents, à peine de trois livres », 11. 


« Eninique tmic tcmjMris unhu>fsi tel sHp(’r}ie{ticeis honestis 
ret (U iis, jurta eu jusque di'unîtateui et ffmduiii, onw mentis iiuluti ». 




chaj). 5. Xo 20. 


IV. — IxSCliU’TlOX AU GREFFE DE L’ÉVÊCIIÉ 


Etant arrivés, les curés se présenteront au greffe de 
l'Evêché pour donner leurs noms et payer le droit que les 
Saints Canons appellent cathedraticum, estimé à deux sous. 
Et ceux qui n’assisteront au synode feront le même devoir 
par procureurs ». XXFV. 

« Serlhri aufeiu noiitra* euriœ Heeretarius absenfiuvi nmninüf 
qvtfnis adjîeiett ritm uliqui fortfrssis ercusahnntlUy per quo^ et 
^i^fnurvi aeeosionr fuerhit exeusdtf 2*^ pari*, ohap. r>. No?; 10 
«H 15 . 


V. — Jours du Synode priviléoiks 

« Les trois jours de la célébration du Synode seront par 
ci après privilégiés. Et ne se pourra aux dits jours faire 
aucune exécution quelle qu’elle soit », 8. 
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Al'l'OIi’I'ER REGISTRICS 


[)E CATHOEaClïÉ 


« Dit et ordonné que tous curés de ce diocèse auraient 
quatre livres, savoir : des communiants, mariages, décédés 
et baptisés. Et notamment de mariage (renfermant) savoir : 
les noms de l’époux et épouse, de leurs pères et mères respec¬ 
tivement, -et des témoins, savoir de deux ou trois. 

« Enjoint aux curés apporter les quatre livres qu’il leur 
est commandé de faire, iceux remettre par devers le greffe, 
à peine de Tamende de dix livres ». 8, 3, 7, 9, 16. XVIIl. 

« Tous les curés remettront ou enverront dans trois mois 
les livres baptismaux, matrimoniaux et funéraux au greffe 
de l’Evêché, à peine de suspension a b offido les dits trois 
mois étant expirés ». 17. XIV. 


« Pcnochi conjifgato,'^ et testes r/in' eotijuc/efi eontnfctttî fesfiirtn 
vontine présentes fucrint, hi fihro quem ad h une nsiim hahehnnt 
ddipenterf enm tevri^^ris (te tort desigii(dione eonsfrihenf 2^ 

Mt!:r de irraiiier obligeait a aiï|K)iler au syntKio les Wvres tai 
tesistj'es lorsque la deriiiète vn (Mail tMuite, tliap* 3^ 

K us H2 â SI. 

Les cui'é-s étaient aussi obligés de tenir un ties (’oii- 

lirmations, 2*^ paiL, ehap* 3, No 95, et un legislie d<3S exc-ointinics* 
livîtl ebajn 4, 53 et 55, 

J,os Statuts de 1317 et 1360 veulent ([Ue eo registre des exeonm^ 
niés soit kl à rassemblée des fidèles un dimaïulie de (Hmque luoi^î, 
et veux d(* 1493 reiijoignenl sous ï^eine (roxctuminient ion* 


VII. — Divers renseignements a i/Evêqt:k 

« Cuiati Nobia referent, ctUiin in .^criptl't, pet ne si pi-esriites 
Jnriiitt, au pee suos decanos stve rurales ricarios, si casv (juopiutn 
cas abesse eontifferit (juiihiuid in suis parociiiis animadvei’shite 
rel alitiua tarrecthne ditpmui fuerit ». 2® part., cliap. a. Ko 2!). 

<i Nouiinn eorum (pii hetii'Jktia (pudmtumqitr siiu’ canonita 
provisione, T(i in (onjhhntiaw aut per shnoniom 'jiossideiit », IbîtI. 
Xc 2 S. 

« Nobis denvw-iaii volunms in pravi peeiuito (pwpiain ef 
ptihffcù peecatô persevevantes, iitsi det enter montti seipsos tvrre.re~ 
rliit. ,Hiijusmodi sunt aduiterif coneiihiiiarii^ btasphematorest nsn- 
ra i ri, a postât œ, incd nfaidores, sort ftepi qn i\ post q ua m vifritat /-v 
va/nithnibus risdcvi a paroeho faetis eorreeti non fnerhdr Nohis 
sattew in Synodo ilefemufur ». 2*" part*, ehap, 5, No 2R, 

<c Nomina eonan qui per suain incapacUatevt (ntt mores cor* 
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riipfos a Keligione poî^iihfin aivHvnt atque ifcandalis obrmntt, 
iltini luayHriæ, crapulw rel «///.s rîtiis hic üddicti sunf ut omnibu'^ 
q)ropemod\tVi innotvcrint ». ihîd. No 28 . 

« Dcnunchthmit achotw mapistioa, ÿi (ptos pcucK pntochîaf» 
.sMOHt habMcrint, qvi contra formam horitui Statntorvm nostronm 
juxcntutem in^trucrc prœstimpÿerint ». Ibid. No 33. 

Dénonceront le.s oltarienH ou chapelains dont la conduite 
laisserait à désirer. Chap. 4, ci-devant. No 7. 


Vin 


IjAtCS l';.\L'l,rS Dits .SKANCKS 


« Qiiatitfis fafei prinitp conpreffution/, ncnipr in/s.iœ, prccib?rs 
cl orafioiii ttynodafi imssint intcrcsne, ncmo tamcii eoruiii cuir/unni 
c ficqtientihiis adesse, snb pœna NoMs arbUraria, prœsitmat, rtirnn 
(■womunicationis si rcs idipsuvi ixfstiilavcrit ». 2'- c-liai». 

No 23. 



Apiœs L1-: Syxudk 


« Après leuj' retour du Synode, tous les curés doivent 
trois messes : une du St Esprit, pour tout le Clergé de ce 
diocèse ; une autre pour la paix et prospérité de nos princes 
et la bonne conduite des magistrats établis par iceux ; la 
troisième, pour les évêques, curés et ecclésiastiques du diocèse 
trépas.sés ». II. 


Le Symxle s^jecupail ineklcinineiU tl iUraii'es leni[Mii'eI!e.^. En 
U>Uü, par exemple^ iî envoya à Cluoîibùry tle nombreux députes 
H un certain Craf, exaeleur des déeîmes tUi Elerge, don; tn situa¬ 
tion iinantièie insi>irait des inquictiides. 


X, 


Constitutions Synodale^ 


im. 


< Mo neuf es et rcqid rentes omnrs et sitigiffos 


teios parochiales civitatis rt (Uœcesi.^ pehenntuisis, eisque n //f îto- 
nuniih' et eonun euiUbct in cirtnte obedientkVj d snb rxeonntnica- 
thnis fw sexaqinta sofidoi inn pœn/s (pt u r ijjii^nfeN), nt hifKt 
^matuoi menses prtM hfHM dietns Const it ni iom^s .spnod/ifes^ eunt 
**dditionibus nanti napni et infra sei/ptint Inthirn^ debeant r/./ïW^* 
^itcr in ntiipfiSt et itfas patita abservare. Afiaquin^ ex tune tonfra 
non htdtentes et non (fbseraiiden ad deetataJ iancni dicttfrirm 
P'O'narnnf et ad (dian ffrarhrrs, ahnnpft^ afia roenthne proeethdia 
eum (*flfrtv. 
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CHAPITRE TREIZIEME 


Cas reserves. 

Censures et peines ecclesiastiques. 


Tl n'eiUrt? point dans miiv cadre i\v tjaiter tics cas réserves 
nu Souvorain Pontire ; les nieillnui s ih6()log:icns n\mt rien laissé 
a dire sur ce sujet. 

Parlant de la légîslaiion en vigueui' dans le diu-éso de CJenéve- 
Annecy, nous devons nous Ixirneî^ faire mention, flans Voixlre 
chronologique, dos cas l'éscrvés à nos Evêc|ucs. 

Ia\s sources au.xquclles nous avons pulsé suiit déjà en paîiïe 
connues. Outre les synodes et les Statuts symKlaiix \}v St Piaïujoi.s 
de Sales, nous UAons mis sV contribution les Coniititntionî^ tijpuHhites 
antéricffrcii au XVIl^ siècli\ VArerth^^Tntent rfoané par aotre Sahit 
d tscs con fafienrîii y> au syiUKlc^ de Jbü-i, vives, l. VT, p. 1 lü : les 
ritKcf.s de 1012, in-12 de XLlT-4{)2 pages. Lyon, Cliurvet. — de 1632, 
iii-12 de VITI-‘Ï28 p. 14 p, KMJ |n, l^j'on, che;î Vincent de t'anif sillys. 
eu rue Tupin, à renseigne de la Fleur de JjVs, 

De 1643, grand în-S*^ de XXJ-f9U p. ÜG p„ Annecy, Aiulré 
Léyat, 

Df‘ 1674, grand de 140-259 p., Hunnlly, vhez J, Fï', 

I\ul>ellîii, imprimeur' du diocèse, linpiamé aux frais du Clergé. 

De 1747, petit in-4‘> de V1-440 p. 248 p,, Annecy, d. H. Dindet, 
imprimeur du Clejgé, 

Les ConstitvfiouH Spuodafesi de I(j68“lti72, in-:J2 de XlV-320 p,. 
L 3 'on, J, B. de Ville, laie Mercière, à la Science. 

Le.s MonnaJe de 1766, in-32 tlt' X11-179 p., Anneet. J* B. 
Hnrdet, imprimeur de FEvêclié, 

De 1783, in-12 tle X-116 p,, Aiinec\\ Alexis Burdel, imprimeiii' 
dii Clergé. 

De 1825, in-8*> tie VlI-48 p,, Annecy, Alexis Burdet, inifuimeui- 
libraire du Clergé. 

De 1843. de VJl-92 p., Annecy» Aimé Bui-del, iibiaire du 

Clergé» 

187L in-8'‘ de Xlï-FSrï ji., i\nneey, Charles Bmtlet. impri¬ 
meur du tier'gé. . 
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De 1890, in-S" de X-118 p., Aniiecv, J. Xiérat, imprimeur de 
l'Evêdié. 

11 faut ajouter iiii eerlain nombre do cas éi)ars dans Tes 
SyiUKles de Mgr de lîossillon, dans les Constitutions de Mgr d’Arcn- 
thon et de Mgr Biord, ainsi que dans les Résolutions pasloralos 
et ailleurs. Signalons en particulier trois cas insérés à la suite 
du conférencier de 1822, et aussi une sorte de MaiiHctlc (jue publia, 
en 1707, Mgr do Itossillon, .soii.s forme de Mandement à .son riet'gô. 


La question qui nous occupe peut être envisagée sous 
neuf aspects différents, savoir : 


/, Cas réservés ratione sui tantum? — 2. ' Excomniumcations 
latæ sententiæ. — 3. Excemniunications ferendæ senten- 
tiæ. — 4. Suspenses latæ sententiæ. — 5, S/<spe^?îscs 
ferendæ sententiæ. — 6. Interdits latæ sententiæ. — 
7, Irrégularités. — 8, Intiabifité aux bénélices, — 9. Priva¬ 
tion du bénéfice. 

I. — C.As KÉSEKVKS rationc sui tantum 


a) Simplement réservés. — b) Spécialement réservés. 



Sim it? e nt réser vês. 


L'Avertissement. « énumère : 


1. <( La sorcellerie et les charmes ou nouements d’éguil- 
lettes qui se font contre l’effet du mariage ». 1612, 32, 43, 
68, 74 - 1747. 

2. « Parricide, qui se fait tuant ou battant père, mère, 
beau-père, belle-mère ». 

1612. — « Qvi parentes (iraritef nintîiaiit iiut vnlnerant ». 
1632, 43, 68, 74 . 1747. 

1766. — ... uvi aut (ivlœ a.ftcria.'ive ex asccndenfihKs ; itnn 
socerf aut soaus, ipshisque vnindatum euni effrctii sceuto. 1783. 

182.7. — ... putriti et inatritt. per se vel per (ilinin ». lSi:i - 1871. 


3. « Meurtre effectué volontairement ». 1612, 32, 43, 68, 
74. 1747, 66, 83. 

1827. — « i)cr sr rel per afin ni ».I843. 

4. « Bestialité ». 1612, 32, 43, 68, 74, - 1747. 

1766. — « etiain atteutiatit) ». 1783 - 182.7. J3. 74. 

5. « Sodomie ». 1612, 32, 43, 68, 74, - 1747. 

1766. - « perfecta, d ethnu ottvntath ». J7iS3 - 182.7, 43, 71. 


\ 
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6. « Inceste au premier et second degré ». 

Ifil2. — « tom Cùnaanouinitatiti qumn uffiniffith ». I(K^2. 4o. (IS. 
71 - 174" - 1825. 

J766. — « Ktifiiii inclioatio ». 1783 - 1843, 74. 


7. « Sacrilège qui se commet avec les Nonains et les 
Keligieuses ». 

4612. — « SafrUt'fiiuvi font irai innïs ciim Monkili, rt timi alia 
qvacuviqur pcraoita. în. loco sacvn ». 1632, 43. 68, 74 - 1747. 

1766. — « CO}) Il la cUa in itichootft ». 1783. 

8. « Violence et forcement des filles ». 1668, 74 - 1747. 

1766. — « Copitla ctiam non plenr constfmmntrt ». 1787. 

0,. « Violence et forcement des femmes ». 

1612, — « Adnltei'hnn })iihlifmii ». 1632, 43. 68. Tl. 

1766. - « Eticnn inchootiim ». î7H3 - 1823, 43, 71. 

10. « BrCilcment volontaire fait des maisons d’autrui ». 

1612, — « Fnifiinn rf nlùu'inii tcruin mitjoris moincnfî, r.r 
proponfto f(tcfi/>n ». 1632, 13, 71 - 1747, 66, 83, 


11, « Pillement et larcin des chopes sacrées ». 

1612. — « SocrUcffintn fuitl rci notohilia nfioœ, 
mero ». 1623. 43. 68. 71 - 1747. 66, 83. 


rcl 


ht 


loto 


A CCS 11 cas, les actes du synode de 1603 en ajoutent deux, 
qui sont : 


12 « Commerce charnei entre personnes liées par l'a:frinité 
spintueîle^ ». 1612, 32, 43, 68, 74 - 1747, 1843, 74. 


« Etiam hwhoafa ». 


13. ^ Usure publique ». 1612, 32, 43. 

« ExcommiiiiUantuv ipti mlvî f<f€ÛHnf\ rt qui 

ïùcant nsnrariis^ tcI ipHOS rr trlsdcm jani tofatis non rejlohnit 
2' part., chap. 2. No 125. 


Deux cas tirés des Constitiitions de 1582 


IJ. « Si qn/s rel eartirn rdenq vrl i’asdem aift ara .sfve lor ii 
quît^find r.r farfr /r/rfwwo atîLs rdeètda rrudere rd exhibnr ptœ- 
^umpsrt it, tid vrf ad <dk)s a ^ Nobifi spetdaUtrr drpvfatos 

absolttttoni,s abtinruda* qratia rcmiftfftur », 2^ part., rhap. 2, No 
Tâl, IfîllN :V 1 . ~ (’fr. No 58 . 

15 . « Si ffüLs tf^ihno rntiffifiio Ti*l itiUfUqt'idki h tf Jasmffdi 

2)ivUnii {ierrnter itat(fui) rjiJnxen'f ant aitfrr hontiridhnit (vtH~ 
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viiserit, ad ÿacramcnlum PfEitîtcntiŒ no» tecipiatm' f'j'tta. moftifi 
ortfcniinn, qititi prhis obHolutionis et iiijunffcndœ sf^tisfactioniti 
ffiatia. nos conveneiit ». 2« pni’l.. cliaj). 2., No J13. — 83 - 

1843 - 1582. Le cas est Iriippé dfExcütnnuinuraüon. Ibid., N® 212. 


dans les Confititntions 


Sept nouveaux cas se rencontrent 

de 1668 


l(j. « Les Faiseurs de rapt., louis oompliocs et leurs assistants ». 
lt-7i - 1717, ÜO. 83. 

17* « Ia's ptU'juresî vi\ jiij^înîK'iU H>71 - 1717, (î:J, 8a - 1825. 

18-13. — « Et iiichictîo 3ul lioc t'i iîiK’îi 1871 

18* « I.o ilucl ». 1747 - 1582. 1*^ j)aî*l„ (.liap* 1, Xt> 12. 

lî). ï/eiiti'6o (io la clütui'C dos I^elïiriciuses tiors les ca.^ punnis, 
î^anï> nutro iRainUsîou par ccrit »* 1671 - 1717. 

17G(î* - « Sous peiîic d’e^xconnu uniratiun ». 1788. 

paitii' de 1825. le MatutalVt eoiunie de droit, laiiige ee cas 
pîirnii ceux (|nî mut l ésoi vés an Sonverain ]^>lltife. \a\ Aenle rliose 
Ajidont jm se réserver nos Evê^jlîes est de donner par écrit l’aiitCH 
lisation de tianehîr la clôture. 

2d* ^ Ij’expusil ion (U^s eiUXints noiivedcinent nés des C'atiiolifjues 
h )a porte des hôpitaux et maisons des lléréticiiies, (‘t partîculjéîe- 
nient (le lu ville de (Tcnève, i-t (‘eux ([iii Ir^s font nuuridr par <ler. 
Jiouri'jces liérélicpies ». 1674 - 1747, 60, 88. Cfr* 51. 

21. « Les pareiils et liériüers des curés défunts, (jiii empor¬ 
tent hors de leur éij:li.se le ( ilKnre, caliee et aubx^s vases et orne- 
ments saoi'és, lors de leur décès, et les titres appartein\iU à l'église », 
1074 - 1747, (ÎG, 83* 

22. La vexation (jue font aux nouveaux mai iés les abi>és et 
rens de BastK-he ». 1674 - 1747, 66, 83, ('fr. sur ees vexations le 
Mcfnualr de I7GG, j>. 100. 

Le même Mannalet que noifs avon.s ru aqgtaver Uit teifaht 
nombre de en ajoute deux, 

23. « Maffia etiam effectu non compléta ; item uisus rirffœ 
ditinatoriœ in 7*ebuis «rtp/7rar//s aut mortdibus deteffcndia ». 1783* 

21* « Falffuni testi^nonimn in cuum aontrahendi rel {oiiftaefi 
tuatritnonü »* 1783 - 1825, 43, 74. 

—' b) Spécialement réservés. 

25. Peecatiun sacei dotits quando abéioirei c tentât eomplicem 
U a m a peccato m Oital / font ta cast itate m ejiie ri ufi e m m ea rom - 
miisso », 1825, 43 

1776-83, très s]jéoialenient réservé à rEvéqiie* 
























t 
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1874-90, très spécialement réservé au l'ape, liitione excomuni- 
oationis. 


26. « Externmn faxNTiœ peccatum a naccrdotc erga suam 
jHEnitentem cominisÿim, ea conscia, sive roniplex ait sivc rctur:- 
tans ». 1825. 43 etc. 


1776 et 1783, très spécialement réservé. 

27. « SoUicitatio cajuavib' pcrsoïicp, in tribmwU 
ad pcccatmi co 7 itra castitatc^n, ctsi pecc-atuni non 
1825 etc. 


Ptœnitentiœ, 
sequatur ». 


II. — Excommunications latæ sbntentiæ 


Avant le Mamutlc Je 1766, on ne distinguait pas entre excoin- 
imtnîcations frès si)éc'ialejnent, spécialement et .simplement réser- 
vees ; ainsi tuutes appartenaient à cette dernière catégorie. C’est 
l-'ur là que nous allons coîiiinciieer, nous résej'vant pour elnuiue 
cas particulier de faire connaître Tes modilicatkms rju’il a subies 
sur la fin du XVIII« siècle et au cours ilu XIX^ siècle. 


— a) Excommunications latæ sententice simplement réser¬ 
vées et non réservées. Il s'en rencontre trois dans les procès- 
verbaux des Synodes de St François de Sales. 

28. « Tous ecclésiastiques qui tiennent des femmes de 
quel âge qu’elles soient, pour leur service ou autrement, les 
congédieront et feront retirer dans le mois, à peine d'excom¬ 
munication termino elapso incurrendæ et réservée à Nous, 
et autres châtiments arbitraires. Sauf celles que le droit 
permet, comme mères, sœurs, belles-mères, belles-sœurs, 
cousines germaines et nièces de frères et de sœurs ». 1617. 
XI. Cfr. chap. 3. No 8, a. — 1674 - 1747. 

1766, spécialement réservée ; les Ai chîpi'êtrc.s peuvent absoudi '.'* 
une première fois. 1783. 

182.5, suspense spécialement réservée. 1843, 71, 90, 


29. « Pour remédier autant que nous pourrons aux grands 
scandales que plusieurs ecclesiastiques donnent au peuple 
chrétien par la fréquentation des tavernes.... nous les renou¬ 
velons sous plus grande peine, à savoir d’excommunication 
ipso facto incurrendæ.... 


J617, XIJ, Cfr. chap. 3, No 8. h. 

1674, Les Archiprètres peuvent absoudre une prernière loi.-. 
1747, Spécialement réservée. 1766, 83. 

182.*, Suspense spécialement ré-servée. 43, 71, 9 <j. 
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30. Tous sont tenus se communier en leur paroisse au 
temps de Pâques, à peine d'excommunication ». 5, 6, 

1766. — Spécialement réservée. 1783. 

Lc.s lîituels de 1674 et de 1747 font aux curés une obligation 
de rappeler aux fidèles le dimaiiclie de lu Passion, 1(' dinTanclie 
<ies Paiiieaiix ci le lundi de Pûtjues. U' devoir (|ui leitj- incombe, 
sous peine dVxconmiunication, de communier à Pâques. Cl'i-, < hap. 7, 
No 3, a. 

Exconmiîmicatiom portées par les Constitutions de 1582, 

31. « Qiiiqitis setipta Tel iinprcssa quœcinnqiie propter hœre- 
fihn aiit fafsæ f&JcfrfîiŒ smpîcionem damnata, legere aut apnd se 
rctinere prœsuvipserit, excomunieatioms sententiain ipso facto se 
norcrit incursurvin ». 1= part., chap. 4, No 10. — Cfr. No 70 ci- 
dessous. 

32. « ScÎHdicis et inoderatorihus rerum tcinporniiiiyn cujaslibet 

/cici nitndinarurii Tel fort privüegio dccandi, siih excomUHictttïOHis 
aut interdîcti pœno. mandamus ut ntindinas ipsas vel foruui die 
divtno euttni dieato pei'agi non smant, sed vcl omittenda vel in 
alitim (lient non sacrum transfetenda », 2® part,, oha]), 2, 

No 92. 

4 

.33. « Ipsis saecfdifitihus etiam regtiiaribus cujifftCitHKïMc lieJi~ 
gion/s Te! Ordints, qui legitme non fsorint per Nos aut per nostros 
in hoc negotio superiores ad anus confessarioritm (tssuwpti, sub 
ereomunicationis latæ seiitentiœ ptr/ia tretamus ne quemquam 
faicuni fiostrœ diœeesis avdire, vel sacramentaliter absolrere 
pro’sumaiit ». 2® part., ehap. 3, No 191. — 1C72. 

34. « Sub cxcomunicationis jnena medicis quibuscuniqac prohi¬ 
be mu s ne plu ries queim ter accédant ad ægrotum, sait cm de eu J us 
morte 'tel leriter dvbitari qneat, me eidçnt ultra præsT-ribant 
antidota, nîsi confessus fuerit, aut subito confiteri pï'oposuerit », 
2® part., chap. 3, No 285. — 1672. 

35. « Sub excomunicationis latæ sententiœ pæna prohibenius 
omnibus tam retigiosis qiiam secuJaribus ne de seputtvrn mutanda 
quemqvam, îii prœjndiciuni parochialis ecclesiæ, solliciitent ». 
2® part., chap. 3, No 298. — 1317 - 1672, Cfr. ci-dovant chap. 9, 
No 6. 

36. « Sub simili pæna lercomnnicationis latm sententio’) rct(t~ 

mus tam iaitns (ptayt cltn'icis ne piavi eujuslibet morientis 
voliiiitatcni in légatis avt a!iis lnijiisnttKli operibus faciendis rel 
mandand^s, modo quolibet hnpediant, avt j)ost obitum ejusdem 
oecnltent. » 2® chap. 3, No 299. — Cfr. ehap. 9, No 5. 

37. « Omnibus (nnnino sub erconiunioat/onis pæna retoiniis 
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lit: ÿfbi fausaruin hnjiismc/di (oppositionis n<l matrîmonium) foyni- 
fioturm uirogent, nt’ïc’ jjartes ninc nofitro jiidicio roiwordnrr ■prœ^'ni- 
munf ». 2« part., cha]). 3, No 319. — C’fr. flmp. 10 oi-dovaiit, No 'J. 


38. « Ne qvisqvam f^csc, cvm ojhis fiicrit, npponrrc {viatH- 
moHio) proetcrmîtfat, ri impedimenta, leffitima, velvt conÿanf/uiiii- 
iatiis aiit affinitatis, rcl niia si qvtp KncThü hok rcvclel, parovhi 
declarahiiHt inter prociamamlum, .v«ft excomnnicationis }}{Fna, 
singulis esse prceeeptiim vt référant quidqtiid tnatriwoniiim iwiw- 
dire passe noverinf ». 2® part., chap. 3. No 3.ï1. Cfr. Ihid. 

39. « Id tamen maxime fieri ^'olumits citm in ecflcsia cri prrp 
faribus ejus, ant alibi, partes, faetîs proelfimatiotiihvs reqi/isitis, 
pa ratœ f ucritif ad benedietionem conjrtgii snseipiendam. Tu no 
otim, et ipsis partibus et aliis omnibus qui présentés fucrint, sut» 
rxeomunieationis laio’ sententio’. ptena. mandatum esse denuntia- 
biivr nt si quod obstaculum esse noveriiit, ptopter quod minus 
légitime matrimonium pcrfici iwssit, iltvd ex tcmfx/re deelarvnt ». 
2<= part., ehap. 3, No 352. Cfr, TbicL 

10 . « Sacerdotes qui sine leffitima testiu-m numéro, et testes 
qui sine requisito sacerdotc talibus eontractibus (matrimoiiii) 
intéresse prcBSuntpscrint, graviter a Nobis punientur, etiam excomu- 
nicàtionis pœna si opsus fucrit ». 2' part., diap. 3. No 359. 

41. « Quo vero nullus co temeritatis derenire preesumat ut 
curiam aut ministros nostros pertubare, vcl in exeeutionibvs 
faciendis, aut In alMs quib-usHbet actibus ad ministeriuon. justiticp 
pertinentibus audedt, Nos omnibus {liceccsis nostrm eonfessariis 
ne tates jmrturhatores et Ecclesiæ pire Matri rebelles filins absol¬ 
vant in foro conscientia;, prenterqunm in articulo moitis, sub 
excomunicationis latœ sententiœ pœun vetamus ». 2*^ part., chap. i, 
No 48. 

12. « Anatiirntatis jupuo frriendos duximiis, et présenti deeieto 
ferimus quoscuniqtte extiifessarios quemptam excomunicatum nostra 
rrt aiicujus superionim nostrorum auetorifate, pra’fei quam in 
niortis casu, scienter vcl omnino vel ad tempus absolverc praisu- 
mentes, vel euvtdem in eccleskm ad officia divina, vel etiaw ad 
srir rame ntor uni snseeptionem, vel ad eeciesiasficam sepult itram 
admittentes ». 2"^ part., chap. 1. No 49. — Id. i*i! 1 193, 

83 et tou!^ le.s ^fa.nuale, sous peine de su.spcnae. 

Excomtimmcatiom renfermées dans les Constitiitions de JôdS 

1672 et les Additions de 1683 

r 

i-i, << Ntnis jïoiiie trm<:<)nniriiiiUîLition. h tous les 

curés lie notre diocèse de laisser le corps du défunt sans sépultiu^e 
iMi de (lirrérer do rinhuiner, sous prétexte (]Ue Ton no peut pas 
[îuyoi; les drfiits do la sépullurOt ou <jiie ron iiVu ost jïas (Mveoie 
d{ Jieuré d’nccord, p, 33* 1683^ p. 9, 


* 
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44. <c Dcl'eiidonü A Lous îjoujgtiuiis liabiiaivis villes, 

).>oiirgs H villages clt? notre dkx-èse rte t>oire et tnaiiger dans les 
tavernes pendant le divin ortk'C% le tout A* peine d'exeoinnimiica- 
tion. Enjoignant h loirs nos rnrés de [>iibUer. ehaque mois au prône 
roidonnanre que nous avons faite contre ces sortes d'abus* rtat^e 
rte l’annœ IrtBl, afin fpie |)ersonue n'en imHexte cause d’igno¬ 
rance P* 52, 

45. K Enjoignons u tous curés et vicaires d’enjoiîuUej sous i>Dîue 
irexcomunîcatîoii, à leurs ]>aroi.ssienR qu'ils nbiieiU aucun recours 
aux sorciers ci tlevins pour guérir ou eux ini leur bétail^ ptair 
tiouvei- (les clioscs pc^rclues, pour nouer ou dénouer raiguilette* 
charnier ou rtécharmer, et rte se servir rte IneveU, ceintures et 
iiillels où il y a des lierbes, tles paroles et des eajucières* et telles 
autres choses réprouvées ]}nr les saints t'a non s [>* dit — t'fr. 
chap* b, No E 

4ti. « Sons [leine d’exctniiinunication, les prêtres ne fertnii rien 
pour se sousti-aîie ni directement ni indirectenicnt de la jurïdit- 
lion de leur Evêque, contre la {Usposition des Saints Canons 
]). GG* 

47* « Enjoignant aux curés, smis peine d'exeoniinunication^ 
de nous déeouvrii^ siiK-èiement toutes les choses dont nous vou¬ 
drons être informés par leur iioueho, (à la visite i>îislonile)* sans 
avoir aucun resi^eet tiuniaiii ni aucune lûche eonit>laisante luun^ 
mus cacher des maux qui se lendi-oiit peut-être incurables, rauu? 
cït' les avoir découverts en cette lencontre 

48. « Toutes tes Religieuses qui sont îiors de leurs nionastéres 
on prieurés, qui vivent ))armi leurs parents séculiers* se rendront 
Jneontinent aux dits îufïuastères s'ils sont en état de les recevoir, 
]>our y garder la clôture, à peine d*cxcominunication, que nous 
leur déclarons quelles ençoiiiTcnii un mois après la public.atlon 
du présent Statut, si elles n'ont (^bei »* p* llfb 

49. « Faisons ti-és expresse.s inhibitions à tons prêtres et 
autres iiersonnes de notre duicése, de quelle condition cl (pialité 
(jirelîcs soient, de baptiser ou faire l>ai)tiser les enfants dans les 
maisons i>rivées. si cc n'est en cas de très ])ressanle nécessité, 
sous peine, aux laïcs, d'excommunication qu’ils eiununimit tp^io 
factot en cas de (onti^avention au luésent Statut ». p. 195. lîituels 
de Ui74 et do 1717. 

50* Nous ordonnons (pie dans l^innéi' on fera accomplir (tes 
férémonies du baptênic), sous peine d’excoijununication ip^o fneto 
ihruneiKÎŒ pour les paients qui négligent de le faire, et même 
]Muir les enfants qui auront atteint rûge de seize ans si, n'ayant 
ni pèle ni mère, et sachant que les dites (érc'^monies n’ont pas 
été observées quand ils ont reçu le Baptême, ils ne se [U'csentent 
à le LU curé pour k* prier de les lein siipjdéer ». p. 
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1783* — pSuspense i^our los curés ot oxcomniti aient ion pour 
loK autres, p* 23G* — 1674 et 1747* 

51* « S'il arrivait qu'uno mère fût si mallieureuse que de pio- 
curer Tavortement et la mort de l'enfant qu'elle porte dans stja 
sein, par quelque breuvage ou autrement nous dcelaions qu’elle 
eticourrait rexcommunication ipso facto^ aussi bien que ceux qui 
tontribuoraieiit, ^^oit par leur aide et conseü, soit en fournissant 
des eUxigues pour cet effet, à un crime si noir et si détestable 
P* 312* Rituels de 1674 et de 1747, Tous les Manuale jusqu’à celui 
de 1890 exclusivement. Le Mamtatc de 1874 rangeait cas dans 
la catégorie'de ceux qui sont réservés à rEvêtjue de Droit com- 
nnin, 

52, « Défendons, sous peine d^excomniuntealîon, aux pères et 
mères de donner leurs enfants à nourrir à des nourrices héréti- 
ques, et à instruire à des maîtres d'école soit précepteurs qui ne 
font pas profession de hiRcligion catholique, aposloli(|Ue et 
l'ornai ne p, 312, 

33, « Faisons très expresse défense à tous ecclésiastiques 
traliéner en aucune manière que ce soit les biens appartenant à 
) église, sans notre consentement et aveu, sous peine (rexcnminunî- 
cation* de nullité de leur contrat et autres de Droit, p. 31L 

51, « Défendons à tous les jirêtres de ce diiïoese, sous peine 
frexcommunication, de se servir du Saint Sacrement |)our C!onjurée 
les temps, et de le jeter dans le feu poui' acrêter quelquMncen- 
dîc p* 261, 

55, « Si quelqu'un forme opposition pour empêcher qu'on ne 
passe outre au mariage, le euré,.* leur défejxlra, île notre autorité, 
de passer outre à la célébration du mariage, sous peine d’excom¬ 
munication, jusqu'à ce que la cause d'opposition soit videra (>, 288, 

56, « Défendons à tous pères et mères faisant pour leurs 
eiifants, et à toutes autres personnes, de contracter mariage avec 
les Hérétiques, avant qu'ils aient fait abjuration tie leur hérésie, 
sous peine d’excommunication », p. 290, 

.57, Nous défendons expressément à tous liOtes et cabaictiers 
de notre diocèse de bailler des viandes défendues, es jours de 
Carême et d'abstinence, aux personnes do la îdigion prétendue 
I nformée qui passent ou .séjournent dans leurs logis, et c'est sous 
peine d'oxcommunicatiom Et :i ces fins nous ordonnons aux R, R. 
sieurs curés de publier deux fois Ta nuée cette ordonnance au 
pi-ône, pour que personne n'en prenne cause d'ignorance. 1683, 
]), 11, — Cfr. Xo 14 ci-devanl, 

58. ^ Nous ordonnons aux peuples, sous peine d'excoinniuni- 
cfition, de supprimer et cVabtilir entièrement les brandons vi les 
feux que l'on était en coutume d'nllnmer le premier dimanche de 
Carême », 1683, p, 14, 
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Exco7>imu'nications consignées duns les liitneîs 

de 167U et de Î7lt7 

59. « Les lieligieuses qui sortent Uo leurs monastères sans la 
];ermîs 3 ion de rOrdhiaite encourent l'exeoiniminication i-pno /(ïrft> ». 

1766, 83. 

Cette excommunication est siin[)lemeiil réservée au i^touverain 
Pontife. 

60. « Tl est défentlu, sous peine cVexcommunicatioii ipso taeto, 
aux fiancés de se marier clandestinement, ou de surprendie lein 
curé sans observer les solennités pî'oscî'itcs par • l’Eglise ». 1747. 
fC. 83. — Cfr. chai>. 10 ci-dessus, Xo 3. 

61. « Nous défendons, süu.s peine irexcoinnniiiication, au.x hoivi- 
nies laïcs de prendre place dans les hautes chaises des formes du 
chœur destijiées pour les ecclésiastiques, pendant le ilivin seivice, 
s'ils ne sont d’ailleurs en cette ])ossess{on on qualité de syndics 
ou de magistrats ». /*roîic’. 

‘ 62. c Nous (ommandoiis, .sous jjoine il’exoonnmniication, aux 
héritiers de payer les legs pieux rfe.s défunt.s, et aux notaires qui 
eii aui'ont reçu les conli'ats de foiiclation. testaments nu «idicilles, 
de les déelarei aux curés et reeteui's des hôpitaux. Pt âne. 2' part., 
cliap. 2, No 129. 

63. •« Nous conunandou.s, sous peine d’excommunication, aux 
liahitants et communîers des paroisses de tenir main ;V ce que la 
clôture des cimetières soit maintenue ». Prénr. 

61. « Nous défendons, sous peine d’excommunication, aux fem¬ 
mes et aux filles, de (juelque condition qu’elles .soient, de demeurer 
dans le cliœur des églises pendant le divin service, et dans les 
hfilustres des cliapelh's jiendant que l’on y célébrera la sainte 
messe, hors du temps qui leur sera nécessaire poiii' connminier ». 
Pi O n e. 

Excommmiications mentionnées dans les Constitutions 

de 1773 

65. « Noms enjoignons à tous Patrons, Fondateurs et autres fpii 
<mt en leur pouvoir dos documents et des titres concernant le.s 
chapelles et autres liénéfice.s, de les remettre aux' reeteurs moyen¬ 
nant décharge et inventaire. Ils ne tloivent pus ignorer la défense 
qu’on leur fait si souvent au piéne, et môme sous peine d’exeoin- 
niunieation, de retenir ces sortes de titres et iîai)ieîs ». p. 26. 

« Nous défcndon.s, sous peine d'excommunication, ce qii’ou 
appelle des ér«jidoii.s, ou certains feux que l’on porte en quelques 
endroits sous les arbres, le premier dimaiielu’ do Carême, dans 
la superstitieu.se idée (pi’ils donneront plus de fruits ». p. 72. 

Explication du No 58, 














GG. € Nous défendons à tous ciiuOs et vicaÎL-es, sous peine 
crcxconiinunicaüoiij de l'efuser ou île dinéiei* à tpii que te soit^ 
sous prétexte de quekjues droits, nutum saereinent, nornménieiil 
etuix tle la Pénitence et du Mariage, soit qu’on les leur de mande 
on publie, soit que la tlemande s’en fasse en ])nrtieulier [ï. 231, 
p;83 p, 37. 

G7* « Nous défendons aux liancés, sous peine d'exctniiinunica- 
lioHj d’habiter enseinble sous le même toit, Pt si apres avoir été 
avertis ils refusent de se séparer, les curés suspendjoiit les ]uibl]- 
catîons jusqu’à ce qirils aient obéi p. 35G, — IG83, j>. 17. 

ns, « Nous défendons, sous peine d'eAConimimication, à tous 
curés et prêtrés de niarier eeux qui no seront pas leurs Mais 
paroissiens. Et nems déetartuis t|iie nul ne sei^a censé paroissien 
tiu lieu où il .sera nonveleinent étaidi, à Teffet de pouvoir y con¬ 
tracter maiiage, qu' après avoir demeuré Pan et le jouj' |j, 3G3. 

09, « IjOs curés défendront de notre part à tous leurs païens- 
si(‘ns, sous ()eino d’exconmiunication, de se servir dans lems 
l>ékTinages ou autres voyages do fausses attestations d'incendio ou 
autres accidents funestes, <|U'ils siipposeni leur être airîvés 
p, 300. 

Excomninm^atioris mentionnées dans les Mamiaîe 

de 1766 à 1890 

No JO, ei‘devant. 

70, « tiœt eHis^ schinjua, librorum pt ohibifonim lettto a fit rrteu^ 
thf cmn itmwxa rxcomvmnîcatione shnplieitrr re^sertata », 

On a lieu d’être sur-pris do vtnr Mgr Rendu résoîvor si!n|do- 
niCfnt à l’Evêque d’Annecy trois excommunications spécialenietit 
1 é.s( * i ' vées a ii P a pin 

1) est vrai que Mgr Bioid lui avait donné cel exein(de : au 
moins ce dorniei-j ainsi que Mgr de Thioliaz avaient-il.s fi-afipé 
ces crimes crime réserve spéciale. 

Les uns et les autres expliquent ainsi leur conduite : <( L/cef 

eus us ex Bufia Cooio? mt Pontiflei réservât ns, uht auHifr de 
hæresi externa et ocvttar seu c/d forum eectesiasticum mm deduetu ; 
prwtermÎHsa (fUŒsfione üv anetofitate hnjns Buttw in umtris ref//c> 
nibust eerlitm est in dmeesl oîim gebeiinensi nu ne Anneeiemii 
{saltem a Umponbvs Sancti Fnineisci Srdesii) eousuetudimmi 
obtiunisse lit absolvut Episcopus, per se aut per defepotos^ uernon 
a eem^ira », Cfr, No 31. 

71, « Les divorcés et les mariés civilement, aiirsî que les [hu*- 
sonnes qui no craindraient pas de contracter avec eux sont iiidi- 
ghes d’absolution. Nous conformant à ce qui a été déevété par les 
Evêques rie la jirovinco de Savoie^ en juillet 1852, Nous déclaions 
les uns r>L les autres e.vcrnnrnuniés ipso facta », 189d, No fsHî, 
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« 

1>) l^xcommunications latœ fie7üe’)itiœ spécialement 
réservées. Nos 28, 29, 30 ci-devant, 

— c) Excommunications latce aententiœ très spécialement 
réservées. 

Tous les cas papaux devenus épiscopaux. 

Nota. De ces 44 excommunications, 4 seulement sont 
réservées, savoir les Nos 28, 29, 30 et 70, 


III. 


Excüm.muxications ferendœ sententiæ 


T2. ^ ÏUi qui jus prœfatum (patronatu^) contra canonicas 
sa net 1071 es tra ns fei^ t e, vrl in prœjudic mm beneficii (luidquam 
fifcciv ptæsuvipserinti hoc jure se print^idoSf neenon, si neeesse 
iuerif, eæeomvuicufionr ferientios esse nom Int 2^ imi t., ohnp. h 
-Ytï 


IV. — SuspENSiîs latœ sententiœ xnx .sPKCrAi.KMKXT 


UKSRRVKKS 


73. « Sont dès à présent les dites fêtes (de St Pierre aux 
Liens et de la Dédicace) rafraîchies sous les peines ci-<lessus 
édictées, voire même de suspension ». 1610. Cfr. ci-devant 
chap. 7, No 1, g'. 

74. « Tous les curés remettront ou enverront dans trois 
mois les livres baptismaux, matrimoniaux et funéraux au 
greffe de TEvêché, à peine de suspension ab offido les dits 

I 

trois mois étant expirés. » 1617. XIV. Cfr. chap. 12 ci-devant. 
No 6. 

75. « Tous vicaires sont .suspendus de l’administration des 
saints sacrements jusques à ce qu’ils aient comparu par 
devant les Surveillants pour savoir s’ils ont le pouvoir et 
odmi.ssion ». 1607. Cfr. chap. 6, No 2. 


Suspenses mentionnées dans les Constitutions 

de 1668, 1672, 167Â, Î68S 

« K n Joignons, soii.s |)ohio ck^ Kii,sponsit)ii. à Uius L’Urés 
vkairoK de Hiangei- Ioils les huit Jonrs de puivîficattïU e^5 îà où 
SC dij’H heiTiiK oiip de niesen, et tous les (|iiiiiz(* Joui h 1:î où fl 

'"en tliî-i |>ou », jï* 11, 


7 


I 






















f 

77* « Faisons très expresse iiiUibiUon, sous peine de suspension, 
îY tous les curés de ce diocèse d’exposer dans leiiis églises aucun 
tableau qui contienne des histoires fausses, qui représente quelque 
laïque ou quelque curé et autre prêtre, en quelle posture qu’il y 
puisse paraître, et sous quelque i>rétexte que ce soit p* 14. 

78. « Nous défendons, sous peine du suspension, à tous prêtres 
de ce diocèse, de dire la inesse on ûqs ihapelles privées que les 
particuliers auraient fait faire, s'il ne leur conste, avant toute 
chose, de notre permission par* écrit p. 22* 

79. « Nous défendons à Unis curés, vicaires et aunes prêtres 
de notie diocèse, >sous peine de suspension, do célébrer deux messes 
en un même jour sans notre pei mission par écrit ou de nos vicaiie,s 
généraux, si ce n*est aux fêtes d'obligation et le dimanche on 
l‘annoxc do leur paroisse* Encore fanl-il qu'ils no soient obligés 
de tenir un vicaire, et qidils doivent néanmoins dieux messes ïs^, 
p. r36. 

80. < Si par mallieüi', ce que nous ne pouvons penser sans 
horreur* quelques ecclésiastiques étaient assez misérables pour 
avoir des enfants iilégltimes, nous leur défendons, sous peine de 
suspension, de les tenir avec eux dans leur maistjn, a lin d’éîoigner 
de leurs yeux les marques humiliantes do leur fragilité et de 
leur î II continence passée p, 134, 

SE « Nous défendons à tous ps êtres, sous i>eine de suspen¬ 
sion, d’assister a la comédie, hais puliîics et. particulîei-.s et autres 
.spectacles pjofanes, de peur de soulllt?r leurs oieilles qui no scmt 
do-stînéos que pour les mystèios sacié.s », p. 140, 

82. Ordonnons ijuc le.s cur^és tiendront en Ixm état les quaire 
livres nécesaires pour mettre sépaiément les iKïins des haplisés* 
communiants, mariés et défunts, sous peine* pour la piornière fois, 
tie vingt-cinq livres d’ameiule applicables à œuvies i)ies, et tle 
suspension pour la seconde ». p* 194 et 203* 

4 

83* « Faisons très expresses inhibitions X tous prêtres et autre.s 
p<n‘sonnes do notie iliocèst^ de quelle condition et qualité quelles 
soient, de baptiser les enfants dans les maisons privées, si ce 
n'est en cas cïe très pressante néecessîté, sous i>eine* aux prêtres, 
de suspension a divinis ipso facto, p. 19.^>. Résol. pasE 172fi, (). T^IO* 
— 1674 et 1747. — Cfr. chap* 6, No G* 

84. « Si quelque ecclésiastique était assez malheureux pour 
boire avec excès, Nous le condamnons, poui' la première fois* à 
dix livre.s d/amende ; pour lu seconde* à suspension pour trois 
mois, et pour la troisième, fi six mois do pinson et a plus granae 
peine s'il échoit, ne pouvant piinii' assez rigoureusomeiit de sem* 
blables excès ». p. 248, 

8.J. « S'il est nécessaire quhin ecclésiastique vende soq vin 
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on tlùLnil, il ne veildla sons ec prétexte aucune autre chose, et ne 
permettra que le viti æit bu dans les ciininbre.s de la tnaison où 
il habite, .soiiy peine de suspension :*>* p. 252. 

86. « Nous défendons A tous curés, sous peine de suHpeii>sion, 
de mettre pnxhc du lieu où l'on communie aucun bassin pour 
recevoir raunioJiLe tout ce qui sent le ^ain sordide devant être 
éloigné de l'ailministralion de ce divin Sacrement p. 262, 

87. « Nous enjoignons aux bénéficiers, sous peine de suspense 
a benefiew^ d'fh'e désormais plus fidèles dispensateur.s des biens 
de^' nécessiteux, et de iVen rien l'etrancher p. 294. 

88. « Injonction aux cures, sous peine do suspense, de dénon¬ 
cer par leur nom excommuniés, au pione du lundi de la Pentecôte, 
rrux qui n’ont pas satisfait au devoir pascal 1674, p. 165. 

89. « Il est ordonné aux confesseurs pur les Statuts synodaux, 
^ 0 llS peine de suspension îpse? faafo, de ne point changer les vœux 
ni d’en dispenser y>, 1674 - 1717. 

90. « Nous faisons expresse inhibition à Lous curés et recteurs 
el autres l>énélicier.s cfc démolir les églises soit presliytéres, sous 
i|uelque prétexte que ce soit, avant qu’il ail été pourvu à un fonds 
nécessaire pour le rétablissement des dits batiments, et sans en 
avoir oljtenii auparavant le con.seiitemenl tles parties intéressées, 
et c’est stuL'! pleine de suspense 1683, p. 4. 

91. « Nous ordonnons aux ciiré.s de faire en leurs prônes trois 
mnnitions canoniques, en trois dimanches consécutifs, aux patrons 
et aux recteurs des chapelles do les mettre eu état décent, et d'y 
faire ou faire faire le service tians le mois après les susdites 
monitinns, et.- au défaut d’y avoir satisfait, d'en rapporter leur 
verbal au greffe de rEvfrhé aussi dans le mois, A peine de sus- 
j)en>SG ». 1683, )>, 7. 

92. « Nous ordonnons, sou.s peine do suspense, aux curés de 
nous donner avis des abus qui se (-ommettront aux repas des 
confréries du St Nom de Jésus ou des Patrons, pour y ^tre pourvu 
incessamment ». p. 10. 1683. 

93. « Oidonné, sous peine de suspense, d'apporter dans trois 
mois au greffe de FEvêclié les inventaiies des bénéfices ». 1683, 

24. 

94. « Nous défendons aux curés de demander plus de six 
sous pour chaque piibîieaiion de monitoir o i et c'est sous peine do 
susf>ense », 1683, p. 30, 

95. « Défense aux curés et aux vkaiics d’aller chex leurs voi¬ 
sins les jouis de dimanche ou de fêtes de pi-éreplc. si ce n’est 
pour prêcher bu entendre les confessions, sous peine de suspense. » 
p. 36. 
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96, c< Sous peine cio suspense, il est défendu de contiaindro 
ipii (jue oe soit à un payoïiicnt queleoiKjue pour les piwlamutions 
de mariage >. p* 46, 

Suspenses mentionnées dans les Manuale 

:\o 42, ci-dessus. 

i)7. « Sacerdotes rontra juramcntvvi, juxta statut a linjus dite- 
cci?is a se prœstltiofif ascftitios vaj^illo*^ sev futilrin (oinavi f/ere?}- 
», 1766, 8:l 

lifi, « Aihninistratio sacrcmentorum viouiatihiis r suis vtouas- 
Icriis egressiSf nisi vrgeat nécessitas »* 1766. 


Suspenses mentionnées dans les Constitutions de 1 


i i O 


99* « Nous défendons n tous euiés, vicaires, lecteurs et saeiih 
tîOns des églises ou cliapelles de donner dos ornomenls pour 
célébter le saint sacrifice de la messe auv prêtres qui ]>oLtent 
la perruque, â moins qu'ils ue la quittent ; et ce sous peine de 
suspense ipso facto », p* 116* 

1683, j). 32, ajoute : ^ Ceux (|ui poiteiont \cs cheveux tiù|* 
louas ». 

100* « Nous décernons la peine de suspense ipso facto contie 
ceux (pii auront passé six mois sans enregistrer (|uelqifiMi ries 
ac tes de Imptrmes. mai iagea et sépultures », p, 266, 

101. « Défendons aux curé.s ou antres prêtres de donnei* la 
l‘énédiction à ceux ijuL contractent; mariage axer les Hérétiques, 
sous peine de suspense ipso facto », p. 362, 

102, •« Nous enjoignons aux curés, sous peine de suspense, de 
remettre au moins de deux ans en deux ans à notre greffe les 
iUnibles clés précédents registres, pour y avoir recours au besoin ». 
p. 369. 

X//sï;e>i.ses ■jwrtées au Conférencier de 1822, p. 23 

103* « Défense d'entendre en sacristie les confessions de.s foui' 

nies, 

104, ^ Défense de célébrer la sainte messe sans soiilanè, 

105. ^ Défense de chercher à se fixer dans diocèse étranger 
sans l'autorisation de rEvêciuc, 

» 

Suspense portée par les Constitutions de 1890 

lOG, ^ Contre les vieaîi es qui ne subissent pas leur- examen 
annuel, Xt> 318. 


I 
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Suspenses mentionnées dans les Résolutions Pastorales 

I 

107. « ]^es confesseurs qui, sans un puin-oii- ])atticulici', cliaM- 
ycJit les vteiix ou en dispensent. ». p. 530. 

108. « Les ecclésiastiques qui portent le rocliet et la ciüi.\ pccto- 
nvlc, sans avoii- obtenu privilège du Pape, dont ils doivent .justi¬ 
fier ». p. 350. — 1083, p. 31. 

100. « üniws Episcopus Aiihcc, vehiculi quoi} viilgo bicyclette 
o,ut motocyele, aut ctiam aliud hiijusinodi appcilatiir, usvin districte 
jtrohibet. 

« Si fjitis, quoU ahsit, contra Jeccrit, iijso facto a cclcbiathiie 
missæ SMspensus mancat per decevi msequentes dics, nisi intcrdvin 
nbsolutiis f-uerit, prlvta tantum rice, a suo archipresbyterot deincepu 
ïcro a solo Ordinario Aiuieoiensi ». Kn 1013. 

— b) Suspenses spécialement réservées. Nos 28, 29 ci- 
dessus. 

Nos 28 et. 2ÎJ c î-dessua 


IlO, vK Preabytey fiai acceptatn f k udationw b'îve reccutts 

bive antiquœ ultra ires inensm apud sr rethwf^ avt Ülam. ve! reditub 
Fabricœ iiisumit iïi suos suormnve buspensione iatœ senfenfiœ 
Rmo Episeopo AîineCi specialiter reserrata obstringitur 1890* 


V. 


SüSPEI^SES FERENDÆ SENTENTIÆ 


JH. « Adveliant (Cleriai) diligenter ne crapuia vel ebriefate 
gravent ur u nquam ; nam si quemqumn eb rioi um depi ehenderimvb 
mm pŒna condigna muictabimns^ etiain perpetuw bubpensiomb a 
dlvini^f nisi seipsum correxerü »* ]c c-luij)* 4. No 2fK 

112. « Pùstqnam fat aliter mtisfecerif {Çlerieub houorum etelv- 
biasiieoru m us u vpator ), et legitbn e fu e rit absalut us, ab atd inum 
b uorum cxecutione famd i i/ buspe/ndif^ u r quri d i u Kob ts ris itii 
fuerit buspendendiius H part, eliap, 5, No I0:j. 


VI. 


InTKRDITS L.VTÆ SKNTENTLK 


No 82, ei-deviiiit, 

ÎI8. « Nous orduimons. sous j)eine rl'inLeidiL sur les diU's < lui- 
pelles (privées), tpi’on iry céK'lnc'ja poltit la îiir.sso ès jours de 
Pâques, Pentecôte, du Saint Seulement, de r.V.ssüniptJon de la 
Vierge, tic Toussaint de Noël, du l^ürrm et de la Détlicaee de la 
riarüis.sc\ » !672. 

114. <c Nous ot tlouut>ns aux niaUres dt^ nui isons uu .soiil ]c.s 
tlite.s chapelles et aux recteurs trieefles de penuetlre (pdaucun 
prêtre, (aiit séculier que régulier, y eélèlu e, qu'aju es avoir- eu le 


i 
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consentement du curé tle la.paroisse ou de sou arcliiprêtre, et ce 
sous peine d'interdit sur les dites chapeiles ». 1672, p. 2i. 

115, « Lc.s cimetières seront interdits <lan6 le uiois après l'aver¬ 
tissement qui leur aura été fait par le curé d’eu réparer les 
ruines. » Prône des liituels de 1677 et 1747. 

116. « Les cimetières ne seront laixuirés ni ensemencés d’aucune 
chose; on n’y tiendra ni foire ni marché; on n’y fera ni jeux, 
ni tlanses, ni manufactures. Enfin, on n’y sonffi’îi'a aucun chemin 
public, à peine d’interdiction sur les dits eimetières ». Ibid. 


VII 


I HRliGULARITK 


a. « Inhibé ne conférer' le Saint Sacrement rie Eaptême par 
les maisons et chapelles, avec application du Saint Chrême et 
autres cérémonies de FEglise, sous peine d’irrégularité ». 7 - 8 - 
10. — Cfi'. (;hap. 6, No 6. 


VIII, 


iNlIAFilLIiTÉ ALX HÉNKl'lCr-î! 


b. « Si quiif cU’iicuif uniirpationis /tM.yKs nefandtp (bonoiinn 
ecclesiasticorvvi) fabricaiov vcl mediator eætiterit, ont fjuolihrt 
pacto consenserit, ad bénéficia prorsus inhabiliÿ (’risttd ». l« part, 
drap. 5, No 102. 


IX. 


IxiIAmbETK ORDRES 


c. « Qui henefieia per KimoHiam obfiiieiit, ÿiint ab omnium 
Ordinum stisccptiouc rejecti ». P pai-t., chap. a, Xo 5.5. 

X. — Pkivatiox r)i: hénéeici-; 


— d) « A été ordonné de statuer de la dispense (de 
résider) dans six semaines, à peine de privation de leurs 
bénéfices ». ,17. VllI, 3. 6. Cfr. chap. 5, No 1. 

i\ (iti if r qiiîsqiüs fûf/itîma cauisa ifon iVfbTdent* 

Quani nvllamt nd abt^cnfkim vlffinti vfH ad symmum triginfo dichu,s\. 
sine dis 2 }cnsationc snfjicere passa (fi^’ciaram ns y>. pni l;., l'hap. 3, 
No 44, 

f, « Si quis clethiis usurpâtionis hvjns nefamîxi^ {honornm 
rcclesiasticorum) mtefor f iirrltf banejieifs (piibuscumque pi iraf us 
existât »* part, chap. 5, No M. 


Péchés réservés diaprés le Nouveau Droit Canonkpw 


— a) Romano Pontifici reservata ; 


1'^ SpeckiUsshno mxxJo : 

ix) Unvin poccatujii ratione sui 


l a Isa tielatiuj ijiia -sam tUj.'' 


4 
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innocent accusatuv de urimine soUicUationis apud jucljces ccdO' 


siaslicos (canon 894). 


b) Quator rationc excommunicationis : 

Species consecratas abjicere, vel ad nialiun titieni abclucero. 
aiit rctinere (canon 2320) ; 

Violentas manus in personam Koniani Pontlfkis injîccre (canon 
2343) ; 

Absolvere compliccni in pcccato tiirpi (canon 2367) ; 

Violare directe sigillum sacramcntale ex parte conl’essarii 
(canon 2369). 

2“ Spceiali moào : 


a) Rationc cxcomunicationis, deccni casus : 

Kei criminis hæresis, schisnmtis et apostasiæ, et oiiiiies coriitn 
complices (canones 2314-2318) ; 

Qui non est sacerdos et celebrationem Missæ .siiniilaverit aiit 
S:acramenta,lcm confessioiiem exceperit (canon 2322) ; 

Appellantes a mandatis Koniani l’ontiticis ad univer-salc €on- 
cilium (canon 2332) ; 

Keciirrcntes ad laitam potcslam contra aclu Sanctæ Sedîs 
(canon 2333) ; 

Edentes leges contra jura Eccle-sia;, et impedientes exercitivim 
jurisdictionis eccleslastieœ canon 2334) ; 

Ad juclicem laicum trahentes Cardinalcm vel Ordinariiim pro- 
priuni (canon 2341) ; 


Violentas inanus injieientes in Episeopiim cjucnilibct (canon 


«1 


Usiu'pantcs liona aut jura Ecclesiæ Jtoiiiana' (canon 231.'5) ; 
Falso dcniintiantes confessarium de sollicilationis ci-iniine ajaKl 
superiores (canon 2363). 


b) Rationc interdieti, milift c-aÿiis : 

IVfsonie moi-ales (Universitates, Capitula...) ad universale 
concilium appellantes (canon 2332). 

3" Simplkritcr : 

a) KeUione excommunlfationia, <lecrvi tofuiÿ ; 

Quæstum facientes e.v indulgentiis (canon 2327) ; 

.Wjincn dante.5 sectæ nia.ssoiiicæ, vol siinilî (canou 2335) : 

Alisülventes sine racultate ah c\comnuini<alione speciali naxlo 
icservata, — vel i-onimiinicantcs h? divini.s cniii excominiinicato 
(canon 2338); 

Ad judicem laiciitn trahentes Episconuai vel l'ræUiUim (canon 
2311) ; 

Qiiilibet viülaiit{‘S clainsiiiani iMonialiuni, — et mulieres vif)lantes 
cluusiiram Keguliiriiini viroruni (camm 2342) ; 

lîona ccclesiastica* in proprios iisus converii'iitcs vel ii,siii |)iiiuo.s 
(«anon 2346) ; 
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Ducllum peipétruiitcs, vcl (iuamlihuL upcrani eîs priebentis 
(canon 2351) ; 

Clorici in sact-is constititti, licgulares aut iMonuLk’S posL vuLuîti 
solemne castitatis, niatrimonLinii contrahcTe præsiimcntcs (canon 
2388) ; 

Dclictuii) peipctiantes simoniæ in ((UiPiislilæt ofiiciis (canon 
2S92) ; 

Siibtiahcnte.s ([uodlibct dociinieiituin ex Ciii-ia opiritupali (canon 


b) Rat hue ttuspcnsiotiis, septem casiia : 

Saccrdo.s sacra mentales ton t'essionos ainlieiis sine n'*cessat ia 
,jiitisdictione (canon 2366) ; 

Sacerdos rcnis ciiminis sol 1 icitalionis (canon 2368) ; 

Episcopus et alii rjiii sine apostolico mandate ad episcopalem 
c-onsecrationcm concurrunt (canon 2370) ; 

Clerici per simoniam concurrentes ail Oïdines recipioiidos vel 
sacramenta ministranda (canon 2371) ; 

Recipiens Ordincs al> cxcoininiinicato, vel susxicnso, \e! liitei'- 
dicto (canon 2372) ; 

Clericus oflicium ccclesiasticnm resifçnas in rnaiius lalcoriim 
(canon 2400) ; 

Episcopus violans loges canoiiicas in Ordinatione (ïamm 2373). 

— b) Episcopo peccata reservata a jure communi ; 

a) Ratioiw excovimunitfittoiiia, quinqui’ cas un ; 

Matrinioniiim iiieiiiite*s coram iiihiistio ’acatht>li<o* vol oiiiii 
pacto prolem cdiioancli cxtiii Eoolosîain, — ot etîain Uajïtismuiii 
ve] ediioiitionoiii al> aeatholicîs lïctontes (iant)ii 2319) : 

Falsas relit]uiai? conficiens, tILstrihuons, vonerutîuin 

C-Yponens (tanon 2326) ; 

Violentas maniis iiijicîonhss in (Moricinn vel Iteligîosnin (eation 
2343, pa w 4) ; 

Piocuiantes alxutuni, eilVelii seonlo (canon 2351)} i 

Pmfossi volurum sim [die i uni iKniïctuoi uni inalriiunniiitii cctii- 
iraherc præ>sunienU\s (canon 2388, par. 2). 

b) Ratio ne .siiispeihsioHi^'f mivs cartes' : 

Cleiicus ad judiceni laicum, sine OîiUnarii liccniia, U'iiliens 
personani piiviiegio fori fruentcni (canon 2341), 

c) Ratlonc interdietî^ unvi^ casus : 

ruinantes sepuUurani eecîesia.slieain inlidelî, a[iustatæ, hæro- 
tîco vel sohisinatieo (canon 2339). 

— c) Nemini resei'vata : 

lùtthne finatiior : 

Mandantes îrudi sejHilUaio ücclé.siasljca; api>slalas. inlidejes, 
lîærotieos ve) sciïismaticos (canon 2339) ; 
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rræsci'ii)la cniiuiiicii de alieiiuliono honeinini eeelcéiaslküiuni 
li iUisgj cdicnLes ((-anon 2347, jnii . 3) : ' 

Ali(|Uoni eoj^entes ad slatiini (.■letiealem aiit jelij!,iusniii amiilee- 
tc'iuluni (canon 2352) ; 

Oinittenle?; sclcntcr, intia inensem, domintiatioiieni confessai'ii 
W)llic1tantis (canon 23Ci8> par. 2): 

Ordo de l’arcliidiocèse de ('liain))éi y. 1921, (). WT. 

Le CtKk' de Droit Canon, (|ui est entré en vigueur le .jour de 
la Tête de i’entccùte (ie î’aunée 1918, a |K)sé ittic limite an i>ouvoir 
des Evêques en niatiêre cîe réserve, dans leurs tlîocèses. 

C’est poniqitoi, les cas réserves, de droit local, à l'Ordinaij-e 
d’Annecy ne sont plus qu’au nombre de (jiiatre, savoir ; les Nos 28, 
29, Ijif et 2(). ci'devanl. A re.vcoptiun du dernier, tons entiaîneiit 
la suspense. IvC' l)on Saint Frnnqois de Sales, ne regardant juis 
eette [jcinc euinine proportionnée à la gravité de la faute, n’avait 
pas hésité à rcfoiirir.pour 1rs dcii.\ fnemiers. à l’excommunication. 


Un rapide coup d’œil rétrospectif nous montre notre Saint 
attentif, non pas seulement à mitiger la législation ecclésias¬ 
tique .de ses Prédécesseurs, mais aussi à l’aggraver en certains 
lioints et à la compléter. En face de désordres persistants, on 
aime à voir le plus doux des hommes s’armer d’une sainte 
indignation. 

Les adoucissements introduisent dans le Carême l’usage 
du beurre, restreignent aux curés l’obligation d’assister au 
synode, réduisent de 200 à 120 florins le montant du Titre 
clérical, qui doit être publié trois fois. On invite le prédica¬ 
teur à donner en chaire certains avis ayant un objet profane, 
comme le recouvrement des impôts et les secours aux soldats 
blessés. Le son de la cloche doit annoncer aux fidèles la messe 
du chapelain : les clers ayant pris des grades dans les Univer¬ 
sités catholiques sont dispensés de l’examen imposé aux 
prédicateurs. 

Des me.sures de rigueur, par contre, frappent les Clercs 
habitués incorrigibles des tavernes, ou gardant à leur service, 
sans autorisation spéciale, des personnes du sexe prohibées 
par le Droit : les curés affectant d’ignorer les fêtes portées 
par le nouveau Rituel, négligeant d’envoyer aux Archives de 

I' 

l’Evêché copie de leurs registres de Catholicité, et se permet¬ 
tant d’administrer .solennellement, bons de l’église, le sacre¬ 
ment de Baptême. 
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Trois messes sont imposées au prêtre revenant du synode ; 
l’amende punit ceux qui sans bon motif approuvé par 
î’Evêque n’y ont pas assisté. La même peine est infligée aux 
catéchistes négligents. Par un ensemble de sages mesurés, 
les bénéficiers sont mis dans l’impossibilité de tirer du cumul 
des bénéfices un gain sordide, de négliger impunément la 
conservation du patrimoine des pauvres, des veuves et des 
orphelins confié à leur garde, et de se livrer entre eux à 
de scandaleuses contestations. 

Que n’aurions-nous pas à dire des Surveillants, de la 
formation des enfants à la science du catéchisme et à la 
piété, de la capacité du confesseur, de l’honoraire des messes, 
de la Boite des âmes, du renouvellement des saintes Espèces 
dans le ciboire, des sépultures, des mariages, des Quêtes, de.s 
Monitoires etc. etc ; il faudrait tout citer. Si nous ne sommes 
pas resté par trop à distance fie notre objectif, le lecteur 
embrassera d’un coup d’œil les points de la discipline ecclé¬ 
siastique dont la paternité revient à St François de Sales, 
ceux qu’il a empruntés, en les rappelant ou en les modifiant 
à ses Prédécesseurs, ceux enfin qu'il a légués à ses Succes¬ 
seurs, ou que ces derniers ont ajoutés à son œuvre. 

Ce n’est pas sans regret que nous disons adieu à un passé 
trois fois séculaire ; il fait si bon, par la pensée et par le 
cœur, vivre auprès de l’aimable Evêque de Genève ! Nous 
avons vu cette antique et illustre Eglise, à peine arrachée 
aux étreintes de la Réforme, saignant encore de ses cruelles 
amputations — nous l’avons vue vivante et agissante dans 
la plénitude des droits que lui a conférés, pour le salut des 
âmes, son divin Fondateur. Il nous en coûte de détourner 
nos regards de ce consolant spectacle pour les reporter sur 
la triste réalité, sur l’Eglise officiellement chassée de notre 
société, spoliée, amputée d’un grand nombre de ses mem¬ 
bres, livrée en pâture à la presse faisant métier de Ixiuffer 
du curé. Et c’est de l’intime du cœur que monte vers notre 
saint Patron un élan d’es}>érancc et un cri de détresse ; 
Saint François de Sales, rendez votre diocèse tel que vous 
l'avez fait ! 



















DEUXIÈME PARTIE 


ARCHIPRÊTRES ET ARCHIPRÊTRÉS 


DU DIOCESE DE GENEVE-ANNECY 

nii ST FRANÇOIS DE SALES A NOS JOURS 

'1622--19'1A 


Pourquoi, ami lecteur, ne pas vous confesser notre embar¬ 
ras ? Four- le sujet que nous avons la téméraire hardiesse 
d’essayer de traiter, si les sources d’informations sont 
abondantes à la fin du XVIF et au commencement du XVIIP 
siècle, elles font presque complètement défaut entre St 
François de Sales et Mgr de RossiUon de Bernex, de même 
entre ce dernier et la Révolution. 

La documentation du XIX"^ siècle fera-t-elle large compen¬ 
sation à la pénurie de la documentation antérieure? En 
comblera-t-elle les lacune ? Hélas ! 

L’Almanach du duché de Savoie ne nous fait pas connaître 
à quel archiprêtré était rattachée chaque paroisse ; l’Annuaire 
départemental, dès 1865, ne donne pas les noms des archi- 
prêtres. L’Annuaire ecclésiastique est complet, ainsi que 
l’Annuaire ecclésiastique tles duchés de Savoie et d’Aoste. 
Hu premier, nous avons eu en main les années 1820-1823 ; 
du second, l’année 1847. 

Il est à regretter qu’on n’ait pas donné suite- à l’heureuse 
initiative prise en 1850 par Mgr Rendu, rie publier dans notre 
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Calendrier ecclésiastique l'Etat du diocèse. Lorsque Mgr 
Isoard marchera sur les traces de son pénultième prédéces¬ 
seur, les archiprêtrés auront pris la forme définitive conser¬ 
vée de nos jours. 

Dieu nous garde d'oublier un « Recensement des paroisses 
du diocèse de Genève, dressé par ordre de Mgr de Rossillon 
de Bernex, en février 1729 » : cette pièce n’ajoute presque 
rien aux renseignements puisés dans les comptes-rendus des 
Synodes du même Evêque. 

Nous avons encore un « Etat des cures du diocèse de 
Genève pris en 1756 », et un autre Etat sans date, postérieur 
au Concordat. 

Et c’est tout ! 

Avec un si mince bagage, est-il raisonnable de se mettre 
en route ? 

Oui, ami lecteur ; votre indulgence suppléera à tout. Elle 
nous est acquise si vous voulez bien considérer que dans la 
plupart, sinon dans toutes les recherches historiques, de telles 
lacunes se rencontrent comme nécessairement. Qui se met à 
^ l’étude n’ignore pas qu’il ne peut savoir le tout de rien. 

Envisageons, si vous le voulez bien, la question sous les 
différents aspects qui nous sont plus ou moins connus, savoir : 

1" L’Œuvre de Mgr de Granier ; 

2" Sui*veîllants de St François de Sales ; 

3" Leur Institution ; 

4" Leurs pouvoirs et leurs obligations ; 

5" Leurs circonscriptions territoriales : 

6" Tableau des Archiprêtrés, etc. 

L’Appendice montrera en regard du nom de chaque 
paroisse !e Décanat, l’Archiprêtré, la Mission dont elle a 
fait partie, ainsi que plusieurs autres utiles renseignements. 

« 

I. — Œi'\'kk nie Mgh G]{.\xiiaî 

Dès le début de son épiscopat, Mgr de Granier cornjirit 
qu’il lui .serait impossible, assisté de huit doyens seulement, 
de gouverner son vaste diocè.se. Il forma donc le [irojet de 
de leur adjoindre des vicaires ruraux, auxquels ne tarderait 
pas à r)a.''.ser toute l’autorité. 
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Devant la réalisation de ce projet se dressaient de tels 
ol>staoles, que nous voyons l’Evêque balancer entre la" crainte 
et l’espérance ; la crainte d’échouer dans son entreprise, 
l’espérance de la réaliser. 

L’expression de ce double sentiment se rencontre dans 
les Constitutions de 1582. Le premier chapitre de la deuxième 
partie, n" 135, enjoint aux curés de s'informer de l’adminis¬ 
tration des hôpitaux, collèges, écoles et autres pieuses insti¬ 
tutions, pour en instruire leurs doyens ou vicaires ruravx. 

Le chapitre cinquième de la même partie, au n" 29, est 
tout aussi affirmatif, A le lire, ou pourrait croire que le 
désir du successeur de Mgr Ange Justinien était déjà une 
réalité. On n’est donc pas peu surpris de lire au n” 25 du 
chapitre précité : « Nos vicaires ruraux, si jamais il nous 
est donné de les établir ». 

Finalement, l’esijérance bannit la crainte ; les Constitu¬ 
tions sus mentionnées se terminent par la création des vicai¬ 
res ruraux auxquels leur fondateur, absorbé, dit-il, par une 
multitude d’affaires presqu’infinie, ne peut assigner de circons¬ 
cription territoriale ». (1). 

Nous ignorons, et les noms des paroiss&s sur lesquelles 
s’étendait la juridiction de chacun des vicaires ruraux (2), 
et le nom ainsi que le nombre de ces derniers. Peut-être 
trouverait-on quelques indications dans les Ordonnances 
publiées aux Synodes de 1593 à 1597, et de 1599 à 1601. Plus 
heureux que nous, l'abbé Placide Branda eut entre les mains 
ces pièces aujourd’hui introuvables. (3). 

Quant aux attributions des vicaires ruraux, elles se résu¬ 
ment à surveiller une dizaine de paroisses, pour en rendre 
compte à l’Evêque. Leur attention se portera particulière¬ 
ment sur les maîtres d’école (4) et sur les curés ciui ne 
gardent pas la résidence (5). Ils seront chargés de la publica- 


(1) Voir la formule de cette uistitutioii aux pièces justiiiCàtîves IL 

( 2 ) Besson dit expressément, p. 168 , sans en faire la preuve, Le 

diocèse de Genève est composé aujourdliui de 512 paroisses distribuées 
sous 49 archiprêtrées. (jui fvretit sons hs lît^CQue Cioude de 

(^rjjiicr et François de Sales ». 

( 3 ) /Irad. Sùij t, II* p. 163 , 

( 4 ) 2 ^ part., chap. s* u" 57 , 

(s) Ibid P n“ 25 , 
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tion des docunTents pontificaux et épiscopaux (1), de la convo¬ 
cation et assignation des conférences (2), et de transmettre 
à l’Evêque, au synode, les renseignements reçus des curés 
sur les hôpitaux et autres établissements charitables. (3). 

Telle fut l’heureuse initiative de Mgr de Granier ; le 
chef-d’œuvre commence par une ébauche. 

II. — Surveillants de St François de Sales 

Notre Saint n’eut garde de laisser tomber l'œuvre si utile, 
si nécessaire de son prédécesseur ; nous le verrons, au 
contraire, tout applliqué à la développer, à la perfectionner. 

Pour quel motif a-t-il changé en celui de Surveillants le 
nom de vicaires forains ou ruraux ? 

Ce changement n’avait-ii point déjà été fait par Mgr de 
Granier ? 

Aucun doument parvenu à notre connaissance ne donne 
réponse à ces questions. 

St François a-t-il signé les patentes de ses Surveillants 
le 9 septembre 1605 ? (4) 

Il faudrait alors admettre que les onze Surveillants nom¬ 
més au Synode de l’année précédente exerçaient leurs 
fonctions simplement sur un mandat verbal. 

A tous les autres synodes, on désignait les Surveillants 
rééiigibles indéfiniment à* l’expiration de leur charge annuelle ; 
leur nombre oscille entre onze et quinze. (5) 

Ceux que nous trouvons dans l’exercice de leur surveillance 
durant l’épiscopat de St François furent les suivants : 

Angeville (d’) Claude, primicier de la collégiale de La Roche, 
1604. 

BaUy Nicolas, curé de St Laurent, 1608. 

Blonay (de) Claude, curé de Sciez, 1604. 

(!) Ibid., n*" 58 . 

( 2 ) 2 !^ part., chap, 6 n" 42 . 

( 3 ) 2 " part, chap. i, n“ 135 , 

( 4 ) Jottrrml, par !e chanoine Cjonthîerj )K 42 .- 

( 5 ) S’il faut en croire des témoins aussi avertis que dignes de foi^ 
Michel Favre et Georges Rolland, le noinlïre des Surveillants était de 
vingt ou cle vingt-cinq. Œuvres complètes, L XVI^ p. 72 , note ( 2 ). 
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Bochut Antoine, curé de Chapéry, 1604, 5. 

Bochut François, curé d’Ayse, 4, 10, 14, 16. 

Clerc Nicolas, cui'é de St-Félix, 4, 16, 

Critain Pierre, plébain de Thônes, 4, 16. 

Delespine Fr., chan. de la catliédraJe, curé de Cernex, 17. 
Déronis J. Baptiste, curé d'Avregny, 7, 16, 

Falquet Michel, curé d’Usinens, 8, 15. 

Fournier Jean, curé de La Motte, 4, 5. 

Gaillard Philippe, curé de Montanges, 8, 16. 

Gottry Claude, chanoine de Sailanches, 6. 

Gottry Nicolas, curé de Choulex, 7. • 

Goyffon Claude, curé des Albergements, 4, 9. 

Grandis Claude, curé de Farges-Asserans, 6, 7. 

Lacombe François, curé de Chindrieux, 5, 11. 

Loche (de) Jacques, chantre de la collégiale de Sailanches, 
4, 16 

Désoches (ou de Loche) Janus, chan. de la cathédrale, doyen 
de N.-D. de Liesse, curé de St-Julien, 16. 

Désoches Rodolphe, curé de Talloires, 4, 16. 

Mangier Jean, curé de Bons, 4, 8, 10, 16. 

Maniglier J. Balthazard, curé de Serraval. — Le Bouchet, 6, 
8. 11, 16. 

Maniglier Pierre, curé de Manigod, 9, 10. 

Nachon Jean, curé de Vluz-en-Sallaz, 9. 

Rosetain Jean, curé de Chavornay, Official français, 4, 16. 
Rouphillie Piere, curé d’Arith, 6, 7. 

Nous devons ajouter le nom de Déage de Mesmes, prieur 
comniendataire de Talissieu; chanoine et custode de l’église 
de La Roche. St François lui-même nous apprend qu’il le lit 
surveillant à l'un des synodes dont nous ne possédons pas les 
procès-verliaux. (1) 

III. — IxSTrriTTION DES SURVfilLL.'VNT.S 

De ces vingt-sept surveillants, le seul dont la patente d’ins¬ 
titution nous ait été conservée est François Delespine, curé 
de Cernex. On la lit textuellement au procès-verbal du synode 
du 20 avril 1706. « L’Evêque, est-il dit, propose au Clergé 


(i) (Jlm^es covipiètcs, t. XIX, j). 223. 
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l'importance qu’il y a de maintenir le droit et les préro¬ 
gatives des Archiprêtres, vu que l’on ne peut gouverner ce 
vaste diocèse sans leur concours, et, pour cet effet, il a invité 
Messieurs les curés et autres ecclésiastiques des contrées de 
vouloir les considérer, et d’avoir de la déférence pour les 
Archiprêtres, 

« II a aussi remarqué que leur emploi était d’autant plus 
honorable qu’on voyait aujourd’hui des personnes distinguées 
par leur naissance aussi bien que par leur vertu qui s’en 
acquittaient dignement ; comme M. l’ablié de Sales et 
M. l’abbé de Rossillon, et tant d’autres qui sont remarquables 
dans la cathédrale et dans le Clergé. 

« Enfin pour faire conn,aître le cas et estime que St Fran¬ 
çois de Sales a fait des Archiprêtres, qu’il a reconnu être très 
nécessaires pour le bon ordre de ce diocèse, Monseigneur n 
fait lecture des lettres par lesquelles ce grand Saint créait les 
Archiprêtres .» 

Le texte latin de cos lettres, publié par Migne (1), sur 
la foi d’un avant-projet tiré des archives de la Visitation 
d’Annecy, diffère en certains points de l’original avec lequel 
il concorde quant au fond : nous en donnons ici la traduction 
française : 

« François de Sales, par la grâce de Dieu et du Saint 
Siège Apostolique, Evêque et Prince de Genève ; 

« A notre bien-aimé en Jésus-Christ salut et amour dans 
les entrailles du Christ. 

« Si considérable est l’étendue de ce diocèse, et l’on voit 
régner une telle perturbation des choses, qu’écrasé sous le 
fardeau de cette charge pastorale je puis à bon droit répétei' 
avec St Grégoire ces paroles du Psalmiste : J’ai fléchi sous 
le poids d’une extrême humiliation. Car, ainsi que le disait 
Moïse en pareil cas, je ne puis seul porter ce peuple qui est 
lourd. C’est pourquoi, il faut choisir parmi mes frères dans 
le sacerdoce quelques prêtres auxquels s’appliquent les paro¬ 
les dites à Moïse ; je sais que leurs sentiments et leurs lumiè¬ 
res les ont rangés parmi les Anciens du Clergé, afin que 


(I) t* VI, col log. 



























113 


portant avec moi îe fardeau du peuple, je ne sois plus écrasé 
dans ma si grande faiblesse, 

« J'ai pensé, mon frère,' que vous deviez être l’un de ces 
prêtres, et, en considération de votre probité et de votre 
zèle qui m’inspirent grande confiance, je l’ai voulu. 

« Pour ce motif, je vous confie donc, autant qu’il est en 
moi avec le Seigneur, et je vous impose la charge spéciale et 
la sollicitude des églises dont vous liiez les noms plus bas. 
Vous les visiterez au moins deux fois chaque année ; vous 
donnerez des ordres pour les pourvoir de ce qui leur ferait 
défaut, ou pour amender ce qui laisserait à désirer ; vous 
corrigerez les personnes selon les règles de l’Eglise, et si une 
correction plus sérieuse est nécessaire, vous aurez à m-’en 
référer. '■ 

« En outre, vous pourrez absoudre les pénitents des cas 
qui nous sont réservés ; dispenser, en cas de nécessité ou 
pour une cause légitime, de l’observation des fêtes et du 
jeûne quadragésimal ; commuei’ les.vœux, mais non en dis¬ 
penser ; bénir et consacrer, autant que le St Chrême ne sera 
pas employé, les ornements, vases, corporaux et autres objets 
à dédier au service de Dieu, 

« Veillez enfin à procurer avec diligence le bien public 
de ces églises qui vous sont confiées. Prenez rang parmi ces 
pasteurs vigilants qui jour et nuit veillent, dans leur quar¬ 
tier, sur leur troupeau. Et l'ange du Seigneur vous accom¬ 
pagnera ; la lumière de Dieu vous enveloppera, et ainsi, en 
me soutenant et en m’allégeant un fardeau sous lequel je 
succomberais, nous nous unissons dans un mutuel secours. 
Sur une pente glissante, nous nous donnerons mutuellement 
la main. Nos pas seront d’autant mieux assurés que nous 
professerons l’un pour l’autre plus de charité et plus de 
confiance. 

« Pour que tous les intéressés sachent que vous avez le 
pouvoir de remplir les fonctions précitées, nous avons signé 
les présentes de notre main, et nous les avons fait revêtir de 
notre sceau. Elles demeureront en vigueur selon la durée de 
notre bon plaisir ». 

« A la lecture de ces lettres, poursuit le secrétaire du 
synmle, tout le Clergé a été édifié, et en a admiré la beauté 
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et le style, chacun souhaitant d'en avoir un exemplaire, et 
plusieurs demandant qu'on les fît imprimer, et qu’on en 
donnât de semblables aux Archiprêtres que l’on instituera à 
ravenir. » 

. Monseigneur de Rossillon se rendit avec empressement 
au si légitime désir des prêtres réunis en synode. Nous avons 
sous les yeux le texte imprimé des lettres d’institution de 
ses Archiprêtres, de tout point conforme à celui des lettres 
de St François. Il les fit simplement précéder d'un préambule 
dont voici la traducton : (1) 

« Patente délivrée par St François de Sales, Evêque et 
Prince de Genève, aux Archiprêtres à établir dans son 
diocèse, renouvelée par rillustrissime et Révérendissime 
Seigneur Michel Gabriel de Ro.ssillon, Evêque du même 
diocèse et Prince de Genève. 

« Teneur de renouvellement. 

« Michel Gabriel de Rossillon de Bernex, par la grâce de 
Dieu et du Saint Siège Apostolique Evêque et Prince de 
Genève. 

« A notre bien-aimé dans le Christ. 

Salut. 

« Conscient de mon impuissance et désireux de m’acquit¬ 
ter du redoutable ministère que m’a confié le Seigneur, 
prêtant l’oreille aux gémissements et aux plaintes des Saints, 
une grande crainte s’empare de moi. L’expérience ne leur 
avait-elle pas appris que leurs épaules fléchissaient sous le 
fardeau des fonctions pastorales? 

« Sans nul doute, Je serais non seulement pressé mais 
oppressé par un tel fardeau si .je ne prenais appui sur l’espé¬ 
rance, force de ceux qui la cultivent, si je ne remettais en 
vigueur une métliode de gouvernement jadis adoptée par les 
Anciens. Au milieu des difficultés de ma charge, mon atten¬ 
tion s'est portée sur cette méthode ; rien ne m’a paru plus 

(i) Voir le texte àu préambuk et tics lettres aux pièces justificati- 
ves III, Voir aussi Arpaucl, l^îc de Mgr de Rossitlou de Hernex, part., 
lu. III, p. 130 , Xous avons la formule trînstiUitîon de Juste (niérÎTi* 
copiée lextuéllemetit de la formule de S. François. 


* 
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opportun que de suivre les exemples de mes Prédécesseurs, 
de me montrer docile à leurs leçons. 

« Or, de peur de s’épuiser dans les fatigues d'une labo¬ 
rieuse administration, ils ont eu soin d’appeler des bras à 
leur secours, et de partager avec des auxiliaires la sollicitude 
pastorale. 

« Héritier de leurs fardeaux et non de leurs talents, la 
voie plus expéditive dans laquelle ils ont marché, n'est-elle 
pas celle que je dois absolument suivre ? Mon besoin de 
secours n’augmente-t-il pas avec ma faiblesse ? 

« 11 m’a donc plu de choisir des auxiliaires semblables aux 
leurs qui, dans les lieux qui leur seront assignés, se montre¬ 
ront vigilants Archiprêtres. J,ai voulu sauver de l’oubli 
1’oi'donnance très salutaire par laquelle St François les créait, 
ordonnance dont le texte était toml)é en désuétude. De 
nouveau mise au jour, cette pièce demeurera aux mains de 
tous comme un monument en même temps qu’un document. 
Ainsi, l’Homme rempli de Dieu qui a jadis gouverné cette 
Kglise avec non moins de succès que de sagesse ne cesera pas, 
présent par son esprit, de lui imprimer sa direction et de se 
montrer encore vivant à tout le diocèse. Se pourrait-il chose 
plus désirable pour moi, pour mon Clergé et pour mon trou¬ 
peau ! 

« Je me fais scrupu'e de rien ajouter ou retrancher à cet 
écrit, assaisonné du sel de la sagesse, dont la trame est faite 
des paroles de la Sainte Ecriture et des Pères de l’Eglise. 
Rien ne me paraît meilleur que de conserver les ordonnances 
d'un si grand Hon)ime, non seulement dans leur intégrité, 
mais encore avec la grâce de bien dire répandue sous sa 
1)1 unie comme sur ses lèvres. La rudesse de mon langage ne 
la condamnerait-il pas à disparaître ? 

M’efforçant donc de marcher sur ses traces et de ne rien 
prescrire qui ne soit de lui, les fonctions par lui assignées 
aux prêtres bien méritants, de son choix, absolument dans 
les mêmes termes, animé des sentiments d’une égale affec¬ 
tion, je les confie à votre foi, en faveur des églises ci-dessous 
désignées. Si la même autorité vous recommande votre 
emploi, mes besoins sont peut-être bien plus grands. 

« Eglises confiées : » 


« 
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Tout porte à' croire que la ri^stauration, de Mgr de Bernex 
dura jusqu’à la Révolution. On a peine à s'expliquer comment 
Mgr de Mérinville et surtout Mgr de ThioUaz n’ont pas 
recueilli pieusement eet héritage de leurs Prédécesseurs, Le 
dernier surtout ne pouvait ignorer le chef-d’œuvre dont la 
lecture enthousiasma le Clergé au synode de 1706. L’un et 
l’autre sont auteurs de formules d’institution des Archi- 
prêtres. Nous les publions aux pièces justificatives, Nos IV 
et V, afin que le lecteur apprécie par lui-même la distance 
qui les sépare de la formule de St François de Sales. 

IV. — I’OUVf)iRS KT 0 |ir.lG.\TIf)\K DES AlîCinPRÊTRI'lS 

11 est fait mention des pouvoirs et des obligations des 
Archi prêtres dans les Constitutions .synodales de Mgr 
de Cranier — dans les Statuts Synodaux et l’Avertissement 
aux confeseurs de St François de Sales — dans les Consti¬ 
tutions de Mgr d’Arenthon publiées en 1668, réimprimées en 
1672, avec des additions en 1683 — dans les Constitutions de 
Mgr Biord, en 1773, rééditées par Mgr- de ThioUaz en 1828 
— enfin, dans les Constitutions de Mgr Isoard, en 1890, 

• Les Archiprêtres ont leur place marquée dans îe.s Mamtale 
de 1766, 1825, 43, 74 et 90, ainsi que dans les Rituels de 
1612, 32, 43, 74 et 1747. 

Toutes nos Constitutions synodales, qui se distinguent 
assez peu les unes des autres et par le fond et par la forme, 
consacrent invariablement trois chapitres aux Archiprêtres, 

Le premier a pour titre : « De quelle manière ils doivent 
s’acquitter de leur charge ; » le second, « De la visite des 
Archiprêtres ; » le troisième : « De la conférence des Archi¬ 
prêtres ». 

Laissant de coté le dernier chapitre, qui nous a paru 
mériter une étude spéciale, nous ferons encore remarquer 
qu’on rencontre des passages ayant trait aux Archiprêtres 
dans d’autres chapitres des Constitutions précitées, ainsi que 
dans les Conférenciers, les Calendriers ecclésiastiques et 
ailleurs. 

Avant de parler des pouvoirs et des obligations des Archi¬ 
prêtres, essayons de dire quelques mots de l’importance de 
leurs fonctions, et des dispositions avec lesquelles ils doivent 
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s'en , acquitter. Nous ne reviendrons pas, évidemment, sur le 
synode de 1706, qui nous a édifiés en cette matière, 

« Nos Constitutions diocésaines, au n'’ 177, ont copié mot 
à mot le texte de Mgr d’Arenthon adopté par tous ses suc¬ 
cesseurs ; ce texte, on le sait, est relatif à l’importance des 
fonctions des Archiprêtres. 

A tout propos, nos Evêques rappellent aux Archiprêtres 
que pour bien remplir leurs devoirs, il est nécessaire avant 
tout de les bien connaître. C’est pourquoi, il faut « que dans 
toutes les retraites générales des Ecclésiastiques ily ait 
toujours un entretien sur les devoirs des Archiprêtres. » (1) 
On les invite « à lire au moins deux fois l’année le chapitre 
XIV du Manuale des Confesseurs et les trois chapitres du 
Titre Vil des Constitutions Synodales, qui les regardent 
spécialement. » (2) 

Mgr d’Arenthon ne cesse de stigmatiser la coupable négli¬ 
gence des plusieurs Archiprêtres » qui font très mal leur 
devoir ; quelques-uns ne font rien du tout. » (3) 

En termes d’une rare énergie, le même Evêque flétrit la 
cause qu’il regarde comme principale d’une négligence qui 
ne vise à rien moins qu’à compromettre les intérêts de la 
Religion. « Le respect humain, dit-il, fait aujourd’hui plus 
de dégâts dans l’Eglise que l’Hérésie, et l’on voit avec dou¬ 
leur que, non seulement les Arcliiprêtres négligent de déférer 
les délinquants, mais qu’en outre le précepte de la correc¬ 
tion fraternelle est absolument méprisé et foulé aux pieds 
par les Ecclésiastiques ». (4) 

L’unique moyen de remédier à de si lamentables désordres 
est « de se convaincre intérieurement qu’il est inutile de 
présider aux autres si nous ne travaillons à leur .salut, et 
si Dieu ne préside en nous. » 


a) Pouvoirs des Archiprêtres. 


Nous les trouvons énumérés dans les Lettres d’institution 


II) Svnocle de Jfkn. 

(2) Conférencier de 1H35. Avis souvent 

(3I Synode de 168S, etc. 

fl) Synode de 1682, ; 1773, p. îoS, 


répété. 


{4) Synotle de 1682, p. (>3 : 1773, p. iü8. 
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ainsi que dans un certain nombre de pièces officielles déjà 
nommées. 


Absoïklic (les (as réservés à J't)2k[iikihc\ « si ve m't'st i\uo 
par (jueîque crmsidératiuii iKirticulièiT nous en léservassioiis qiiel- 
fiU'un k noire ])ro])rc [icisoiine 1672, p. 9H, 

Des cas cl des eensines siinplenient réservés, même les ran¬ 
gers de bonne loi 17(î6, 7îî - 1825, 43. 71. 9n, 

Absuüdic les iirplres ayanl Iréfiuimté les aiiiïerges de leur 
paroisse el les Clert s ayant O/nu à leur servicr des iiei Mmiies mm 
autorisées, ainsi (jiie les bi(y(listes, jioitrvn rprils aitml doinietle 
fixe dans raichlijj-êli é. Ils ne peuvent néanmtans b's absfmdie 
qiibine seule lois, 17G(r 7:j, |ï. IôO* 160* — 1825, Tl, 90 ^ J!)(:]. 

« Absoudre. ])ar eiL\-iiiêines (Ui par un prêtre approuvé dans 
ïe diocèse pai- eux délégué, ceux (\in n'ont pas satisfait aux |né- 
(Cples d(; la ('ont'ession annuelle et de la communion pasenîe, soit 
qidîls aiemt résidence dans l'arcbiprêtré. soit quils sA soieivl 
élabli.s depuis ini lenips asse^î nolable pour avoir* le dioil erv rem- 
|>lir leur devoir >k f766. 


— 2, Dispenser, lorsque des raisons suffisantes le rendront 
nécessaire, de robservation des fêtes ». 

« Que si Ton veut être dispensé de la célébration de la 
messe aux fêtes de dévotion, il faudra recourir aux Surveil¬ 
lants* » 5. Cfr. chap* 7, No 1, g. 

« Auxciuels curés est inhibé ne dispenser en fête que soit, 
sinon aux Surv^eÜIants, auxquels nous avons permis de 
pouvoir dispenser »* Cfr* Ibid* i* 


« Nou.s défeiidon-g aux *\j‘chituétros de di.'^pcn.sor 
commandées. ([ira])i'ôs qiu' în nécessité dos particulîejs 
connue p*^^’ bu billet de Icuir cnré ». 1683 p. 13, 


dr*s fêles 

leur sera 


— 3. Dispenser, dans les mêmes conditions, de l’observa¬ 
tion du jeûne quadragésimal. » Institution, 

« Periiifillrc Vit-safic cU* la vioiido iUix maludfs de Unie arelii- 
ptêtriso ((IN en ïiiii-oiîl lic-.-^uin ». 1072 - 177.3 - 1825. 

« Ils ne ijeenieüeoiil tie Ut viande ('■n (’arêine i|ue 

le ténioiiïnaiïe (L’iin niéilorin cni (run sage chirnigion, (O nU'i^r 
• (lie la iiütîcssité lem- |>:naiss(', noleiie et peessaiite ». 1083 . O/i/e 
tic 1 S 21 . 

« Kn tout leiiip.s. MM. les entés et leelouis puiiMiint, en ras 
clc; iiiuliulio on de liesoiii iiegonf. at(‘(uclei la püimi.s.sion (l'u.sev 
d'aliini’iits gins », Onlo de 182.7. 

•— 4. Commuer les voeux, mais non en dispenser. » J^asswi. 


instifniion. 


i 
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— 5. Bénir et consacrer, pourvu que le Saint Chrême 
ne soit pas nécessaire, les ornements, vases, corporaux et 
autres objets dédiés au service de Dieu. » Institution. 


« Bénir les oi noments ». LG72 - 1773 - 1825. 

« Faculté do délégiiei- ce pouvoir, poiu- itn cas déteiiiiiiu*. .i un 
pi’êlrt; de* l’archipiêtré ». 1825. 

Dos pcjuvoirs plus étendus lurent accordés aux Synmles do 
1003 H ltil7. 


— 6. Le Titre clérical doit être « fait et stipulé en la 
présence des Sui'veillants. » 17. VI. Cfr. chap. 1, No d. 

<£ No soin k* dit litro, on pat ri moi lu*. aiqirmivé, s'il ii'osL attosté 
par l'Archiprêtio ot lo curé du lion ». 1072 - 1773 - 
.Vu lU'l 


— 7. A été entendu qu’aucun procès ne sera mu par les 
curés, chapelains et autres, que préalablement ils n'aient 
communiqué avec les Surveillants pour en avoir leur avis. » 
6, 8. Cfr. chap. 3, No 11, 


« Enjoignons à Inits oiirés ot aulios ocilésiapiiiquc.s do n liitonU r 
aiuaui procès, soit civil, .soit ci'iminol, ciitio eux ni avec les laïques, 
qu'ils ii’oii aient ooinnniniqiié auparavant avoo loiii' Arclilprétro •— 
.s’ils ne sont à" portée de nou.s consulter N'mis-nicnie, 1773, p. lin 
- - ali U qu'il Juge s’il peut être évité ou appointé, et, en cas qu'il 
t'aille plafdoi'. pour no le pas l’aiie sans l'ondeinont ». 1072, ji. !!.}. 

« Nous défondons aussi aii.x ArchiiirOties don intenter aucun 
salis notre participation ». 1773, p. 110. 


— 8. Le Surveillant fixera l’heure des catéchismes. » 3. 
Deux ans plus tard, cet article fut rapporté. Cfr. chap. 5, 
No 7, c. 


— 9. « Tous vicaires sont suspendus tle rdministration 
des saints sacrements jusqu’à ce qu’ils aient comparu par 
devant les Surveillants pour savoir s’ils ont le pouvoir et 
admission, s 7. Cfr. chap. H, No 2, et chap. 8, No 1 b. 

— 10, Examen de.s vicaires ])ar les Surveillants. Ibid. ' 

— II. Permettent tle travailler en temps de seniaisons 
et de moissons. Cfr. chap. 7, No ;1, i. .3. II. 

« Üt* doiiiior iiorinission do iruvaiüor ou d'iiuiii.s oa.*; oxpriméd 
011 nos Uonstitulioiis wuis lo 'ritro do.-. iéti> », I(i72. ]>, !)S. 1773, 

Au 'l'itri* do.y fêtofi. Nn (i. il osl dit : « .Nous porniotlon.'i à nos, 
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i\rchipiêtres do düiHier hx pci iiii.Shion à ceux de leur' ai chiprêirisc ,*. 

de travailler au laboin-a^e etc la lerre et a la récolle des moiysons, >- 

pour IcH paurres tant Heiiloinont et grfsîis, a]irès avoir toutefois 
(niï la sainte niessL% ès jours de fêtes sinvanis, dans les cas de 
nécessité, savoii* : le lioisième jour^ de Pâcpios, le troisième jour 
de Pentecôte, les jouis tle St Jaetpies et St Philippe, lie St Michel 
et de SL Mathieu ». I(î72, p, 58. 

<f, Enjoignons aux dits arehipi'êtres et curés de inoiixier tontie 
les ritïies (pii ti-ivaihenî ees jours*là pour eux-mêmes ou pour 
d*aulrcs ([lie les pauvres, et de les déférer pour Mre procédé c-oiitrt.' 
eux comme de raison ». il>id. 

« Nous défendons cxpi'cssémeni â MM. les Archi|>i'êtres. curés, 
vicaires et autres supérieurs tle donnei^ aucune iieruiis.siua de 
travailler, sous tpieî [u étexte ([ue ce soit, même pour les îi avaux 
publics, excejité pour la rétoile des fruils de la terre, dans un 
vrai lx.'soin et dans le (as dt' tpiehpic nétcissité imprévue ou extra- 

* 

* 

«irüiuiuri', qui no laisse ni ie loisii* ni la cominedité île leeiMit'ii' à 
>'Oiis uu à Nos gi'iUKls vieaîees ». 177:j - 1825, [>. V-i. 

Les curés peuvent accoider la perniission, en ilehois des ofliies 
des fêtes et dîinaticlie.s, de tiavailler pour rentier la récolli’. 

Les Alchiprêtres jieuvcnt aceoi'der la pei-niissinti de lalHiuror, 
mais aux jtauvres seulemeiil. (‘luifér. de 1822, ji. 27. Ordo de t82ii. 

]i. 54. 

« L(' pouvoit d'acc'oriler la pci'inis'îion poiii’ toutes les nVolte.s 
est au.ssi accordé à MM. les eiirés et recteurs des paroisses. Uirsipic 
le travail est nr^îeiit et ((u’il esi ti-op dil'tieile de recoin Ir à .\l. l'Ai- 
ciiiprfre ». Ordo de I82.'>, p. {i.ô. 

— 12. Régleront les contestations des sujets au sujet des 
funérailles. Cfr. cha]). 0, No 12, 

-- i;j, « La ca.s de maladie <rim ritié ou lecteur qui est sans 

vicaire, nous aet'ordons le bi.seant au prêtre (pii set a désigné |Uir 

M. l'Archi|>rêtre poui- desservir la paroisse ». Eonléi'. de IS22, 
p. 2;i. 

— 11. t< Les Surveilhinls pourroiil piêeher el talét-hiser dans 
toutes h‘S paroisst's de noire diotése, iurtrafi.s dr j^nv -serro/o/Zs: »* 

JG6S, 72 ^ 177;î - 1H2H. 

a ^ 

~ 15. « Nul autre ip:e h^s Aiehiprclires ne stnu désigné [)i>ui 

Illettré les bénélleiei s en jHissession de leurs bénélit es », 1085, ji. 25. 

-- 1890, |). 195. 

— 7fk « Les curés, pour sc soulager les uns les autres et poui- 
donner^ plus de liberté à leurs paroissitms de kc^ conie.sser au tcin[j* 
de Pâ(]ues, [pourront i>rendî (\ ])oiir hrs aider à enieiidi e li\'^ t on fes¬ 
sions, Evutani d H;('clésiasti(pies que leur Arthitoêlit^ Jugera .i 
propos ». U>72, p. 218. - 


I 












— 17, ^ HnrvcillantLs prcccilrront tous les eui eri en loutes 
leurs congrégcitîaiis et asseiiïblérs 3G72 ^ 1773 - 1825, 

— 18. « II appartieiulj'a à rArehiprêtrc — et à son tlelaut à 
son adjoint, et ensuite au plus ancien cure, 1773, p, 111, — pi iva- 
livement à tous les autres, de culéhicr les riinérailles de recelé- 
siastique décédé dans son arcliiprèlré », 1672 - 1773 - 1825, 28. 

— 19, « 11 appartient à i'Archiprêtre de distribuer les Süinles 
Huiles », 1672 - 1896, 

— 20, T/Aichîpjêtre (auquel on donne le nom de LVqégué), 
|)cut prendre une personne du sexe à son service. Dans le hkiIs, 
et sous peine de suspense, il doit demandf'r rautorisatiou. Le mois 
écoutéj il oncoiirt la suspense fi apjiant les Clercs dans le,s 'Ordres 
sacrés après quatre jours do eoliabitalion non autorisée ». 1825, 
p. l'i 

îtî 

•ÿ .*! 

A l'onvi, iiutis veiums du k- voit', nos Evêtiuos so sont appliciucs 
à cntotu'cr lenvs Archcjtrétros ilo prorogatives cl d'honneurs. 

Une exeei>tion est à signaler. 

A la suite du Uref de 1824, Mge de Titiollax inséia une note 
ainsi conçue ; « Les pouvoirs et les devoirs de ATM. les Areiriprêtres 
.sont consignés daivs les Conslitutioii.s HjOKxlîiles qui duivent leur 
sei'vir de régie, sans égard aux plus ainples iiouvoirs dont iis 
étaient investis, et qui cessent à itt réception des présentes. 


/)} Obligations des Archiprêtres 

D’une manière générale, St François de Sales résume 
ainsi, dans sa préface du Rituel de 1612, les obligations des 
Archiprêtres telles que les avait entendues son prédéces¬ 
seur, et qu’il les comprenait lui-même : « Mgr de Granier 
plaça en différents lieux, çà et là, les sentinelles sacrées 
ciu’on nomme Surveillants. II leur donna le pouvoir et leur 
imposa robligation, de soutenir, d’avertir et d’exhorter les 
autres prêtres, ainsi que la surveillance de leur conduite 

Rapprochant ce texte de celui des Lettres d’institution, 
cité phus haut, nous voyons que trois idées résument ces 
deux documents, imposant aux Archiprêtres trois principaux 
devoirs qui sont : 

]" de surveiller les personnes ecclé.siastiques ; 

2“ de surveiller les ])ersonnes séculières ; 

S" de visiter les églises. 
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I. — Pkr.sô>:?;es ecclékSiastiques 


f 

d 


— 21. « Li's sui veillants s’inroi iiJt'iinU dt’ ciiaïun* ciirû s’il y ;i 
mioUiiiow jeunes gens en leur |icroisse f|iii étudient [jour être 

. d'Eglise. Ils tât-hcront de clécotivi'ii- leiii*s mœurs, leurs progi'ès 
dans rétiide, leur pcncliant. leurs moyens et leur naissanee. El s’il 
les jugent [jropres pour l’étut eccîésiustit|ue. ll.s les reeommand»'- 
loiit à leur curé, et nous en donneront avis en son temps ». K>72, 
I'. ito - 1773, p. IJO. 

— 22. « Les nouveaux jirctres avertiront leui' jVreliiiirftre du 
temps où ils désirent célébrer, afin f|u’il juge s’il.s .stnit, assez, iu.s- 
Iriiits des cérémonies de la sainte mesos et rjU’il prenne se> me-snje.s 
pour y assister, et honorer de sa présence le repas tpii .se fera 
UKxlesteinent. et pendant lequel le nouveau célébrant [laraîtra grave 
et modeste. » 1672, [j. 111. 

— 23, Si Féglisc ou le [ïresbylère avuit Ik\’ 50H1 tle (|uelt|m^ 
léparalion pressante, ou sMl y avait <|uek|iies diniiullés à aplanii- 
dans la paroisse avant d'y nommer un nouveau euie, rArchiprêtre 
devra nous en informer 18î)0, No KHX 

— 24. <c L'Archiprêiro s'infurnuTa adjoilement de la vie et des 
mœurs des curés et des autres ecdésiasUfiues, s'il y en a. JGT2, 
p. Ï06, — 1773, p, IIG, — 1800, No 197, 

II saura s'ils "ardent fidèlement nos Constitutions Syiuxlales 
concernant les points suivants, savoir : S’ils porUmt la soutane ui 
lieu de leur résidencïe, et (>ai ticulièrenienL ([uand ils adndnistrinit 
les Sacrements, ^ 1672^ p, 91, — 1773^ p. 110. 

S’ils poi tcni la Tonsure 1672, p. ; 

S'ils assistent aux conférences de.s Arehiprêlî es : 

S’ils fréquentent los tavernes ; Thîd, 

S'ils tiennent des servantes ; 17 - XL 

S'ils font des trafics et négotiatinns indignes de leur caractère ; 

S'ils lx)ivent par excès ; 

S'ils jouent aux jeux fini leur sont défendus ; 

S'ils chassent ; 

S’ils font le catéchisme, 1672, [). 91, 95 ^ 1688, 

T) est k désirer que M. rArchiprêirt' soit appelé à faire 
[>artîe do la (îonimissioii étahliiï poui' juger de la rai^acité des 
enfanls à admettre à la première communion ». Lrffir pastorale 
et ordonmnate dv 2H octobre 1908. 

S'il se ti'ouve (piehpte livre défendu dans la niai.sun |ji e.sliylérahî 
/ ou ailleurs^ il s'en saisira pour le remetlie entre nos mains. 

Si le curé vexe ses i>aroissiens ; 

S'il a qnelqidinimitié avex' eirv, il (âdieia de fes ré('oncîlieï‘* 
J072, p, 95 - 1773, p, 109 - 1890. No 186, 

S'ils ont des Fréquent a (ffïiis mauvaises, tlaiis leur paieisse ou 
ailleurs ? .Avec rpielles ]jer\sm)ne.s ? Kl df'iMiîs ijuel Itnufïs? 
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S'ils ynt de l'aversleii pour la diseiplino ecciésiasliijue ? S'ils 
irépiisejlt ïios ordonnaîices et iius|iïrent le jnéprib aux autre,s? 

Il.s s'entremettront d'accorder les cUfféreiicIs qui pouriaient 
surveuîr entre les curés de leur archiprêtrise. 

S'ils ont fait leur retraite aiiiiuellCj et s’ils ont un témoignage 
signé du yupéîueur de notre séminaire. 1672, p. 94, 95 - 1773. p. 
109 ^ 1890, No 186. 

— 25. « Enjoignons à tous les cnré-s et à leurs vicaires de se 
faire instruire au chant grégorien dans un l>rcf délai, et à nos 
Archi[Hêtres -de nous avertir de ceux qui n\v auront salisfaiL 
sous peine de dix livres d'aniondc applicahles à œuvîcs pies s. 1672, 

p, 28. 

— 26. « Au .syiKKle de 1672 (4 A d’autres syjUKles [jostérieurs 
k cet-te date, Mgr (rArenthon exhorte les Archiprêtres de prendre 
garde si tous les ijrêtres vont à confesse an moins une fois le ïnols, 
vt si les relAchés ne recherchent point des confesseurs de leur 
trempe pour vivre im])iinément dans leurs désordres 

— 27. « Nous déclarnns que nous n'aurons égard en la colla- 
lîoïi des liénétice.s r|u 5 \ la science vi aux Ixmnes mœurs des Coneon- 
rauts, dont nous tâcherons de juger par rasslcUnté au dit Concours 
et aux Conférences, comme aussi par le Ixïu témoignage ([ue leur 

Arclii]}iÊtre. nous donnera de leur probité et de leur suriisance 

1672, ]>. 8R. 

— 28. « En Joignons A nos art'hi prêtres de lenii la main a lin 
i|Ue les curés de leur archiprêtinse se confessent le jour de rassiem“ 
hlée et qirils célèbrent, ou qu'ils coruninunient, s’il se peut, de 
notre main 1672, [>. 79. 

Tx\s motifs <le s'absenter du synode « seront attestés par l’Aichi- 
piêüt% on autre personne digne de fol Ibid. p. StL 

« Ordonnons aux Archiprêtres de régler dé.sarmais la rési¬ 
dence tics cures ])endnnt le synode, et qu'il fasse en sorte fiu’il 
demeure tleux résidents en cluujue archiprêtrise qui serait tiimpo- 
sév de dix paroisses, et trois clans celles qui seront plus uombreir 
ses ». Il>id. 

— 29. ^ Ils auront grand soin de maintenir dans les réunions 
ecclésiasti(|ües ce ton de décence, do réserve, de convenance teli- 
gleiise si néccssaii*o A ceux qui tiennent la idace de Josus-Ciuist 
juarini les fidèles. Ils ne toléreront pas (pron s"y permette des 
médiSiUices, de mauvaises plaisanteries, ni aucun propos déplacé ». 
1890, No 185. 

— 30. « lis .se fejtmt un dev(ar d'aider île leurs encourage¬ 
ments et de leurs coïiseils les ecclésiastiques de leurs aichi prêt rés 
f|ui so trouverai en 1 dans des cas difiiciles ». Ibid, No 186. 

— 31. << Dan les rTmiivais Jtans une iuîUS Iraveisfuis. le prélrt' 
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est s|>ûtialemenl expose aux accusattions « f)uu.s Siopliis, dit un 
Concile provincial, contra presbyteros conficit impictas, accipit 
crcduîitas, disséminât nialignitas ». L’Arcliiprête doit être le prolec- 
tenr des prêtres à la tête desquels il est placé, c(»nlrc les injustes 
attaques auxquelles ils seraient en butte ». Ibid. \’o 181. 

r 

— 32* « Faisons ;i tous les etclesiasiiques de noitv diocc^^^ 
X;articulii‘renient à ceux qui sont diin^ les Ordres saciés, très 
expresse Inhibition de porter des armes soit offensives soit ilêfoii- 
sives* Enjoignant à notre Fiscal et à nas Arehiprêtres de veiller 
soigneusement à rexéeution du présent statut, et d'informer 
diligemment contre les défaillants,, pour y yjourvoir ainsi fpie de 
raison a* 1672, p, 128* 

— 33* <K Jls dénonceront les ecclésiastiques porta ni des manteaux 
tïleus ou violets, ou des Ixmnels à rarniénicniie* ou autres à la 
forme des laïcs y>, 1683, p. 3i. 

— 34* « Ils feront chaque année, avant leur visite, la revue 
cie tous les curés et autres cctlésiastiques de leur détroit dont la 
conduite leur sera suspecte* Et lorstprils ne pourront par eux- 
mfmcs les obliger à famendement, ils nous enverront un niéniohe 
clos et scellé dans lequel ils marqueront sincèrement les inancfuc- 
n'pcnis (pidls auront dtk^ouverts, se persuadant que, bien kan de 
hî(;'sser la charité en cela, il y aurait au contraire péché d'y man¬ 
quer 1672, P* 94 - 1773, p/lCKS - ]89(>, No 183* 

« Les Archipfêtres 4lüîvent se rappeler que ckst participer au 
péché d'autruf et )>échcr soi-même que de pus répi imei^ le ïual 
dans cenx sur la eondiiite desquels on est chargé de vtuller ; et 
iLoublîeront jamais (pie si Nous Nous reposons sur eux d*uiie 
partie de radminislralion de nolie diocèse, ils deviennent i)ar ceîa 
même responsables devant Dieu de cette partie de notre charge que 
nous leur confions 1890, p. 182* 

— 3r>. «c Ils visitej'onl les curés eî autres eceiésîasiiriues iiiala- 
lies: ils les assisteront spiriluenement et leur adniinisn‘eîX)nt les 
sacrements de lx>nnc heure ^* 1672, p. 9(î - 1890, No 187* 

— 36, <ï Ils feront en sorte que dans leur dernière ilispositioii 
îEs ne s'éeai tent point des règles de la bonne morak' ». 177:1 p, 111 - 
189U, No 187. 

9 

— 37. « Attendu que [>1 u.sîeiiis ecclésiastit|nés vivtuii et meurent 
abandunnés cle leurs confrères et trahis par ]eiii> doniesliques et 
leurs parents. Nous exhoidous MM, les Arrhi[3rêtres de leur 
iusplrrr JmHement la pensik d'établir la société divs lîmis Amis 
Svn, de 1673, No 26* 

■9- r 

4 

— :î 8. « .Vpiès le tiécès (riiii euré, ils apijoseioiil k-s scellés 
SMI- le mobilier d’église ». Ifjaii, )). 22 - I8!KI, No 18d 

— .jit. « Ils avertiront le Seciétaire du (’lergé du décès d'mi 
























125 


l'L^ülésia-sÜtfUO, afin ({u'il ucrive des lettres circulaû'es ii tous les 
,\iTliiiJi'êtres de noire diocèse, par lesquelles il leur donne avis du 
décès du défunt — lesquels archiprêtres en aveiliront sans délai 
tous les ecclésiastiques de leur détroit, qui seront obligés de dire, 
f\ leur prejnière cojnrmxiité et le plus tôt que faire se potirru, 
cliuciin uns messe pour le repos de l*ume du dit défunt, outre la 
messe qirils sont teiuis tie tlire chiuiue année pour les prêtres 
trépassés de ce Lliocèse 1G72, p. 9C. 

« Ils nous avertiront promptement du décès, et le feront 
savoir 1773, p. lll - 189Ü, No 1S8, 

— 40. « Si le dé tu lit est bénéticîcr, T Archi prêtre fera inventaire 
de tous les titres «lui concernent le revenu du bénéfice vacant et 
>on rondin dépositaire, aussi bien t|Ue des registres des baptêmes, 
inai'iages et sépultures, pour rernettie le tout entre les inaiii.s de 
celui qur sera pourvu du dit tiéméfice ». 1672, p. 97 - 1773. p. 111 - 
1S9U, Nr> 189. 

Laissant néanmoins entre les mains du gartlialeur ce qui 
sera nécessaire pour- son usage et pouj- le service de la paroisse, 
nioyonnant inveniaîr'e, et à, la charge qu’il repliés entera ù celui 
cjui sera pourvu du bénétice les effets qui luî annmt été confiés », 
1773, P* 112 - 1890, N<ï 189, 

l*our ulrviei* au dé[ïéi issenient des droits et effets des bériéficr'.s, 
ii fut sagement oialoniié par- les Additions aux préeéderUes Cous- 
titulitnis, p. 23, que les Archiprêtres seraient nantis d’inventaires 
ru r ègle de tous les meubles, titrées, dt'oits, fonds et effets de chaque 
bénéfice de rarchipiêtré, et que rAdjoiut, et a son défavii le plus 
ancien cut-é, en fmail aussi un dn f)énéiicix de TAreldprêtre ». 
LS9^L■ No 191. 

« Nous or donnons aux Ai clnpr êlr es de tenir* la nuiin à ces 
surtivs d’invcntajr*es. S’ils n’ont [uis été faits, ils y lïræèderoiU 
dans ) espace de six mois api-ès la publication des présentes Cons* 
litutîons, A Chaque changement d’arehiprêtre, celui que nou.s aurons 
établi aurai soin de les faire roniettre. Chaque fois aussi quû nous 
aurons pourvu à un l>énéiice, dès que l’Arehiprêtre aura mis le 
biMiéficiaire eu possession, il examinera, de concert avec celui-ci, 
si Vinventaire précédemment i>ris a besoin ou d’addition ou de 
retraïuhemenL ou peut-être d’être fait de nouveau. Et il le mettra 
en état, suivant que les circonstances l’exigoront, [lar annotation 
ou autrement ». 1773. p. 112 ^ 1896, No 189, — Cfr, chap. 4, ci- 
dessus, No G, c, 

— 13. '< Les .Archîprêtres s3n foi nieront si on observe nos Cons¬ 
titutions touchant les Quêtes », 1672, 

Or ies Von^iihftioiis jwrtrnt ce qui suit : ' 

^ Nous défendons à tous syndics des paroisses de' t'ecevoir 
aucuns quêtours s’ils n'ont, chaque anné^e, de nouveaux mandats 
signés de Nous ou de nos vicaires généraux, et l’agrément du curé », 



















































« Enjoignonsi on luiho aux divers (luAieur-s tant séculiors (|ue 
lOgLtliors, do ne [nirter ULiciine imago ni }‘eli<|iic\ et d(' ne pnbHej- 
fiucime indulgence yans notre vim ot appi-ubaüon, se donner ])ieD 
de garde de contester désormais avec les curés pour la part (ju'Jls 
sont en coutume de percevoir de leur quête 1672. 

— 44. <f L’A reh i prêtre s'infounera du iiumbre des conuuu niants 
de la paroisse ; 

Si les habitants fréquentent les sacieinenis ; 

S'ils sanetilieiU les l'êtes tomme ils le doivent ; 

Si les pères et mères ont soin de faire instruire leurs eulants^ 
et de les envo^'or au catéchisme ; 

S'ii y a de.s péclieurs publics ; 

S'ils assistent aux instructions ; 

S'ils n'exercent point de profe.ssions ou çonunerces proliiljês ; 

S’il ne se répand point tle mauvais livres parmi eux; 

S’il ii^y a lïoinl dans la paroisse quelques vice.s doiiiiiianls, des 
désordres ou scandales ». 1773, p. JOO ^ 167S, j>, 96 - 1890, Nos 184, 
198 . 

~ 45. « Et parce qu’il se trouve plusieurs rière notre 
diocèse qui font profession d’enseigner la jeunesse, qui ne 
sont d’église ; 

« Avons dit et ordonné qu’ils seront tenus auparavant 
faire profession de foi entre les niiains de leurs Surveillants, 
à peine d’être déclarés incapables et rigoureusement châ¬ 
tiés. » 9.' 

« Nutiiiin in admitti votumu.^ ad docendv'int 

nwi prias in Nostris ant idearli no^trî v^anihns Jidtd pfofcs.sifjHrm 
ffcerit, et eu jus tvin vit a tum doetrina proha fa fuerit 2^ |ïart., 
(lmp* 2j No 67* 

Nous ordonnon.s à MAI* les Archiprêtres, nos chers t'oopér.1' 
leurs, de visiter’ nu commencement de rannee scolaire toutes le.s 
écoles de leur’ archiprêtré* Ils nous en feront connaître la dimen¬ 
sion exacte, et i>our la hauteur, et poui* la longueur et largeur* Ils 
nous donneront encore un état tipproxirnaiif du nomine df^s (uii'ants 
(|ui y .sont admis :&* Ordo 1812. 

— 4G. «: L'Arehiprêtre prendi^a note des familles lunéthiues qui 
^rétaldisent dans rarciiipr-rtré, de celles qui y séjournent au-delà 
tlu temps fixé par les traités et les édits, des hérétiques au service 
des catholiques et r/te-rrm/, 1683, (r. 27, 1672. 

— 47, « 11 interrogera la sage-femme de la paroisse, pour 
savoir si elle sait baptiser, et, s'il trouve qu’elle ne le sache t>as, 
il recommandera au curé de la bien instruire 

II s’informera aussi si elle ne fait rien de supersUticnx, et 
si elle est de bonnes mœurs, adroite, discrète et Adèle 1772. t’fr, 
eliap. 6, No 8, ei-devant. 
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III, — Visite de L'AuciiiHiÊTHE 

Nous touchons ici au devoir le plus important des Archi- 
prêtres. 

Déjà nous avons appris que St François exigeait cette 
visite deux fois l'année. 

Mgr d'Arenthon la prescrivait au moins une fois, et plus 
souvent si les Archiprêtres le jugeaient à propos. 1672, 1773, 
1828, 90. 

« Nous ordonnons aux Archiprêtres, disait lé même Evê¬ 
que, de faire chaque année une visite par surprise et sans 
avertir les curés des paroisses où ils la jugeront nécessaire, 
afin d’en connaître mieux les véritables besoins.» 1672, 1773, 
1828. 

C’est encore à Mgr d'Arenthon que remonte un question¬ 
naire détaillé de la visite, qui a servi de modèle à- ceux de . 
Mgr Magnin, en 1862, et de Mgr Isoard, en 1890. Nous exami¬ 
nerons sommairement aux pièces justificatives VI et VII, les 
points de contact et les différences entre ces divers ques¬ 
tionnaires ; nous donnerons aussi un spécimen de visite soit 
pour la partie de Savoie, soit pour la partie de France du 
diocèse de Genève. 

. Après le passage de l'Evêque, i’archiprêtre se rendait 
dans les paroisses visitées pour s’assurer qu’on avait fait 
droit à toutes les observations et injonctions du visiteur. 

« Les Archiprêtres prendront avec eux un ecclésiastique 
intelligent pour leur servir d’Ad joint, si celui que Nous leur 
avons donné se trouve empêché, pour être témoin de tout ce 
qui se passe en ladite visite, et même pour leur aider à faire 
leurs verbaux s’il en est besoin. » 1672, p. '100. — 1773, p. 
115. — 1890, No 195. 

« Dans le cas du décès ou de l’empêchement de l’Archi- 
prêtre, son Adjoint sera tenu de faire les mêmes visites.» 
1773, p. 109. ’ 

Quels sont les objets de la visite ? 

a) L’église. — b) Les chapelles. — e) Le cimetière. — 
d) Les lieux de dévotion. — e) Le presbytère. — f) Les 
besoin.? des paroisses. — g) Les besoin.? du diocèse. — 
h) L’église catholique. — Le compte-rendu de la visite doit 
être envoyé à l’Evêque. 

































a) Egl ise . 

•— 48. Maison de Dieu, l’église appelle tout d’alTOrd l’atten¬ 
tion du visiteur sur les Saintes Espèces. 

L’Archiprêtre, étant à l’entrée de l’église qu’il veut visiter, 
se revêtira d’un surplis et d'une étole, et, après avoir invoqué 
le St Esprit à genoux devant le grand autel, il fera allumer 
les cierges et préparer du feu et de l’encens pour visiter le 
St Sacrement. » 1672 - 1773 - 1828, 90, No 196, 

La visite se poursuit ensuite par l’autel, ie bénitier, la 
chaire, le chœur, les confessionnaux, le couvert ou toiture, 
les fonts baptismaux, les hosties, les saintes Huiles, les images 
et statues, la lampe, les murailles, la nef, les pierres sacrées, 
le plancher, les reliques, la sacristie, le tabernacle, la table 
de communion, les tapis, les objets nécessaires à l’adminis¬ 
tration du Saint Viatique. 

m 

Les ornements des couleurs liturgiques, chapes, chasubles, 
dalmatiques, surplis ; les vases sacrés : calices, ciboires, osten¬ 
soir ; les linges sacrés, tels que corporaux, pâlies, purifica¬ 
toires, manuterges, nappes ; les livres liturgiques : missel, 
rituel ; les livres de chant ; les confréries ; boîte des âmes. 
Cf r. chap. 7, No 1, m. 

b) Chapelles 

— 49, S'il y a des ühapoliüK {Uuls Iüîî mai,^;onî^ pai tîculifn'e.s 
il observera si elles .sont üécrîiinîeiU t^iitretriiues. iHt-. J072 - J773 - 
i82S, Nuk G4, Tout un chapitre des t'unstilutioiis tx pour 
objet les cfuipelles 

^ c) Civietîères 

~ r>0. Si le oiiuctîèio est dus et fermé : 

Si l'on n’y a rien Tait contre nus ordonnances et indigne du 
la sainteté du lieu, 

Zycx ordonnancefi tel rappelles rnttf ira siiiraute.H : 

Ils ne seront lalx^urés ni ensemencés (rniunino chose; on 
n’y tiendra ni foire jh marché; on n'y fera ni .jeux% ni danses^ 
p>i manufactures. Enfin, on n'y souffrira aucun chemin publie ». 
1G72. Otdo ch' 1820* )>. 53* 


d) Lieux de dévotion 

•— 51. « Il en prencli'U connais-sanco poiir voir si tout est en 
bon orciie. S’il trouve quelque défaut et inaiiqiiemenl, il en fera 
le verbal ». 1672. 









































e) Presbytère 

Etat des âmes. — Registres. — Fabrique et Fondations. 

Bâtiment. * 

~ 52, Etat drs* âmeti. « Nous enjoignons aux curés d'êti^e 
exacts il pieiuire Féfcat des âmes de leiu^ paioisse, suivant lu 
J'oinie [ïrü.scrite par le lîiliiei roinain. et aux ai'cliîprêtics d'avoir 
soin (pie t(?tte importante pratique soit observée y>, 177^), p. 203 - 
] GiS3. 35. 

— M. <5c S'ils sont tenus en bon ojalre dans des 

livres reliés, ehilTîés el marqués joui- par jour, signés des iiurties 
lorsque le i as y éclioit et ([ifelles savejit signer. 

« Si le curé distingue le jour de la naissance des enfants 
iVavec celui du l)a}>tênie et de raeec'ïnqdlsement des cérémonies, 
lorsque celles i[ui suivent radininistraiion de ce sanement sont 
différées. 

<K S'il n'a pas envoyé les i^xtraits de ses registres en notre 
gieffe. il l’obligera de les mettre entre ses mains poiii' les y fairi' 
[jojter sans délai îj. 1C72. 

<; WM, les Hi'cteurs sont invil(\s à env(iV(n- exactement les 
U'gislj'os de leur ()aroissc â MM. b^s Délégués respectüX afin 
j\{\v ecoix-ci puissent transiue(tT'(' en rnéine temps, el par un 
seul envoi, â la chancellerie de l'Evétdié les legistres de toutes 
l(\s paroisses ck‘ leur ai'cldju-étré :«►. Ordo de 1808, [>. 47. 

~ 54. « Î1 est d'une uigeiUe nécessité de ne plus letardcr 
de constater l'état du liaptême de toutes les personnes dutant la 
llévolutimi. Au terme de la (in du mois de février prochain, tous 
MM. les Ikccteurs devient avoir- informé MM. les Délégués qu'ils 
îUircmt salisrait à cette obligation s>. Oufa de 1808. [). Ki. 

' — 55. « Nous recomniaiidons à W W., les Arcliiprôtres de nous 
dire t haqiie année, a la lin de dé(0inbr(\ eoinîiien il y a de maria¬ 
ges pui-emeni civils dans leur canton (Anfér. de 1801, p. 00. 

— 56. — Fabriques, « Nous lecommanclons h .MAÎ, les Arehi- 
pi'étres l'exécution exacte i\v notre Mandemeiil du 6 décembre 
DIS coju-ernant les Fabii([ües ecclésiastiques, a\ une active 
vigilance [>our la reddition des comptes C’onf. de 1822. p. 28 
1818. [). 14. Ordo de 1826, p. 62. de 1830, p. 62. de iH3î. p. 67, etc, 

« bors(|ue le curé, (pii était niembîi* du Conseil exti^aoidinaire, 
a cessé de Cftee, c'est A M. rAi-chiprrtre A recourir pour le 
faire, i-mnidacer ». Coiifér. de 1848. yj. 45. 

— 57, Fondafious, « -Si les fondations sont écrites dans un 
registre ; 

SI elles sont annoncées au prône : 

Si on sAn acTpiitte exactement ; 

Sll V en a de nouvelles ; 














































130 


yi un leiul ooiriptt^ loutfs los aniuies, im [>rftsrneo chi ciné, 
dit j'evt'Jiii üp l'églisr ; 

Si le^ ))rcK'ureiir s ilestinés pour îok rolirer font leiii* devoir ; 

S'ils ont soin de faire acquitter les legs pieux, quand il 
sVii fait en faveur de réglise- ». 1672 - 1862, 90. 

— 58* liâtivient du prcsbytèi e. ^ Nous enjoignons aux ciîrés, 
par l'autoiité que le Fils de Dieu nous a donnée sur eux, de se 
loger dans leur maison i)resl)yLérale, si ce irest ([idelle soit entiè¬ 
rement r uinée : de quoi iJs nous feront r-onstei et cer tifier' par des 
attestations tle leur- aiehipréti'e. dans un mois ». 1672. p. i74. 

f) Paraisses. 

\ 

Missions. — Repas de l'atrons, — 'Offices divins, 

— 59. « 11 faut que dans la |>remièi’e assemblée *MM. les 
.'irchîprètrcs dîseerrient trois ou quatre eeclésiastiqiie.s dans leur 
areliipif^trise, qu'il.s les choisissent pour scnrleiiîr les missîon.s, 
dont nous avons X ou s-même composé une formule* 1682. 

— 6d* Rrpus tir Patrons. ^ .Monseigiieui' eliaige .MM. les Délé¬ 
gués, sur îeiu' conscience* de lui l■(mdl■e compte de tout abus <jur 
pourrait eneoce so produiie h ce si;jet rlans leur archîprêtre 
Ordo (le 1808, p. 45, 

— 61* Ofjicrs (hivinS‘ « Nous r('C(miinandon.s à ALM. les Archi- 
)uêtres la stin(te observation de Fart* .1* \k 26 dir Ivégleinont* (|U[ 
rrdonne de commencer* les offices divins a une heure déteianinée* 
qui ne doit jamais être avani:é(^ ni lotai'dée ». Fonfer. de 1822. 
1) 


* ■ 


Séminaire. 


g*) Diocèse. 

Bourse des Pauvi^es Prêtres, 
de la foi. — Collège crEvian 


Propagation 


— 62. Séminaire. *ï Feront en Roitc do pvocui'ei’ au Séminaire 
(luekfues ressources matéiaelles. exlrurteroiit les bétiéliciei-s à lui 
faire des legs ». 1683, p. 3. 

<( Nous recommandons à MAi* les Ardiiprêtre.s de nous envoyer 
cie bonne heure et avec soin la note de ce i|u'aura proclnît, dans 
( hacune des paroisses de leur arcîiiprêtre, la* cueillette du Sémi- 
nairo ». Conférencier de 1822, ]). 26* 

— 63*' Bourse des Pajivres Prêtres, De 1824 à 1832* imiulant 
tout répiscopat de Mgr de 'riiiollaz, le confèreinïer dio<;:ésain 
lappelle chaque année aux Archiprêtres le devoir de faire uni* 
fpiête en faveur des prêtres néce*ssiteux. 

— 64. Propag(Uioii de la foi, « Mous invitons .MM* les Arclii- 
prêtres à vouloir bien transniettre a TEvêché la note exacte du 
nombre de iiuméios de la Propagation de la fol voulus dans cluique 
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pi roisse de lein- aixIripiTim et \\ ravonii^ ïiüw ct^iniaitiè chaque 
Miinoe les v'cu îaLioi]£i sur venues dans le noinlue îles ilizaines ». 

do ism, il, no. 

— 05, Collège d^ErkuL « Nous jurions MM. les AieliipiPtres 
t!‘unvoir une scmseription à cette Üu^ et de recevoir les dons qu’on 
vi;iiclra bien taire dans leur nv^ehipreti/'. ('unfer. <le 1874, p. 59. 
(1 roulaire du 18 seyrt; 1808. 

h) fiJglise catholique. 

— 00. « M^r l'Kvê(iue de Bellev deniandr avec inslanco au 
St Siège de procéder a la canonisation de Vadniirable serviteur 
de Dieu Jean-Ma rie Baptiste Vianiuiy. 

TJnissuns nos instances aux siennes. Que dans chaque archi- 

prêt ré it. TA rclii prêtre prépare, en latin un en fraïujais, une 

siiijplitpu' au J5‘és Suint Pèia\,.. Bonfér. de 1866. p. 51, 

« 

■ 

i) Comptes-rendus. 

— 67. « 'roiis nos A reliî prêtres se i-endi nnl a mu és de Nous 
une fois IJinnée — cha(juc fois que Nous Jugerons à ]>ropos de les 
appeler. 17771. p. 108; Tous les six mois, 16871, [u :15 — le Jour 


et a u lieu rpie nous leur assignerons, et ap|)Oîderonl avec'eux im 
état par éorît et en rnutre tle leur urehiprêlrise. et des roinedes 
(|u’ils ciuiiixjut jdiis propres A la cur-reftinn dos abus qiibls auront 
1rou\és 1672. ir 93. 

Nous leui” ortlcuinons de nous envoyer le Viubal Cju’ils en 
auront fait incontinent après (prils rauionl achevé », 1672. p. 99^ 
dftinent clos et scellé. 

« Ils iiuli(|Ucronl ulenieïit les choses rpéils auront troiu'^é 
niaufpier ou être défectueuses ». 1773. 

« Quant aux inanns des eoclésiasîlcjues ci du peuple, s'ils ont 
Teinaî^riué quelque chose de répréliensîhle. ils nous en informeront 
s( ul('nîeiit i)ai* lettre ou de xive voix ». 1890/No 19fï. 

« Afonscugneur cluirge la cniiscienee de .MM. les Aîchipiêtrcs 
rl(' lui adresset‘ chaque nnnecx dans le eoiirant du mois de mai, 
ie tableau ûo^ mœurs ecclésiaslîqties et de la discipline dans leur 
canton, ainsi qu'un état des objets cpii servent au euUe divin ». 
Onto de 1819, p. 47. 


V. 


CrncoN.sc;RrrTiONfi tkrtutort.vles 


Les Surveillants établis par St François de Sales, leur 
institution, leurs pouvoirs et leurs obligations nous sont 
maintenant un peu connus ; il n’en est pas ainsi des paroisses 
confiées à- leurs soins. 

Sur ce point, notre ignorance persévérera jusqu’au ,com- 
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meneement du XVIIP siècle. Et cependant, il est absolument 
certain que chaque archiprêtre était appelé à exercer ses 
fonctions dans une circonscription territoriale bien délimitée. 
Les lettres d’Institutioo de St François de Sales le disent 

I 

expressément ; inutile d’apporter d’autres preuves. (1) 

Combien d’Archipretrés ont représenté les vingt-sept 
Surveillants présents aux synodes de notre Saint ? 

Supposons que dès le début les circonscriptions territo¬ 
riales des archiprêtrés n’aient pas différé beaucoup de celles 
que nous rencontrons en 1698 ; la configuration des lieux, la 
topographie du pays n’imposent-elles pas à l’administration 
ecclésiastique certaines délimitations qu’il ne lui est guère 
loisible de rejeter ? 

A ce compte,' Goyffon Claude aurait représenté la surveil¬ 
lance ou l’archiprêtré des Albergenients ; Bally Nicolas, celui 
(VArentkon; Fournier Jean et Rouphilie Pierre, celui des 
Basses-Bauges ; Bochut François, celui de Bonneirille ; Déage 
de Mesmes François, celui du Bas-Biigey ; Gaillard Philippe, 
celui du Haut-Bugey ; de Blonay Claude, celui du Bas-Cha- 
blais ; Mangier Jean, celui de la Côte du Bas-Chablais ; 
Lacombe François, celui de Chaiitagne ; Déronis Jean-Bap¬ 
tiste et Delespine François, celui de CruseiUes ; Gottry 
Nicolas, celui de Gaillard; Grandis Claude, celui du Bas-Gex ; 
Bochut Antoine, celui de Gruffy ; Clerc Niçois, celui d'Héry- 
frur-Alby ; Désoches Rodolphe, celui de Mentlion ; d’Ange- 
villo Claude, celui de La Roche ; Gottry Claude et de Loche 
Jacques, celui de Sallanches ; FaJquet Michel, celui de la 
Basse Semine ; Désoches Janus, celui de Ternier ; Critain 
Pierre, Maniglier Jean, Balthazar et Manîglîer Pierre, celui 
de Thônes ; Rosetain Jean, celui de Valromey ; Nachon Jean, 
celui de Viuz-en-SàÜaz. 

Faisons encore observer qu’en dépit des réclamations du 
doyen de la coDégiale de Notre-Dame, se disant « Archiprêtre 
né de la ville et des paroisses dépendantes de l’ancien doyenné 
rural de la même ville », (2) Annecy avait pour archiprêtre, 
nu temps de Mgr de Rossillon, un chanoine de la cathédrale, 

(1) Voir encore : Vie de Myr d’Arenthou, nouvelle éd., p. 159 et 43 Ô, 

( 2 ) Synode de 171 S, p, i 8 y. 
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presque toujours vicaire-général ou official ; pourquoi n'en 
aurait-il pas été ainsi au temps de St François ? Sans faire 
mention de son titre, parce qu’il en avait d’autres plus hono¬ 
rables. cet archiprêtre aurait assisté régulièrement à toutes 
les assemblées synodales. 

D’autre part, cet Archiprêtre d’Annecy n’aurait pas plus 
échappé à la loi de la réélection annuelle sous St François 
que sous Mgr de Bernex ; dès lors on pourrait conclure qu'il 
n’existait pas du seul fait qu’il n'était point mentionné. 

Quoi qu’il en soit des hypothèses, le fait certain qui semble 
se dégager de tout ce qui précède est celui-ci ; Les Sur\^eil- 
lants paraissent n’avoir montré ni plus de négligence ni plus 
de zèle que les curés pour assister aux synodes du Saint 
Kvêque de Genève. 

Venons maintenant à notre seconde source d'information, 
soit la « Missive envoyée à tous les Sui'veillants du diocèse 
pour se trouver au synode au jour ordinaire et accoustumé, 
qui est le mecredy après Quasimodo ». Au bas, se lisent la 
signature de Ducrest, Promoteur Fiscal, et la date du '12® 
mars 1636 (1). Pour le dire en passant, on voit que le décès 
de Mgr Jean François de Sales n’avait pas empêché la tenue 
du synode ; il en fut de même au décès d'autres évêques. Les 
«Surveillants auxquels fut envoyée la missive sont au nombre 
de vingt-cinq, savoir : 

Bussat Jean-Baptiste, curé de Lathuile ; 

Charbonel Michel, curé de Cernex ; 

Chevrier Humbert, curé de Marigny-St-Marcel ; 

Cohendet Georges, curé de Marcellaz (Genevois) ; 

Déage de Mesmes François, prieur de Talissieu, Official forain : 
Delachat François, curé de Vailly ; 

Déronis Fi*., curé de St Jeoire ; 

Désoches Jean, curé de Talloires ; 

Donyer Claude Antoine, curé de I*ers ; 

Donyei' Georges, curé de Passy ; 

Duniartheray Jean-François, curé de Vlle-la-Grand ; 

(]) kcg. 1635-'639, f- f’a. 
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Germain Antoine, premier plébain de Mégève ; 

Hudry François, curé de Thairy ; 

Hudry Jean-Oaude, curé de Viuz-en-Sallaz : 

Jarcellaz-Beybin Claude, Official forain ; 

« 

Magnin Pierre, curé de Menthon ; 

Maniglier Gabriel, curé de Serraval-le-Bouchet ; 

Marthod Jean-Louis, chan. de la cathédrale, Official, c. de 
Motz ; 

Mayod Jean, chanoine de la cathédrale, curé de Pring>" ; 
Meynet Claude, premier plébain d’Fvian ; 

Pernet Pierre, premier plébain de Guses ; 

Poultrier Louis, chan. de la cathédrale, curé de Boussy ; 
Prunat Claude-Aimé, chan. de la cathédrale, curé d'Andilly- 
Charly ; 

Quétand Jean-Louis, chan, de la cathédrale, curé de Dou- 
vaine-Loisin ; . 

.Séraphin J. Gaspard, chan. de la cathéddrale, curé de Sciez- 
Chavannex. 

Le lecteur s’expliquera facilement que cette nouvelle liste, 
séparée de la précédente par un intervalle de quarante ans, 
ne renferme, à l’exception de Déage de Mesmes François, que 
des noms nouveaux. Six paroisses continuent à avoir pour 
curé l’un des Surveillants, savoir : Cernex, Sciez, Serraval, 
l'alloires, Thônes et Viuz-en-Sallaz. 

L'année suivante, nouvelle circulaire ayant le même objet 
que celle de 1636. Parmi les destinataires, nous ne trouvons 
plus Déage ni Maniglier. Ayant cédé son prieuré de Talissieu 
le premier ne conservait plus que le titre honorifique d’offi¬ 
cial forain ; il n’y avait donc pas lieu de le remplacer comme 
Sui’veillant. Je dis honorifique ; le seul official pour la patrie 
française du diocèse .était en effet Jarcellaz-Beybin Jean- 
Claude, Le second eut pour successeur Darit Maurice, cha¬ 
noine de la cathédrale et curé de Villy-le-Bouveret. De vingt- 
cinq qu’il était en 1636, le nombre des Surveillants est ainsi 
ramené, en 1637, à vingt-quatre. 

C’est le même nombre que no.us retrouvons au synode de 
1660 ; la lettre de convocation donne aux anciens surveillants 
le nom d’Archiprêtres, Le changement datait dcj,à de quinze 
ans, car il s’était produit en 1645. 




















f 


— 135 — 

Effectivement, au synode de 1719, f. 196, le doyen de 
N. D. d’Annecy fit la déclaration suivante, par lui signée et 
remise à Monseigneur ; « Je déclare que je n’ai prétendu 
m’opposer à l’élection de M. Perréard pour archiprêtre 
d’Annecy qu’en tant que ce nom dérogeait à ma qualité de 
doyen rural d’Annecy, et aux droits qui en dépendent, contre 
la déclaration faite au synode de 1645, par laquelle Ü est dit 
que le nom (ïArchiprêtre miqud fut (dors cJmngé celui de 
surveillant, ne fera aucun préjudice au doyen de lîv collégiale 
de N. D. d’Annecy, en.qualité de doyen rural du décanat du 
dit Annecy ». 

Dans la liste de 1660, nous lisons huit noms déjà connus ; 
Darit, Déage, devenu primicier de la collégiale de La Roche ; 
Donyer, devenu curé d’Esseits : Hudry J. Cl., Jarcellaz-Bey- 
bin, devenu curé de Seyssel ; Mayod, Meynet et Séraphin, 
Les seize nouveaux venus sont : 

Bellegarde (de) IMerre, abbé commendataire «le Sixt ; 

Carrel Jean, curé de La CTompôte ; 

Chavanes (de) Cl. Fr., chan. de la cathédrale, curé de Motz ; 
Compois (de) François, curé d’Allinges ; 

Comte J. Philibert, curé de Lathuile ; 

Conseil Jean, curé de Combloux ; 

Crochon Charles-Maurice, curé de Grésy-sur-Aix ; 

Delacombe Koch, curé d’Héry-sur-Alby ; 

Delacquis Nicolas, curé de Passy ; 

Divinat Maurice, curé de Corsier : 

Menthon (de) Dumarest J, Jacques; chan. do in cath., plébaih 
de Thônes ; 

Quétand Ant, Amédéc, chan. de la cath., curé de Thoiry ; 
Kuphy Guillaume, chan. de N. D. d’Aiîiiecy, curé de Marigny- 
St-Marcel ; 

Kuphy Théodule, curé de Marlens : 

Sales (de) Richemont Jh, chan. de la cath., curé de St Julien ; 
Vincent Pierre, curé de Maingnier. 

Une nouvelle liste d'Archiprêtre.s nous est fournie en 1675, 
Tous furent convoqués en a.ssem'blée générale, pour envoyer 
une députation à Turin prêter entre les mains de Madame 
Royale Jeanne Baptiste de Savoie-Nemours, mère et tutrice 
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de Victor-Amédée II, le serment de fidélité du Clergé. A 
l’exception de celui de Donyer, curé d’Esserts, tous les noms 
de cette liste, qui en renferme 23, nous sont inconnus : les 
voici par ordre alphabétique : 

F 

Allégret François, curé de Ville-la-Grand ; 

Billiet Benoît, curé de Motz ; 

Burnier Jacques, curé de Boëge ; 

Chapuis Jean, curé d’Andilly ; 

Chardon Claude-Antoine, plcbain d’Evian ; 

Chardon Emmanuel, chan. de la cath., curé de Pringy ; 
Chardon Philibert, curé de Frangy ; 

Cochet Eucher, chan. de la cath., curé de Bons ; 

Coste J. François, curé de St Paul ; 

Curtet Georges, curé de Menthonnex-sous-Clermont ; 

Dunand Maurice, curé de Chavannaz ; 

F 

Echallon (d’) de Vidonne Pierre, curé de Léaz ; 

F'avre Maurice, curé de Viuz-en-Sallaz : 

Guyot Jean-Gabriel, curé de Vétraz ; 

Jacob Jacques-Melchior, curé de Menthon ; 

Masson Claude Marie, curé de Vailly ; 

Pavy Jean-Baptiste, curé de Gruffy ; 

Pelloux CI. Philibert, curé de St Offenge-Dessus ; 

Prcsset Claude, curé d’Arenthon ; 

Roget (de) Isidore, chan. de la cath., curé d’Ayse ; 

Soudan Claude, curé de Margencel ; 

A^ttet François, curé de Cusy-sur-Chéran. 

La même année, au synode du 15 mai, 29 Archiprêtres 
et 2 Adjoints, au nom du Clergé qu’ils représentent, approu¬ 
vent et ratifient tout ce qu’a fait Mgr d’Arenthon pour 
l'érection du Séminaire ; nous relevons treize nouveaux noms, 
savoir : 

Callet Claude, curé de A^ongnes ; 

Chardon Jean-Loui.s, plébain de Megève ; 

Delachenal Jean-Baptiste, plébaiii de Bonneville : 

Deléglise Humbert, curé de Champdor ; 

Déruaz Aimé, curé de Rumillÿ ; 

Domen Claude, curé de Crosct ; 

Donyer Cl. Antoine, curé d’Esserts ; 


















Evêque Pierre, curé d’Ugine ; 

Garin Anthelme, curé de Gex ; 

Geuin Prosper, curé de Luthézieux ; 

Montfort Jean, curé de Confignon ; 

Puthod Pierre-Antoine, curé de St Offenge-Dessus ; 

Rollet J.-Baptiste, curé de Champfromier. 

Partant d’une hypothèse qui n’a rien d'absurde, nous avons 
vu au moins vingt-deux archiprêtrés représentés par leurs 
Surveillants aux Synodes de St François. 

Suivant la même méthode, nous pourrions dire qu'en 1636 
Delachat François était surveillant de B&me, Donyer Claude, 
des Haiites-Bornes ; Pernet Pierre, de Cluses ; Mayod Jean, 
de Cuvât ; Meynet Claude, d^Evîan ; Donyer Georges, de 
Maglaîtd; Germain Antoine, de Megève ; Cohendet Georges, 
de Riimül}/; Bussat J.-Baptiste, de St~Jorioz, 

En '1660, Carrel Jean, des Hautes-Bauges ; Crochon Char¬ 
les-Maurice, de Grésy-sur-Aix ; de Bellegarde Pierre, de 
Sanioëns ; Jarcellaz-Beybîn J.-Claude, de Seyssel ; de Corn pois 
François, de TJvonon ; Raphy Théodule, d’ Ugine. 

En 1675, Coste J.-Fr., d’Abondance ; Burnier Jacques, 
de Boëge ; Chardon Philibert, de Chaumont Curtet Georges, 
de Clermont; d’Echallon de Vidonne Pierre, de î^éaz; Delé- 
glise Humbert, de Chmnpdor ; Domen Claude, du Haut-Gex. 

En ajoutant aux vingt-deux archiprêtrés représentés aux 
Synodes de St François les neuf signalés en 1636, les six 
signalés en 1660 et les sept signalés en 1675, nous atteignons 
le chiffre de 44, disons mieux 45, car il est tout à; fait inadmis¬ 
sible que dè.s le début la ville épiscopale n’ait pas eu un 
surveillant, au moins en la pei'sonne du doyen de la collégiale 
de Notre-Dame. 

Les quatre archiprêtrés qui nous font défaut pour complé¬ 
ter le chiffre des 49 archiprêtrés que nous appellerons primi¬ 
tifs, conus par les Synodes à* partir de 1688, sont les suivants : 
Aulph (St Jean d’ou Vallée d’) ; Billiat ou Michaille ; Valliè- 
ves ; Villaz ou Thorens. 

A ces 49 archiprêtrés, Mgr de Chaumont paraît avoir 
ajouté celui d’Evires, que l'on trouve mentionné en 1756 : 
c’est un dénicmbrement de l’archiprêtré de Cruseilles. 















Monseigneur Biord a certainement créé les archiprétrés 
de St-Offenge, de Gex du Centre et de la Haute-Semine. 

En effet, le 28 janvier 1771, Fontaine Jacques Dominique, 
curé de St-Offenge-Dessous et archiprêtre de Grésy-sur-Aix, 
écrivait à son Evêque en ces termes : « Votre Grandeur me 
fit l’honnc-ur de me dire l’année dernière, à Annecy, qu’elle 
ét^it d’avis de diviser notre archiprêtre, eu égard à sa vaste 
étendue, qui nous met dans la nécessité de manquer la moitié 
des conférences.... Si donc Elle veut écouter nos humbles 
prières, Epersy, Mognard, le Mont-Cel et les deux St-Offengc 
sont prêts à tenir chaque année la conférence à leur tour. 
Votre Grandeur ne pourrait nous rendre à tous un plus grand 
service. La prière fut exaucée. 

L’année suivante, 14 mars 1772, l’Archiprêtre de la Basse- 
Semine, Croset Claude, curé d’Eloise, exposait à Monseigneur 
la nécesité de partager cette archiprêtrée en deux, à cause 
de réloignement et de la difficulté des chemins. Car, « depuis* 
la Toussaint jusqu’à Pâques, il n'est pas possible d’avoir 
aucune comunication avec ceux qui sont au-delà des bois, ni 
eux avec nous. L’été même, quand le temps est pluvieux, 
encore y a-t-il bien de la difficulté, et j’ai vu très souvent 
c]ue, quand la conférence se trouve au-delà des bois, ils sont 
presque seuls : il arrive de même de notre côté. Aussi ne 
tient-on que quatre conférences dans l’année, et, supposé la 
division, on en pourrait tenir au moins huit. D’ailleurs, dit-on, 
comme Seyssel est aujourd’hui la capitale de la Semine, peut- 
être que Monseigneur sera charmé d’y faire une archiprê¬ 
trée (1) Franclens, Challonges, Usinens, Bassy sont presqu’à 
la porte, de même que les environs de l’autre côté du dit 
Seyssel, et nous serions encore huit, y compris le chapelain de 
Vanzy, de ce côté. » Cette demande aboutit à la création de 
l’archiprêtre, _ non pas de Seyssel-Savoie. mais de la Haute- 
Semine. 

L’auteur d’un mémoire anonyme, probablement l’official 
français, réussit à faire partager le pays de Gex en trois 
archiprétrés. 

« La première archiprêtre, 'disait-il, qui est au nord du 
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pays, comprendra dix cures ou paroisses, savoir ; Gex, 
Divonne, Grilly, Versoix, Pregny, Ornex, Bossy, Sauverny, 
Versonnex, Cessy. Il y a dans la susdite archiprêtré quatre 
vicaires et un aumônier de Religieuses, de manière que les 
conférences de cette archiprêtré seront composées de quinze 
prêtres. 


« La seconde archiprêtré, qui est au milieu du même pays, 
renfermera également dix cures ou paroisses, savoir : Sacco- 
nex, Fernex, Moëns, Prévessin, Mategnin, Meirin, Verni, 
Pouilly, Chevry, Croset, Il y a de pus dans cette archiprêtré 
trois vicaires et l'aumônier de la Résidence : d’où l’on doit 
conclure que les conférences de la dite archiprêtré seront 
composées de quatorze prêtres. 

« Enfin, la dernière archiprêtré qui est au midi du pays de 
Gex, et qui pour le territoire est la plus étendue, comprendra 
huit cures, sçavoir : Thoiry, St Jean, Péron, Farges, Collon- 
ges, Pougny, Chalex, Russin. Il y a dans cette archiprêtré 
deux vicaires : celui de Péron et celui de St Jean, et d'ailleurs 
l’aumônier du Fort de l’Ecluse. Ainsi cette archiprêtré four¬ 
nira et présentera à ses conférences onze prêtres. 

« Ces trois archiprêtrés établies de la sorte co7itenteront 
tous les curés du pays, soit par la facilÜté qu’ils auront à 
recevoir leurs confrères dans leurs conférences, soit par la 
facilité qu’ils trouveront par ce moien d’assister aux dites 
conférences. C’est pourquoi on espère que Sa Grandeur vou¬ 
dra bien à cet égard satisfaire leurs voeux ». 


Monseigneur de Rossillon a-t-il encore établi les archiprê¬ 
trés de La Balme-de-Sillingy, d’Hauteville, de St Paul, de 
Sous-Salève, de Veigy, de Vieu-en-MichaiUe et de Viry ? 

Ce qui ]irécède n’enlève pas toute jirobabilité à cette 
hypothèse. Une chose certaine, c’est que tous ces ai'chiprêtrés 
existaient en 1792, formant le total de soixante. 

Essayerons-nous maintenant de mettre sous les yeux du 
lecteur les archiprêtrés, ou qui ont cessé d’exister, ou qui 
se sont plus ou moins transformés au Concordat, lors de la 
réintégration du diocèse d'Annecy, et à des dates postérieures, 
.iusqu’en 1885 ? Dirons-nous comment telles paroisses, sans 
cesse ballottées, ont été deux fois ravies et rendues au même 
archiprêtré ? 
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N’ayant pas reculé devant cette tâche ingrate, l'expé¬ 
rience nous a appris que le seul moyen de se faire une idée 
exacte de ces multiples changements, aussi difficiles à reFater 
qû'à saisir, est de consulter ci-desous, le tableau des Archi- 

I 

prêtres et des Archiprêtrés par rang de création, et à l’Appen¬ 
dice le tableau des paroisses, avec les dix colonnes de rensei- 

« 

gnements.tracées en regard du nom de chacune. 

. Mille réflexions jaillissent de l’examen de ces tableaux. 
On . remarquera, par exemple, que certains archiprêtrés, dès 
le Concordat, ont toujours été curés de la paroisse dont 
l’archiprêtré porte le nom : tels Annecy, Bonneville, etc. 
Avant la Révolution, c’était chose inouïe ; maintenant, c’est 
la règle. A cette règle, Mgr Isoard ne trouva que deux excep¬ 
tions : Chaumont avait pour archiprêtre Delalex Jean-Marie, 
curé de Minzier, et Douyaine Duret Jean-Pierre, curé de 
Massongy. 

Un archiprêtré unique en son genre est celui de Publier, 
dont le curé, Mudry J. L. M. Hector, à qui on avait décerné 
un simple titre honorifique, n’avait pas de suffragants. 

On remarquera surtout que de nos 43 archiprêtrés actuels, 
28 sont primitifs, c’est-à-dire remontent au moins à la fin 
du XVIÎI' siècle et au-delà ; un seul, Reignier, d’abord appelé 
archiprêtré d'Evires, date du milieu du XVIIP siècle ; cinq, 
des années qui ont précédé la Révolution ; St Julien, St Paul, 
Sillingy, Vaulx et Viry ; quatre de 1803 ; Annecy N. D., 
Chamonix, Faverges et Taninges, — Bellevaux, St Gei-vais et 
Seyssel, de 1824 ; Annemasse, de 1841, et le Grand-Bornand, 
de -iSeO. 


VI. — T.UÎLEAU DKS Ar{('lIIl'[{KT{îÉ.S ht des AKCim’l{ÊTRE.S 
AVANT KT APRÈS LA RK\üIa;T[ON JUWJU’a .N'O.S .JOUifS 


Pour l’intelligence de ce tableau, il faut savoir : 

1“ Que nous avons inscrit dans l’ordre al])hal)étiquc, en 
chiffres arabes, les 49 archiprêtrés existant en 1098 ; le 
n" 50- renferme son explication. 

2" Si une paroisse n’a pas toujours fait partie ilu même 
archipi’êtré, on mentionne la date à laquelle s’est opéré ou a 
été découvert le changement. Ainsi, pour Alwmlance, nous 
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voyons qu à l’époque de la Révolution, désignée par 1792, 
Bernex fit partie de l’archiprêtré de St Paul, de même Thol- 
lon etc. ; VI, en effet, est le chiffre de l'archiprêtré de 
St F’aul. 

4“ Lorsqu'une paroisse, — et le cas n'est pas si rare “ 
revient à l'archiprêtré qu’elle avait quitté, on a soin d’en faire 
mention. Dans le troisième archiprêtré, Argonnex, paroisse 
détachée d'Annecy avant la Révolution, pour être incorporée 
à l’archiprêtré de Cuvât, fut rendue à St Maurice d’Annecy 
au Concordat. 

S” Dans ce même troisième archiprêtré, nous voyons appa¬ 
raître Le Sappey, en 1700^ Lovagny en 1703 etc. De quel 
archiprêtré avaient été détachées ces paroisses ? 

A cette question et à bien d’autres, il faut demander la 
réponse à rAi>pendice, 


1, Aboxdanck (Vallée d’). 1756, Aroxp.axck. 

1H98. Abondance - Bernex, 1792, à VI. — Chapelle (la) - 
Châtel -.Chevénoz - St Paul, 1792, à VI. — Thollon, .1792, 
à VI. -- Vacheresse. — 1756, Vinzier, 1792, à VI. — 1778, 
Bonnevaux, 

ArchiiJi'êti'ea : Cachat Fr., curé de Bernex ; 2 curés de 
St I‘aul ; Blanc Hyacinthe et Dubouloz Pierre \ Mercier 
Pierre, curé de La Chapelle ; Tappaz J. Aimé, c. d’Abondance \ 
Monnet Gaspard, c. de Vacheresse : Premat Fr., c. de Che¬ 
vénoz : les curés d’Abondance. 


2. A[.Ri:K(iEMKXTS (Ics). Disparaît en 1803, 

1698. Albergcment (Grand) - Albergement (Petit) - Hot- 
tones - Lompnieu - Ruffieu - Songieu - Sutrieu. — 1792, 
Lilignod. 

Archiprëtres : 2 curés de Lompnieu ; Aymonet Anthelme 
et Aymonet Etienne \ Maréchal Benoît, c. de Songieu ; Métrai 
Armand, c. de Ruffieu ; Favre Aimé, c, d’Hottones ; De Seyssel 
d'Artemare J. Louis, c. des Albergements. 

3. Axxkcy, 1803, Axxkcv St Mauiucr. 

1698, Annecy - Annecy-le-Vieux, 1824, à XII, — Argon- 
nex, 1792, à 23; 1803, à 3; 1824, à XII. — Balme-de-Sil- 
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Chavanod, 


Metz, 1792, 


îingy (la). 1792, à III ; 180.‘î, à 3; 1824, à III. 

1803, à XII. — Gevrier, 1803 à Annecy-Sud. — 
à 23. — Meythet, 1803 à Epagny. — Nonglard, 1792, à V. — 
Quintal, 1803 à 29, — Seynod, 1803 à XII, 1824. à 3. — 
Vieugy, 1803, à XII, 1824 à 3. — 1700, Sappey (le), 1703, à 
22. — Thorens, 1792 à 48. — 1703. Lovagny, 1803 a XII. — 
1792, Poisy, 1803 à XII. — Sevrier, 1803 à XII, 1824 à 3. — 
1803, Allonzier, 1824 à' 22. — Charvonnez, 1824 à 48. — 
Choisy, 1824 à III. — Cuvât - Epagny, 1824 à XII. — Mési- 
gny, 1824 à* III. — Pringy et St Martin, 1824 à XII. — 
Sniingy, 1824 à III. — Viliyde-PeUoux, 1824 à 22. — 182A : 
Chapelle-Blanche (la) - Duingt, Entrevernes - Leschaux - 
St-^Eustiache et St Jorioz. 1837 à 37, 


Archiprêtres : Dijod Claude : Perréard Claude Philibert : 
Duret J.-Baptiste et Riondel J. Cl., tous chanoines de St 
Pierre ; les curés de St Maurice. 


4. Ahkxthux. Disparaît en 1803. 

1698. Amancy, 1803 à 35. — Arenthon, 1803 à 12. — 
Cornier et Pltaux, 1803 à 35. — Passeirier, .1803 à St Pierre 
de-Rumilly. — St Laurent et St Maurice, 1792 à 11. — 
St Romain, 1803 àp Reignier, — Scientrier, 1803 à 12. 

Archiprêtres : 3 curés d’Arenthon Presse! Cl., Vanier Fr. 
et Duclos de La Place L. Anthelme : 2 Curés de St Laurent : 
de Bellegrde L. Marin et Ribiollet Charles ; tle Baudry Domi¬ 
nique, c. d’Amancy. 

5. Aum'TF (Vallée d') ou St Jiux n’AuPini. 

1698. Biot (le) - Forclaz (la), 1824, à XVIII, 1825, à 5. ~ 
Gets (les), Î1803 à XVII. — Morzine, St Jean d’Aulph, — 
1756, Côte d’Arbroz (la) - Moptriond. — 1792, Vernaz (la). 
1824 à XVIII. ■— 1803, Seytroux. — 182i, Essert-Roniand. — 
1852, La Baume. — 1906, La Moussière. 

Archiprêtres : Aubéry Jacques Fr., c. de St Jean d’Aulph ; 
2 curés du Biot ; Montréal, J. Cl. et Taberlet Fr, Joseph ; 
Favrat Cl. Fr., c. de Montriond. 

Blanc Cl. Fr., c. de Morzine. Les curés de St Jean d’Aulph. 
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G. BAtHiKS (BasKes). 1803, Akith. 

W98 : Aillon - Arith - Bellecombe - Lescheraine - Motte (la), 
1803, à 7. — Noyer (le). — 1756, St François de Sales. 
J80S. Aillon-le-Jeune. 

■ 

Arckiprrêtres ; Gaydon Antoine, c. de La Motte ; 3 curés 
de Bellecombe : Guyot Cl., Guillet Pierre Nicolas et Guillet 
Fr. ; Defaug J. Fr,, c. de Lescheraine, Binvigfnat J. Pierre, 
c. d’Arith. 

7. BvrcjRs (Hautes). 1803, Lk Ciiatelard. 

1698 : Châtelard (le) - Compote (la) - Doucy - Kcole - 
Jarsy - Ste Reine. — 1803 • La Motte. 

Arckiprêtres : Cohendet Antoine, c. de La Compote ; 3 
curés du Châtelard : Dumont Hugues, Gaydon Antoine et 
Grillet Fr. ; Bollard Joseph, c. de Ste Reine : Chappaz L., 
c. d'Ecole. 

Pasquier Joseph Marie, e. de Jarsy ; Catliiard, J. Bapt., c. 
du Clultelard. 


8. Bili-IAT. 1711, MtcirAtu.E. Disparaît en 1803. 

1698 : Ardon - Arlod - Billiat - Craz - Injoux - Ochiaz - 
Retord - Ville. — 1700 : Musinens. — 1756 : Châtillon-de- 
Micliaile - Vouvray. — 1792 : Génissiat. 


Arc/i/prêtres : de Rolland Pierre, c. de Billiat ; Récaniier 
Joseph, c. de Ville ; Girel Cl. et Joseph, c. d’Ardon : Durand 
Prosper, c. d’Injoux - Génissiat, 


9. BOR{iK. 

1698 : Bellevaux, 1824 à XVIII. — Boëge - Bogève, 18(i3 
à' 49, 1824 à 9. — Burdignin - Habères - LuUin, 1824, à 
XVIII. — Mégevette, 1824 & XVIII. — St André - Saxel - 
Vailly, 1824 à XVIII. — Villand (le). — mo : Halîèrc- 
Poche. 

Archipi'êtres : Mouchet Michel, c. du Villard ; Desjac- 
ques Cl., c. de St André ; Burnier Jacques et Ribiollet J, 
Bapt., c. de Boëge ; Rossillon Et. Fr., c. de Bogève. 

Les curés do Boëge, à l’exception de Bernex Joseph, c de 
■ Bellevaux, et de Jacquier Joseph Marie, c. du Villard. 
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10. Bonxr. 1824, Contamine-rur-Arvk, Vers 1845, Bonne. 

1698 : Arthaz, 1879 à XX. — Bonne - Cranves, 1841, à 
XX. — Loëx, 1803 à Nangy - Lucinges - Marcellaz - Nangy - 
Font-Natre-Dame, 1803, à Arthaz - Sales, 1803 à Cranves - 
Vétraz, 11792 à 25; 1803 à 12; 1824 à 10; 1841 à XX. — 
1803 : Contamine-sur-Arve - Fillinges. 

Archiprêtres : 2 curés de Cranves : Taberlet Pierre et 
Burdet J. Ant. ; Montillet Jacques Fr., c. de Nangy. 

Frézier Jacques M., c. de Contamine ; Brand Jacques, c. 
de Bonne. Les curés de Fillinges. 

11. BONNEVn.EK. 

1698 ; Ayse - Bonneville - Brison, 1792 à 21, 1803 à IL 
Côte d’Yot (la), 1803 à Bonneville - Entremont, 1803 à 43, 
1824 à 11, 1860 à XXI. — Marignier - Mont-Saxonnex (le), 
1792 à 21, ,1803 à 11. — Petit-Bornand (le) - Pontcliy - 
St Pierre-de-Runiilly. — 1792 : St-Laurent, 1824 à 35. — 
St Maurice, 1803 à St Pierre-de-RumîHy. 

Archiprêtres : 2 plébains de Bonneville : Moccand Joseph 
et Frézier André ; Vignet Jacques L., c. du Petit-Bornand ; 
Delile Cl., c. de St Pierre-de-Rumilly ; Rihiollet Antoine, c. 
de St Laurent. 

Les plébains de Bonneville. 

12. BoRNiis (Hautes). 1803, Reignikr. 1824, Borne.s 
(H autes). 1850, AifBUSJ(:;.\Y. 1885, Miîntho.nxex-ex-Bornes. 

1698 : Arbusigny - Esery et Esserts, 1824 à I. — Etrem- 
bières, 1803 à Veyrier-sous-Salève. — Jussy, 1803 à Pers- 
Monnetier, 1803 à XIII ; 1821, à 12 ; 1824, à I. — Mornex, 
1803 à Monnetier - Muraz (la), 1879 à I. — Pers et Rei- 
gnier, 1824 à I. -— 1803 s Anneinasse, 1824 à I. - Aren- 
thon, 1824 à I, 1879 à 35. — Menthonnex-en-Bornes, 1821, 
à 22; 1824, à 12. — Sappey (le), 1821 à 22, 1824 à 12. — 
Scientrier, 1824 à I. — Vétraz - Monthoux, 1824 à 10. — 
VilIe-la-Crand, 1824 à 1. — 182U : Chapelle-Rambaud (la) - 
Kvires, 1878 à' 48, 1891 à 12, — Villy-le-Bouveret. 

ArcMprètres : de Cruet de Belleville J. Ant,, c. de La 
Muraz ; Moëne J. Gaspard, c. de Mornex ; Delile J. I^ierre, 
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c. d’Esserts ; Ficliet J. Fr., c. de Reignier ; Simond CL Joseph, 
c. de Pers ; Delachenal Jacques Thomas, c. d’Arbusigny. 
Pelloux Jérome, c. d'Evires ; Pachon Joseph, c. d’Arbu- 

I 

signy. Les curés de Mentlionnex-en-Bornes. 

13. Bucky (Bas). Disparaît en 1803. 

1698 : Béon - Ceysérieu - Flaxieu - Lavours - PoDieu - 
St-Martin-de-Bavel, 1792 à X. — Vongnes - Yon, 1792 à X. 
— 1768 : Ameysieu, 1792 à X. — Culoz. — 1792 : Gressin - 
Marignieu. 

Archiprêtres : 2 curés de Ceysérieu : Berthet Augustin 
et Berthet Antoine ; Berthet Antoine, c. de Flaxieu ; Collet 
Ci., c. de Vongnes ; 2 curés de Béon : Rosetain Antide et 
Savarin J. Joseph ; Berne F'r., e. de St Martin-de-Bavel ; 
Cerdon J. Bapt., c. de Talissieu ; Nivière Jacques, c. de 
Poilieu - Gressin. 

Ï4. BroKV (Haut). Disparaît en I8Ü3. 

î6r9S : Champfromier - Echallon - Lallleyriat - Montanges - 
Musinens, 1700 à 8. — St Germain-de-Joux, --- 1706 : Belley- 
doux - Giron. 

Archip^'êtrefi : 2 curés de Champfromier : Rollet J. Bapt. 
et Humbert Fr.; 2 curés d’Echallon : Baudin L. et Mathieu 
Honorât 

15. CsrAHLAis (Bas). 1803, Douvaink. 

1698 : Ballaison - Douvaine, 1703 à 44, 1756 à 15. — 

Hermance - Massongy - Messery - Sciez - Yvoire. — 1792 ; 

Cusy, 1824 à Chens - Loisin. — 180S : Nernier. — 1820 : 

Veigy, 1841 à XX, 1879 à 15. — 182U : Chens. ■— 1852 : 

Kxcennevex. 

/4re/«‘î>rétres .* ile Fésigny Fr., prieur de Douvaine ; 

t- 

Charcot Fr., c. de Massongy ; Lugrin André, c. d’Hermance ; 
Duchêne Georges Fr., c. de Sciez. 

A l’exception de Duret J. Pierre, c. de Ma.ssong'y, les 
curés (le Douvaine. 

16. Chaiu^ais (Côte du Bas), 1700 et 1756 ; Cotk du 
Haitt CirAiii.jV(S. 1750, Haut CiiAiiLAr.s. 1792, Cotk du 
C iiAüLiUs, 1803, Bons. 
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1698 : Bons - Brens - Brenthonne - Fessj' - Lully - 
Machilly - St-Corgues - St-Didier. — 1803 : Juvigny, 1841 

à XX. ' 

« 

Archiiyt'êtres ; 2 curés de Bons : Gentil Cl. et Micliaud 
Maurice ; 2 curés de Brens : Cagnon Fr. et de Loys Gaspard 
Xavier Vincent ; 2 curés de St Cergues : Charles Pancrace 
et Vignet Josepy Louis ; De Livron J. Cl., c. de Fessy. 

Les curés de Fessy-Lully. 

17. Cii.AMi’UOH. Disparaît en 1803. 

1698 : Brénod - Champdor - Corcelles - Cormaranehe - 
Hauteville. 

Archiprêfrea : 3 curés de Champdor : Béatrix Prosper, 
Démotz Guiîaume Fr,, Montanier de Vans Denis Marie ; 
.leantet Jo.seph, c. de Brénod; Carrier J. Pierre, c. d’Hau- 
teville. 

18. CllAtlMON’T. 

1698 ! Chaumont - Chavannaz - Chessenaz, 1699 à 40. 

Chevrier, 1792 à XI. — Contamine - Dingy, 1792 à XI. 
Epagny, 1803 à Jonzier - Marlioz - Minziei- - Musièges, 1803 
à 40. — Savigny - Vulbens, 1792 à XI. — 1803 : Arcine - 
Clarafond, 1879 à 40. 

Archiprétres : 2 curés de Savigny : Orset Laurent et 
Mallinjod Pierre ; De Mareste César, c. de Contamine ; De 
Vidonne de Villy Fr. et Chappet J. Philippe, curés de Chau¬ 
mont : Nouvellet J. Fr., c. de Mariiez ; Dupraz Charles et 
Dunand Maurice, curés de Chavannaz ; Beauquis J. CL, c. 
de Musièges ; Moccand Joseph, c. de Chevrier. 

Les curés de Chaumont, à l’exception de J. M. Delalex, 
c. de Minzier. 

19. CiiAUT.\<iXK 1803, Ruffif.u.X'. 

1698 : Chanaz - Chindrieux - Moiard-de-Vion - Motz - 
Kuffieux - St Pierre-de-Curtilîes - Serrières, 

Arckiprêtres ; De Cerise Fr, Philippe, c. de Serrières ; 
Déinotz Philibert Joseph, c. de Motz ; Paget Mathieu, c. de 
Serrières ; Gallay J. Fr. et Konchet J. CL, c. de Motz. 

Fillion Aimé Marie, c. de Ruffieux. 
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20. Ci.KfîMON'i'. 1824. Ciiir.KY. Vers 1834, Mi-ixtuunnkx- 
sors-Ci.KH.MOxr. 1850, Ciiii.i.v. 1879, Mkxttioxnk.v-sous- 
Cl.KH.MOA'T. 

1698 i Chilly * Clermont - Crempigny - Desingy - Droisy - 
Menthonnex - Mésigny, 1792 à III. — St Kusèbe, 1792 à V, 
1803 à 20, 1824 A V. — Thusy, 1792 à V, 1803 à 20, 1824 à V. 
Vaulx,. 1792 à V, 1803 à 20, 1824 à V. — 1700 : Sallenôve, 
1792 à III, 1803 à 20, 1824 à III. — 180S : Syon - Versonnex. 

I 

Archiprêtres : Plantaz Aimé et l’errollaz Cl. Joseph, curés 
de Chilly ; Dubettier iMerre, curé de Crempigny ; Terrier 
Joseph, c. de Menthonnex. 

Favre l’ierre Joseph, c. de Chilly. Les curés de Menthon- 
nex. 

21. Ci.i'SivS. 

1698 : Arâches - ChâtiUon, 1824, à XVII. — Cluses - 
Fleyrier, 1792 à 39. — Nancy - St Sigismond - Scionzier - 

Thiez, — 1768 : Rivière-Enverse (la), 1792 A 39, — 1792 : 

^ ” _ 

Brison, 1803 à 11. -— Frasse (la) - Magland - Mont-Saxon- 
nex, 1803 à 11. — 1803, Le Reposoir. — Marnaz. 

Archiprêtres : Delile J. Pierre, c. de Scionzier ; Favre J., 
Paris Jacques et Bardel Joseph, piébains de Cluses ; Renand 
Noël, c, d'Arâches. 

Les Piébains de Cluses. 

22. Chusiju.ks. 

1698 : Allonzier, 1768 à I, 11820 à 3. 1824 à 22. — Andilly - 
Avregny, 1792 à III, 1803 à Cercier - Cercier, 1792 à III, 
1803 à 22. — Cei'nex - Choisy, 1792 à III. — Copponex - 
Cruseilles - Evires, 1768 à I. — Groisy, 1768 AI. — St-Blaise - 
Sappey (le), 1700 à 3, 1703 h 22, 1768 A I, 1803 à 12, 1821 
A 22, 1824 à 12. — Villy-le-Bouveret, 1768 à I, 1803 A 22, 
1824 à 12. — Villy-le-Pelloux, 1768 à I, 1792 A 22, 1803 à 3, 
1824 à 22. — 1700 : Menthonnex, 1768 à I, 1803 à 12, 1820 
à 22, >1824 à 12. — 1706 ; Vovray, 1768 à I, 1803 à 22. — 
1803, Beaumont, 1824 A VIII. — PrésiUy, 1824 à XI. 

Archiprêtres : Richard Georges, c. d’Allonzier ; Thévenet 


% 
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Gaspnrd, c. d’iilvires ; De Koget de Cevins Pierre Fr. et Fr, 
Gaspard, curés de Cernex. 

Les curés <le Cruseilles. 


23. CiVAT. 1756, Fkixcv. Disparaît en 

J698 : Cuvât et Epag’ny, 1803 à 3. — Ferrières, 1803 à 
Cuvât - Foisj^ 1702 à 3. — Pringy, 1803 à 3. — Sillingy, 1792 
à V, — 1792 Charvonnex et St Martin, 1803 à 3. — Metz, 
1803 à Fpagny et à Pringy - Argonnex, 1803 à 3. 

Archiprêtres : d curés de Cuvât : Dcaclard Pierre, de 
Chappet Cl., Gaudet L., Barrut Paul ; Gaillard Maurice, c. de 
Ferrières; 2 curés de Pringy : Montfort Henri et Du parc 
Jo.seph. 

24. EvfAK. 

» 

1698 : Evian, Féternes, 1792 à VI, 1803 à 24. — Larringes, 
.1792 à VI. Lugrin - Marin, 1792 à VI, 1803 à 21. — 
Maxilly - Neuv^ecelle - Novcl- Publier ^ St-Gingolph, Tou- 
vière (la), 1803 à Evian. -- 1792 : Marôehe, 1803 à Neuve- 
celle - Meillerie - Montig’iiy, 1803, à Maxilly. 

Arvkipt'éires : 3 plébains d'Evian : Chardon Cl. Antoine, 
Roch Jacques et Guillot J. Antoine ; 2 curés de Publier ; 
Folliet Fr. et Gallaz Jacques. 

Les plébains d’Evian. 

25. G.Mt.LAUP. 1792, rarchiprêtré éphémère de ViuiiV, 1803, 
CiiKNK, et GiiXKVi-:. Disparaît en 1820. 

1698 : Annemasse et Ville-la-Grand, 1803 à 12. — Chou- 
lex - Collonges-Bellerive - Corsier - Foncenex - Meinier et 
Veigy, 1792 à IX. -- Juvigny, 1803 à 16. — Monthoux, 1803 
à Vétraz - ïhônex, 1803 à Chêne. — 1796 : Chêne, Presinge, 
1792 à IX. — 1792, Etrembières, 1803 à Veyrier-sous-Salève - 
Vétraz, 1803 à 12. 


Archiprêtres : 3 curés de Ville-la-Grand ; Allégret Fr., 
Violland Cl. et Guillot Thomas ;• 2 curés de Vcigy : Violland 
Cl. et Doix Pierre Ant, : 3 curés d’Annemasse ; de Collonges 
Jo.seph, Guillot Cl. et Dunoyer Michel Josepli. 


A 
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26. Gkx (Bas). 1803, C()rj.üX(;K-F()in'-i/E('Uisi-;. 


1698 : Chaky - Farges - Péron - Pougny - Russin, 1792 à 
IV. — St-Jean de Gonvillo - Thoiry, 1824 à VIII. — 1700 ; 
Collonges. — 1703 : Pouilly, 1803 à 27. — 1729 : Aire-la 
Ville, 1792 cà 42. — Alllemogne - Sergy, — 1803 ; Chêzery - 
Lancrans - Léaz. 


Arcliipi'êtres : 3 curés de Péron : Sirode Cl., Frère Fr. 
Philippe, Bosson Fr. Denis ; Brunet René, c. de St-Jean de 
Gonville ; 2 curés de Pougny : Capronis L., et Rouph Pierre 
Marie : Tissot J., c. de Collonges. 


27. Gk.\ (Haut). 1803, Gj-a'. 

1698 : Bossy, 1803 à XVI. -- Cessy - Chevry - Croset - 

Divonne - Ferney - Moëns et Prévessin, 1792 à IV, 1803 à 

27. — Gex - Grilly - Mattegnin - Meyrin - Pregny - Sacconex - 

Vernier et Versoix, J792 à IV. — Ornex - Sauverny - Verson- 

nex. 1792 ; Segny - Tougin - Vesaney. — ISOS : Lélex - 

Pouilly. 

■ 

Archiprêtres : Les curés doyens de Gex. 


28. GiiK.sY-suK-Ai-V. 1803, La Biof.lk. 

1698 : Albens - Biolle (la) - Epersy, 1768 à II, 1803 à 
Mognard - Gré.sy-sur-Aix - Mognard et St-Ours, 1768 à II, 
1803 à 28. — Montceî, St-Offenge-Dessous et St-Offenge- 
Dessus, 1768 à II. — St-Germain-de-Chambotte - St-Inno- 
cent et Trévignin, 1803 à 50. — 1769 : Cessens. — 1803 : 
St-Girod. 


Archiprêtres : 3 curés (.le Grésy : Dijod J., Gargoux J(xsei)h 
et Fontaine Jacques Dominique ; Bovier Jacque.s Fr., c. de 
Mognard ; Dagand J. Fr., c. d'Epersy. 

Marchand Charles Emmanuel, c. de La Biolle. 


29. (.îniîi 'FV. 1716. A Lin'. 

1698 : Alby - Allèves - Balmont - Chiésaz (la) - Cha[)éry - 
Gruffy - Montagny, 1869 .à 36. - Mûres - St-Sylvestre, 1850 
à 36. V’^iuz. — 1803 : Chainaz-les-Frnsses - Cusy-sur-Ché- 
ran et Héry-sur-Alby, au docèse de Chambéry. — Quintal. 

Arehiprofren : 3 curés de GimlTy : Constantin Cl. Fr., 
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Léonard Pierre et Siinond Cl. Joseph ; Bouvier Joseph Félix, 
c. de St-Maurice-sur-Alby : 2 curés de Mûres : Brachet L, 
. et Falquet Claude. 

Dufour Bernard, c. de Gruffy, Pasquier Joseph, c. de 
Quintal. Les curés d’Alby. 

30. Hk(îy-suk-Ai,iîy. Disparaît, en 1803. 

1698 ! Chainaz-les-Frasses - Cusy-sur-Chéran et Héry-sur- 
Alby, 1803 à 29. — Marigny-St-Marcel et St-Félix, 1803 à 
36. — St-Girod, -1803 à 28. 

Archiprêtres : 2 curés d’Héry-sur-Alby : Daviet Fr. et 
Astruz L. ; Pasquier Pierre, c, de Cusy ; Coppier J. Fr., c. 
de St-Félix. 

31. Lé.az. Disparaît en 1803. 

1698 : Chézery, Lancrans et Ijéaz, 1803 à 26. — Vanchy, 
1803 à Lancrans. — 1700 : Lélex, 1803 à 27. 

Archiprêtres : 4 curés de Léaz : Brunet Cl. Antoine, 
Degenève Jacques, Vioîland André et Jacquet Jacques; Péril- 
lat Joseph, c. de Lancrans ; De Vidonne de Villy Fr., c. archip. 
de Chaumont ; Desfresne Gabi’iel Humbert, c. de Clarafond 
et archip. de la Basse Semîne. 

32. M.\Cii.AKi). 1792. P.v.ssv. Disparaît en 1803. 

1698 : Combloux - Passy et St-Nicolas-de-Vérocc, 1803 
à 38. — Gorge (N.-D. de la), 1803 aux Contamines - Magland, 
1792 à 21. — Servoz, 1803 à XIV. — 1756 ! Contamines (les) 
et Plagnes (les), 1803 à 38. 

Archiprêtres : 2 curés de Magland : Divinat Michel et 
Crépy J. Bapt. ; 2 curés de Combloux ; Losserand J. et Théve- 
net Gaspard Joseph ; David J. Fr., c. de Passy et de St-Nico- 
las-de-Véroce. 

33. MKofn'E. 

1698 : Bellecombe (N.-D. de) - Crest-Voland - Flumet - 
Giettaz (la) - Héry-sur-Ugine,’ 1803 à 45. — St-Nicoîas-la- 
Chapelle. — 1756 : Le l’ratz. 1792 : Le Cohen noz, 4803 à 
45. — 1S2S : Chaucisso. 
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Archiprêtres s 2 plébains de Mégève ; Ours Biaise Gaspard 
et Socquet Michel ; 2 plébains de Flumet ; de Riddes Pierre 
Fr, et Méry Joseph ; Vittoz CL, c, de La Giettaz : Crottet 
J. Fr., c. de St-Nicolas. 

Les plébains de Mégève. 

34. Mkntiton. 1846, Na\'e.s. 1879, DfN(iY-ST*C]..A[i{. .( 

1698 : Alex - Bluffy - Dingy-St-Clair, 1756 à 48, 1803 à 
34. — Menthon - Talloires et Veyrier, 1846 à 3. — 1756 : 

Montmiti, 1792 à 45. — ISOS : Nâves - Villaz, 1824 à 48, 

1846 à 34. — ISiS : St-Gerniain-sur-Talloires, 1846 à 3. — 

1S79 : Balme-de-Thuy (la). 

Archiprêtres ; 3 curés de Menthon : Jacob Jacques Mel- 
chior, Maxit J. et Chardon J. Jacques ; 3 curés d’Alex : 

Brunet Robert, Chapet Joseph, Crottet Joseph ; 2 curés de 
Talloires : Dumax Cl. et Dubettier Michel. 

Tasset Joseph, c. de Menthon, Blanchet J. Cl. c. de Nâves, 
les curés de Dingy-St-Clair. 

35. Roche (la). 

1698 : Chapelle-Rambaud (la), 1824 à 12. — Roche (la) - 
St-Sixt. — 180S : Amancy - Cornier - Etaux. — 1S2U : St-Lau¬ 
rent. - 1879 : Arenthon. 

Arclüprêtres : Primiciers de la collégiale. Les curés de La 
Roche. 

36. Ritaiili.y, 1825, Sai.i-x 1846, Mahce(.i.az (Gen.) 

1698 : Ansigny, Bloye, Massingy, Moye et Rumilly à 
Chambéry. -- Bou.ssy - Cassens, 1769 à 28, — Etercy, 1803 
à V, 1824 à 36. — Marcellaz - Sales, — 180S : Hauteville, 

1824 à V. — Ma rigny-St-Marcel, Lornay et St-Félix, à Cham- 
Ijéry - Vallières, 1828 à V. — 1825 : Chavanod. — 1850 : 

St-Sylvestre. — 1869 : Montagny. 

Archiprêtres : 3 cui'és de Rumilly : Ginet Humbert Emina- 
rjuel, Ruffard J. Fr., Bugnand Jacques ; 2 curés de Sales : 

Rendu J. Pierre et Hocquiné L. ; Rouph Ambroi.se, c. de Mar- 
cellaz. 

Simond J. L., c. de Rumilly. Les cui'és tle Mai'ccllaz. 
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37. St-Jokioz. Disparaît en 1803. Rétabli le 24 juin 1837. 

1698 : Chevaline, 1803 à Doussard. — Doussard, 1803 à 
XV. — Duingt, Leschaux, St-Eustache et St-Jorioz, 1803 à 
XII, 1824 à 3, 1837 à 37.Lathuile, 1803 à XV. — Sevrier, 
1702 à 3. — 175Cy : Entrevernes, 1803 à XII, 1824 à 3, 1837 
à 37- — 1792 : Chapelle Blanche (la), 1803 à XII, 1824 à 3, 
1837 à 37. 

Archiprêtrefi : 3 curés de Lathuile : Bussat Philibert, Cusin 
J. CI. et Berger Laurent ; Coppier Urbain, c. de Chevaline ; 
Comte Maurice, c. de St-Jorioz. 

Les curés de St-Jorioz. 


38- S.M.LANCin-AS. 

169S : Chamonix et Vallorcine, 1803 à XIV. — Cordon - 
Domancy - St-Gervais, 1824 à XIX. — St-Martin - Sallan- 
ches - Vallorcine, 1803 à XIV. — 1756 : Argentières et Hou- 
ches (les), 1803 à XIV. — 1803 : Combloux et Passy, 1824 
à XIX, 1846 à 38. — Conta mines-su r-St-Gervais (les), Pla- 
gnc.s (les) et St-Nicolas-de-Véroce, 1824 à XIX. 

Archiprêtres : Doyen, ou à son défaut Chantre de la collé¬ 
giale de Sallanches. 

Les curés de Sallanches. 


39. Samokxs. 

1698 : Morillon,- Samoëns - Sixt. — 1792 : Fleyrier et la 
Rivière-Enverse, 1803 à XVII. — Verchaîx. 

Arçluprêtres : de Fésigny Philibert, chanoine de Sixt. 
Archiprêtres de la collégiale de Samoëns. 

Les curés de Samoëns. 


40. Skmixi-: (Basse). 1703, Clahafonu. 1706, Shah xe. 1708, 
Semine (Basse). 1803, Fuakgy. 

1698 : Arcine, 1792 à VIL — Bassy, Challonges, Fran- 
clens, St-Germain et Usinens, 1824 à 41. — Chêne. — Clara- 
fond, 1792 à VIL 1803 h 18, 1879 à 40. ■ Eloise et Vanzy, 
1792 à VU, 1803 à 40. — 1699 i Ches.senaz, 1792 à VII, 1803 
à ^0. — Frangy, 1756 à 18, 1803 à 40. — 1803,: Musièges. 


# 
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Ai’cliiprêtres : 2 curés de Clarafond : Desfresnes Gabriel 
Humbert et Ducret J. L.; Bertin Bernard, c. de Chessenaz ; 
Veyrat L., c. de Vanzy ; Ducret Fr., c. d’Usinens ; Croset CL, 
c. d'Eloise. 

Les curés de Frangy. 


41. Skvsskl. Disparaît en 1803 pour revenir en 1824. 

1698 : Anglefort, Chanay, Corbonod, Surjoux, à BeUey, 
Scyssel. -t- 1703 : Hôpital-sur-Dorches, à Belley. — 1S2A ‘ 
Bassy - Challongcs - Franclens - tît-Germain-sur-'Rhône - 
Usinens. 

Archiprêtres : 3 curés de Seyssel : de îSeyssel d’Arteniare 
Jean Louis, Viollet Anselme, de Reydellet L. Emmanuel ; 
Bczellon Joseph, c. de Chanay, Dord Pierre, c. d’Anglefort. 

Les curés de Seyssel. 

42. Tkrmeiî. ‘1792, Sous-S.vlèvr et Viiîy. 

1698 : Archainps, Beaumont, Collonges-sous-Salève, 

Présilly et Veyrier-sous-Salève, 1792 à VIII. — Bernex, Com- 
pesières et Confignon, 1803 à XIII. —■ Chénex, Vers et Viry, 
1792 à XI. — Feigères,. St-Julien et Thairy, 1803 à XI. — 
1706 : Lancy, 1803 à XIII. --- 1708 : iïumiUy, 1792 à XL — 
1756 : Avusy, 1803 à XI. — Neydens, 1792 à VIII. — Valléty, 
1792 à XI. — Onex, 1803 à Confignon. — 1792 : Aire-Ia-V'ille 
et Carouge, 1803 à XIII. 

Archiprêtres ; Dunoirey Fr., c. de Viry. ; 3 curés Je St- 
Julien : Descôtes Thomas, de Vidonne de Viliy Fr., de Baudry 
Joseph Marie ; Pomel Guérin, c. de Lancy. 


43. Tiiones. 


1698 : Balme-de-ïhuy (la), 1879 à 34. — Clefs (les) - 
Clusaz (la), Grand-Bornand et St-Jean-de-Sixt, 1860 à XXL 
— Manigod - Serraval - Thônes - Viilards (les). — 1787 : 
Le Bouchet. — 1803 : Entremont, 1824 à 11. 


Archiprêtres : Les plébains de Thônes, à l’exception de 
Burnod Cl. Gaspard, c. des Viilards. 

Les plébains de Thônes. 
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44. Th()-NO-\. 

1698 : Allinges - Anthy -■ Armoy - Cervens - Draitlant - 
Margencel - Orcîer - Perrignier - Reyvroz - Thonon. — 1703 
Douvaine, 1756 à 15. — 1792 : Lyand (le). 

Archiprêtres : les préfets de la Ste-Maison de Thonon, à 
l’exception de Fr. de Compois, c. d’AUinges. 

Les curés de Thonon. 

45. UcjrNE. 

1698 : Cons-Ste-Colornbe, 1803 à Faverges. — Faverges, 
(liez, St-Ferréol, Seythenex et Viuz-Faverges, 1803 à XV. 
Mai-kns - Montmin, 1756 à 34, 1792 à 45, 1803 à XV. — 
180S : Cohennoz (le), Héry-sur-Ugine, Allondaz, MartJiod 
et Thénesol à Moutiers. 

ArcJûjyrêtres : 5 curés de Marlens : Blanc Claude, de 
Cornillon Ant. Melchior, de Baptendier J. Fr., Mathieu Fr. 
Marie et Buaz Antoine ; Comparet Fr., c. d’Ugine ; Mosset 
Claude, c. de Seythenex. 

Les curés d’Ugine. 

46. V-VLLiKHtî.S. Disparaît en 1803, 

J698 : Bonneguête, 1803 à Versonnex. — Hauteville, 1792 
à V. —Lornay et Vallières, 1803 à 36. — St André, 1803 
à Syon. — Syon et Versonnex, 1803 à 20. 

Archiprêtres : Tissot Cl. André, c. de Vallières ; Berthe- 
quin André, c. de Lornay ; Pottier J., c. de Syon ; Rossât 
L., c. d’Hauteville ; Lyonnaz Michel, c. de St-André. 

17. VaJ/Iîomev. Disparaît en 1803. 

1698 /-Bclniont, Chavornay et Vieu, 1792 à X. — Charan- 
cins - Champagne - Lochieu - Luthézieu - Pa.ssin - Virieu- 
le-Petit. — 1768 ; Brénaz - Chemilieu. — 1792 : Contamine - 
Fitignieu - Poysieu - Roraagnieu - St-Maurice. 

Archiprêtres : 2 curés de Luthézieu : Genin Prosper et 
Métrai Jacques ; Sillimand Pierre Gabriel, c. de Chavornay ; 
Callet C., c. de Virieu-le-Petit Perret Romain, c. de Passin. 


48, Vm.l.vz. 1803. Tiioiœns. 

1698 : Aviernoz - Charvoniiex, 1792 à 23, 1803 à 3, 1821 


ë 

































à 48. — Nâves, 1803 à 34. — Ollières (les) - St-Martin, 1792 
à 23. — Thorens, 1700 à 3, 1792 à 48. — Villaz, 1803 à 34, 
1824 à 48, 1846 à 34. — 1756 : Dingy-St-Clair, 1803 à 34. — 
180S : Evires, 1824 à XII, 1879 à 48, 1891 à 12. — Groisy. 

ArchiprêtreB : 3 curés de Villaz : Conseil Guillaume, 
Thonin Paul et de Sales Charles Fr., prévôt du Chapitre de 
la cathédrale ; 2 curés de Nâves : Deservettaz Cl. Fr. et 
Sonnerat J. ; Garin CL, c. d’Aviernoz ; Boisson Joseph, c. de 
Dingy-St-Clair. ^ 

Les curés de Thorens. 


40. Vil'z-ex-Satj..\z. 

1698 : Contamine-sur-Ai*\"e et Fillinges, 1803 à 10. — 
P’aucigny - Mieussy, 1803 à XVII, — Onnion - Peillonnex - 
St-Jean-de-Tholome - St-Jeoire - Tour (la) - Viuz-en-Sallaz. 
— 1808 : Bogève, 1824 à 9. 

Archiprêtres : A l’exception de Compare! J. Bapt., curé 
de St-Jeoire, tous les archiprêtres, avant et après la Révo¬ 
lution, ont été curés de Viuz. 

« 

,50. Aix-i.ks-Bain.s, Cet archiprêtré, non compris dans les 
limites de l’ancien diocèse de Genève, a recueilli, en 1803, 
les deux St-Offenge, Montcel et Trévignin. 


I. EvtRKS. 1792. BASSiiS-BouNKs, Disparaît en 1803 pour 
revenir en 1824. 1865, Rkkjxikiî. 

1756 : Allonzier, 1803 à 3. — Evires et Groisy, 1803 à 
48. Menthonnex-en -Bornes et le Sappey, 1803 à 12. — 
Villy-le-Bouveret, et Vovray, 1803 à 22. - Villy-le-Pelloux, 

1792 ?i 22. — 182^ : Annemasse et Ville-la-Grand, 1841 à 
XX. — Arenthon, 1879 à 35. — Esery - Esserts - Jussy - 
Monnetier-Mornex - Pers - Reîgnier - Scientrier. 

Archiprêtres i Beauquis Cl. Humbert, c. d’Evires, Tissot 
Aimé, c. de Villy-le-Bouveret. 

Les curés de Reignier, 


IL S’i'-OKKKNiii:. 1792, Mox'IX'EI,. Disparaît en 1803. 
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1771 : Kpersy, 1803 à Mognard. — Mognard et vSt-üurs, 
1803 à 28. — Montcel et les deux St-Offenge, 1803 à 50. 

Archiprêtre : de Reydet de Vulpillière Joseph, c. de St- 
Offenge-Dessus. 




III. Bai.mk-dk-Sii.Mngy. Disparaît en 1803 pour revenir 
en 1824. — 1850, Sii.ijncy (on retrouve La Balme au rang 
des archiprêtrés après 1850, sans doute par erreur). 


1792 : Avregny, 1803 à Cercier - Balme (la), Choisy et 
gny, 1803 à 3, 1824 à 111. — Cercier, 1803 à 22. — 
SaUenôve, 1803 à 20, 1824 à III. — 182Â : Sillingy. — 1891 : 


La Combe. 


Archiprêtre : Dussolier Ant., c. de Mésigny. 

A l’exception de Bergoënd Joseph M., c. de Sallenôve, les 
curés de Sillingy. 


IV. Gkx (Centre). Disparaît en 1803. . 

1792 : Colex, 1803 à Bossy - Ferney et Prévessin, 1803 
à 27. — Mattegnin, 1803 à Meyrin. -— Meyrin, Sacconex, 
Vernier et Ver.soix, 1803 à XVI. — Moëns, 1803 à Prévessin - 
Pregny, 1803 à Sacconex. — Russin, 1803 à Gex. 

V. H Al' j'KVii.IjE. Disparaît en 1803 pour revenir l’année 
suivante. 1850, Tiinsv. — 1865, VAUfA'. 

■ 1792 ! HautevilJe, 1803 à 36, 1824 à V. — Nonglard, 18(13 
à XII, 1824 à V. — St-Eusèbe, Thusy et Vaulx, 1803 à 20, 
1824 à V. — Sillingy, 1803 à' 3. —: 182Jt : Chavanod et 
Etercy, 1825 à 36. — 1828 : Vallières. 

Archiprêtrés : Cai'tier Pierre Joseiih, c. tle Nonglard ; 
IMollet Pierre M., c. de Vaulx ; Chatenoiui Christophe, c. de 
Tluisy. 

Les curés de Vaulx. 


VI. St-Paul. 

1792 : Bernex. - ChamiJanges - Féternes et Marin, 1803 
à 24. — Larringe.s - St-Paul - Thollon - Vinzier. — 1908 : 
Les Faverges. 

Archiprêtrés : Burnat Pierre, c. de Vinzier : Hudry Fr. 
Nicolas, c. de Cbamiianges. Les curés de St Paul. 
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VII. Skmink (Haute). Disparaît en 1803. 

1792 : Areine et Clarafond, 1803 à 18. — Chesseriaz - 
Eloise et Vanzv, 1803 à 40. 


VIII. Sous-S.\Li':\'j;. Disparaît en 1803. 
fjEy-sOüS-SAi.kvK, — 1846. S'I'-Jiu.jkx, 


18z4, COLLON- 


1792 : Archamps, Bossey et Collonges, 1803 à XIII, 1820 
à XI. 1824 h VIII. — Beaumont, 1803 à 22, 1824 à VIII. ~ 
Neydens. 1803 à XI, îl824 à VIII. - Présilly, 1820 à 22. — 
Veyrier-sous-Salève, 1803 à XIII. — 182Ji. : St-Julien - Thairy. 

Arcliiprêtres : Gazel J. CL, c. de Collonges et Cart. J, 
Cl. — Curés de St-Julien. 


IX. VEKiY. Disparaît en 1803. 

1792 : Choulex, Collonges, Belle rive, Corsier, Meinier et 
Veigfy, 1803 à XVI. — Fonce nex, 1803 à Veigy. - Presinge, 
1803 à Ville-la-Grand. 

Archiprêtre : Colloud Martin Cyprien, c. de Corsiei*. 

f 

X. ViKtt-Ex-VAi.uo.MEV, Disparaît en 1803. 

1792 : Ameysieu - Belmont - Chandossin - Chavornay - 
St-Martin-de-Bavel - Talissieu - Vieu-Yon. -- Paroisses don¬ 
nées à Lyon, en attendant l’érection <lu diocèse de Bclley. 

I 

Archiprêtre : Métrai Eninianuel, c. de Vieu. 


XI. ViRY. 

* 

1792 : Chénex, Chevrier et Dingy, 1803 à Vulben.s. — 
Humilly, 1803 à Viry - Valléry - Vers - Viry - Vulbens. —. 
180S f Feigères. — Neydens, St-Julien et Thairy, 1824 à 
VHI. — Avusy, à XVI. — 1820 : Archamps, Bossey et 
Col longe s-sou s-Salève, 1824 à VIII. — Présilly. 

Archijrt'être : Baudet Georges, c. de Vulbens. 

Les doyens de Viry. 


XII. Aixnkcy (St-Pierre). 1824, Notre-Dame. 

1803 î Annecy - Chapelle-Blanche (la), Duingt, Entre- 
vernes, Lescliaux, St-Eustache, St-Jorioz, Scynod, Sevrier 
et Vieugy, 1821 à 3. — Chavanod et Nonglard, 1824 à V. — 
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Lovaqny - t’oisy. — 1824 • Annecy-le-Vieux - Argonnex - 
Cuvât - Kpagny - Pringy - St-Martin. — 1869 : Cran- 
Gevrier. 

Archiprêtre : de Rolland J. Fr., c. de St-Pierre. 

Les curés de Notre-Dame. 

XIII. Caiîougk. 

f 

1803 : Archamps, Bossey et Collonges-sous-Salève, 1820 
à XI, — Monnetier-Morenx, 1820 à 12. — Carouge - Com- 
pesières - Confignon - Lancy - Aire-la-ViUe, 1820 à Frilx)urg. 

XIV. ClIAMONI.X. 

1803 ! Argentières - Chamonix - Houches (les - Servez - 
Vallorcine. 

Archiprêtres : Les curés de Chamonix. 

XV. Favkrues. 

1803 : Doussard - Faverges - Giez - Lathuile - Mont- 
min - St-Ferréol — Seythenex - Viuz-Faverges. — 1836 : 
Cons-Ste-Colombe. 

Aï'chiprêtres : Les curés de Faverges. 

XVI. Gkxève. 

1803 : Choulex - Colex-Bossy - Collonges-Bellerive - 
Corsier - Genève - Meynier - Meyrin - Sacconex - Preg'iiy - 
Vernier - Versoix. — Veigy,1820 à 15. 

ArchiprêtreB : Les curés de Genève. 

a 

XVII. Takinors. 

1803 / Gets (les) - Mieussy - Rivière-Enverse (la) - 
Taninges - 1824 : Châtillon-sur-Cluses, 

Archiprêtres : Les curés de Taninges, 

XVIII. Bellevaüx. 

1824 •' Bellevaüx - Forciaz (la), 1828 à 5. — Lullîn - 
Mégevette - Vailly - Vernaz (la). 

Archiprêtres : Les curés Bellevaüx, à l’exception de 
Fleury Hyacinthe, c, de Vailly, et de Bessat Jérôme, c. de 
Lullin, 
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XIX. St-Gervais. 

Î82U : Contamines (les) - Passy. 1846 à 38. ^ Pla¬ 
ines (les) - St-Gervais - St-Nieolas-de-Véroce. — 1825 : 
Combloux, 1846 à 38. 

Archiprêtres s Les curés de St-Gei-vais. 

XX. Anne.masse. 

18U1 Anneniasse - Cranves^Sales - Juvigny - Veigy, 

1879 à 15. — Vétraz-Montlioux - Ville-Ia-Grantl. — 1877 : 
Gaillard, — 1879 : Arthaz. 

Archiwêtres : Les curés d’Annemasse. 

XXI. Grand-Boîînani) (le). 

1860 : Clusaz (la) - Entreniont - Grand-Bornand (le) - 
St-Jean-de-Sixt. 

Archi'fyt'êtres ■ Les curés du Grand-Bornand. 


1 
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MKS 

PAROISSES DU DIOCÈSE DE SENEVE-ANNECY 

ainsi que des Décanats, des Archiprêtrés, des Missions 

auxquels elles ont été rattachées, etc. 


J. Paroisses et Annexes durant Vépiscopat de St François 
de Sales. — 2. A la Révolntion. — S. Au Concwdat. — 
-J. An rétablissement du diocèse d’Anneci/. — 5. Etat 
actuel. 


Nous savons qu’à l’apparition de la Réforme, le diocèse 
de Genève comptait au moins 512 paroisses et 56 annexes 
ou filioles — au total 568 centres religieux. (1). 

De ces paroisses et annexes, quelles sont celles qui subsis¬ 
taient ; P durant l’épiscopat de St François de Sales ; 2" 
à la grande Révolution : 8“ au Concoi’dat ; 4" à la restaura¬ 
tion du diœèse d'Annecy ; 5" enfin de nos jours. Répondre à 
ces questions est le principal but de notre travail. Il ne 
serait pas complet si nous omettions de signaler le Décanat. 
l’Archiprêtré, la Mission, la Classe auxquels chaque paroisse 
a été rattachée d’une manière permanente ou provisoire. 

Sans exagération ni fausse modestie, reconnaissons que 
l’entreprise ne va pas sans quelque difficuté. La principale 
nous vient des annexes. 


Que faut-il entendre par annexe ? 

A consuter nos sources d’information, les anciens regis¬ 
tres de l’Evêché, la signification de ce mot demeure impré¬ 
cise. On le ,.trouve en effet employé pour dé.signer une 
véritable paroisse, dans l’église de laquelle se faisaient les 
mêmes offices qu’à l’église mère. Parfois un vicaire résidait 
à l’annexe, au moins une partie de l’année. 

Dans d’autres annexes, où le service religieux était plus 


n 


(i) Acad. .‘ial. t. XXXVl, ji. Vlll, 337 stilv. 
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ou moins inférieur à celui de l’églisc-nière, on administrait 
cependant tous les sacrements. 

Knfin venaient les annexes dont les i)aroissiens étaient 
obligés de recourir à l'église-mère pour l’audition de la 
sainte messe certains jours de dimanches et de fêtes, pour 
la réception de tous ou de presque tous les sacrements. 11 
s’en trouvait qui avaient consei'V'é uniquement le droit de 
séimlture facultative à leur <ancien cimetière. 

Pour coupei’ court à toute difficulté, nous regardons 
comme église annexe tout édifice religieux qui ne saurait 
être considéré comme simple chapelle, c'est-à-dire dans lequel 
nous voyons se faire quelque fonction ecclésiastique inter¬ 
dite [lar le Droit dans les chapelles. 


I 


P.U{<H.S,SKS K’r VN.XKXKS DI HANT 1. Kl’lSfUl’A'I' 

DK St Fhançojs pk Sai.ks 


Deux paroisses, dont les noms se lisent dans les anciens 
dœuments, avaient disparu au temps de St François, savoir : 
les Déserts, appartenant au Décanat de Savoie, et Banz qui, 
ayant vu son église emportée par le Rhône, fut incorporée 
à Vulbens. 

Cinquante-neuf paroisses, y comprises les sept de Genève, 
et quatre annexes furent la proie de l’Hérésie. Par ordon¬ 
nance épiscopale du 11 janvier 1915, Mgr André Bovet, 
évêque de Lausanne^Genève, a rattaché à trois paroisses 
catholiques ces épaves du grand naufrage, savoir : à Fou- 
nex : Céligny, Commugny et Coppet. — A Nyon : Arzier. 
Bassins, Begnins, Coi nsi ns, Crans, C rassie i*. Genolier. 
Gingins, Givrins, Grens, Prangins, St-Georges, Trélex, Vieil, 

- A Rolle : Allaman, Au bon ne, Bursinel, Bursins, Burti- 
gny, Essertines, Féchy, Gilly, Gimel, Longirod, Luins. 
Marchissy, Monterod, Perroy, Pisy. Saubraz, St-Georges, 
St-Oyen (1). C’est tout l’ancien décanat d’Aubonne. moins 


(0 Seniauu' catlioiUjuc de la Suisse l'raiiçatse, i6 janvier V*oir 

sur ces localités le Dictionnaire historique, géographique et statistique 
(lu canton de yaud. par D. Martignier et Aymon de Crousat, in-S" de 
!054 pages, 1867. Lausanne, imiîrimerie L. Corlnit. Pne nouvelle édition 
de cet ouvrage est eu cours de publication, 
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les paroisses de Bourdigny, Dai-dagny, Malvaî, Mont-le-Grand, 
Peicy, Peney, Promenthoux, St*Cergues, Dardagny, 

A ce- chiffre trop élevé de pertes irréparables, il faut 
ajouter six paroisses rendues postérieui'ement au décès de 
notre Saint, qui sont : Lancy, récupéré en 1703 ; Avusy, 
Bossey, Neydens, Onex et Valléry, par le traité du 3 juin 
1754. 

Personne n’ignore les difficultés rencontrées par St Fran¬ 
çois dans le pays de Gex. Se faire rendre les églises violem- 
mnt ai’rachées aux Catholiques fut laborieux ; il réussit dans 
son entreprise. (1) Mais arracher aux Huguenots les revenus 
ecclésiastiques dont ils s’étaient emparés devint chose impos¬ 
sible. En désespoir de cause, notre Saint se vit obligé d’orga¬ 
niser provisoirement le service religieux, en supprimant un 
ceidjaïin nombre de paî’oisses et d’annexes i'ncotqiorées à 
d’autres iiaroisses. 

On aurait tort de croire que cette situation fut parti¬ 
culière au pays de Gex ; on la rencontre ailleurs. Sous la 
pression de la nécessité, Alleniogne se vit incorporé à 
Thoiry - Asserans à Farges - Avully à Brenthonne - Eardon- 
nex à Compesiêres - Bossy à Versoix - Châtel à La Chapelle 
d’Abondance - Châtillon-de-Michaille à Ardon - Collonges- 
Fort l’Ecluse à Farges - Entrevernes à Lathuile - Filly à 
Sciez - Genevray à St-Cergues - Humilly à Viry - Lully à 
Fessy - Mattegnin à Meyrin - Moens à Versoix - Pregny à 
Sacconex - Presinge à yille-la-Grand - St-Jean-de-Gonville à 
Thoiry - St-Maurice à Collonges-Bellerive - St-Victor de Mont¬ 
ée! à Trévignin - Sergy à Pouilly - Tougin à Cessy - Troinex 
à Compesiêres - Vernier à Sacconex - Vesancy à Gex - 
Villard (le) à Hermance - Vullionnex à Bernex ; au total 
28 paroisses. 

Les annexes incorporées, au nombre de 13, furent : 

(i) En 1607 , notre Saint récupéra cinq paroisses, 2 en r 6 or>, 2 eu 
i 6 n, le reste en 1612 . 

Au mois de juillet 1613 , il n'y avait que huit paroisses rétablies : 
sept autres le furent le 14 septemlire 1621 . 

Voir dans le Bulletin de la Société Gorini, t. VE avril 1910 , p, 170 
a igi la suite d'un travail très sérieux ayant pour obi et « St. Françoi.s 
de Sales et le ditKèsc de B elle v 

w 
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Bâthie (la) à La Balme*de-Sillingy - Boringc à Saint-Cer- 
«■ues - Colex à Versoix - Concise à Tully - Essei't à Meinier - 
Léluiset à Viry - Marclaz à Anthy - Méraléaz à- Brénaz - 
St-Etienne à Publier - Saiiverny à Versonnex * Segny à 
Chevry - Vîllard (le) à Versonnex - Villette à Thônex. 

Trente-einci paroisses passèrent au rang d’annexes, 
savoir : Albergement (Petit) du Grand - Anièrcs, de Corsier - 
Aviernoz, des Ollières - Bouchet (le) de Serraval - Brécorens 
de Perrignier - Chapelle-Blanche (la) de St-Eustache - Char- 
vonnex de St-Martin - Chavanod de Lovagny - Chénex de 
Viry - Cimitrel d’Aillon - Clermont de Desingy - Collonges- 
sous-Salève d’Archamps - Cologny de Droisy - Cormaranche 
d’Hauteville - Côte d’Yot (la) de Bonneville - Cusy d’Her- 
mance - Essertet de Viry - Flxcennevex d’Yvoire - Ferney 
d’Ornex - Fitignieu de Chanii>agne - Forclaz (la) du Biot - 
Juvigny de Villc-la-Grand - Idlignod de Songieu - Lyaud (le) 
d’Armoy - Malagny de Viry - Marêclie de Neuvecelle - Mari- 
gnieu de Vongnes - Mornex de Monnetier - Nernier de 
Messery - Onnion de Mieussy - St-Marcel de Marigny - 
St-Maurice de Charancins - Tullv de Thonon - Vers de Vîrv - 

l-' 

Vovray de Cruseilles. 

A la suite de nos importantes soustractions, il reste peu 
de place aux additions : en voici le total : 1" Création de la 
paroisse de Crest-Voland, en 1579 et 1582; Nous ne i)ar]ons 
que pour mémoire de quatre anciennes paroisses tonibées 
en souffrances et remises sur [ued par St François, savoir : 
Châtillon-sur-Cluses et Morzine en 1606. Saxel en 16(11 et 
St-Didier en 1618. 

2" Création de six annexe.s ; Belleydoux d'Echallon - 
Brison de St-Innocent - Confort et Vanchy de Lancrans - 
Giron de Champfromier - Nanc.v-sur-Cluses de Scionzier - 
Brénaz fut substitué à Méraléaz comme annexe de Lochieu. 

3" Six annexes furent élevées au rang de paroisses : 
Archamp^ - Bellecombe (N.-D. de) - Droisy - Farges - 
Lavours et Reyvroz. 

A qui consultera notre tableau la colonne No 4 relative 
à l’épiscopat de, St François, ils apapi'aîtra manifestement que, 
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« 


comparé à celui du diocèse de Genève à l’heure de la Rérormo, 
l’état du diocèse de notre Saint est le suivant : 


1® Paroisses demeurées dans le même état .. 382 


2“ Paroisses devenues annexes ...... 35 

3“ Paroisses perdues.. 67 

4® Paroisses incorporées .28 


Le total de 512 

est exactement celui des paroisses du diocèse de Genève envahi 
par l'Hérésie : 


1“ Annexes demeurées dans le même état .... 32 


2" Annexes devenues paroisses . 6 

3" Annexes perdues . ' . 5 

4" Annexes incorporées . 13 


Le total de 56 

donne lieu pour les annexes à la remarque faite ci-dessus 
pour les paroisses. 

11 ne suffit pas de savoir ce qu’étaient devenues, sous le 
successeur de Mgr de Granier, les paroisses et annexes dont 
un trop grand nombre furent victimes des Bernois ; ce qui 
nous intéi‘es.se encore plus, c’est de connaître la composition 
du diocèse de St François. 

Pour atteindre ce but, nous aurons évidemment à retran¬ 
cher du nombre des paroisses celles qui sont devenues 
annexes, ainsi que les paroisses perdues et incorporées. 

Aux j)aroisses demeurées dans le même état, au nombre 

de ..... 382 

nous avons à ajoutr : 

1" Les annexes devenues paroisses .. 6 

2® Une paroisse créée . 1 


Total 389 

Retranchant de même les annexes devenues paroisses, 

penlues et incorpoi-ées, il nous en reste . 32 

auxquelles il faut ajouter : 

1" Les paroisses devenues annexes . 35 

2* Les annexes créées.. 7 


Total généra] des paj'oisses et annexes = -163 
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C’est de 13 unités seulement que notre chiffre est supé¬ 
rieur à celui de « 450 paroisses esquclles les sacrements sont 
administrés et le peuple instruit de la Religion Catholique. » 
Voilà textuellement ce qu’écrivait notre Saint dans 1’ « Etat 
de l’Evêché de Genève » envoyé à Rome en 1607. (1) 

La différence, d'ailleurs peu appréciable, entre notre total 
et celui d’un document officiel de premier ordre s’explique 
très bien, indépendamment de toute autre considération, par 
le fait déjà connu qu'en 1607 le retour du pays tle Gex au 
giron de l’Eglise était à peine commencé. Pougny n’eut de 
curé qu’en 1623 - Pérou et Versoix, en 1624 — Croset, Meyrin, 
Ornex, Pouilly et Sauverny en 1627 etc. Le procès-verbal 
de la visite pastorale faite à Tully par Mgr Jean-François 
de Sales nous apprend que les chefs de la Ste Maison avaient 
enlevé les tuiles de l’église de cette ancienne paroisse, dans 
laquelle ne pouvait se faire aucune fonction ecclésiastique. 

Le lecteur ne trouvera-t-il pas mauvais que nous l’invitions 
à consulter un Appendice dont nous ne lui aurons point donné 
la clef ; la voici : 

Le caractère en italique i)résente aux regards les noms 
des paroisses visitées par Saint François de Sales, 

Les chiffres de 1 à 8 inscrits dans la colonne No 1, de 
gauche à droite, font connaître les Décanats entre lesquels 
se rép a laissaient nos paroisses. 

Les nomes suivis, dans la 2“ colonne, du signe -i sont ceux 
des paroisses qui n’ont point envoyé de représentant à aucun 
des Synodes de St François de Sales. 

3* colonne. Etat du diocèse à la Réforme — 4' au temps 
de St François — 5' à la Révolution — 6'‘ au Concordat •— 
à la restauration du diocèse d'Annecy — S*" de 1823 à nos 
jours — 9" Mission à laquelle apartenait chaque paroisse en 
p'ein régime de la Terreur — 10‘‘ paroisses de P', 2‘' et 3" 
classe, selon leur revenu, d’après un Tableau dressé par Mgr 
de Rossillon de Bernex (2) et un « Tarif soit taxes de 


éi'l Œuvres coiuplctes, \'ivÈs, t. Vf, p. 231. 

(2) Jf n’ai pas été peu surpris tle lire dans 
I^rieuré de St-Clair comme paroisse'ainsi que les 
\ ilie-la-(irand et de fit-Tïon. t". <le rhonon. .\rcîi 


ce tal'lcan le nom du 
noms tt’Ainl}ilIy, f. de 
. du Grand .Séminaire 


d’ \nnecy. 
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Fabriques pour le diocèse d’Annecy, « du 8 janvier 183(3. 
Les lettres de l’alphabet inscrites dans la 11' colonne signi¬ 
fient que certaines paroisses sont demeurées au diocèse de 
Chambéry (C), ou bien ont été données à celui de Lausanne 
(L) soit Fribour-Genève. Celles du pays de Gex (G), de la 
Michaillc (M), du Bugey (B) et du Valromey (V) appartien¬ 
nent au diocèse de Belley. Trois paroisses ont été attribuées 
en 1852 au diocèse de Tarentaise. (T). — Les colonnes 12, 13 
et 14 indiquent l’archiprêtré auquel apartenaient les paroisses 
au Concordat — à la restauration du diocèse d’Annecy en 
1823 — de nos jours. 

Revenons aux colonnes les plus importantes, de la 3' à 
la 8' inclusivement. Que veulent nous indiquer les deux lettres 
p et a minuscules et majuscules, écrites en caractères ordi¬ 
naires, en caractères italiques et en caractères gras dans ces 
colonnes ? 

P et a se rapportent aux paroisses et annexes qui d’une 
période à l’autre, sont demeurées dans le même état ; a et p 
aux paroisses devenues annexes et vice-versa ; i' et A aux 
paroisses et annexes créées — P et A aux p. et a. suppri¬ 
mées momentanément ou définitivement. P et A, aux p. et 
a. incorporées à d’autres centres religieux. P et A| aux p. et 
a. récupérées, c’est-à-dire qui, après avoir plus ou moins long¬ 
temps appartenu à l’Hérésie ou avoir été incorporées, ont 
recouvré leur autonomie. 

Pa.ssons maintenant à l’état du diocèse à la Révolution. 


II. 


RKVOLlTTfOX 


On pourrait croire que, ])oui' connaître l’état des paroisses 
du diocèse de Genève au moment de la Révolution, il suffit 
de consulter le Tableau dressé par M. Bigex, vicaire-général, 
conservé aux Archives Vuarin, à Genève, et publié par M. 
Fleury dans le troisième volume de son « Hi.stoire de l’Kgjise 
de Genève », p. 400 suiv. 

Ce serait une erreur. 

iVl. Fleury a en efeft omis un certain nombre de détails 
qui ne manquent ]>as d’intérêt : son imprimeur a cléflguré, 
au iJoint de les rendre méconnaissables, quelques noms de 
prêtres et de paroisses. 


■ 
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Ce qui est autrement grave, le copiste de l’Etat précité 

— car la pièce conservée à Genève sous le nom de M. Bigex 
n’œt pas sortie de la plume cie ce dernier — cet Etat, dis-je, 
passe sous silence vingt paroisses ou annexes (1) qui exis¬ 
taient certainement en 1792. Tl en conste, entre autres, par 
les iirocès-verbaux des dernières visites faites à une date 
plus ou moins rapprochée de celle du départ de Mgr Paget 
pour l’exil. 

Revenant donc à notre précédente méthode donnant de 
lions et sûrs résultats, nous dirons que trois paroisses devin- 
l’ent annexes : Alby (St-Donat) de St-Maurice d’Alby, 1683 

— Droisy de Cologny, 1637 - Vensonnex de Sauverny, 1627. 

Une seule paroisse incorporée : St-Hippolythe à Scionzier. 

Déjà prononcée par St Fran<;ois de Sales en 1620, et par 
son frère Jean François en 1626, cette union ou incorpora¬ 
tion n’obtint définitivemnt son effet qu’en 1694. 

Quatre annexes furent incorporées, savoir : Anières à 
Corsier — Confort à Lancrans — Tully à Thonon — Vigny 
h Brenthonne. 

Dix-sept parois-ses créées ; Aire-la-Ville, 1728 - Argen- 
tières, 1726 - Carouge, 1780 - Chêne (Genève), 1755 - Cohe- 

m 

moz (le), 1789 - Contamines (les) sur-St-Gervais, 1760 - 
Fnasse (la), 1783 - Houches (les), 1735 - Meillerie, 1765 - 
Montriond, 1717 - Plagnes (les), 1761 - Retord, 1674 - Rivière 
(la) Enverse, 1770 - St-François-de-Sales, 1713 - Verchaix, 


1783 - Vernaz (la), 1727 - Villards (les) sur-Thônes, 1625. 


Quatre annexes créées : Côte d’Arbroz (la) des Gets, 


1722 - Lélex, 1666, de Chézery - Poysieux, de Passin, 1784 - 
Prat-sur-Arly, de Megève, 1702. 

Pour tous autres renseignements, on consultera la colonne 
No 5, dont le résumé se trouve ci-après p. 174. 


ni. — CoXC’OItDAT 


L’ancien diocèse de Genève ne passa pas tout entier au 
(i) fîiolk' (la), Brison, Sl-lntmcetil, Clianipagne, Charly, Cliarvoii- 


IK-X, 

yiesiii 

\ crv, V'cvtren.';. 

P «■ 
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nouveau diocèse de Chambéry* Il lui revint diminué-'de cinq 
cantons et de sept parties de canton du département de TA in, 
soit de 49 paroisses et de 20 annexes, du Bugey, de la Michaille 
et du Valromey* 

('(futofi (le rAihcfffemntt : (Frami~A}i>cigciiicjU et W du PclU- 
linUüiie.s* CftutoH de Bdfntf tout niŸtrr : Arlod — Hilliat — Vi^vi 

— Hôpittil-sur-Dtiî c — Injmix et r. tic (ïüiiissiat — OchinA ■ — 
Hetorci — Suiqouv' — Ville* — Caidon de Brénod : Brénod, ChanijKltn' 
t'L f. (le Vüicolles. — Canton do Cejfsériev tout 'rntier : Hwn ot f. 
ôc Culoz — (\\vséi‘ieii et t. de Si liiiiiinontl — Flaxieu — Lavoiirs 

PolliDü ot f. de Crvssiii — Tulissieu et ï. trAniesieii — Voiis^iios 
vl r. tk‘ Ma ri gui eu. — Canton de Champagne tout entier : Fliain- 
t)ngno et W de Fiti^uieu — Chai anonis v\ ï. do Si Maui ioe — 
(Miavoinay — LtJiiipnîeu — LüUiezieu oL f. do ('tïiilamino — 
S II trio U — \'ieu — Vii itncle-Poiit et t. de Itouuigiiieu. — Cavtt>ii 
de Chûtiilon font entier : Ardon et f. de Vuuvrav et de ChâtiMeai 

h- 

— (/liadiprromior — Mtnîtaiigos — Musineiis — St-Gormaiii-tlO' 
Jtiux. — Canton de Nantua : Ijalloyimt. — Canton d^Ogonnar : 
Bolloydaiïx — Eehallcïn — Giioin — Canton de Sepsse! tfritt entier : 
Anglcfeid — - Clianay — Cui bontxl — Soyssel. — Canton de Sonfnev : 
Loelneii ot \\ do Broiiaz — Passîu et \\ do t'heinilioii e\ do Pov- 

I 

siii'iix — lîiirfieitx — SoiijïUni et T. tle IJliijïnoil. — Cfnitoii </<- 
Vil tru-lc-Ornmt : HeliiKiiit t l T. «It- t'haiulo^iKin — .St-Mai tin-dr- 
l’avol — Vnn — {'a.’vton i/!iai'Ti-:vii,i.k : Hàulovilli' l'I f, dp ('«irmii- 
i-aiKtip. (]) 


Laisant nos 69 paroisses et annexes s’en aller au diocèse 
de Lyon, en attendant la création de celui de Belley, considé¬ 
rons un instant le travail d’organisation du diocèse de Cliam- 
lîéry-Genève. A ce travail hérissé de difficultés, (2) les 
vi(;aires-généraux, l’un pour le département du Mont-Blanc 
— c’était M. Bigex — l’autre pour le département du Léman, 
M. de Thiollaz, apportèrent, avec leur longue expérience et 
leur parfaite connaissance des lieux, des choses et des person¬ 
nes, une telle activité que, le 3 juin 1803, on put envoyer au 
nmnistre Portalis le tableau complet de l’organisation du 
diocèse signé des deux préfets, MM. Verneilh et de Barentc. 
Le visa ministériel ne se fit pas attendre, et^ dès lors, il fut 


(0 Le- Biillciir lit' la l^artété Gni inî (avril kjio. p. 
l' 3 ÿ Bclleytloux. Brénaz, Corlionod, Craz, etc. 

(j) Cfr. Méiiioii't's du Ctirdûial fiiltii'l, )i. 405. 


iii) ne mentionne 
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jn'occdé à 1 érection des paroisses. (1) A teneur des registres, 
le travail se fit par cantons, dans l’ordre suivant ; Chambéry- 
Nord - Chambéry-Sud - Aix - La Biolle - Le Châtelard - Les 
Echelles - Nôvalaise - L’Hôpital - Montmélian - St Pierre 
d’Albigny - St Genix - Pont-de-Beauvoisin - La Rochette - 
Ruffieux - Yenne - Beaufort - Bourg St Maurice - Conflans - 
Moutiei’S-Nord - Moutiers-Sud - Aiguebelle - La Chambre - 
St Etîenne-de-Cuines - St Jean-de-Maurienne-Nord - St Jean- 
de-Maurienne-Sud - St Michel - Modane - Termignon - Annecy- 
Nord ~ Anecy-Sud - Faverges - Rumilly - Thônes - Carouge - 
Chêne - CoUonge-Fortd’Ecluse - Frangy - Genève-Centre - 
Genève-Ouest - Gex - St-Julien - Reignier - Douvaine - Evian - 
St-Jean d’Aulph - Thonon - Bonneville - Chamonix - Cluses - 
Megève - La Roche - Sallanches - Samoëns - Taninges - 
Viuz-en-Sallaz. 

Le tableau d'érection (2) mentionne 49 paroisses et 29 
annexes incorporées. 

Les paroisses sont : Aire-la-Ville, incorporée à Bernex - 
Ansigny à Bloye - Avregny à Cercier - Bal mont à Qu Intel - 
Bonneguête à Versonnex - Chènex à Valléry - Che'ssenaz à 
Vanzy - Chevaline à Doussard - Chevrier à Vulbens - Cologny 
à Seyssel - Cons-Ste-Coloinbe à .Faverges - Crempigny à 
Clermont - Dingy à Vulbens - Epagny à Jonzier - Epersy à 
Mognard - Esserts à Esery - Etrembières à Veyrier - Ferriè¬ 
res à Cuvât - Foncenex à Veigy - Frasses (les) à Chainaz - 
Gevrier à Annecy-Sud - Gorge (la) aux Contamines - Humilly 
à Viry - Jussy à Pers - Loëx à Nangy - Mattegnin à Meyrin - 
Metz à Epagny et à- Pringy - Meythet à Epagny - Moëns à 
Prévessin - Molard-de-Vion à Chanaz - Montegny à Chaperj' - 
Monthoux à Vétraz - Onex à Confignon - l'asseirier à St-Pierre- 
de-Rumilly - Pont Notre-Dame à Vétraz - l’regny à Sacconex- 
Presinge à Ville-la-Grand - Russin à Gex - St-André 
à Syon - St-Didier à Bons - St-Maurice à St-Pierre-de- 
Rumilly - St-Maurice à Alby - St-Offenge-Dessus à St-Offenge- 
Dessous - St-Ours à Mognard - St-Romain à Reignier - Sales 

(i) la fcirnuiic d’érection Aaid. S\i/. t. XXX. ]>. J40 et 405. 

( Nous croyons (|iic ciii(| omissions .se sont glissées dans ce tableau. 
(•'.Iles portent sur les paroisses de lîliilïy, du Châtelard. de ba l'rassc. 
d' K11 flieu (Chaut.) et de X'illaz. 











— 171 — 

à Cranves - Sauverny à Versonnex - Vanchy à Lancraiis - 
Vesancy à Divonne. 

Les 29 annexes incorporées sont : Aliemogne à Thoirj^ - 
Brécorens à Perrignier - Brison à St-lnnocent - Charly à 
Andilly-Chavannex à Sciez - Chiésaz (la) à Viuz - Colex à 
Bossy - Conjux à St-Pierre-de-Curtilles - Côte d’Yot (la) 
à Bonneville - Dérée à Duingt - Droisy à Clermont - Plssertet 
à Viry - Excennevex à Yvoire - Loverchy à Annecy-Sud - 
Lully à Fessy - Lyaud (le) à Armoy - Malagny à Viry - 
Marêche à NeuveceUe - Mesinge à Allinges - Montigny à 
Maxilly - Mornex à Monnetier - St-Marcel à Marigny - Segny 
à Chevry - Sergy à Pouilly - ïhiollaz à Chaumont - Tougin 
à Gex - Touvière (la) à Evian - Véry à Choisy - Veytrens à 
Bassy. 

Vingt-six paroisses devinrent annexes ; Archamps de 
Collonges-sous-Salève - A reine de Clarafond - Argon n ex de 
Pringy - Bonnevaux de Vacher esse - Boussy de Sales - Cha- 
vannaz de Marlioz - Choulex de Meinier - Confignon de 
Bernex - Entrevernes de Duingt - Faucigny de Peillonnex - 
Frase (la) de St-Sigismond - Machilly de St-Cergues - Mési- 
gny de La Balme - Mûres de Gruffy - Musièges de Frangy - 
Nonglard de Lovagny - Pougny de Collonge - St-Blaisc d’An- 
dilly - St-Eusèbe de Vaulx - St-Laurent de StrPierre de- 
Rumilly - St-Martin de Sallanches - St-Sixt de La Roche - 
Seynod d’Annecy-Sud - Thônex de Chêne - Vanchy de Lan- 
crans - Ville-en-Sallaz de Viuz-en-Sallaz. 

Création de trois paroisses : Aillon-le-Jeune, avec les villa¬ 
ges de La Combe, Lourdans, Montpellat, Mas-Dessous, Crêt- 

_ r 

Vibert et Chez-Baulat ; - le Tiers de Seytroux, avec les villages 
de Seytroux, le Cresfc, le Seix et les Combes, séparés de la 
paroisse du Biot et un appoint de Montriond - Le Reposoir, 
paroisse ci^e aux dépens <le Scionzier. 

Des modifications furent aussi introduites dans les ancien¬ 
nes circonscriptiçns territoriales des paroisses conserv^ées. La 
Balnie-de-Thuy s’augmenta du village de Charvet séparé 
d’Alex - Cesens de celui de Dressy séparé d’Albens - Duingt- 
Dérée de celui de Bredannaz séparé de Douss^ird - Eloise eut 
le hameau des Certoux - Lescheraine le hameau de La Char- 
mie séparé de Bellecombe - Massingy celui de Chez les 
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Germains séparé de Moye * Menthon celui des Chosaux séparé 
de Talloires - Nâves celui de St-Clair séparé de Dingy - 
Fontchy celui de Vougy - Rumilly a englobé quelques maisons 
isolées séparées de Sales - StÆustache les hameaux de la 
Magne, Chez Durand, Chez Puget, chez Fatéry séparés de 
St-Jorioz - Sallanches la commune de St-Roeh - Sallenôve le 
hameau des Chenay séparé de Musièges, et ceux des Corbin, 
des Vagniard et des Mégevants séparés de Mariiez, A Samoëns 
on rattacha le hameau de Vallon - à Vieugy, celui de Sacconges 
séparé de Loverchy, ceux de la Bouverie et de la Grangette 
séparés d’Annecy, etc. 

Notons encore que les paroisses incorporées ou annexées 
montrèrent une insurmontable répugnance à accepter leur 
nouvelle situation. Ne pouvant, sans l’avis favorable du Gou¬ 
vernement, mettre à leur tête un curé, l’Autorité ecclésias¬ 
tique donna commission à quelques prêtres de s’occuj^er 
provisoirement de ces pauvres paroisses. Dès 1803, toutes 
bénéficièrent de cette faveur, à l’exception de Mûres et de 
Ville-en-Sallaz qui durent attendre l’année suivante. 


IV. 


RctmîusskmivXT du dîocksi-: d’A\xi-x’y 


Nous n’avons pas à entrer dans le vif des négociations 
diplomatiques terminées par les traités de Faris du 30 mai 
1814, de Vienne, du 20 mars 1815, de Turin, du 16 mars 
1816. Ils prépai’èrent le Bref Inter mnltipUces du 20 septem¬ 
bre 1819, qui détacha de l’ancien diocèse de Genève, pour les 
donner à l’Evêché de Lausanne, dont l’Evêque résidait à 
Fribourg-, 18 paroisses et J'annexe de Thonex, (I) L’érection 
du diocèse de Belley, en 1820, nous arracha encore 20 parais¬ 
ses et l’annexe de Vanchy. f2) 


(i) -Auxquelles il faut ajouter Aire-la-Ville. i)an:)i,sse incorporée 
véc.upérée en 1815, Choulcx et Coiifignon, annexes redevenues paroisses 
en 1H05 et 1816. plus les paroisses suivante.s incorporée.s depuis un temps 
pltts ou moins considérable ; Bardonnex, Matte^înin, Oiie.x. Pregny. 
l’rcsinge, Pussîn, Sl-Mauncc-stir-Bellerivc. enfin les annexes dont les 
noms su!vent, incorporées elles aussi à une ci>0(iuc i>lus ou moins éloi¬ 
gnée : Cole.x, .Anières, E.ssert (Meinicr) et Troinex. 

(.A Vuxfinelles il faut ajouter rannexo de Pongny, redevenue 
paroisse en iiSoq. [dus le.s anciennes paroisses incorporées <k‘ Moéiis, 

























Enfin le démembrement de 1823 laissa au diocèse de 
Chambéry 34 paroisses et l’annexe de Cimitrel (1) 

Vingft annexes redevinrent paroisses : A reine, 1803 - 
Argonnex, 1818 - Bonnevaux, 1800 - Boussy, 1813 - Cham- 
panges, 1820 - Charvonnex, 1816 - Chavanod, 1803 - Côte 
d’Arbroz, 1823 - Cusy- Chens, 1805 - Entrevernes, 1822 - 
Frase (la), 1806 - Madiilly, 1821 - Musièges, 1816 - Nernier, 
1812 - Nonglard, 1818 - St-Eusèbe, 1807 - St-Laurent, 1808 - 
St-Martin (Faucigny), 1808 - Seynod, 1810 - Ville-en-Sallaz, 
1812 - (On sait qu’il faut ajouter à ces vingt annexes Cliou- 
lex, Confignon et Pougny), 


V. — Etat A("m-']. 

La création des diocèses de Maurienne et de Tarentaise, 
en 1825, nous fit perdre ies paroisses d’Allondaz, de Marthod 
et de Thénesol, que nous ne possédions que depuis 1823. 

Elle nous ravit encore sept autres paroisses du canton de 
Rumilly. 

On sait que le 17 novembre 1824 la paroisse de N, D. 
d’Anecy prit la place de celle de St-Pierre. 

Sept annexes redevinrent paroisses : Archamps, 1829 - 
Chavannaz, 1826 - Faucigny, 1834 - Mésigny, 1825 - Mûres, 
1833 - St-BIaise, 1847 - St-Sixt, 1825. 

Outre N. D, d’Annecy, dix paroisses ont été créées : 
Bpume (la), 1852 - Chaucisse, 1827 - Combe (la) 1907 - Cran- 
Gevrier 1869 - Essert-Romand, 1825 - Gaillard, 1876 - Halrère- 
Poche, 1841 - Marnaz, 1848 - Moussière (la), 1906 - St-Ger¬ 
main-su r-Talloires, 1843. 

Sur les 301 paroisses composant à l’heure présente le 
diocèse d’Annecy, 29 sont de création postérieure à )a Réforme. 

Il s’en trouve pa'r contre 58 qui nous sont venues incor- 


Sauverny ft X'esaiicy, ainsi cp'c les anciennes annexes incorporées 
f! Alleinojrnc, Asserans, Segny, Sergy et Toiigin. 

(i> Auxqnelle.s il faut ajouter Ic.'i anciennes paroisses hicor]}orée.s 
<r]'.persy. Les l'rasses, r..c Mo]ard-cie-\6oii, St C)fïengc-t)essoiis, St- 
C'nrs et St-\'ictor-cle-Montcel. ainsi (|ue les anciennes annexes incoi- 
]'Orées <le Conjiix, R ri son, Ansigny et St-Marcel. 























porées, à une date plus ou moins éloignée, à nos paroisses 
actuelles. 

Donc notre diocèse se compose de 330 anciennes paroisses 
du diocèse de Genève, soit de 310 paroisses et de 20 annexes 
au moment de la Réforme. 


TABLEAU DES SIX PERIODES CI-DESSUS 



Reforme 

Si Krinoûts 

« 

Révolution 

toncQnlAt 

]U2 ïiijuteniDt 

J* niêjiit état. 


d82 

385 

813 

259 

274 

1- lIc venues A 


35 

:î 

2G 



P peidues* 


(>7 


49 

72 

î L 

i ncorpni'ées. 


28 

1 

49 





512 

i 3>SÏ) 

187 

331 

285 

Même état. 


282 

385 

313 

250 

274 

A devenues 


(j 

ï5 

18 

20 

1 

eréôes. 


î 

, 17 

1 

üi 

rj 

IJ 

P [ïérées. 

i 

] 

1 

! 


20 

l 

8 

0 


-'x ] 9 

■ y 1 U 

1 

m) 

487 

( 

1 

331 

285 

i 

301 

A même état. 

1 

82 

55 

7 

V* ■!, 

1 


A devenues V 


() 

15 

18 

28 

i 

A perdues. 


5 


20 

i 8 


A î nc/)Upnrée.s. 


18 

' ■] 

2(1 





56 

7-1 

09 

88 

1^ 

r 

Atême élat. 


J 

82 

55 

i 

t 


P dovcnucs A 


85 1 

8 

20 



A cuéæs. 


p» 

r 

4 




A !'éeu])éi e''OS. 


1 



1 



5fj ■ 

74 1 

GO 1 

33 

■ 1 

O 


La lect.iirc do oc* lahleau nous apprond qirà la lîéformo le 
(liof;ÙHc do Genève conitHail TU2 p. et .'ïG a = oGS — an temps cio 
St François de Sales. ?580 p. et 74 a = 463 — à ta 1 {évolution. 437 
p. et (13 a = .GOG — an Concordat. 33! p. et 33 a = 3(11 — en 
132;ii 280 p, et 7 a = 232 — de nos Jours. 301 p. 



























































































I 


r 




































* 






— 177 — 


Pour l’intelliyence de ce lablean, voir p. 166 ci-devant. 
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CHAIÎVHT 

n 

,hMtfûi(rÉ (k /7:V//^^ f'iej/fn: 

■T 


HiSTOiKE DE L’ÉGLISE DE VIENNE 

Lyon, 1760 


.^UiLula pJovineiiiIicL Uoiicilii V'jciiiR'nhis, facta süVï* i{- IL 3), 
Guillolnio tU' Voilentia, VieiinenKi [U cliiepLscüpa aiiao Î281L et 
(.le HüVü üdita 8ul> Guiclonc lie ai‘chiepi.sc. Vicnn., 

an no 


Mandatum de habendo Statuta provincialia 


(Ir Pot/^vkiro, //tIi>vraffoHr kfvuta rf sactvmni^tæ Sedits 
Apostoiicœ ff/atWt Anhk'pt\scopfifi rt Cotfirs V/emtœ, Afyhaiffjifr 
.wficfi Theudetif rt de liomuitlSf if/uMrk%^hnif/u(' P//fU'ipLs et 
/Joiititf/ t/ostti Don/i^ii D/f/phi/f/ F/raaraw/.s, Covu'tkyt/e Vt/fe*it/- 
7fcfisks rf /Ji('/fjyy's Cffjice/ku/ify Pr/mif.syf^r f^t P/ wtafinft /ti 
.'^■eptew aifhs ProrhttPSf er Apo^sto/ko /tidu/to^ obtfuens : 
UHireit‘j^'k‘ et .^htpu/k* dovtfnhs Prioiibif^s, P/frpo- 

ftvY kf Deea n/Sf Archnlicfeouhy pfn oekkdiuwqvf^ ' eee/eskf / uw reefo- 

e/bths /lohLs pjf^sf'Hte.s l/tterfj>i iitspcctffrf^s," 

Safutemt /n vo qui XTrn i^alus, 

Noreiifi.s (piml bouiu memuriœt ituPtehuH^'i, Piœdetesmr f 

hui> provÎHviaU Vienureni Coueiiio vouqreqato, de ueanimi featvnm 
>^itorum suffeupaneoruinf (fbbidum et capituinnue inibt meidïouo- 
fotum eoi^HiUo et roht Htai(\ non H ut ht fecif fit (du ta, iu (luthufi^ ad 
eot rcctioaem moi uin suhditoi \\m(iue (pâ(dcm, mulfa ^tatu utur ut 'dia 
et mlubviiii et piunma iu jvdiekH et extra^ iletpientitUi üubia ûeei^ 
duiifiir, (piŒ }H‘r totaui VieHUVHsem ptwiuiutm pubikifti rt at^eei* 
Vdi î piœcepif et mauduTÎtf pi ouf hat tennis oh>iervaUi fueruut, 

Verum^ prout a(*(TphHUf<, phuea au ut abbatefi, peioves, eeeJc- 
siaiumque ieetores, hi uoHtr(( Vnyintyïfii ptorinvite dîcta statuta 
uon halxydes, ob (iuod idenampie ipuoraut quatitiy^ eus oporfeat 
in doma D(y conversaet et subditorum eommodis^ eeijim}ui((ui\ et 
^atuti animat HUI salubritia^ intfatdete : ex quo doientrr ti^pa huus 
jituTft substyada seaudaia* 
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VnîrnteSr i(fïfin\ fiiiper prout ca^pedtf, soilhifc provitJefTt 
rt ücandaia, (ptaufum nobm cj; Atto foucci^siiinn évitan\ de 

fratrum nnstrorum noj^trœ saiKtœ Vienneit.st^i Eectei^iœ coiasiUo et 
(•füSniisUt vobhf idî/ver^^fi^ et i^iptpdis sKpradutii^f ii (iülibet îv.'ÿfrjr///, 
p^/ ær iptm ns et mandainuSf sub pœnitf pro qtwftheft vipinti tibiurum 
rfeewospnœ Areh iepiseopaii Sedi applküKdœ, qnateïtuSf h t ne ad fes- 
tu nt Nativitatis Domini nostri Jesu Christi proAime fntnrnm dicta 
proriiieifdta statnta j^mes vos habcatis, et iTstruni quifibet habeat 
rt ea obset veti^ft et popnio robis rredito observât i prœcipiafis^ vt 
in rébus agendis robis forniam tïibuantt et iu tnoribns iliscipiintnn. 

Pa.v a ut cm et benedktio sit omnibus ipso statut a observait- 
fibus. Amen, 

Datu7n in nostra (/cnerali spnodo Omnium Sanctonimf in nostra 
sancta Viennansi Ecelesüi, tenta die quarto mensis novembris, an no 
Dominl miUcshno qrtatereentesimo septuapesimo oefavo, 

Incipiunt Statuta Provincialia Conciüi Vîennensis 


In n&miite Sanetœ et Individtur Trinitatis^ Pat ris, et FilH, et 
Spiritns Sarieti, 

Ad onetiia nostra ConetUa if art us nosfros propredim ur. 
Ve ru ntt testât ur pagina, reritatis (fuod in exordin rond if ion is 
fiumanæ fer obcdîenfiæ vitium transprcsëionis ineurrif cum primi 
pnrentrst sui Conditoris ptokibitione postfHisita, pomumf qumt 
U nivrrsalis et sinpularis Dont in us spiudati Hubjeeerat interdiafa, 
iii fotius posteritatis perieuiumf attentat ti ut ; siequef de eorrupta 
rndice ron upti ram uscufi prof rssiu unt, Inde aident fit itroeUrus 
deeUrsus ad rotuptatent , et nat u ra vif ior u m ri m(tnef im itatri.v * 
hfeoque, ad reprimendas quœ ntuttipiieiter suh( rem unt prrvet - 
si/nim matitias, rix per pœnas in jinr statut as pot est eompefi^nst 
7iedAfm idoneum ae suffieiens remedium ndhibet f, ^ Qunmobrevt^ 
eonvenit sanetofvm Patrmn constitutionibus, penerafiunt Coneiito- 
i um et ]porineia(ium eanouihus, ae sinpuîorum Kpiseoporum statu- 
fis sjpicdaticiSi sic perversorum co(nxtari molimina, ut appciitus 
no.rii houestatîs dehitœ limites non exrrdanf, st^d inde Christiana 
professio liberius mapis ae mapis salutaribus profieiat inrrementis. 
Suite, qitam multorum eonritiorum statuta safubria a nostris Prœ- 
iieeessoribus édita, non stint, sic ut decaiit et debuit, ha( tenus obst^r- 
rata; ex quo, in contc'mptum et obtiviotient atiqua devenrnntf, 
fftiædam vrro m utathm^in sr u rejonnationrnt, ja opter varîti m deeur- 
sum femparis, nune indueunf, eum, t/^stantr Aupustlna, omnia 
di bea nt s u is fi'm j)or ib us eonxe n i rr, 

Ideo nos, (îuitîeîmus, divina misetafione sanehv Vienne unis 
Fscriesiæ a rchiepiseopus, n eeessarî u m fore provid i m us p rwd ietrs- 
1 um eoneiliorum statuta, a nostris Prœdeeessorihus édita, reno^'Ore, 
ifttasdttm pœnas ad ipsQt um ubsia vaf ionrnt adjiritaido/if (luœdani 
aiia stfduerntf}, (itiibus ritia definif uentium (frreant ur. 


t 
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AuctoritrUe ifjifitr prœsenfi.^ Conçûtt, unaninii fratnnn nostro- 
tiim siiffrctganeormn prœsenfiunif videlicct : 

IX JoanniHf Valentmentih et Dlenni^ ; 

I). H U gouw, Vimr ienÿis ; 

IX (luiîtehnit (lebrnnensis ; 

IX G uillcl i}\i, G rat io nojX>(en sfx, E])fse(rik}nim, et Hen ri{i\ p i œ- 
poiiîtt Sancta^ Ciitha}ino% Mmttiancîo^in diœvcHis^ e.reiin(ttorh et 
proc^uataris IX' Ay tua rit epineapt Maurianentiii^ : et dit refont m ftfio- 
rvm nost rontm ahbutum^ videfiret : S. Pétri^ foro.s portavt ; S. 
Andtcœ, S. Thevderiei retipiot^i viri D, S. Antoniii eivifatin et 

dîæcetiix^ Vicnneui^iti ; 

^Abhaths de SaonCt Valentinentîi^ diœccisdn ; 

Abbatis de TrudaciOf Vivariensis diœcesin ; 

Abbntis de Habtindaucifh de Intcrmontibui^f GobcunciOiiÿi diw^ 

ccb in : 

FA proenrafot um Capituionim eeideniat um eathedratium et 
ioliepiaturnm no^tne provineiœ Viennen^is^ conxitio et vohtniafe 
t'oneordi ; 

Statuininn et onlinam epiod untiqun Prmieee^sornm nostro- 
rnm Condlifx in présent i coiicilio renovaia^ neenon de nova edietOf 
in eodinn rnTioîabititer obnerxentvr. 

Vernm, quia injurkitur memoriœ irequenter oblixkh prurlentinn 
eauteiu edoenit adxersns obtielonis disjnrndntm Hcripfvrtr sn.^fratpo 
payridere, 

Ipitur, ne aitiini de rmtero, prefextxi obtivionis vei ipnorantiœ 
sr vfdeant eveumre. Statu ta PrœdeecHHorum nontrorum inf raser ipftx 
< un\ tpUbuHdam alUn ju^r nos additis, reiottipi et corripi fecimus^ a<‘ 
ipsUt présente etevo et jxypuiOf pnbîivarif et su b eeito annota ri 
Tttumine seu iibeltOt (fuevt niffilto nosfro et pradietoruin Frafrum 
nostrotamij ad wternam rei mnnoi iaui, votum us roborarî, ut tkdn^ 
cepSf in provineia Viennensi, in judieio ivf erfrat nu(ta passif 
eritule dubitatio exotiri, Intpr itn ÎSf erpOt ad pron n nt iafioneîn et 
dreiaratioïtf^n statvtoru^n in hoe piffvinciati Voneifio rrnomtorunit 
(te rfiain editonnn^ sieuf prœr/dfinus, inchoandum^ 

t 

De missa pro pace et bono staLu terræ, et S, Ecclesiæ. 


L Cuntf juxfa S( t iplur<e testhnoniuntt qni pro at/o a 
se Dont in uni interjuilatf m uH nmque w/rf Justi depreeat to 
ajfUd Deiinir eo (fuod oeufl Ikanini supt*r justos, et a ut es 
preees corn ntt pia deiibrrtttîone d ter i mu s st(d uendtim ut, 
libef sepfimana, in unaffutpie e(etesia eirifatist diœeesis rf 
eiw Viennensis, ni/ssit unttf in die stibbidif de Htxde Vit 
festitm novem tretionum non rvenerif, alioqnin de Saneto 
tfie J avis, pro pftee et f ranfiuiliîttde, et pro hono stidu 
Fontanœ et univi-rs(dis FJeeieske eonserrondot (te tniinieis 
ti pwnifentiam eonTertendumt soientniter eelebretur. 
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De Prælatis, ut auxilium niutuuni sibi præstcnt* 

2, Item, st(ituiyntis et ordhiamifs ut Pvœlati ptovinciœ Vînt- 
net} fit s mutuitm çoHHÜûtm et aitirüuini ?^îbi prœstmt, pro sent eut lis 
et boHo statu ccclesiœ conservayido. 

De sacro foute Baptisniatis, et ornam-entis altaris. 

-l Item, Statnimm et ordîiuimus (ptod foutes sacii Baptis- 
matfs ciim fldefî sera et tutu claudantur, et desiiper slt poàîtus 
afbiis pamiusr atiudve tegumentum hanestîm, 

Insupct statuentes quod eor}x>ratia sint semjH^r prorsits rrni- 
dîdü, sîur fdiqua nutnita et fraetura, et iu festo Resurrect ionis 
Domiiii per preshtfteros, rei atfas petsonas ecdesiasfieas, kourste 
a nuis singniis sîîU abtutUf et in pîseina a(pta euvi qita nbiuta 
fuerint effundatur, Districte jrrœeipienfes ut universa îintcamîna 
sire mappœ ciltarlum^ et aniversœ vestes linece ad ait avis mrnîs- 
tros sive inysterium depulatœ, bis, ad ^ninus^ in amio Uivenfur 
indclîeet in festu Ressureetfouis, iterym eirea atîud qH(xl- 
vis festum. Nullus attari deserviat nisi superpclHtio sit îndvtus, 
qnod sœpe et sœpius abiuaturf ita quad non sit sardidum et immiim- 
duvf. 

* 

De custodia corporîs Christ] et o]ei infirmorum 

et catechumenorum. 


1. Item. Quia, Atc.mndro Paprf testante, nihit ma jus -iii sacti- 
ficiis iwtest esse quam Corpus Saeratissimum ChrMi, nee uUa 
ohiafio ha( potîor feperiiur, ideo, statu im ns quod iu quavumque 
trclesia sec ii tari, vef ecelesia reguturi eonstituta in pt ovin cia 
Viennensi, eu jus redit ns sitmitunn norrm îîbrarHm exvedunt, sit 
(afiT argente U s €tim ]>afena, ad eonjieiendtnn et eonsecrand nm in 
t'a snerafissîmum Corpus et Sanguinem Jesu Christi. Et redores 
rcclesiarum, tam regidariuin (lUam set tilariinn, nisi feeerinf qnod 
itabeant infra sinodum Mari ptihlimtioncm pnvscatis sinod& snbse- 
quentem, ipso jure, suis ereiesiis vel priotafibns, aneioritate pre- 
st ntis eoncifii sint privât i, et al iis eonferantnr qui, infra tantum 
femporis spatimn, sieuf prœdietum est, adimpteant supradida; 
h nie (fdjicientc's statuto ut saneissîmum Corpus Chrisfi in loeo 
venerabîti, svb jirma elavtuvi enstodia, reservetin. De sacro Chris- 
ntàte, Otea Infirmorum et Cateehumenorum, idem per omni(t sftdu- 
entes. Aifetoritate prest^ntis eonoitH district ins iniiibi^n ns nt\ de 
}{Ode missam teh'bmre, nisi în Nativitah* Domini, unis j)resiimiit. 


i 
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De modo portancli ad infirmos Corpus Christu 


ô. Item. Ut apud omncM Jhietes augeatitt\ ^iatuimns rt 

di&tt û tc Jirœclphiiu^ euitîbvt .sacerdoti^ ut cum uvt 

Corpu^H Chri^fi poitaudfïvi f ne rit rnl inIlniu).Sf primo pr(^shyfer tavrt 
manuüt drindc ne superpefdtio induaf, btoUim cotlo sua impoard^ 
rt, acertLsa randrla, enm revrrrutia merafwnsimitm Corptii^ Chrldi 
itf hoiiorohiii l'iwe deponatf rit pnlchro vefaminr suprrposito, ciqva 
heindirta rt itnninr præerdrntc, ad infirmum drferat et rrfcrftt^ 
vuinifeste ne honorift(i% antr cuvi omnf rrvrrefitia rt timori\ 

rf rampanula .^onitifvi faciens prœportctifr, ut, isono auditOf 
fidrlin firrtaf prinia, rt S(dJutforem suuvi atisoelrt rrverrntrr. Noî^ 
avtrm, omnihus itUt^ qui itsqnr ad domum iujirmit r,v dévotionrt 
/)iv\sbptrrum defrrrnfrm aarrafi^isimum Corpus Christi fueriiït iiise- 
ruti, drrem dirs de injutwta. sihi ‘pœnitcntîa mii^erieordltrr rckivü’ 

Vi i(S. 


De forma Baptismi, 

0, Item. Cifm ad protretionrm et saiutrm corporis ef anhnœ 
càid instit U ta errfrsiastica sarrnmrntif, su m moprrr est rnrrudu m 
ne in rorum roiîatione aliqiiod possit prriçitluni immiiirrr, IdcirrOf 
statuimtis perhutuvi evitandum quod posset în immrrshne rontin^ 
qrrr, ne de vætrso immerqcndo pamifi hapti::entvrt sed fer aquam 
sanctiflvotam, cum vuinibns v^i rasr aliquo, super cnpita ipsonim, 
pra ut CO nvrn if, infv ndendo. 

De Extrema Unctione, et sacramentis aliis impendenclis. 


7. Item. Quia sine fsaeramentit^ cc(irfiiffstHi.y, qiriti ca (aii- 
temimcrit, non east nalvft, ntatuivins ut omite.^ saeerflotea en ram 
(tnimariim habenten, parocitianos snos, fain ditites quant ]>aiii)en:s, 
sa/nbriter müneaiit et indiie^mit iit Krtremuin reeipiant Unctionem 
rt atia ecclesinstica Haeitntunda. et ipst pieshijterî eis (/ratis offe- 
laiif ef imjx'ndiini. eis (iistrietr prœcipientes nt sacramenta fir- 
qtirnter rrpnnunt inrpnlt? sif/idatiin. Et mieramenttt sutd hœe : 
liapfi.'itnns, Confinnatio, Pænitentia, Exténua Unetio, Corpus Christi, 
rt isfa qui mine omnibus riericis et lakis sunt rom mu nia, et sine 
liis, si contemnautvr, sains haberi non imtest. Ideireo, prœeipivivs 
ut /mpiito .‘ipecialiter desiffuenfvr, et eade-m rerijn’ie iuducuiitur 
per quemiihtft Item, est sextum saernmentum, seitictd 

Maftimoninm, (piantnm ad laieos. Item, septimirm est saeer Ordo, 
I] liantiivi lal einieos, et sine isfis duobvs est salus, duvi tameii 
Jhies habeatui de eisdnn, sieiit piauipit Eeelesàt saeiosnnefa. 
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De publiée pænitehtibus. 


-S. livm, Qvki snnf nonnutii caHu.s ni qnihus publiva srii 
t\ièi jHvnifeniia ^^vf Injunifendat vt deiinqucnfCH dvbcnf puhUce 
pœnîfaic, put a, quondo gmvia mnt pvecata, pnbiwa td ridgafa, f^dco 
(jUint tofuin movvant vicdnimn seu ut hem, Hteuf ineentu^^ Hortilegia^ 
oppre^tiito pat vidovum, <'t alia gi(nda erimina hh i^hndia puhlkv 
divuîpüta, HtatuimvH ut fr//6\sv (piî debent pubîite pœniten\ in capite 
jejunit et rn die Cœnœ Ikmini ad eathedralem eccle^Uim, jurta 
.dntuta canonicu, i^eniani abtiolvendif nee ab aiïquo quanf umeu m^ 
que a nobis vel ad aliquo Diœfcmno hnbent ]K>teHtatem, atiquatenuiÿ 
absohnf ur, tiim de nosira Tel éuju^îibet Dimcesani Ueeidin speeiali. 


De Judæis, ut signa portent* 


y* îtem, Staf uhnv^ vt J udad signa potient, mtam vidertect 
uHinifeste lu vente nuperioti et eTteriori, per quant quod JudŒi 
si U t eog t u r ; nev îen ca nf €.h rintia nos nu n t ion a u t » u t etees ; 

CUinvn autem per eon oechan nuUus veudat fideUbus ehrinfianis* 
itenu kl Quadrugeshna earnes non manditceuî* Obvianteit aute^n 
11 tJ ci Si ve Co} po i i Cltr ist i, vel pe n it u n se i cel u da n f , vel cifo t ece- 
dant, aut re 2 'eteutmm e.rhibeant, sieuf al il ehristiani, Prœterea, 
ccciesih lu quibus connnorantur satinfifciaut pro decimis et obla~ 
tionibus, de ovlbus et possessiontbus tfuas noseunfur in eisdt^ui 
parorhiin ponsiflci e. Si vet o J u<lad eont rtt prœdieta p^eerint, rel 
afiquid de pîœdietis, els ehrisiianonnn partitipfdh denegetur, et 
cht istiani abntruerr ffb (^orum pat fieîpaf iour per (l’usuraui reefr^ 
siastica m eom prlPt nt u t, do net' safisft^eet i nt de rom iss is, 

Insupeit jujia sfatuta eoneilii tfeneralfs, (1) monemus omnes 
barones, pHneipf^s, casteHanos et al ion d ami nos feni poKdt^s 
tentes in ptocincia Vienne nsi, ne J udœas jtrœfn ont in fpdhus^ 
rumqvr offi'ciis pubtiflSf ehristianis, et qui j(tm sint prœposifi, 
Iticoruni dominl eos stiak^ant renam^ri\ Si veto, lapsis duobus men- 
sibuSr posf publiruftionem présentis (onciliif atiqul in quibuseumque 
O fficiis J udeœs p rœpo nere p tœsu m pse tint Ch list ia nis, n i Ja ni 
prœïX)sitos non curai^erint te more te, easra, viliœt Iota in qvibus 
dicti J udœi mtnt prœjmsiti Cbt istîanis ipso facto i^ectesiastico suhja- 
reant intei dirto, ita quod ibidem nuKa divina officia ctirbrenf ur, 
prœter Pœnitrntiam mot ienflunt et Haptismtt parVUlorunK Si vero 
i psi dom i n t see u lares per m ensem sen tevtiam s ust i n tu* ri n t infer- 
dieti, ranto eos per Diœcesânum^ in eu jus diœeesi hœc contingent.^ 
auctoritate prissent is (onrifii, per e-rcomunicationis se nient iam 
proeedaf ur, f*t idtas prouf td visum tuetîf ej'fH*dit'e, 


{i) I concile <le Lyon, de Tan 1274 ; c'est le 14" concile ^rénérul, 
Sotv iTiar^iiialc de ratiteur* 


4 












1>€ IJærotJcis excumuiiicandis, et exterrninandis. 


K Itrm, ïii in diphns douiîntri*^ ti fvsfivLs 

ij'ctmifniccntVi rt anafhrmdthrniur, pufSfdis (ompanLsf cai^delh 
rxthicfii^f omnt.s llœtvtirit qiühn.^vumqitr fîoutiitfhits c('ni->cfnifjn% 
f iidi’tdcÿ^ nTepfatote^^t dcfcn.'^'oreiti rt /(lutorvs ronnîKlrm. Itnn, nt 
plntius (Mtennjnari ralrat hœrtiica j^nrritas, qitœ hi i^sth pnrti- 
br.s (]) îwvitri' iitoltniff i^intvhntt,^ ut iit shiifulis pffrocliiiH^ faw ht 
(dvftdtr fp/(tvt c.iita, (piifihti iqyfsropihs >^<fcrrdofem tunniu vrf difof^t 
vrt frr.s hoîiœ opintoHis (aifos, iTt phtrrti, si opHs fitrrit, jnramenti 
irlipionr ronstrinpatt qni ditifirnfrr rt sofiirttr hivcstfarni si r/ms 
dri rrprrirrint Hærrfkosj rrrdrntrs, ffnttorrSf drfrnsorrs rt rrerp- 
fùtorrs commf if Ipsit si qnos rrpi^ïin int, episropo if domruh 
foeotum rt hui U iris ronnndrm, mm omni studrunt frstinanfki 
intimât(\ vt rm pitniantt srcinnlum canoniras rt Irpitimas sano 
f ionrs ; nih Hom iH ms, hona om uia //wrrf irontm mnfiserntvr. Us 
famrn (pti inrarrn ari drhridf ad urhitriiim rpiscü]>it sit f tirii idi 
ptovisioifr trtrnlUt dumnuti vrro })rr Errlrsium, dr hœurtira pravU 
tutr si i'ohfciint ronœrti, ittiri stafirnt pusfqntm rtrrici farrint 
drffradat i, scculari jndieio rclintiua nt n r, a n imadrrrsionr drbita 
pnnirndi* 


De Sortile^'is et Divinis, 


I L Itrnu Statifhnifs {ptud in qnaiihrf spnudo, prr rpisropitm 
r/ prr pt f^shtftt'ros inrvratoSr in sais rrrtrstis^ sintptfis dafnts dtomî- 
niris rt frstiiist ræcomtinirrnftir SortUrfii rt Di vin i, ff omnrs qni 
ad rontm sortiîrpnim rt diri nation cm scirnfrr arrrdn nf. 


De Perjuriiî. 


12 . Itrm, Qiionimn sttnf monnnlîi (pti prrjnrii rrimen inenrrrrr 
non formidant^ non aftrndi^ntrst rrt forsitan ifpiorunirs (ptod 
sif (p'uvi^ fo i m en prrj nri /, (f iptat si n t pœ n œ ro n t ra })rrj u ros 
i'ditw prr irgrs t t ranonirus sanffiourst staf itim ns nt prrsbiftt^ri 
en ram anima nnn halnadrSf in suis rcclcsUst srmrt in 
fittef mrnsr, popnto prrsi'ntr pubtirrnt rf r.r]}on(nif qnod 


tO l-c concile veut apparamment )mrler des extravagances des joaciii- 
Uiites tjui disaient que le Père a opéré depuis le commencement du monde 
jusqu'à la prédication [le J, C. : que J* C a opéré jtistiircn ra6o et (luc 
le S. iLspiît opérera depuis iJÔfD insxiu'à la lin tlu monde. Ces erreurs 
turent condamnées au concile i>rovincial d’Arles, de Tan i66t ; peut-être 
aussi est-il [|uestion des All>igeois. Note de raiiteur. 
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jwrjuri sifur infatués, et a peththenth testiftwnîîim,^ et omni actu 
feffiflnio repelfendif qvad ecefesias reqerc non sunt diejnh ncc infer 
/irobos honünrs vit er fit s admittendi ; d hoc Jitd m% prœte,rtu tffno- 
nnifiœt afiqui oecasionevi habeant perjuratidf* Conriefi nihifoinintts 
tf^' pcrjnriù, vet confessi, per Diæcesanvm ptfnmntvt\ ^^ecundvm 
([nod perjiiranfis qnafit(f*s id er])osat, et Dimeesinii jnpnnm trans^ 
pressoribu.s jntmnenti inftigere non omittant, ut mefu pæiuv rwferi 
a *'^imiHbUH nrceantur ; et mhütytniwus, qnos per juron rcjx^rierïuf ^ 
facianf per Bledesias so((^nnifer nuntiari. 


De maturitate et gravitate adhibenda in exconmnicationis 

sententia proferenda. 


i:î. Praderea^ ipua, beato Auqusfluo testante^ nuUa in 

heefesia De! p(pna. sit qvam e.reomtnneiffiot qua% nedirm a pei fiq>~ 
tione Nücruinentor utfn into a comm u niont^ hdelium ni^Htraf (pa^tnlibi f 
christian um, ideireo ntatiihnus quod emn maf u ritate et qravififtt* 
ifebitîs conferatur, aueforitafe présentis eoneltîi prohibenti^s ne qnin 
P r (état us ret officiât is\ ve! (pdtihd ali us ^ cujnscumque condition is 
O ut dipnitaf is existât^ vrcom nnleatUm /*s% suspenshnisre vet - 

dieti sententiam, nisi in scriptis, et tompetenfi (uinkonitionv prw- 
missu^ et causa nitionab'di præeedenie^ proferrv seu fniinmare 
prwsinnat ; airoqnin pa*nas in conone constituias se mrrerif inenr^ 
surum^ 


De machinantibus contra excomunicationis sententias, profe- 

9 

rentes vel denuntiantes, contra eos vel eoruni parentes, 
ad quorum instantiam proferantur. 


I l, Item. Quia sent uonnutti e.vcomunicati^ rel ereomunicatorum 
d(/mini rel {imici, qui statut a (iuœdam faciuni, prœvepta, seu bunua 


Cf ni t ra excom u n ifrdorest vel drn u n t ta n tes excom u lüration u m l itte ras\ 
vel contra eos, vel eoruni parentes^ ad. quorum sintt insttnttiavi 
jirain utqatœ^ vel bona capiunt^ seu va pi faeiunl eorumdein^ ipiod 
i st (luasi hœretivum, et n diseiptina e< ctesiasfiea alien unu cum hoc 
pat ad elusionem ctavium, quas nitunfur infrinqrre nuditia obsti- 
nota, et ficet talesf infra octo dies nisi resipueriid\ inciderint in 
e.rcoinu nient ion is sentent iam ipso factOf a^ ipuft si per duos me n ses 


susi i nue vint f non possunt nisi per Summum Ptoitificem <d}soiutionis 
t}{ nejicium promererij se< undimt coiu ilium i^uqdunvnse fpiioj 
tomen^ illud eonivmnunt^ et nervum niluntur eornimpere ecciesias^ 
ticumtet mueronem Eccleshv hehetiu e - stat uim us^ presenti itppro- 
hante conedio, (piod (fuie unique statut um, pt œtept um, hinin um, 
intet dict uni furni^ maiendini^ iqnis^ aqua* seu alionim f onnnereio- 
7'umf seu mand/il um fecerfnt aprrtum^ tftçitum ret or euff utu contnt 

















rrrouiunk^atotTs^ ref (‘Ofitio {*os, rei (^onim parente^f, ad (ittortna 
iifstantîmii sintt scHtcnitæ pt omvfpafa^ rcl bomt (œpei itttf rai 
(api fœninf eoriftitdrmr infra octo dit*^ revoiavarint quod 

frmint, atittotifaic ptcsritti^s {oufifiit LM'ronntninfti pnhlirr df^nvn- 
fievt ui par d /œcasim hi (f ita ntmai nt tf r fai ta Kt xî po^ft 

itatinntiaiionamt infra deann din^t arrrfit^nm nott funtivrinf 
rare, (ic^uttntirntnr rrrontitnicati prt^ totam provinriatnt et rtlmn 
in v\rinir> praxlnvUi^, ni ridrbiUtv iwprdirr ti si sunt ferrantm 
dtymini, tri rrrforrs, in aanun tetris rt (ittæ sna rrphnini sunt 
stthjectœ, rcssrttit pnüttts a dirinis, douar passis iujïttiam af 
Kralesiœ sutisfavariut rompatanter ; auatorittda prasrntis 4onadii 
ptæripiautas omnihns Prirlaiis rpttnL rutn tt DHPrasauo, iu rujits 
diorasi axvassits prœdirtns f net if parpatrafiis, si fnar 'ud vaqttisiti^ 
prwdktos nadrfacforvs a.rramnuieaîos danvutiruf aos rritautt 4*t 
h or madicinala statut nin invioitthiiitrr sf ttdatnd ohsi^ trotta (t (ptod 

si non fararintt inffrassnin Karl as iœ, par wansi^tn vintvt, sihi nova* 
tint întardirtuin. 

De excomunicatis ad aliqua bénéficia non eligendis. 

13 ^. Ifrm, Prasatdi ronritia apj^t obantr, sittf tthn us, ut sttttuhim 
Vatantinansis ronailii {1 ), édit tt m pat bona* ntamor dom in n 

Aiht n, at domin um Hutfo, fit ulo SanrtŒ Sabina^, pn^shiftantm ( {ti di- 
uitiatn, a b omnibus Jirmitar obst^rratu rf qnod ast ifiud : Qnoil 
a^teorntinicafi in ronsuh^Sy rarforas, batifiri, rat od aHa a/Jiria 
ptthiif a n ulfati'n ns adm ittitnt nt\ ti tutiht stoifanf in Itda pt^r îpsos, 
.Sf'rr aortan ttnrtoi itftta, vaitnd, nar proat^ssns bai}iti ptu‘ aosdanu 
slva itnrtaritata ipsarum, at (pti fftias lit^patinf a.rrontunitantnr. 
ttuir kttmoi stfttnfo aonrifii Vait^ttfinansisf pasanti (onfiliit {fp})to^ 
hanta, adjiriinns, stttittt'ntas quod ■ fiitlauintina t'.rrom u niratos 
pttbfirt'y st*ntt*l a ut pturit^s, in f*rtiasia a ut în arrîasiis dt^n n td iatos, 
i/îaparit lYf assittnpsarit in ronsnias, iv/ rartorasy vi*t riritriosy raf 
judiras, val pott^sttttaSf vaf assi^ssotas, taf t)aitfivf}s\ rc/ notitrios, T<i 
ad atifi offiaia pubfirtt, a,i(ontunicationi subjacatrnt ipso fatto, at 
tan nia tara at offitàt ad tptœ terrain u niatd i hu jnsinoiiî tttlitar aiadi 
fuarinty si aiartatt^s par Diœcasannni rat t^jns offiriatton raffttîsitiy 
al art os fpsos ah ispsis ofjiriis non (tmovarînt infra mansatn post 
taquisitionam fiujttstnodS stbi fartttrUy arrtasiastiro snbjarranf intar^^ 
dirto — ti si nar si aos ru rararint ;rmf>rc/‘c, tôt a tarra iliot utn tiui 
fit las (^irqarint, si par (fliutn ma n sam aos svstinuarint, sit attatoritafa 
prasfottis aonrdii intardiata, Idant par /an nia stfdttantas, si /jui 


(i) Ce concile, tenu à \';Uence, en Dauphiné, le 5 décembre 1248, par 
deux cardinaux, quatre archevêques et quinze évêques, lit 23 canons, 
pour faire exécuter les anciens, touchant la cemservation de la foi, de la 
paix et iîe hi liberté ecclésiasticiue, X'ote de l'auteur. 








































206 




post (wsninpfnm affirriuvi in pt 
tiavt îHciderîHtf et domini ro-s 
dvTpr} uf temovr u(k}*s. 


œdictani exfomunleatlonis senten^ 
af} O f fie fa, intra drerm dirs, non 


De laicis contemptoribus, et diutius tenentibiis 

excomunicationis sententias 


JG. Ptœtei a, siint nonnvKi eTcovun unieati sentenffas eonteinen^ 
tehf rt, quant u ni in eis est, nervum (Tclesiasticyni i ornunpentest 
(fui non verentur divtivs in exioinunicafione jacete, di(entes et 
anse tentes (ptod ita sapkd^ emned^unf atffue hthuni, et qttod ita 
fnictificant apri sui ar si nuKa (^ssent ereaniunicatione (iqatî. 
Cuin itdffue ista et his siniflfa non etueant scntpithi hœietf(‘œ qua- 
ritatis, ni^ per sua. mata ext^npld aiios in devlu7n motifs impeUant, 
statuifnus ut quiemnque f*j'Comunicatus fuertt, si per (patdrapintft 
aies in exco^nnieatione perstiterit, cuin Jümi presuini d(dn^(tt quod 
in eo matitia invates(it, dam! nus in eu jus consisfif terrifmio, rt'i 
ejus Tfees perens, pet DiæeeHanum v(d ejus ojfieiaiem tegithne 
inonefttvr qvod i})suvtf infra vipintî dles, ad unitatt^m 
Kulrre eompellat per eaptûniem (at 2 }(>ris et ho no t uni. Quod si 
dominus a ut ejus viees perrns, per viginfe dles a die vwnitionis 
jaccre dfstuleritf cunt non careaf serujruio soeiefatis oeeultœ qui, 
dmn pot est, desinit taido faeinori obvia re, ipst^ dominus et ejus 
vi(:('s gerejis sententia sinf Hgati — et si eveonru- 

nieationis sententiam pt^r alhs viffinti dies sustinveilnf, et in sutt 
prottnvittfte perseveraTerint, per Diœeesaniun tari vet ejus of jkrlafem 
contra ufrumque sententiaf auctoritfite présentis eoneiHf apgra^ 
vetur — et si nee sia resipverint, et agpravationem per aiios qtwdrff* 
pinfa dies sia^tiniwrintt tota terrtt dkti dcaninf sit supp(^sifa (^eeie- 
siastieo interdicto. Quod si nee venerinf ad emendamf si per 
(juadraghita dies srnientiam susthiuerint interdietif Corpus Christi 
de toto dieti domini ferritorio ertrahaf ur: nlfrmo, tanquam de fide 
suspectl (J)^ ad proTincitde coneilium voeentur, (fuod propfer hor 
('t (dia statuhnus conrararL Si rrro prétendfttvr per dominuvi loci 
ref ejus viees gerfmtern, in r^ijus ferritorio eomntoratvïf quod eveo- 
mumeatus non habet bon a quœ possit ipse dominu^s capere, vel de 
quibus debitor satis possit faeere ereditori, tune dovrlnus vei t^jus 
vices getvns ad evcc/invnieafoivm transmiftat e^com u nicat um, et 
ex quo (weomunicatori constîterit quml non potest soivere in toîo 
rrl in 2 )arte, ipse dominus, sine djfflcultate, srntetiiiatn reîaxabit. 
Si aufeon dominus vei ejus vires gereits non compulerit ad exe(rmn- 


(i) Dans le XIH** siècle, on déduirait hérétique celui qui avait souffert 
r excommunication pendant un an. M* t'icuri remarque que cela abou¬ 
ti ssalt à le soumettre aux peines temporelles portées contre les liérétî- 
(Mics par les lois, Note de rauteur. 
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VMV’f/Mmwi r/rcf'rft*ir s te Uffatum, eam tn hoe eativ major rMornttntenfl 
et ettam (iominî sit eontempt it.^t (ont ta iitrimuine procédât tt t\ nie ut 
strperhi.^ conthietifr, dottrc frceriHt w ah^^oiTi. 

De Clericis excomunicatis sententias contemnentibus. 

17. PrŒteiear tatnt no ît nid fi ÿCTidare^ riericif et etiam rt^pit^ 
fan^bt qti /, e.rcom n nication is *^cnîrutias pertlnaciter hVMinendo, 
tait OH HUo mato exempta in devin m mortiH im j>etluntt tiu i potîitH^ 
t/OHd vif a et prœdieationVf ad viam vitŒ iuerttid rvvovandd 

Quapropter^ HtatuhiniH nt ni cteticitH per quadrapinta dien excannt^ 
nicutionis Hevtentitfm Hitstinneritr ipno facto ah omni perceptiane 
ft nctnvm heitejieii (ptod obtinet ait snspenHitSf et per DitrccHaniimt 
ant ejns vicariifiUt rei atinm pf OximifntHnpcriori m rxcoiiUfuieati bona 
capiatifnVf qiti eon ftiLstribuat ptont Hecnndifm Dettm et taitHCieti- 
fiant Hfhi ridebUttr evpt^dire, Qttod ni deincefhs^ nitra anttitm, ntira 
et dtioH mt*nHeH in nna nuftitiff jHV‘Htiterit^ in tota laorincia Vuoi^ 
nennij ipso fttcfo omni benejitia ecefeHiastico, aneftaitate preHenfin 
concitrij ntt privât nn. Si na o, rxcom it n ieat iam^ (fnrant(\ r.rt œnn- 
nicatitH ft ut tns sut henejicilf a nctoriftde rt f femerittftt* propria pre- 
Humpserit nsnri>aref pt r duos mensen a pt^t cej>tione jaùvenf u uvt 
sif privât UH, efatm paHtqnarn fur rit (thHtffutns^ Si auîein bénéfi¬ 
ciât us non fnerif, et, sicnt supra dictum est, per annum et duos 
mrnses sustin ut'rît senfent ia nt, de cœtero htaiejicin m ecvieHârd icu tn 
in provincia Viennensi obtinere non possii, et itikithominns contnt 
tps uni, per nnum Ordinttrimn, procédât ur. Si nro monarhus (tnt 
reputaris e.rcom unicat us fut^rit, tt comm nniota* tdiot nm protinus 
sejHtretur, et si in prœdiita rantumaiki juv quadrfftpnta dies 
jterstiterit, ut diei um est, excmn u nicationiH sententiam sustinendo, 
fd) omni adminisrotione in ont ni provincia V^îenncnsi, ('xcinsutn 
et privât U m se noverit ipso favto^ et si per annvm (wr-rrmunica- 
t ion vin sustinuerif, ad adntinisftrdionem de vœtero, in provincia 
Viennensi, nuttafenus admittatut, Et hoc intcUipi rotumus de sen- 
ifaitia ab Ordinarioy vet abhate d priore prof ata, et a quocmmpie 
aiio prwsidenf(% tiui erçomitnicandi tiabd pofestident. Si rrrn ati^ 
qnis prwdietorum appettarerit, et prosecutioni appeltationis 

institerit, uw/i ciirrant contra emn ti^nipota supradicta, nisi ipaso 
t (anpore a jure prosecutioni appedationis induito, nec si militer 
iiuamdm contra evcmnunieiitorem jus suuin fuerit prosecutus j>er 

simpHeem q uaa imonia m, a ut ado modo justo, 

/ 

De iis qui ingrediuntur eeelesiam excomunicatione ligati. 


18 , lU^vi, S uni aliqui qwi, ticet per eavomunicritionem a cutiHàre 
VUristi, qiiod est Eeetesiu, sint nmiotf, ^{uamdatn conJfnp4aiti*H dd'Vo~ 
iionetn, in contemptmn sentent hmr prô/erenfis, veî saeerdoth 
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mmdavi aententiam projeventis {exeqiKtnfis) f ingeruni sc dmniSf 
f'# ecclesias introeunt dmn diviiia afjicki celcbrantuTf aie divinum 
2x^rturbanfci> offieiumt ciun in eon/m i}rœi>cntia meerdotes non 
poss-int nec dpbeant adebrarct nec etiam cœteri non excomunicati 
debeut^ tpaia excommiicatis presentibusM rtnnanere in ecclesia. Cuvi 
îffitur taies deberent potins exeomunicationrm humiiiter snMinerci 
et esse extra ccclesiavit et cis essef ad salutemt quam se mgeien% 
cuvi animœ detrhnento ; inhœrentes concîlio Valentînensi prœ~ 
dictos cardinales édita, staînhnus ut qnicumque siL% aiisu iemerarÎQ, 
Dei timoré jyostjyosiîo^ præsuvipserît dixinum ofjicimn perturbare, 
iternm, auctoritnte piTscutis eoneHiit se noverit alki excmimnica- 
tionis sentent la hœreticumt requisitus per ixipeUanum, non 
rxieril ecclesiam patienter^ nec ab ipsa sententia^ nisl v\eîro^ 
politanum vel Summum Pontificem, absolvatur, et vonlta ipsum 


nihilominus procedatur sententiam agqravandOt prout Ordinürio 
Tidebitur expedire. însujx^r statuent es quod damna qnœ sustiniie- 
tint capelUanit propter senfetitias excomu nicationîs et interdiefi 
rontra ah'quos vel eoruvi ter ram pramulgataSt ipsis rapitianîs 
t f\stituantur integantequam sententiœ reiaxentur. 


De sententia lata ab Ordinario, a nullo alio relaxanda* 

19* lUm, Deûcrnimus quod sententia suspensioniSf interdieti 
tel excom-unicationis, piolata ab OnlinarîOt y*ei de mandato suo, 
nullateum reiuxetur jjer Religiostim (J) aliquem aliiinh (fJW- 
tmn c um q uc pot esta te m qen e ra ( eui se u siyeci a iem ab O t d i n a t ' ? o 
asserat se habei'e. St vero a. domino Papa asscrat se ha ber e super 
hoc potestafcvir eodcui modo non possît dietam sententiam reiaxuref 
remcrrert\ xel absolvere ab eadem, nisi prius osfenderit manifeste 
Ordinario cujus auctoritate lata sit prœdiefa sententia, quod 
poîestatem habeat hujiwmodi sententiam relaxandi ; et si qitis- 
quani contra fecerit, absolutio vel retaxatio nuilius sit inoynentir 
et, ea non obstante, contra excovivnimfinn sententia aggraTetur, 
quantum justiîia suu debuit, et contra qui sic 

præsumpserit sententiam relaxarc, nihilhominus procedatur, jjrout 
Ordin ario visu m f uer it e rprdi re. 

De pæna pecuniaria excomunicatis infligenda, 

20, Item, Quonlam fréquenter, indu rat a prrversormn malitia, 
plus soUto vUipenditur vigor ecclesiasticæ disciplinœ, et nonnun* 


(j) Les Religieux memliants prêchaient et entendaient les confessions 
malgré les Evêques, disant qu'ils avaient pour cet effet des privilèges 
des papes. Les Pères du concile tenu à Paris en 1281 s'en plaignent 
beaucouj), Xote de rauteiir* 




























209 


(fi/mn at) iUis qui ({(^hrivnf obedirc ’(‘lcm\s EcctCNta* (■oidrw’- 

Huntifr; (ittendc^iteii qvod hoo .hoI nm ■ bene agitue nt vita homimfvt 
corrfgatvr, siafuîwvSf si qvis sent eut knn enm 

rebedlionr et anima inditndo ultra (tuinquagiuta dirs susHnnerit, 
et jx}st peticrü se ahsolvit sihîf ultra pœuitentiam înjungeiuhnnf 
, see un d im q na l itatev r et ( ondit ia nev t pn sa} lœ^ et co ntem pt u m et 
proterr itatevî cj usdein* (td arh it r i w m judieîs, pœ na pee u naritr 
înfligatvrf vt si qnos timor Dri a malo non revoeaft /7/a sattem 
eorrectîoniû server if as, q nam a in pl i us form idab mit, eoh ibea f a 
rata, Pœmnn tero peeunkiriam rpiœ erTuefa f utn ift présente appro- 
hante imieidOt />ar Diœcesanum s te deceniimus dividendam, ut 
tertia pars operi Ecelsiœ, alla tertio pars paMjx^rihus reiigiosts 
et pueliis panperibus maritandiSf alia tertia pars domino seeulari, 
si bene se habuerit, ttt supra dietam est^ in exeomunicatis hvjtis~ 
modi eoercendis. Aiiofiuinf tertia ]}ars ad refertionem pontium deptt- 
tetur, Tel in alias pws vsus, H a ne autem pœnam pecunktnam, 
nisi fuerit eimlens profervitas emdumacis, non j}ossit jutfer 
rem i t te rre n isi eu m pav pe rt a s rvidt ni s t rve u sa ret. 


De exconiunicatis qui satis fecerunt pro quo sunt 

excomiunicati, et non sunt absoîuti. 


21. Item. Statuwi/us tfttod e:r cornu ni eatvm per prœlafum ali- 
quniif vel ejus offieialem^ quantumemnque constet quod satisfe- 
eerit de eo pro qvo in eo sente^itia fuerit promviffatat nullus 
prœsu mat absolvere, vel pro absolufo haber(% vel mot!nu m ecele^ 


siasticœ 
lice Ht ia 


sepvUurœ tradere^ nisi a prœlato vel ejus offifdaîi petkfi 
et ob t e n ta. Qu i ve i o eo n tra fece r ît a bsolve î i fto, excepta 


morfis articnlOt in quo 
s ine lieentia Dîœeesa n i 
t H nVf exemn vu icat io n is 


casu qmtvTit obsolveri\ sed non tradere, 
Tel ejus Offieialis, eeelesiastieie sepud 
se nient ta m se 11 ove rit / 1 ^ eu t s u ru n t. 


De forma absolutionis in mortis. articuio iinpendendæ, et 
quomodo absoliitus sit tradendus ecclesiasticæ sepulturæ. 


22. PriXitevea, Htatvimu^ tiHO<l kî ^yw/.s, hi iufi'i'Hiittttr, rrl viartis 
(irtictilo conMit'utvH, (pii pro etniix dehitis rt offrima mantpmfa 
fiirrat r:vcoiitunnicatim, jtiiirrit ffr absoM, timc tlemum, ciim rreo- 
f/uorriit difhihim rrl offrnsai)i, rt bonn sua. rrpomrrit in maiiv 
rajudlani a quo 2 >ostülüt sr ahuolri,' rt fidrjmsareÿ dedndt, si 
rombiodr rt sùm ijej'icvlo ]>ot(’st fini, dr offriisa nnnulanda f>t 
debito i)ei'solrvndo, sibi nhuolutionis brnrfi'ciuw hnjn^ndatiir. Et si 
iH)stra. conraliirrit, rt infra nirnsrm Hatisfarrrr distulinit, 7iiiHii 
nova inonitionr rxjirrtnta, in ju-rntinarn srittirntiam sit n’tnisim. 
Si lY’/'o mortmm fvndt, hœrrdrs, rrl rvrmtorrs, a ut bonorum 
jMSsessorrs, si uiios non luibrant hœredcs, vel fidrjvssorrs, si ipii 
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per eapeHomim recepti fitérant, qvem eaiy^ltamiHU (piantwï at^ 
hoc, perssonum ptihlieaw eont^fîtiitniv^^ iUi^ quormn hiferesse 

qyerxonam p'ïiNicam at tk} tti quîraf tn\ mtUa olia prohatione 
reqnifiita xyper debito vei tyffensa, rntinfaeere per eenHyram eecie^, 
i^ianficayi eoinpeUmifyr, et Jpt^e mortwits^ ex iiuacmiique eaitf^a 
jvmset ercomynwaluxt nh alla (iumn ab eTcmnmikatoTe in 
mort in urt î&idjo f nevit abnoi vtun, non f riuhd u ï eûefeniaHtieœ sepyi^ 
tiixœ, nisi Diœcenani vei ejns Officiaiis litfera^ precedente^ Et 
qui contra fecertnt^ ipm facto eTmmynicationin nententiam ne 
î \ovei inf hirurmtron. 

De confessionibus înfirmantium, 

Piœicreat quia parochiaiibvs preshjfferitt spechtiiter r/ 
prœnpue commtssa. est animanivi curai statuhnus initibentes (ptod 
ronfessiones inUrmanthnn non nisi per parochiaien preshifferos, vet 
altos presbyte ton simiktres, vrl re^^ufareSi de eonnn lîeentia, 
iftidkintur; quam Itcentîani dari piwcipimus ab eindt^m îibertditi*r 
et fibenter, cum ipsi f net inf requisiti : ita tamen quod lirenfia 
ft n n i terînimim non excedatt aliter trro sv is parochta n is non 
t en ea n fu t ‘ m i n ist t '(t t e eertes iast /ea sa e t a m eut a , nec et c i esi tfsf i car m 
sepultïtram. 

De testamentis coram presbyteris faciendis. 


24 * Prœtereai c n m pa rochialls preshyteri i nfersit lue ri face re 
animas subditorumt et ris in int}\te et^ lita salubriter providert% 
statuhn us, et statnendo prtecipimus ut testamentuvt seu vîfhna 
rotant a s cujuseumque, tn prœsentia sem]x^r catholicoruin rirorum 
et parochiatis sacerdotis, vel jtreshyteri rjus lormn tenentis, tvnda^ 
tur vtd ftimn ordinetur, prœsertim ut idem saeerdos tel ejus locurn 
feneiis valeat de ipso testamento taudahile testhnonium jyerkibt^re, 
cf maxime ad ea quœ testafor ad pias causas reliquerît, fiddius 
et citius pc rsûirant u r ; prœeipientes ut i n testament o caveat u r 
imprimis quod, post festatoris obituin, tfbsque morte dispendhf 
mtde acquisitorum quomodotibet debeaf fie ri restitufio inteyra, in 
(fuantum testatoris snfjwere poterunt facvitafes, untequam leyafa 
(ptantumcumque farorabiiia pcrsolvantur, Verum, si tesfator 
(onfempserit voeare saterdotcm, ut prœdiùtum est, ecdesiastica 
ctrreat sejmltura, donee de ejusmodi mandafi contt'mptu, tpiod eo 
ipso prœsumitur, nisi eum rocaverit cum effectif Ecclesiœ jho' 
successorcs testantisy satisfactiud /uerit competenter. Notât ius 
sive scri])toi tpii, absque sacerdofis prœsentia et solemnitatei 
su péri us ex 2 }ressa., notarr vel scribe re preesumpserit testa menta 
seu ultimas voluntateSf pœnam quinquaqinta solidorum inenrrat, 
et, douée Diwcesano satisfecet if de ettdton, a notarii ofjtcio suspen- 
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fhfiwr, rt mhiloininuii hiffressum Eceieftiœ tîibi votevit iîitf^nlietnmf 
tlonea prr Diœeamnîmi furtif rrlaratvs. Vrrumt ffuia parothUfirH 
j)t(\Hhytrri ci rca soi nfionnu eoruvi quœ ad pins causas a drccdcn^ 
tibvs tcliuqtnintur itcffii[Hautes eTisfuntt priBcipur ex (fiio de ris 
(luœ ad ipsos p(^rTrnervrtf eisdem fuerit satisfaetmu, sfatuimus 
uf oittnia leffata ad pif fs rausfis ah ipsis tesfatavibus dereriifa. 
omnes paroehmlès saeerdofes in scriptis pœnes se retinete procu- 
teuf, cum (fperta furrint testameuta. Si vero clavsum fuerit 
testaîuenfum, infra octo dics pofsqutrm fiferit puhlicatvm, saeerdos 
hnhrre' proeuret, ad lepatonm expensaSf omnia fepalxt ad pias 
causas relief a f et notarii seu script ores saeerdotihys ipsis cous- 
cripta tradaut sum})tibus eorrnndemf vt sciaut <jvidf q fiant y vit 
(pi O et (piihys tepatum fuerit vet retietum^ ci rca quorum sotutiouem 
ras esse sofficitos prœeiphnus rf J nf rut os, Statuenfes ut leganfvr 
iu reclesris puhi}((\ dir domiuica pro.rima vrt f est ira }msf mort cm 
trsfotoris, rel pôstquam frstamentum fuerit pvhHcatumt supradieta 
iepata^ ut sciatur (ptid rf (piibus trpatum fuerit vei reflet uïUt et 
saeerdos qui hoe teperiff ;;rfJ tepante Donrinuni depreertur, et ad 
rtfpandum pro au hua test antis subdit os inonrat rt inducat., Ipsis 
sacerdotibysf uatariis rf scriptorihus inJunffautes uf infra quin~ 
diThu dirs, a die moi fis testatatoi is camputa ndoSf Diœcesavo vid 
rjiis Officiâti factomn denuntirnt testamtniti ; {diof'prin, notarH 
rt se riptores pœ navi iu c u r i a nt s u pin i us no m in atam, d saeerdos 
/jrr meusnu (fb iuffrrssu {U^ettmîœ sif susprusus. 


De confessionibus gèneraliter aiarliendis. 


25. Itrnr Vum tiffure vef sotvrre subdit os sif Ordinariif rel rorym 
(f uihus per ipstrn Ordlnarivvi (*sf eoucessumt sfat uim us vt n uit us, 
eujuseiivKfue lùdipionis existaft confesshues in fpiucumqtie civitate 
V(d diœcesi, pœtrr s péri air m v(d peneraiem ipsius Dlœcrsanif v(d 
f) n *sb yt eri pa ro ch ia t is t icr n fia n t pet i ta n t s pec i a t / te i et ohf e u ta m » 
de facto audire v<d solvere fpiemqvam, rel tipare prœsumat, præ- 
serti m iu cutsihus rjusdf^m d/œcesis a Jure 7'rt stafuto provincibfi 
sfircialiter reservatiSi nisi ris eovrprtat ex privifepia speciali, iruod 
sine mora rxhibeant et ostendant, et copiam ej usdcin fada ut, 
(dioqviu confit eus pro confessa non habeatui\ et toufessionem 
o u die us alias com peseat urf proiit Ordina r ia Tididrit u r expedirr, 
d super ficeufianr a Diœût^sana coneessamt quitibet per litfrram 
rd alias crrfuin faci(^f sacrrdotrm. Aliter^ ad confessiours audiem 
das, saeerdos a tiquas rrriprrr minime fru(^afy r* 


De cartularîis per presbyteros faciendife, in quibus 
panxhianorum nomina conscribantur. 


2(1 l^rœterra, ne atiqui parûchlani suh faiso ftfpucnto possint 














dk toutes r.ssf' coHfe.ssot< ( ttui tirntinK* shit 
confrssù staturmu^ quod omnt^s sacrrdofes i w/am ' animai vm 
hahrntaSf habmnt aartularh in (luihus seribant omnas foras sru 
(lamas hi sua parorh ia cTistentrst ut an no (plotibat^ saîtrm in 
Quadroffeshna, scritmnt nomina parorhiavoruvi qui {onfi^ssi fverinf 
in iisdem. Nam tua vet o iHom yn' (pt i non V(*tu.*t int ad ronff^ssiôucm 
proprfo sarerdotif vrt alii du tirenfm ipsins sareidotis^ ronscrihanf 
sîmifitf*rt (*f in synoflo Maii proprli sam dotes non ranfessorum 
noniina in scrîptis ad diœrrsanum rpiscopîitn (tf^fetitntr rf per 
ipsinn rontra non ronfessas ap]x>nafyr ransitium opportununL Et 
si rantifpait (ptod Rcfifpasi aut (dit ronfrssionrs audifintt ti(Tnti<f 
sibi dfttOf in Quadra(f(*simaf in parochin aiiettjns, nomhia sihi 
confifcntîuvtt infra Paseka^ in srrrptis trodanf proprio sftrradotit 
vt sic pararhintis sarri'dos rt^tfitudinem iiatn^af d(* ronfessionibus’^ 
sîibditormnt ad frauduk^nfas (fvonrmdam patochittuontm vetsufias 
rt anîmfftum périr nia rifanda, Huic ad jir tentes statutOf ut si 
ftiique^n patorhiannm ma et eonfipetif, de rnfus ronfessioue fada 
infra annitin ante warfem non constat^ ptopritt saeerdoti, non itada- 
fur (xrfesiasticœ seputfiirœ ahsqiie (^pisropt dîœeesani spt'riaH 
Ikentia, et caveant picsbpteri incurati qvod pænes eos eanffftndinm 
fd non ronfitentiiim nomina sint eonscripta, alioquiu privftttonton 
ht> 7 1efirii non in^erita patcnt nf fo i ni ida re. 


De casibus Episcopus reservandis 
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27. Item. Ne prœte^tdu ifpiorantiœ presbifft^ri pamclttaies, rel 
alii qui (jonfcssion(\s audiunt snhdttontmf jtonant faire m in 
seffefetn alienam, Ifios (itsus ^/m/, a jure rel statut a pt (tri ne tait. 


Pantifieihvs 
rest^rvamus 
Primvs 
fat mu 


reservantut\ et quos, aiirtorîtate prœsenfis (oncitii 
edsdenu ditriinus specialiU^r (rrpnvamdos. 

(*st (vm qui s eonfttetur se rrederr fKVreftettm petfri- 


a 


Itoin, .sf qitatiuomodo ((mrmiserlt srmoniavu 
Jtein. Cleriei (wcomuniexitî, inierdirti auf 
hsol utioneni divina cdehrarf^tintr vidcUret 


suHpensi, si ante 
Hî issam, ea nta nda 


erenHfeliuuu vet epistokun, ref alias haras fxtnonifias dierndo, in 
trrfesm sjx^ciafiter snunt offiedum fari(^ndo. 

^Itenu Vier ici per sathim pramotit, aiiquo ardint* prœfeniiisseK 
üeni. Oter ici qui ab alio f*pis(fypo se feeerint pramoveri, epis^ 
eopi sui fwentîa non ohfrnfa. 


Item, incendiarii. 

Item, il il qui traetaveru nt in matas us us Kueharisfiam, sive 
Chris^na. 

Item, //// qui pueras proprias ejfrt^rind, rel e.rposuerunt in 
hospifali. Tel edio loro. 

Jteï^i, ï7// ([ui füvtüt verba, emiscnsu vel alio modo, hernietdiU7n 
perpétrai v/ni. 































Ttçni, //// q\iî iHxuvkim expîüvvrnnf vum mafrc V€t mrover tel 
u}ia eomdiHpnnea vef uxore fratrh nvit rW cvvt mnetimoninfi 
eoiisccrafeu ve! qvi viol tenter tivffinrvi defforaiit. 

lleni, if il qui fn veefetitis vef cœnwft^rio luxurkivi commiamuif* 
Ttein, lui qui eum Jndœüt val Sarraccïieif vel bi uto aniiuotif 
rel aiias contra uaturain cofr(\ avnu temeravio prœi:ii(mjm’riiiî. 
Ttcni, litvJier quas de advlterio recepit infant eut, qttem viarititfi 
crédit esse snum, popter queni tefpfhni iihrri defraKdantur 
hæreditate paterna. 

îtoni, qui mvlieribus ntiquid fecerit ]}ro]>ter qnod facta iif 
aho7‘tivu.iu^ non conciplanta 

Item* mufier si hoc fecerit, ref sihi fier} procnnirerf ita, uiit~ 
futur ubsolvenda ud ipsum episcopujUr si id et de jure competit, 
alioquin, cum i psi us lifte ris, ud Sedew Ajiostolîcam transiniftaf u t\ 
îtem, iili que eontra aliquns ffdsum tu 1er tint testimon iuvK 
tteni. publiée i)erjuri. 
lloni. sortÜe 4 p et divini. 

Itüin, U su r a r ii mauifesti. 

qui, contractis sponsuiihus eum (fitquihus jtrœstifo jura^ 
ittenfo et non tffssotufis^ jn>stmodum contrahunt cu7it (tiiis sponsulhf 
Tel matrhnonitim , cotitra jurnmentu m prius prœstit um renicndu, 
Ttrmi, qui scienter venit raid ru stnnn juramentum, in quorum- 
que casu iicitu prœstitum, 

Ttt‘111* (fui e((omunicati rei nominathn interdicti a (iuocuukîuc 
judiee, higerunt se divhiis in ecefeiesia, untr ubsoiutionrm, invitu 
sacerdote, ner nionitione sacerdofis Tof unt exire de rcct(\sia, d/vinum 
offlcium pert 

îteiii, qui scienter célébrant in ecetesia inferdicta, 

Ilem* itfi qui in cœmeterio eeclesiastieo futsifu su h intfrdi<tOt 
sepelire prœsiimunt rorporu mortuorum, 

Ttcm. il fi qui in eœmeteriis etiam non interdictis, prœsum uut 
scienter evconi nnicutor um eor pora sepeMre. 

Item, itti qui ahstulet unf, suhtraxerunf, rei aliquid fortfece- 
nint, vef quftfifereumqttf^ iffirife aerptis-ieru nt, nipuerunt, nisi 
sciât U r qui b us jiersonis reitis ref lacis prœdieta fuetint eommen- 
data, ud rpiseopum dransmittantut, ut de ejus f onsitio tiat r{sti- 
tutio ahfatarunK 

Jteni^ de his qui, jurunuutfa ref vltimis vaiuntutiltus, pto 
forcfactis incetdis emendundit refinquuntur, vef ftium diridenda, 
sfatuim us quod ad episcopum t ransmittanf ur : ejus providentia 
propriis focis et Vhrisfi paupeHhus ussifinetur. 

Jtoin* rôti permutâtio, ref voti fraefi (djsotutîo, sof<t epîscopo 
reservatuv. 

Item* .s;' qui Liifet is Apostaficis idtutunt ui\ uhsofrrndi trd 
r P iseopu m t ransm / ti ai t fut, 

Omnes f^nim eusus supt udictos, (td (qjis<oporum uttdieuf itim, 
ah t)mjithus eotifessiones ftudientrbus in provincift Viennensi {ieeer- 
nimuH speciulller t ru nsmitti'ndos, et eos resewam us, iisdem 




















4 


hihïbenfrs quod tilt (pfi ronfcsi^foîie^ aifilnuït hitnmilfere von 
dehrant de ahvolutionibv.s prœdictornmt nivi pcrmnœ qifœ ht 
allquo easnvm prœdwtontm inetderint fueiint adoo vencs rd 
fïnrditudinariœ quod ad epi^^cojTos ref eonnn jyœnUrvtUinos 
venir e non poasint, rel ni ni fuerint in mort fs péri eu ta coiLstitvfœ : 
finie eÎH injungatifr qvod *Hi reciipe rave vint saniffitcm, pro prœdic^ 
tvH debeant se episcoporuvi eonspectihvs prœsentare. 


y 


De his qiii in eæmeterio sepeliunt, præter voluntateni 

proprii sacerdotis. 

2iK Pnetneat s mit vovn ullî qui, prœsumpthve damvabifi, 
mort nos in eœmeterüH sepclhinf, præter voi untatenï pi oprü saeer- 
dotis. Nos iffitur, aifetoritate présentifi eanrifiif ahif.sirm hujifsmodi 
abotere voient es, sttftuinius ut quicu nique, præter voimitatem saeer- 
dotis foei vei iorum ejus ff^HenfiSt viortumn îti rœnieterh præsumjh 
serit sepdiret evcovmn kaf us puhike nuntietu r, dovec sepultum 
de die, prœsente populo, maMihus prop'riis et sutnjitibus exhunun 
verit, et alias pro tanta exêessu, arhitrio Dtœeesani, presbpfero 
in eu jus paroehia sepuîtus fuerit eviendam feeerif roHffruetitrmf 
nee absofvafur nisi per Diœccsanum vet Offieîaiimi sumn, eum 
fifteris proprii eapfdknii rei eovtinentihus veritatt^m. 


De his qui p ignorant eeclesias vel înca religiosa, pro debitis 

defunctorum âbidem sepuîtorum. ' 

21r i^rœterea, eum mortuis, (ieet essent duui virduivt débitis 
obi ipat i, n eqa ri non (b'beaf ecelesinsf i ra se pu If u rOt ved hœ redes 
pro tpsis satifaeere sunt eoqendi, (nietoritate presentis eoveilii 
inhibeviiis ne aliqui ecelesias vel loca reliqiomf in quibns sepuiti 
t at ite r / ucr in t ab ! i qat i, p t o fo t rfa et is h u J u s m o( f / se pu (tôt u i n, 
avdeant piffnorarr, sed hœredes ipsarum bonoruw seu possessores, 
vel eo t un i jideju ssa n m pe t ■ ee èl es i a m sa t isfa a *ie ( o n r pd ianf ui \ 
Quos quidnn jidrjussores ]v^r îllim requiri et recipi prœeiidmus, 
in ru Jus eæmeterio defunetus fuerit inkumandus^ Statue ides qimd 
per presbyterum'qui fidejussores reeepit, tavquani personam piddk 
eam a nobls, (ptavfum ad hoe, audoritate prœsentis eoneiiti spe^ 
eiaiiter eovstitutmn, aeth ipiorum omnibus interest vel intéresse 
poterif, aequiraîuw Si (pus vero, Uipsis tribus mensibns"posfqumn 
îstud statutum fuerit pubUeatnm, eontra faevre prœsumpserit, 
ipsos eee! estas piqnorando, pi q no tant es seu bona eeviesiarum 
eapientes propier hxn, ipso farda eveomuiiieutiuvis sentenfiam ineur*- 
rant, et e.reoHi unira t î publiée dm untietd u i, donee piqnont resfi- 
fuerint,, et dtinina tpta* in de ixeit^siie inturrant emevdaveKivt 
universa. v 
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De his qui inducent aliquos ut, omissa parochiaii ecclesia vel 

matrice, alibi eligant sepulturam. 

Prœtercot sunt noinudii qui aliqnos soilicitanf, 

indiUHiit if fi omitfMi ^uu jMifochkili ecelvfiia vei matric(% ml (tUmn 
tfr transférant, se2)uUîirmn îbi l'cclesiusfieam tiîgendo; (fifod Jwti, 
auütoritatc prœsentis doncUiif prohibemvs. Et qui contra, fcccrint, 
cjxom unicationis sententia jx^rccllantur ; ^ cum ubi cousutn'erint 
reflet eælesti j^ihulo debeant sepetiri, nisi aliter, libertatâ projtriat 
duxerint ordînandiiin. Ad jic tentes ne qui s de rie us seu ali a jtersona 
testatoris voluntatcm seu ordiiiütioiunn împedkitf jnq' se vel per 
alruvu ad impcdicndum itœsict anviiium, cousitium vel favoicrn, 
in jrrœjudicimn alicujuë cedesiœ ccclesUi^tfcœve Et si 

quis contra fecerit, ipso facto crcomunicationis sententia sit liffa” 
tus, donet a suo Diœex^sano absolutionis heneflciunt menœrit obti^ 
Hcrc* 

» 

De corporibus defunctoruni * extra suani paroebiam 

non portandis* 

31. Prœtera, statuinrus quod cotqxmi dt^f unetot um in eœnietcriis 
c( dcsiariim parochkdiwnt inhuincntur, nisi in eontinenti, sine aliquo 
sfre 2 )itn, fldes ft'at quod ftltbi eleqerînt sepeliri. Si quis autem 
SCC nia ris aut reffularis aliter ad etctesiani cœufeterium corpus 
apjiortare prœsumpser/t, antequatn de efectkme st'pulfurœ fufbita 
fuerît certitudo, ovini emolumento in fefStamento defnneti et alibi 
sepuiti sibi reUdo careat, et iilud itaroehiali ecclesiæ applicetu r, 
d uihilomidifs eœmeterhtm in (fuo inhuniafum fuerit Hubjaceat 
intenCicto ecclestasticü, donec corpus parochiuli ecciesiœ fuerit 
restitum^ quasi a jure, si quod haberet, ceciderit qui, non errpectafa 
certitudine, sibi jus dicere attentavit, et dcfunctum alibi quavi 
i} t cœ mx ier io pu rock i ai is ecc les i œ stqtel / / ‘e. li ï s upc r, st xit u c nies 
ffttod eorjxtra defunctoruni (fui alibi (deperinî siqieliri prima /tor^ 
fentur ad 2)aro€hiale7n eeclesiam, et ibi una missa, tel <fliqua 
sfatio pt o defnneti anhmt cefebref ut\ 


De purtione canonica parochiali ecclesiæ débita* 

* 

32 , Iteuif t iini sujter jtarfione banot um, ob rentu utn, ratiônc 
sepufturw parochkinot um qui alibi, evtra sutnn parochiam, eliquut 
se pull u ram, quota débet esse jxtrtio parochiali ecrleske unde 
cot pot a (issu m u ni ut\ (^.roitœ sunf (fuœstiones rariœ et dirersa^ 
Xos, Pi Œdeeessor u m n ost t or mn vest iq i ts i nh cerrndo, d u hitation e ut 
amputa ntes , h u j usinodi, prœsenti approba nte cône il io, sial u i tn us uf, 
'de cwferot parochiali s eectesia pnedictofum bonorum tertiam 
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pnifrm iuibcat, iiisi in aliquibun locin, rationc compoaitioiiis rrl 
tous uct II (! i II tu, ccttii ni titi q u id ohucitctu r. 

De exeomunicatis, interdictis, apud exemptos non sepeliendis. 

% I 

3:3. Itcmt Ucef refmloj in observantiiB professoreSf et aiios quos 
Sales Apostolica earrmptionis seu libertatw majorjs fttulo deeora¬ 
vît, et prhilegiis insignir^itt aftoflere ami dignis fatoribits fiifen- 
dimnSy ipsoruutfpie privifegia quantinu ad nos pertinef, ùbs(frvare 
igibatUf sic favnrn eos viajnere conteutos suis juribvs affecta^ivns, 
(jtfOil prhdiegiorum suonim limites in aîionim injurkim non excé¬ 
dant. Quamobrem, hthœrejites Bihiricensi concUio (1), domitmvi 
SimonnUt finie temporis sanctœ Cœciliœ presbytentm catdinalern, 
legalum Sedis Ajmstoiicœ, eelebratOf sacra approbante conciÙOj 
proinde stettuendum dnxinntSf iUstrîetiits fnhihentes ne dciveeps 
quicumqHC Religiosi vel etiam seculavesr exemptianis seu iibertatis 
Si 'd fs Ajwst ol iew p ri vil eg i is co n r m u u i t /, excom. u ntca t os p u b l ice se n 
nominathn interdictos vel usurarios manifestos ad seu- 

ceclesiastica sacramenta, vel ecelesiastkam sepult uram, sdenter 
ffdmitŸant, qimniquani ab eis /îi urfîado mortis f ne tint absoluti, 
nisf Diœcesani vel ejus Ofjlcialis littera prœcedente, Ptœtera, si 

vil ta, vei castnim, vel emtas supposita^ ecclesiastico Interdiefo, 

* 

l'el prœcepf tnn quod cessât ur ibi a divinis, id infra eadeni villa m, 

ccisfrum vel eivitatem, vel in lacis eontiguis et propinqiüs, sint 

aiiqui reg illares vel etiam seculares quorum îotti et oraforia totalité r 

shit ereMpta^ ne Tilescat sententia interdicti, et nervus Rvdesiœ 

corntmpatiir, districtius inhibemns ne, i}}sis presentlbns, qui locnnt 

habitant interdiûtnm, pvœsumaut dirina officia eelebrave, sed, suis 

(ontenti priviligiis, iliis exeiusis, januis ckiusls, submissa t'oce, 
* 

non pulsafis campanis, divina cetehrent offickh Ncc aliter sua. 
pertrahant privilcgia ad abusum, nisi aliud speciatiter et erjaessc 
a Srde Apostotiea sit induitum, quod non est aliquatenus prœsu- 
menduvi, nisi hoc ostenderint muni leste. Qui veto contra prœdicki 
faeere pnBSumpserit, vel atiquhl de praatictis, prœter pœnas a 
Jure statutas, ingrrssum evetesiœ eo ipso sibi noverit interdictum, 
donec jrro latoribus senfentiarum hujusmodi, quorum auctoritatem 
contempserif, et alUs quorum interesse conllgerit, de prœdictis 
i vccssilms et amni interesse et dam no satisfeeerit rompetenfer ; 
(f eis ipii sentent if ts prœlatoru m et te ns u ram (TClesiastieamt duxe- 


{\) Cest le concile de Bourges, tenu le ly septembre 12S6, par Simon 
de Beaulieu, archevêque, cardinal du titre de Ste Cécile, assisté de trois 
de ses suffragants. Il y publia une constitution en 37 articles. Huit ans 
auparavant, Simon de Brie, cardinal-légat, avait assemlbé un cfnicile à 
Ibnirges* où Vou publia 16 articles, qui tendaient à maintenir la jnridic- 
linti et l'imimuiité ecclésiastique. Kntc de rauteur. 
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rhit, ejiHni finît hi eîs esft eontemntntiUf*^^ (uf cantm viaJifiam 
cœnprhncndafit, passif piennuguc rnnlhrntia nh Oidtnar/ls^ tri 
eorum officialf dcneffarif et contra eos tdias procrdatnr siciit mcliits 
ridebitar crpedirr ( 1 ), 

De ponentibus insidias episcopis vel {>rælatis, vel 

conspirantibus contra eos. 

3\. Prœterrtfi s tint nonnidii, instiffante diatjoifh srdurtu 
cpti contra proprios ardtirpiscapos, rpiscopos et (fhixftrs, cœterosvc 
lirœîofos, parare srn ponnr insidias, sat coujurutionrs vct conspi- 
rationes facerr von fonnniant, atjus crhntnis (fsfutia, non soluvt 
întrr Chisticolas abonti nabi lis d rj'rcrahiiis judicatyr, srd litam 
inter hwrcticos et pentiles, H est et km a Va noue d singtilis 
fepibys inferdiefa, Idvino, hnjiis criminis rcos, non solvm erefe- 
siasticœ, sed smciili iepes damnant, et non tant tint agevteSf srd 
et consensum, consiilym, aicviliinn impendentes, Qu a de rr, pm- 
SC H i i vonc i i io app rob a nte, c.vterm hi a re /1 oc det esta bJ l c c ri m c n 
cupientes, statvim ys at si elct ici scBcnkircs sev renKlares cvt laicip 
prœsiimptione dainnabiîi, mchie^nscoix}, cpiscopo vel abbati, (■œtc~ 
risve prœiatis insîdîtis paravcriût seu posuerhitf ad eapiendym 
personam, hona vei i psi us tel suœ familiœ dcprœdanda, covjyra- 

I 

f füî lem (O V s P i t a t h ne m re feec r t v f co t va. eos, ej:co m unitat io n i 
sybjaceanŸ ipso facto, licct sua dainnabilis prœsympfio ad effectum 
sit minime productar etsi de tam detestabiii et horribili crhiihw 
non conmunicetur. Si reculâtes fecerint, sen repuiarcs eierici, 
in cpiovunicpie (fradu vel ordine coustituti, protinvs deponantur, et 
f rada n her ( ’ nrice sœc ulari, sie n t eu nonicœ jirœdp f u nt so n et iones* 
Si tvro sint laid, aliter puniantur, sienf lepes prœcipiunf 
lares, oitmesque vtrinsque Ordinis viras, non solunt factentes sed 
et ronsentientes eîsdcm, infâmes esse decnvervnt, secnndtim save^ 
torinn antistifinn instiuta, r/wo? prœclphnus inrhtaùilifçr observnri. 


f 


\ 4 


(!) Cet article ef les trois précédents tant voir Vétiit de cliicane tpii 
réy:nait alors. Ia‘s Moines, ^surtout les Mendiants, sous prétexte des 
privilèges c|iie la Cour de Rouie leur avait accordés, tâchaient de se sous¬ 
traire à là juridiction des Evêques qui. de leur côté, réprimaient leurs 
entreprises par de sages ordonnances. Les droits des curés furent violein- 
uicnt attaqués. Ces Religieux prêchaient, confessaient et enterraient 
toutes sortes de personnes, en tout temps, et attiraient les droits casuels 
et les aumônes des fidèles, en vertu de leurs prétendus privilèges. Mar¬ 
tin IV confirma ces privilèges aux Frères Mineurs, le lo janvier 12R0, 
mais avec cette clause ; « Nous voulons que ceux qui se confesseront 
H ces frèrc.=î soient tenus de se confesser à leurs curés, au moins une 
fois Tan. stiivaiU la disposition du concile (de Latran). et que les Frères 
V exhortent soigneusement et cfticacoinent. Note de l’auteur. 
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De clericis mercantibus seu negoticintibus. 


35* PrœterefL statnhuVH cpiod nvllui^ clerwus in sacHn Onli- 
nihits constittitu.s vel beuefi'eiuvi (h^secvtiw, per æ ivi per aihnHf 
Madum evtat vel vinum cautta rct^endendi vel nepotûindL Et si, 
post preseni^ eoncUhim pubUeatvin^ alùiuis eontra faeeref vel 
f(fcrre prœnmnpi^erit, ffuod prwsumftnr eo ipno quod plvs émît 
fptam e,rp€indere consueviff êft amwiihne bladi nsev pretii conrer- 
tendi in fahricam parochialis ecctesîœ puniatnr, Eisdem clericis^ 
if mi per hihibentes ne super pipnoribntf 'mutuentr ut fruetvs seu 
usuH pîpnoruvi sibi lucrifaeiantj nec contractus seu nepotiafloues 
tir qitihUH Terislmile prœsiimatur quod vsvntrü sinf censendi 
erercere prœsumantt nec bladvnu nec vinmUt seu aliqnid ad fem- 
pusj causa renovaîulif mutuentr ût sif vel esse passif infenfio 
fœnerandij seu tucrum aUquid faeiendit et qui contra feteritj 
Si eut prcedictiim est^ quod mutuaverif, tofum perdot, rf per episeo^ 
pum vel aïium sitperiorem per ipsum capiatur, :per ipsuin in 
fahricam vel oniamentis parochialis eedesiœ conrertendum, Et 
si nec sic destiferit, per ereowitnicationis sententiam et privâthnevi 
benefien désistére co7npelkitur, 

t 


De testamentis presbyterorum* 


36, ïtenit secundum eanonicas sanctîonest bona intuitn Eedesiœ 
acquisita non sunf ad aUas personas transferenda. Non Jamen 
est im probun dœ consuet ud inis, imo statu f is va non ivis a pprobat œ, 
quod preshjfteri cœteriqvc ecoJesiarum reetorcs^ qui ætatem snam 
in suis cectcsiis fransegerlntt in ipsis virtntibvs Domino famu- 
iantes, de aliquibus bonis ipsorum ecetesiarum {piarum reqimen 
tenuerunt possint disponere et festari^ et pt œsci tim de Us (fuæ 
noscuntur ad sdluiem et misevieordiim perthiere. îqitur, prirsenti 
eoncilh appvobantet stafuJmus quod de bonis vtohiUhus^ etiam 
semoventibvs dunfaxat^ f^uœ intufuî EcffcHiœf ref pt^r svam indus- 
f r /a wi n cquisifa s u n t post q ua n i i psa s ef et es i a s s u n t ad r pf i ^ ]Xfssu n t 
ipsi presbjft^ri sua conderc testament a sen (dut s vttimas volun- 
tateSf in quibus, pro animœ suœ remedi^^ aliqitibus Christi paupc^ 
ribuSt seu suis scridtoribus^ pro rcmu/neratiùne servitiorvm snoruni 
tam prœscnfium quam etiam transaetorum, sive siîd sanqttinei sive 
extra nef, vet jyropinquit de bonis prœdietis mobilibus et semorrn- 
tibvs jjossunt relinqvcre et tcqaref hoc adhibito modéra mi ne quod 
in eeclcsiis quas rexeranf, tantum de bonis mobdibns diinitterc 
tencanf7trt quod successor eum ejus famdifî ad fruefus noros 
valea nf sustenta ri. 
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De occlesiis annexis aliis, quarum curati non lialient 

congruam portionem. 


l^rœteteOf in pieriaque partihu.^ provhKiœ Virnnen^iiSf ^unf 
noinmlïœ pai oHi talcs ae<lf^siœ qnœ cauoniris coUcpurfœ scif cathc- 
ih'ülis ccHt^sîœt vcï ip^fs rcefcsüs coiltqfiatîs rci ctfthrdtalilms smtt 
ainq\rq^ îH qiiihus çauoufci %t! ecelesiœr deputafis scrrîtiis 
fp/itnf ad CO rxifpfoin parfioncmt quod ex en non possvnf çtmfpue 
siisfeutari, et etccvtosipHi in eisdem ah oîim Jîeri' cw^^ytia total if er 
sifhteahituî\ et hospit(ttifaH defravdafur, in fanfvnt quod paseente.^ 
l>opvluw verha Dei\ per pafriant discitrrentes semtnando spirH 
ftiatiaf non inTcnitint in eisdevi, vt de aliis taccanuts, qtfi adetui 
raxessaria sithmivistrenf, Cunif ieptvi\ hœe sint contra 
ecefi\siast feani h o nt\^ta fem ^ et eon i t a Ha ea nonieis i itst it y f is , 

statuimHSf saero prœnenti approbaute eoncilio. nt HcaHls 
i y i pHs eeclesi ts ]yi roch iai ib ns institytis^ co nttrua p roven t u y m 
ipsarym eectesiamm jHntio assipneUtr, de qua possint eongrnain 
snstentatioyi^n haheret et onns efeevtospyœ et hoHjyiUdîfafis débite 
sypportaret H assiiinatio istn fiat per iltos qyibits ipsœ eecle^ 
siœ svnt annexœf intra festvm Aseenshnis Domini jyiihlienfiones 
prœsentîs cane if ii suhseqyenfem, Alioquin ex tnnCf envi eorvm 
nrffliffentia prœsyntafyr, per Ordinariymi (tnetorifate prœsetdis 
eoncilii. Infra festnin (hnninm Sitnetoruin proxhne snbsf^qyentemf 
assignatio Isfa fipt, Qyod-si OrdinaHtts non feeet if^ es ty}U\ (fticfa- 
rifate prœsentis eonedlf fiat per arehlepiscopttm asutffnafio 
prœdieta, et ad ftbservandam assifinafionem per episeopym faetam 
fUi qnihus^ eectestà^ svnt annex(i% anctontate prœsentis eonttfrir 
p(r ipsos episeopim vel arçhîi*pisropyinf per ans y ram ecclesias- 
tieam compeifantyr. 


De presbyteris .parochialibus non habentibus congruam 

portionenn 


^18, Item^ sicid eomperrm ys eerfo dkliehnys^ svnf piermqtte 
ptttoritiates eeelesiœ in jaovtnHa Viennensi, (fyornm jus pafronafys 
ad reffuîares seu st^culaties hrelesiast ve! ahhatibns se y pr iorihyst 
sen certis aman icis pert /nere nose u n tyr ; presbyter i vero se u 
riauH in iisdrm ercfeslis institvti, sir tenuem habent honorum et 
übvent yyvi teinivit (tilnm portionent, iptod honeste non possnnt in 
f’isdtnn eeHi\siis systentan\ (t v/x rei nnnqyani persona cofnjterittfr 
qnæ haherd intiustriam stai ])eriti(nn lifteranim quœ relit i]}sam 
cyram retiptut^ rel efftesiitm gubernttre. Ctnn igitur anus ettrœ 
ad ipsoH pr/^sbjfteros i ne y rat os prît i mat' noseatyr^ non est dignyvi 
ifh ipsa f^reb^sia, taf eu jus omis et se tritium assum y ntat ^ qyod 
h a béant yndr passint afngrife sustenta ri. Qua de rr% prœsevti 
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ronc'tUo approbanfv, duximus statuendum uf ,x/ pre^bj^ferl ret r/ror// 
in insfîfnfU qvorum jui< - patronatad rcguiaic^^ 

^rcuhires rccic&hfSf nt prœdictHm r*sf, nofiritvv pcrthicit\ provenfitH 
et iybventhnes haheani de qitibiŒ xaleanf siu^fentarK et ecele^iCB 
ad quo^i pertluct jns paronatus deebnas tu elsdeni parofihnH pereb 
pktnf V(d proventm, de jpsîs tantum, (ulhibUo dlmrefo modem- 
mhie, saeerdoti cvrmn aurmarmn habenti per Ordinarium rmv'- 
fptefur, et infra Beati JoannÎH pnbfkafiouem pne^enfiti 

(ancilii prorhue Huhaequentem, qvod inde (onpnte uiintentan, 

rf onera ad evram perfinentia svpjmtare. Et -vr' qui coutradlre- 
rint, ordinatwni episcopi vtoderatœf ejx:omm tfnkaf iouiu .sententia.\ 
Hiœtorîtate prœsenth foneiiit promulqatœ, subjaeeunf, îpHo faefo. 
Si rerû eeelesiœ ad quaa jns paîrouufns pertinent, in parochia 
dfa décima s non habeanf, ne a provent u>i de qv/bUH posninf in 
tiufpnentvm ineurato prentnft<'i*(^ provîdere, fant um dieto pre.sbjffei o 
illi qui Jus paf ronattiH obtinent uHunde assignare prorurent, qnnd 
snsfentationem habere vafeaî congruentem. AiioqniUf ad prœsen- 
tfttionevi iiioru ni nuit us instit uat ur in eadem eüclesitf vieorins 

_ d 

sive recto}\ sert Dimeesan us propinqttæ ecefesiœ, de (jua s/hi meiitts 
vel utîltu.s vidcbitur expedire, idam panj}errm rcelesittin vniot, 
et sic rector, qui in dits duabns ecciesiis fur rit instit utus, 'ftftssit 
er rnrujh proventib us .sustentai i, et utimuque, tam per se veî per 
riearîum, Hreundum quod ürdinatum fueiît, deset'vire^ EpiseopiSf 
in intfnte sanctæ obedienfiœ, airctoritafe primentis eoneifii, finnk 
fer in J u nue n tes tt t h ov stat um studea n f ti r m if er obserra te, et 
fa ce re oh se t va t * /. 


De clericis curani animarum habentibus, quod faciant so 
promoveri, et resklentiam faciant personalem. 


« 

39, Prœterea, enm jam statuhmfs qttod paroehiatibus eectesiis 
et eon/vt rectorlbus tanta obiTntionum et* prorenftfum porta? 
ossignetur, qitod exinde po.ssint reftort\s earnnidt^m congrue susften¬ 
tât'i, stfftvimns ut derici adejdi bénéficia eurtrm animarum 
hahentia, tn ipsis personafîter resideant, et infra annuvt se faciant 
presbgterors ordinari, atîoquin, ipso Jure benefietis suis shd prtrafi, 
ni.si ex causa, super residentia, (qtlscopus dïfxerit dispevsandum. 


T>é priori bus, quod se faciant in presbytères ordinari, et 
^ quod plures prioratus uni non coniittantur, et quod priores 
residentiam faciant personalem, et prioratus suos non 
tradant ad annuam pensionem. 


UK 

t fet iris 


f^rœtetra, tum beHt\fi(iorum pfurifas tt (oruni ambitio in 
stnarfaribus reprotnt nr, mnito fottius nnpffat îbns est 


\ 
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(lamnitnila. iilehtv^ appioh<fufe voHcmo^ ilitvlmvH statifvv- 

f/ um^ dîsf rivftU.s inhîhentes lu* uhbides pi meCHiT con veutunies jihires 
pihivatus uni mouiKho Ue cadero ionfemni 'i't7 eoniedant, Adji- 
i tentes (luod monn<'htis eut eollatus f uer 'd priondus infra iiunum 
se faeiat in preslyifterum ordinari^ et (ptod in prhratu suo reskie n* 
fkim faeud personalem, nee prioaduni suinn tradat ad uuuuant 
pensionem^ Qui veto plûtes priorafus reeepit, sefundo mo 
reeepto va('<*t pthnus, et eo careat ipsf} jure. Et (ptia (ddjas jdures 
uni eontuletffy eonfra ptohibitioueui prtesenti^mf ilia riet* eonfe^ 
rtmdi ptinutm sit pùtestfde privâtus^ rf per {lianesanuin episeopmn 
aliüvi idoneo inonaeha ejusdeui monasterii lonfertftur. Qut vero 
tesndenfiain nan fecertt petsaitafeni, rel infra annum non fuerit 
ordinatusf vei priorattnn suum tradere îtrœsiimpserit suh annua 
pensione, ipso jun^ sit priorafu privât us, et per abbttfem, infra 
ntetisent, (dieni idoneœ personœ conférâtur, tiuœ vêtit ti raktd 
suprodicta ftteere, uihquin, er tune, per diœcesanum episeopunt 
perso nœ idoneœ conférât ur. In omnibus tamen casihus prœdîctis. 
}>erniitfini us (piod rdibas vei prhr conveurvalts vatiHit dispensore, 
evNienti et tudionabdi citusa, od iîîtvcesan um episcoirum prias 
infivifda. 

De Monachis, quod soli in prioratibus vei eccksiis non 
morentur, et quod habituni suum dimitterre non præsii- 
mant, ^ 


41. PrœtereOf attendnites (juod nonnutH monachi solitarii in 
priorrdibus suis eounnorantur, contra statuta eoncilH peneridis^ 
prœsenti approbante concdhy sf(duimus ne (diquis vtonachus in 
pt iondibus seu eeciesiis sol us a udeat pernianere, (juin sffîtcvt 
un uni socium ha beat sut Ordinis secum continue eommorantenij 
fl tnt hoc faeiendum ta ni abbas (jumn monachus per Ordinartunt 
eompellantur. Vei si duobus momtcbis prioratus sive ivcfesiœ non 
suppilanf facultafes, moinnhus ad claitstrum redeat, et Ordinarius 
in tocù dlo faciat deservire per ctericos seeidares. In su per, adjun^ 
pf'tdes n<^ utiffui retfuiares sivc reUpîosi professi, taeite iy7 expesset 
rujiiscuifKfUf^ professioniSt Ordinis seu conditionis existant, in 
pn/vincia Viennensi, habitu proîfria deposito, incedere audeant vt^i 
efiant jxnmanere. El si atiqui publm* contra feeerint, ipso facto 
exeomunicationis sentenfJa. sint innodolL Adjicientes (juod ma n iras 
in tu niais suis latpas^ déférant (d rotiuakfs, sotufares confutitios 
non de fer (tnt in civitafibus et loeis populosist ^^iue rappa roîunda 
vei floeo inanifoto, seu loupa cueulta a htterihus usque ad pedes 
ht ne et inde consuta, incedere non prœsuma nt. Et ffuî cont ra 
feeerint, prœdieto se nient ta shd iipati* 


4 






























099 


De prælatis et patronis, qualiter debeant præsentare 'ad 

bénéficia, vel eadem conferre. 

42. Prœt^'rrdf sinit îiomivUi rei^Jeftiarmn patronî quî, tntteqv(f}u 
prœsrutfnit, prœsrnfando convrnivnf de uovo fTusu ecdenke fmpo- 
}}e^ 1 dûf ref de ffnfiqvo rtiam nvfpneutandOf vef per fieipso*^ (ivfpuen- 
fore ontiqnum eetu^mii, 7 t! novirm imponere von iTrenfnr, vef 
ecele}!?i(mf sen priorafnm 7 *e! hevefiehtm afîa.*^ onenrrr propriis 
(omvifxlîfi temjm'fdibifv hdnandor ^hoc idem forere prïesrnnuvf 
noimvdî od qitm priondinn .sr» henefiaîorvm cadfftiù voHeifvr 
pertînerê* Nos igifiir^ prœsenti eoncilto approhantet sfatvfmvs qitŒf 
præsrnfafh sev eoifatio ita faeta non vfflerft ipso pire, et ffuod 
H fa viee iffvd beneflehint, shY ecefesia ftierii sive pidorohinf per 
nuperhtynn itI (divm ad quem de Jure dei'ol^n^ deheid, si ne oneris 
fmjx}sitî 7itio ronferafvr, ae si ad evmt propter necfliffenfânn» 
fuîssef preeseutafio sh'p eo/latio dfrt'olnfa, Ivsuper. Htatueufes tfitod 
episcopi, a h fia tes, pria raf v s, se v eo n ve n tuai es a h h a fein n o n ho he î / - 
tes, od (fueni ecelesün'uvi sen eonventunm eoUafio voseffnr fnoti- 
neref eeelesios, jirioridus et afio henefieia pafam, sine diminufhne 
(fiiafibef, conférant, ifa qnod eut eontulerint appareat evklmtet, 
infra, tenijmra a jure eonstituta pro beneficiis con fa rendis. Afio- 
fiiiin, fapso fe^r^pore prœstîfutOf superiorem pnnnnn, vef (diinn 
ad quinn afias de Jvre ffin^ofvi debcat henejieium, eonferatur; ner 
priores^ abbafes, vel episeo]yi audiantur si di(7tnf quod sic oeoulfe 
a la. benefleîa üontulervnt infra feni]yora prœstituta, eum e,r hoc 
contra ipsos n^resbniie^ prœsumafur quod occvUe se afférant, 
fontutîsse, nisi egs causa jnddens e:fe\isorefJ Districtms inhihenfes 
ne patvoni, sire reaukires sm^ seculoras existant, a rectoribus 
eeefesiarum in ciuibus jus ohtineid pafronatns, procurathnes seu 
ohventiones exîqant, nisi seeundnm (ptod pvœciprunt eanonicœ 
sa nef iones ; et qui eonfra feeerinf,, auetoritafe presentis t on (UH, 
noverint idr officia (d beneficio se susp(n\sos. 

De contendentibus saper beneficiis, qui, omissis jtidicibus 
ecclesiasticis, ad arma et rixas currere non ver en tu r. 


13. Ad hoc quod jam perniciose inolituyn fit in plerisque 
fuiïtihus promueiœ Viminensis, von sof uni apud seculares elerieos, 
s{UÎ ej apud mono chas et alios requi a res, ut cyiim supix he ne fie iis 
et (TXÎesiasficis ciuestiones infix (diquos oriuntur, refictis et 
contemptis (*cclesfastieis judicibus, ad (lum sofas eoqnitjo et defir 
vîtio talium nosaitur perimere, stofim dd arma eoneurruntf 
parenUim et amicovvm siiorum requUirhnn et sef uldriuvi, etUm 
inicorinn, impetu et viofenfia priaratus et ecclesias oceupantes, 
arviîs armatisque muniindes eosdem, se didnde mutuo, prout 
prCBVafevl, pîcrumqve euvi effusione sansjuinis, vovmrnquam vcro 
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ann homickliÏH propter quod innumerabHia j^iserru^'e- 

mnt et adhve insvrpunl Hcaudala, rf plnrtma .sr<pfyntitr (ot jMfriiin 
et anima nuit pet iùv (a rt rvinœ : Nos ifjitnri tôt et tantis insolent iis 
oceurtere cupientes^ statiiiiniti:i ni quievmqne ctericns Ncentaris 
avf regvlaris falia de fœtero prœsunfpscrit aftentare ahsqur sno 
DiœcesanOt avt jiuliais vef erreutoris sui ecefe^^iastiei elipeudo, et 
eccie,^iastica avetoritate et licentia^ omtü Jure, ipso faetor ptiTefitr 
quod hahet ftvl <fnod dleit in eodem priorntUf capelia, 
eeriesia ant re ecciesiastiea, quatn prœdieto modo invast^tit 
se h a he t e. Et s i n ec s ic , pe r D ire eestt n n n i rrq u Jsi f n h et m o a ii « s ^ 
ah iis desisfete nohinit, eTeommimicationis sententiœ snbjaeeaf 
ipso facto, ti pt'!' totrnn üpmiHtMu,- cxcommiiout m viovîscUm, 
nviiatenus in eadeni provincial ni per très memes sente ni krm 
svst inné rift deineeps eveam n n leotnw hen efieiv m ohten i n ru m * 


De Clericis, quod non assumant officiuni seeulare. 


\A. îifon, sum non nu II i elerici in sttcris Ot dinthus eonstit ut i. 
Tel rel ipiosi se u ca non ici ecHesia nt m ^ cathed r(diu m, sev al ias 
hen ejwiati, j udieaf n m , cous lUat n m , asnesso ria m, rel <dia p n h{ica 
in enria secukrrit qui electi a populo vei a nerulari persona reei- 
piitnf et exercent, Cuvi ergo clerieis opprobt iosum erisfat si 
fotrnshnn discejÉaîionirm qteriton se ostcndantt hoc Jieri prohibe^ 
mnSf et si qui receperint rel evereiwrintf nisi infra, niensew posf^ 
quavi^ fuerint puhiwata hœc ntatuta dimiserintt a b ofjicio et bene^ 
Jicio sint suspensi. Et si per anntm in contuinaeia inostiterint, 
vel pthno dimisso diud idem, rel aiiud eonsimile ofJiHu^n recepe- 
ri ntt itmo facto suis benejieiis sint }}rivafi. 


De custCKÜa bonorurn decedenlium sacerdotum. 


45. Prœtereaf cum basilicœ in qufwwmque dimceni eoustifutœ, 
cum bonis pertinentihus ad effsdenh ad curam, profectioncjn et 
r u stodiam Dlœcesa n i ix^rt inere noscant u r, et bon a deeedeuf imn 
sacerdotum quœ, ratione ecelesiiB obvencrunt, futiiro successori 
Jideiiter debeant austodirt per ipsum Diœcesanum rel Ticarinm 
<d} eo députât uni, et pie tique ecclesiatitm pat ton i, fam régula les 
qfum seeviares, bana decedentium sacerdot uni ptœsumptione dam- 
n(d)ili invadantt tenter Hat e propria, et usurpent, hoc, auttoritati* 
présentis concilii ;fieri prohibrmus, statventes quod bona stteerdotis 
déf it net i et si def unct us rationahite fecerit testament ujn, juxta 
ikentfum presentis concilii sibi (latam pet Diœcesanum vel ejus 
vicarhimt effectum mancrpetvrr si vero non fecerit testa^nentvm, 
lune veto de bonis Diœccsanvs otdinrf, i psi us défit ncti set vif 
ribus, et aliis pauperihus pro ejus anima largiendOr et fufuto 
successori set rondo, prout secundum Deum et suitm conscientiam 
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vntrbltHT erpedire. Qut veto aJitrr hona drf uncit ?iacprdoti^s ’pi^œ^ 
KUvrpserU usurpares hi ipstnN nunc re! ex timc excom unicatkmis 
tiC}vte i itîn m pi om u f^jarint s. 


De abiisoribus Litteraruni Papæ et Legatorum ipsius. 


/ 


vel 


40. Iteuif sunt nonnulll cln ici 
Legatornm Jpsiv.^ neqmtrr 


et faiei qui litteiis doinini Pupœ 
abntîintur. uuctoritate 


présenti,s eoneiliîf exeomunicmniLs omnes iUos 


lifteras ohteîitas 


aliis rjusdcin nominis aïnitcmtas fradnnft et qui ras reciprunf 
(ali modo. x 


îloïiK omnes qui super uno et eodem neqotîo coram ditersis 
Jud i ci b U s al iquem facîu t <rwca. ri, 

I toi il, omnes illos q u i ad loea eqnimca atiquem eitari facrunf t 
ut frauduieîiter et malitiose Terent et decrpiant sic tifatum iabori^ 
bus et expensis. 

Item, mu nés illos qui lifteras dojnini P(fpœ vel Leqatormn 
ipsiuSf personis non eomprehrnms in ïesûripths\ per excoqifaftnu 
maiituimt litcin ubi non est sîmvhmtcst citari faeiinit vel prorurantf 
ad prohibendAnn testhuon.ium veritatis. 

Item, omnes illos qui lifteras aposfoHeas tel Lïqfatorum ipsius 
Sedis ad f utu ras trahunt controversiast quœ imnduvi f liera ni 
tmnpore i7npetratio7iis exoïiœ, 

Itoii). omnes illos qui per litteram ea quœ de bonis pro suo 
prioratu vel sua ecciesia mpetratat ad justitiam aliquormnt aliquos 
citari faciunt eum q^tibus ipsi, ratione ecelesiœ seu priorat'us 
quorum nomine est Httera mpetrata^ non hahent aliquid quœs^ 
tioms. 


Item, de Httera ]yost iter aTreplum, et ea qyrœdleto modo 
almtentibus. îdmn per omnia sfatuentes, netmon de omnibus iîiis 


qui per qnuseumque lifteras Apostolieas aUquos citari faciumU 
contra quos non habent aliqnid riUŒStîonis* Si qwis tüto insuper 
rebus ad dotem spccta^dihus Hiteram Aposfolica/m impetraTerit^ 
et lUius auctoritatc alkpwm vei alnpios cum qnibiLs ratione dotis 
U071 hahet aliquid q^œstionis feeerit fafiqnrU aucforitnte prœsenfis 


coHcitiif eadmn scntentia vxcomunicationis 
SC 7{overit aiUgatiim. De iUis tcto qui se 


qim superius naniinati, 
f al SD s iq7 1 ( i tos assevu nt 


cuvi non s^lnt, et sic tanquam cruve signal i littevas impétrant^ 
per quas aliquos fatigant laborihus et expirmis. 

Item, de illis q^ii privUegium cruee signaforuyn impétrant su b 


ilia forma^ poslquam iter arrijmernnf transmarinum, et ante 
iter arreqïtwmt per illud priviUiglum hnpetraUm aiiqumi fiwimû 
fütiqm% pTœsenti eoncUio approbantej ide^n per omnm statuentes, 
rkleHcet quod eadem exvomuwieatio^ds sententw sint ligati, ei aliis 
pænis a jure stalutis eîs nihüonimusf mfUgenûis, Hoc aufem 
contra abusores litteraruni domini Papœ et Legatorum ipsius 
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<fstdtKnnlum, atitfonlatr ptwsriûis roncilUf Si^dh Vi })os~ 
toHf'W fi Lr(/fftùrum Ipshi^ fturfotitatr ^^cuijM^r salvftt nihifonunu.^ 
statvfüifctî quod piœdhti abu.soirs falsarn rrpvtrntin\ et vt fol^sarH 
}>r7' vpisropum loei piniifintur rodan modo, qui fonsrnsirm, voosi- 
( iv m, (f H r i / i if m n i ossc s v ii i ji i œhu r r îu t in h oc facto. Sin p ul i 
qvidrin rpistopi, rrf prr dr pu fat os a b eisthm, inrpnsitiomm svprr 
hœt' /(friant diHçp^nff^m, d pifniant (ptos fOVf^nrrint reos rss(% rf 
ros( i r m ((nn jirlf a n t sa fis fa ce r t * /ttf iga t is. 


De crediforihus qui soluti, débiter i chirogr^^fum tradere seu 

restituere prœtermittunt. 


47. Prœtcrrfp dr rrrditot ihus (hirogiafnm post solufionnn 
î rf inantibus, sfatulm us uf, farta sotiithii(\ totalitrr instrumrntvvi 
n^stituatifi drbifori, fdioqtiin, si sririif(*i\ prr nirnsf^m integi Uîiq 
7uiinurrintt r:r tuitCf rrcoin uni irai iovis vinruio sr novennf innoda- 
fos, rf niftithomiHns, ad ((rhittiuin su? judifa\s pu niant ui\ Insvprr 
stat7irnt(\s\ in odiuw crrditnruni rdinrntium iustrvuirnfnmf vf 
tapso hirn^iio a frmporc qifo fada furrit solutio ulNmn farirndfq 
von rairat instnrmrntum, nisi fntrrhn suprt drbifo irsfnnnrnfo 
rontrnta iis viota fiuaitt vd instrumrnfum furrit truoratuiut runt 
fam d iv rno silrn t io prœs u ni (dur drbif u ni prr sot ut u ^ n isi j u stmn 
ra usant ostendrr it rrrd itor q ui ta n fo trm po rr far u issrf , 


T)o illis qui impediunt portantes Htteras Prælatorum vel 

Orficialium suorum, 

« 

1S* Prœtrrraf sunt noinudd qui portantrs Httrras prælatorum. 
vrt of/icûffiîim snorum imiudiunf d perturba ntt rt sœpius lifteras 
aufrruntt dejerentrm vrrhrrant d aligs inalr frudant, f/uod omnino 
Jirri prohihrmuSt d in omnrs iltos qui prœdida faœrr attrntavr- 
rintt vd aliquid de prœdirtis feccrint Jirrivf^ mandavrrint, (*xrom~ 
vi unïcation is stnitmifiavi prom uigam us, r/ ua m pu hî i cari piwrijii^ 
Vf us per rrctor(\s reefesiarunt , sing u tis dirb us dom iniris d fi^stiviSf 
d diam aggravari contra t(di(f farirntrs rt rorum dominos, sirut 
supnius est (^a^prrssvin. 

De clericis vel laicis offkiis secularibus p7'æsidentibus, qui 

capiunt clericos* 


If). Prœtrr('a, snnf van nuttœ diffrrrnfiœ tf^ntjKmdfm, rdf a ri i, 
rt afii sœrularivni ruriatvm ofjkiariit prout romperimus, qu! 
vtanus tcnirrarias passim et indiffrr(*ntrrf ad rojyîendvin dencos 
rr/ oHas personas rrdesiastfeas, inrurialiter et (dio inodo fiuo 
possunt turpius ad majorrin ronfusiovem Ktdrsiœ atfp/r Cteri, 
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eTtendere non veroTitnv ; quinimOf ipsos sms earocrUms fnaneî- 
pantf ac ibid<n7i cos nonnunffuavi mdi fada ntt nf pallia te jiossinf 
c.reessifs suosf et nlios çonpuftere eftricos non fuisse, vet non esse 
h\ possessione cldicatus^ quasi in enertafione c^eciesiastirœ liba^ 
fatis, Prohibenius ne a quoen^nqvct de ewterOf faiia attentent 111 % 
alioqnin conf variuvi facienfest ( ujuseu nique staf iust digmtatis a u t 
conditionis e^istantt sire shif iaJei aitf cvelesiastieœ personœ^ reffit- 
fa t es au t secula i eSf ha n e i ^ ost i a m exeon î u n ieal io 11 is se n te i U ia n t ^ 
quavi in script is ferrmuSf üicurrere rolumifs ipso factOt nisi forte 
in eo duntaxat easiu eu ni in eivitate adh ue flafp ante a imine eapi 
ronlingeretf et antequam ad alias actus convertaut, wl aliquani 
donrim intrent, sru furriinf rel toeim (dlum^ répéta, via ad euriam 
cpiscopi diixetint, et restituarint sine fraude. Si zéro de nocte 
taies eœperint^ in crastinum deheant uitnq sine retenthne bono^ 
ruin îpsius et lœsione personœt redderc curiœ suptzrdietæ^ nee ris 
liceat aiiquid a^ eapfis hitfns^nodit dono ve! gratia, sith colore 
ntiquo extorqner(\ sel 'reeipere gratis data, Qnod si in castris vei 
lit fis capiioneni hujusmodi fie ri eontigei il, addueant ipsum ad 
cnrî<nn episeopalem, vel f i ansmittaut tam eîfius su b fida (nistodia, 
cum ex pe nsi s i psi us euriœ mode rat is. Et si secits egerintf rti ht 
fraudnn avt odhnn super hoe ediquid attenlaietinft eadevt senten- 
tia invotvanfur, et nihilomin us ercom unicati denunî îentur a eanonet 
donre jit'r Apostolieam absofutionis benepeiunt vieruerinf 

ohtinei^e, (4 in inllaf casfiùt rel civitate te! toeo in f(Uihus vrf 
quor um district u, aliter quod prŒdief um est, detin uei int eferieu m, 
pœnitus cessefur a divinisa prœter jnjBnitentkis marientivm et 
haptisnm imrvulonim. Postquarn vero prœdieti eieriei per prœdif- 
tos judiees captif prœdwto modo euriœ episeopi restituti fuerinf, 
curia episcoiri eos puuiat seeundum quod deiieti et delinqueidis 
quafitas id exposcUt si de sua jurisdietiùne eonsîstant, alioquht 
(VS dUda curia Episcopif cirm fuerit re(iuisita^ restituât iffi tel 
illis quorum jurisdictioni sunt subfecti. 


De Pedagiatorîbus, et nova peclagia extorquentibiis. 


50* Pedagiatores vero, ([ui clerieoSj "vel religimoSt rel res rorwi 
dvm potdantnti ad usvs îiropriosr non negotiationis eansitf ut de 
hoc portant (fs vel du cent es Jidrm faciunt per propriuw juratnenf um, 
et dominos qui (*os pedagiari faeiuntf mandffutf (f sustinent, si 
reqinsiti per iflunir vel manrhndem (fui far il transiThi dicta bona, 
facta fide p(a' ju ramentafni su uni quod ad usus propriost non causa 
twgotiatioius; déférât ipsa boiufr pf*d(tgium sic ahfatum restit iien^^ 
distv lerint, cxcom u nicafion is vin culo Inn odam us. Ciritatem vero 
sire casttum in cujus distrietn p(al(tgium tal(' fevatum fuerit, (\r 
t une stcppoue7it(*s ecxh^siastico inteiùticfo. Extor(pient(\s vero 
nova ivctigalia vef p(alagiaj V(i augmentantes antiqua, (ptoeunuiut* 
nomine eenseantur, consimili sententia huiodamus. 
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De occupantibus et invadentîbus bona inmiobilia 

eeclesiastiea* 


51 . ad tapi imendas pet verHorum maîitiatit (fuit fini- 

bus non fontenti, passim ulwna dfripimif, et eeeleskisiühH lihei- 
fat es iiifrhîperr non vet(*ntut\ pnesenti concilio apptohantf\ 
stfftnirnu^H {fuod (fuœcunKpte pefsona seeitlaiis^ ecelesiasfita, nobi- 
Us, auf aihif cujust^um(ivv prœeminentiœt diipiitutis anf eondt- 
t tout s (^ristdtf ffui pnotat un^ (*eclesias avt capeUaSt sev eat irm 
damoSf jmssessicmesf lacdf Tiîias %vl castrai jut indietionevït nd Jutn . 
stv(* bona {fiiœiihid mob ilia quomodolihet inTüderef cape te ^ oevupart* 
prœsumpserint seu attentarethit^ nisi infra très dies a die eaj}- 
fiontSi invasionis, prr emeudamt anf remcatiomnn scu restif utiom^m 
débita m, vef alias itf res eæeperiti plene satîsfecerif, (\reomitnica- 
thni svl)jac(Vft Ipso faetot (pw ex nnne ut e.r tnne invasores, 
occupât O res, et (*onnn faut ores, eonsiliarms et eoadj^doîvs (pi os 
iîbet ferimns in his seri}}tis, non obstunte si dicant quod sua sunt 
quœ capiunf auf inrcidunt, (vm aiiet(jritate propria taiia non 
deheant attidifare, et nihilantfnus, si persduœ hujusmoiti in exco- 
viunH-atione perstitixinf per très dws, ex tune (piœiibd loea vbi 
f ne tint ecelesias^ico subjaexant inferdieto. Qnam rpiideni inter- 
dieti sen (Kivomuüicatkyuis sententiavi, ciim de parmissis sett earnvi 
fdiffuibus ewitibet Ordinarto vri ejtis Offi(dali sententia snminarb* 
fonstiterit, ant de piano etiam, fiaura JudicU prœtennlssa, voin- 
vins, et sfaturndo inandamus per ipsum (piemlibet oidinarium s'eu 
ofjicüdem i psi ns certifie at uni de piano (^xecutioni de^bite demaialaf i 
per universas eectesias civitatuni diœecsis (d provinciœ Viemudisis, 
sif ut lidebitnr coinmodins expevlire, super qno tam in qeiune, fam 
(diam emitra alias persoims, sinjpifaritfx nom hiando, plenam 
itabf^ad quilibet Ordinarius facultatem* îusiiper, anctoritate prœ- 
sentis conedip kabeat plenam potestatem aqgravandi lnijus^nodi 
Sf^ntndmm, pront ei videbitur expedire. Mandant(\s iiisupex et 
prœcipientes, amdorîtote prœse nfis eonciI ü, firm iter et distride, 
(pfod super omnibus cire a pœmîssa jier quosiiJHd ait entât îs, fiant 
per tre^ dii^s dominicos ronfinuos monitiones in ecdesns prntn'ales, 
vt cpiicnvKjne super prœmissis ont (^orum (diquibns a b olim contra 
(cciesias (d pe^rsonas ecclesiasticas, seii eornm jurisdiitiones et 
jura, prout superins sunt expressa, nliquid atteutaverint, illud 
infra va^nsem fotaliter ren’ocent, tnunidrnt, sire de ipsis sidisfa^ 
cianf . covrpefenter. Qiiod nisi fecerint. Nos, eodem approbanfe 
eondlio^ in eo^ invaswes, odcupator(\s, consiliarios et fantores 
eornmdeyn, ^^r nune nf ex tune excomnuutdionis sententia m Jeri- 
m ns in iis scriptis ; quam ercomunirnfionem prœeiphn ns et 
mamiauius prr ffuemlibet Ordinarinni vel ejvs Offieialem exeeufiani 
didrite demandari. 
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De statu enti bus contra .ecclesias ecclesiasticasve personas, 

et tallias faeientibus contra eas. 

52. f^rœtrreüf smtt nonutiUi domhii ^ctuhurs rt rff 
H<*u roniw f/w/ ronfra rrcir^hfs rt (Hn vnt rr(torrh\ 

rfrriros, (t ut prrsona^ (^ni itnt iufminr*Sf hrHf 

TtilaHt e^aMta srw mausiottcst coitfttt lîhrtttttr^ rc(f(*siat<tifa>i trut 
pias consU{.*tvdin(^ti ütttfius obsct vatfis, ,*ÿtaftita^ srit hnnna 

i vl prœro n waf to tu\s ^ >ir u pr > sv a s io i tes vrf (o n fi ^ttt ^rati tn i r^v f< t ee / r 
nmi rerr^\t u t\ mve idiipiib'UH de prædtt'tiH dit cetr vrl iudirri ti^ 
vhfrtitws (fvt metithis inogart^ seu ris sttprr (ptfbusiïhrt (mnis 
suis (pic\Ht(fs fart U nt J tadiaSf tdhrrgaSf vintritift aupdi tas sire prratt- 
f/urmst a vit svu uccrssitatet qitftsidx^t, pro sitœ roîuiitatis (trbitrio, 
afiqueditrr imponrrr n*! îufrt r(\ sit'e saisiuds fa<et{% re! domos 
rvrirsia rum aut presonci t tt m eevtesinsîiiat u m tu ((tsitate (pateum- 
(ptr serravr rei rtaudeer. Quœ omnia rt siupulii,* aut tovitaîr ptœ- 
sinttis (X}n(n(rt, Jirvi prohdxnnus^ rf si (pùs (outra freerit, et infra 
(tefo dirs per einrudam d rin'oridii^urm débitouh^ sru <dkts^ ut res 
('.vrprrit, plrnr non satisfixer'd^ m otn u u ieationi subjiKund ipso 
faetot (luam ex nu ne uf ex tune in (dfentaforrs prœsumptores 
hujuswodi, rt eoruin fdutotxs rt (onsdiarios^ eoadjutor(*s (luosîibd 
ferimus in iis serlptis, Quam iiuidem s(atirnfi(tm, sieut prœdiftttm 
rst^ pri\ (luemiibet Ordianxium fi ejus Of fk kdem prœt ipimus 
r veeuthni débité demanda ri^ et si prr aiios oe to dirs sent(qi tiam 
sustin iir n ntr ex fat ne loca nbi f urrintj slcut stf pt it diet um est. 
ecclesiasl ico su bjaeea nt interd i cto i pso faetot nt^c prœd Utœ se u - 
tentiœ r(daxetitut\ donec dr dam ni s td injttriis sfdisfereriut rom j vê¬ 
tent ce. 


De prædantibus aninialia vel res aliquas ecclesiarum, veJ eas 

pig'norantibus. 

5:3. Prœterc((, statuimus (fuod si eontinpfd Itotninf^s ref ani~ 
mal kit rei alia (luœcumci ur bon a. mob ifia (n ekmiarvm sire jno sotKt- 
rum (xxd(^swstfe(iruvu ^ev hominim et fororum quantmtdnd^ ad 
(tucl rcl capi per ediquas in prœdam seu pianoerdionion, ed afio 
qu(}(iuüin(xl(}f eis invitisj add uctores hujusmodi (f eorvm faut ores 
('xco}te}inicati(>ni subjfireant ips(t faefOr d tamdiu per eapeltanos 
reefesiarmu emtafis et diœ(*e^sis ubi ptœtttisstt etrmnifssa fur tint 
(wromunicati denunfk^ntuTt avetoritatr pr(esentfs conrilii, singuHs 
diebus domimeis et festiviSf donec dr dantniSt înjiuiis irrogtdis, 
ra passis ptenarie f uerd satisfaef um, et nih ifoinin us ( iTifat(\^, 

■m 

(astrOt foett (4 rfltœ in quibus pfœda h ujusmodi rerrptft fur rit ?W 
r('du(ta, dum ibi fîuxit prœdtf, vel prœdo, (^c(tt\sinsfiro interdit to 
suhjac(*anti rt rtkim positiuavi indr KXirssrnitt si dominus lori 
V(d rjus vires grrrnst emn seivrrtf rf pot ne rit rrsfituerr spot kit (/, 
quia non car(4 sauputo (fui dum pot est d(/siniî resistere jjrœdantî 
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qyrœdom etlihi dvfraîidanfi scu frani^jrvtnd^ Et nd hWf^ e^rqueiidaf 
Diœccmni i^incpüi et eonnn OfflclaleH æ prumptoiii exhibemitt î^hte 
(ontradietioue qualihet, et tdeni fact^tnt fleti ]M’r capedanos fiifoSt 
rttm per ilium in cujiu^ eivîtate vcl diœveiii ^sic detestfibUis 
eovivii,^^ ejrtiterît fiwrint reqwitîitit nec prœdoneti h u jusmodi hvu 
pfqnatores (diquatemi.^ {fudkintvr .si dixetint quod rem propnam^ 

9 

areeperviiU vei sunt Jure ÿUOf nii^i ohtendrrhd quod eh per 
ordimirimn episcopum et^l conces^umt ev^ii nemini lieeat jUs dieere 
in rc sua, vel auctoritate propria pif/norare, et omnes prœlati 
majorées médiocres (d ininotes contra ptwsfnts coustifutnm nullam 
fravdinn adhihere prœsiununft prœdtim vel prædonem , donea ' 
crlaverintt ertra suant paroelrkntt transmittendo, vel uliaSf cum 
sciant ihidem esse prædonem vel prœdanu ifptoruntunn conjin- 
fpaidOi si voiKerint (anonicant effufjere ultioncm^ 


r 
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V. i 






De jurisdictione Prælatorum aniplianda, contra injuriantes 
eisdein, vel contra învasores reruni ecclesîasticat'um. 


54. Prœtereaj difficile nimiiun, rf, ut plvrimumf in patte magna 
dumnosvvi et pericvlosum sœpins invenitvTt qvod cotüra frecpten- 
et quasi confinito.s iujuriatot uni et inrasontin aggressnst in 
alienh ttTi itoriiSf e.r absentia sivr copia compilent h j udicist 
débita coaretatio t tiurdatvt. Idcirco statuint us, prœsenti cotH ilio 
approbantet fiuod si eonfingat nobiSf re{ al ica i Je fratrihus nos! ris 
su ff ragancis, seti nostro et eot um Officialit sive m^str um a ut eontm 
ioca tenent(\ a ut nostrh seu eonan ( anou icist ret refigiosis 

(juJbi(scu7nfpie, .seu uostris hominihus {luibuscumquer efkun laicisr 
(asti h a ut villiSf feudh aut ret ro/eudiSf ab alii/uibus cujuscumque 
prannnineniitVf dignitffthr statu Sj offieit rei < audit ion is fuerinlt in 
quocumque loeo (ivifatiSf diæcesis seu ptorinc/w Vienut^nsis, uhi- 
V U nique seu uhilibet, tvi in (ptibusruuapue t(His, injuriinn^ viole n- 
fiam seu offensant inferrif prœlatus rei ejus officiâtist ret ejvs 
lacum tenens i psi us eut în pt æmissis injuria^ violrîttin seu offt^nsif 
'tuerit inogtdar possiU per (vusutam ecclesiaslicam d alias ut 
ejpedire videritt aninuidrertere contra eos, ubitatntfiUi' fuetint iu 
fivitate, diœcesi, d provincki su pt adiifis, et pu n ire quasi ibet irro^ 
gante.s / u j u riamseu h ujusmod f d(dinquenti\s, Nec })ossit obJIH 
(fuod f\rtra suum t(fnitariuni Jus di.vi'ritf re/ mon it ion es (tut cita- 
thui'.s feceritt ret st^uttadias inferdicH tukaif, V(f t^tles punietit, 
ef propter hoc ids nau parcatur impum*; in (stsu enhn hujusnauti 
ciritatiSf in diæcesi Vienniacsi td tata (*Jus provinciat voluvius t^sse 
rie terrifotio el//^^s7J^e^ Je pnedictis, Insuperf stat u entes tpiod 
ad manitatum ref ietiuisd ionem hu jut^modi punii^utis, quifrhet 
pradatorum ret afjk /alium svorum, seu (U)ntm foca tentmfium^ sive 
àtior u m ef r/e.s//x pnmidi^htiu m, ([uandihef senlenl iam hdam a tati^ 
si ne J?7./a- ut taie (f utfi i/Jef, u.squf* tal s(d isfactionem condittnani 
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fen^Vffur erecitfhni *nianf{nrrt hoc adhiàtto viodcramfnr quod 
prœi^enti atatnfo Viennenms archicjxiscop in y ifffntpaiieos ^uoi, 
8ivr px'œhtfu^ riniiihd in prœlato^ €ilioHf xc! aliovuvi subetitos, hîtc 
eonnn emtatet^ et (ftœce^es, jure metropoiffico sen qualihet a lia 
rationc hit jit^s statuti, vef usus, nvllum '^juSt nullamTe jurisrHcf io 
Hcm proprkm aeqniret, Prœseuti fjuidem statvta per trieHnfuvi 
vaiituro^ et hI teriifs^ douée duæerimus nrtoeandum, 

De seciilaribus dominis, qui compellimt clericos coram 

se litigare* 

15. Prœferea, dominos serulares et eonnn Judiccs, tHfill/vos, 
castellanos, prœixmtos, bedellos et viistrate^^ aliosquc offteiarios 
quorum que uomine eenscauturf qui rierîcos Tüiifjiososye rompellu ut 
roiam sCt de rc uou fcudaUf litiqarc. E!apsù meuse post prœsrn- 
teïh constitutionem soiemniter publiraffruif epri talia dirrete vef 
îudirerde preesumpserit attentarCr e^rcomnuîeationis sententiœ se 
novrrif subjucerCf quavtj si in ea ineideritf prœcipinius soleynuifer 
puhiicari. 

^ % 

De cîericis et laicis qui trahunt dericos vel religiosos corain 

indice seculari. 

■ 

oC\. Item, sfafuimus ne quis efericus erf taie us, xel etiam requ- 
faris trahaf elerîcuvt vef reliffiosum super re non feudaîi ve! 
rmpheocifa roram judice seeufarf. Et si quis ronfra fecerit^ 7Üsi 
infra vien.sevi desfiferit, fn ipsum eæeontuniçafiouis Henfeufiom 
promufqamuSf et aJiis pœnis super hoe edifis ipsvm dereruimus 
H ihifomi nus subjacere. 


De publicatione testamentorum. ^ 

57* Ite^Uy mut reifolia d eojumune forum affenfium et susfi- 
nenfium rausas f(rm eiTifiier <piam rrimin(diter, in diœcesi Vivn- 
nensf rom pétant nobis cieifibet archiepiscopo Viennensif fu* ja iri- 
leqio spéciali,^ et usi fnerinf arehiepisiopi Vienneuses (t tnnpore 
eu J us memorift non e.rtatt prœdiet(fs rausas auditu^f et testa ment a 
decedentiuin in sua vef sui Officialis présentia ap( tin* d fanae 
(fperiri et pubfieari, et retroaefis temporibus a pîîfiibus nostris 
fyrœderessoib us arrfi ir jiiscopis Vien neusib us ercom u nieat ion is sen¬ 
te ntia fuerit pronrufqata in omnes ilfos ffui deeedenfium testa¬ 
ment a alibi quant in curia, dirti arehirpiscopi itI ejus nfficialis 
prœsvmehant auctoritate projxtdif apn ir(\ vcl diam publiisn e. Nos, 
approfnrntr })rœsenfi roncifio, eovfirnnnn us dictant e.rfvmunirtrtionis 
srnfentiam a nostris prwdecessoïibus prom utqatam, deeiftrentes 
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rt la n i et «f af ne a t céi q nod h i î imm i cxcom n ni cai îa n ru; sc îî lent fa n \ 
tncfdant ipm fado qnfamnqMet temcritatc propria^ dict* 

archtepii^copi vel ejm offlcfalh iwentia^ in diœeesi 
vei alîh / de p roxicia Vfennenmy deeendcntimn fentamc nfa prœ- 
^^nmpHcrit piiblieaie vcl fâeere publkarii nevnon omne^ iUi qui 
ionscniium aiixiîiumre dederint quod hoc fiai, DeeernenteH quoiï 
nihdoviinus hœe pnblmdio, a qnoeumque judice fada, sine nod va 
iïœidki^ fn ^iiæeesi Viennent et aiihi, de fcdamentfèi condifis tu 
eademp nnflfu^^ sit viomenti, nee fklcm faciant {tedanumta), d 
(d ie U h i f uer in t p Xœsc nt ai a, 

De secularibus judieibus qui prohibent sulxlitis ne citent 

aHquem coram judice eccîesiastieo. 


58. Prœteieat sitnt nonnvUi domini fieeulares d eonnn ea^- 
tellanif baîlihi ^sru pi œpohitij Tel alÜ offieîales (pioeumque nom tue 
œn^eantnr, qitf suvrn contra. Eedestam vd Jtititîdidhnem ecd(^- 
sfast tea m intjen tu iu ac itentesr d i psam j H risd id ioneni m ndœ 
VI ai ris Eeelestœ HUbv(^rf erej d min vr^î e exqu tsifis ast utiîs violicnfes, 
prohibere suis subdifis non rerenturt svh pœna, vel banno, seu 
(omuilnatioiu^ aiiaf ne in fora (Wiesiasfico lîtis/enf, 'vel aüquevr 

roram Judice eedesiastîco cit(u t faciant rd rocarî, ^Cuvt ifdtur, 

ui supra diduvi est, ieqatia td commune forum apentiuin d sustf- 
nevthm causas, tam dvliitet quam crimiiadftcr, in diœresi Vien¬ 
ne nsi, ex pririiepio spf^ciaii, et shniliter usi fuerinf ardiiepiseopi 
tenu ruses, a f empare eujus vtemorût non (*xtat, Nos, jaœdicfo^ 
rum molitias udiotte (aniouiea reprhneufes, tinn cuiliJnd passa 

injvriam sit licitunt ad Eedesiam hrdine recensuin et refupiuvi, 
et Eedesiœ infersit (pfemfibet injuriantem a vitio rrroearr ad 

Tfrtut(*vt, inhœrentf^s prœdido Biturieeusi eondih, prœsenfl cou^ci- 
lin approbante, stafuivius inhibe nies ne (pt/s iu diœresï d prorinda 
Vienne nsi, in loto redesiastifo l dît fan tes vel Ut i pare vol entes super 
cousis rcelesiastieisp seu ad forum ef clestastieum de Jure sire 
(onsuduilfne antftpra hadenus paf itiee obserrata, vel ex priviiefiio 
spécial î pertinere noscunfur, sic ut est in dfœeesi nosfra d (pnbus* 
dont aliis provinçiœ Viennensis,^ ad desistendvnt ea^nfiedai jux 
pœnm seu battni hnpositiontnn, per ijisorum aut iHirentum suorum, 
aut (onsauffuineorum, vel tf^rum suanim e(fpfhuem, modîs vel aliis 
quibuseumrpie. Si (fuis tonfra faa^re prœsvmipsetif, exeoinuniea- 
tionis senteniiœ, audoritatr prœsentîs roneifii, xr noviadf subjeaeve, 
(fuæ per diœcesim in qua hœr* lie ri (onfifferit, et aiias finifimas 
diœ((^s(\s publicetur, ti diftm afipravel ur, sieut melius ridebdur 
(^Tpedire, cum id solum ht*ne offaiiu quo vda hominum (;()rri(fatur. 
Si qui vero ftrwiheia afft^dart* vd fttterc f>riesumfm(*rinf Itade-^ 
nus, ea infrtt menstou t>osf presrnfem publuationis senîentiain 
sivdfUTnt publit e in suis loeis et ffssisiis vertu a alio(fuiii ereant- 
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munùafhnis sententki jN'œdieta sfnt liifati, ff qna Hüllafcints 
absolvantiu\ nisi comjH'tenti satlsfactione ptœmissa. 


De judicibus secularibus qui pignorant, 
clericos vel religiosos, qui coram 
subditos suoe citant. 


iterve compellunt 
eeclesiastico 


\ 


”> 9 . Prœteren, suât nonniittî scrttUirrs jinticcs^ prœpositii 
hailfirl et casteltani qv! cæcof/ttafa ntadtat rum non passifnt ht 
personani clericonim seu veliptosoniin madtiam snftni r,ir retire, 
eosdrvi imfirecte competfnntt per captionevi bonorum sitonunt vet 
per captionem paventuvii eonsanpiihiconnn hoiurrumve suantm, ne 
corom Ju(Hec ceelesiastieo subditos trahunt, Cnm erjnh contra cano- 
nicas sancfioîiesr qttibus caretur tpiod ecclesianim et reiifiiosorv7n 
(ocorum rectoveSf suas mafefaetoves possint svb quo maluerint 
jvdicc coniwnfret et ad enervafioncm jur/sditrionis erclesiasflcœ 
taiia Tcf iis siniiiki attentarr prœsvniante si quis, posf prœsentfs 
pifhticationeifi constitutionîs taiia praesumpserit attcnifaref auclo^ 
ritate prœscntis conciUi ipso facto eirwnifnicathnis sententia se 
note vit innodatnm, quœ tamdiu pubticetur, et aggraretu v ctiavu 

do n ec ostendat q u od offensis eme ndavt fecer \t corn pet eut tm, 

« 

¥ 

iJe judicibus secularibus ecclesiasticisve, quj prohibent' ne 
cicrici portent blada et cœtera bona sua quo voluerint. 

00 . PrœtereOt evni stfduta secnkirium potesîafum eeeiesias et 
pesonas ecclesiasticus non asfringant^ prœsenii eoncilio appro- 
banfe^ stafuhnus uf seculares^ cnjuscumque status ant condiiionis 
ecistanti qnif prœterta ignovantia^ stafuti faefi a tiuocumque 
(lomino secithiri, ne hiada ertrakant de terttu castra, viUu^ veî 
fiUûd certo rendant pretio, inritos ctericos vet prrmnas ecelesias^ 
tir os astungere pveesumpserint, ret itHfer coarctavei eu ni ipsi 
cterici forsifan non habeanf unde riront, ercomvnfeatmnis sen¬ 
tent iœ subjaùeant ipso facto, ii ioeus ubi hoc jnq itominuni toci, 
ret ejus casteifanum, ref uuiversifatem ejusdem fo<n\ nui rovum. 
conniventia et permissUf (dteniatum f itcrit, ' eccteskistico subja- 
frant interdiefo, nisi taliter, infra mensfmu emendam feecrinf, 
fiifod stat Itérant et prœeeperant nnw^tfndo, et de perpetratis 
eouffruom satisfaefionem exhibe ndo, cum ipsi seeuhrres in 7 psi s 
ctericiSf ve! bonis eormn, nttiiani habturnt potestafem, 

* 

De iis qui extrahunt ab .ecclesiis ad earum refugium 

fugientes. 

1)1. f^iaiit’ivu, (/itoniiiulain JiinolcttHtts pt^i v/‘iMoritmr f/M(’ Ocuw 
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sofvni ïabfis prajifentm^ iphinn famcïi, ure homîac^i iCiTVrufu r, 
proiff facforvyu ^iforum atroiHffs uiauif(\staf, in tan ta ni rompv- 
r i mv s t cm e r itat i.s /11 m n ia m p / o ru ps ism- , t/ n ad a d rcelrs ia i ^ u u i } ’ef - 
(fiuvi fUffiÇRfetit contra ecclesianticum iibcrtatcmi ibidem vutucrant, 
fnfrrficrivnt aut incenduntt attf indr ejtrahvut Tio!rnt(a% CJiractoa^ 
vuhwr'anft ncu m utilair prœnum untf uonnu nquant uttim i(in 

ni(ppiiciu7ii infcmitcnt vrl ista prœcipivHf finii vcj jyroruraufj 
sev cousitivm vcJ adhihevt tu euiwtîs Heclcrihifs perprtTandis^ 

Nos <\i‘po, statuto diefi Bifuvîccnsis vouciiii iuhœrcnfes^ hujusmodi 
sacritepos detcstfihites td horrrudos prŒscnfi coucilïo approhaufe, 
rir mn unicat hn is sen tenf iœ^ q uam îu ipsos ferim us, s u h Jaceau t 
ipso facto* Quam quidtau srntrutiam tocovnm Oïdiuarii faciaut in 
rrefrsiis sibi sttbdifis solcytinifer pubticarif rt tfSfptCiad stftisfac- 
t iouem coud iff ua m inviotabditn' obsr rvari. Eisdam n Ht ilom i n ns 
interfertoribns vcl mutilatorlbvs, c.rfrahenfibus rioiente}\ avt firri 
prœcipic nf ib us, cà nsHin m a uritiumrc ut ftfc ta nf iinpenden tib us, 
fonda, vcl baicfteia, si qua ab Eecicsm obtiimnt, ta! if or violât is\ 
oo ipso fyrotinus sint adcniptar et ad ipsam Ecclesiam, a qua 
ilia anfea obfinebant, tibere revertaniurf cor uni vrro fil il nihifo- 
min us obthieant de prœdu fis. Et ut tant ton seeJus, sieut deeet^ 
exeembiliter puniatur, ad benefient ecetesitfstiea de fœtero ahfi- 
yienda tnvldaufin' prorsus inhabiles et indifini et hoc Htafvît 
rt prœeepif eoiiciitum siipimlictanr 
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De his qui fugientibus ad ecclesias prohibent dari alimenta. 

-V 

G2. Prœtereaf su ut n ou un II i qui, ticet ad ecetesiam furpenies 
non riiiahantt nivtitent vel ineendanf, tamrn infra ecclesiani rrf 
ai rca, plerique infra e<tqn<ierivm, custodes suos ponunt, vt cum 
dfr qui fupit ad eeclesiayn erire voluerif, capiant eapellanis et 
cœteris Christ i fidetibiis inhibentes ne eis in reelesia. e.risfcntibus 
vitœ nccessai^ia adfninistrtait^ Cum ertfo hwc si ut juvi contraria, 
fi inrmunitatis Ecclesiœ inimica, rum Ecclrstft (td ejus refvffhon 
renienti et fupieufi vitftin et meiuhra drbtid obtînere, et necare 
videntur qui snhtrahit atimenfa, pvŒstmti concHio tfpprobanft\ 
prahihemtfs ne quis jvdev sec u la ris reJ ecetrsiastieuSf tel qnieum- 
que (tlius falia, vcl illis shnifia aftentare prœsuuwf. Et si quts 
eonita. prœsuni pserit, et (t eajMitauo ad eu jus eeeiesiam atiquis 
ranfuiferit monifus non resfpuerit, auctoritfde præseufis roneilii, 
non omnibus suis fautoribirSf excomunieafionis vinculo se noverit 
immodatum, nt proptrr hujusmodi iuhihitionertt dimittat (ptin ad 
erclesiavi fuqienti cttpellffnus neeessftria subminisfret. Et si quis 
judea* secultuas vel eeclesatstieus, vef afiquis propter hoc damnu7n 
ifitulerît vapelUino, vei aJii prmddere ralenti, ipsum e.rcomuni- 
eidionts sententiæ decet nimus subjacere, quam pri^< ipimus puhli- 
fftri, et t am d iu in vioUd) iliter observa r i don ee, saf is fact ion e pnv- 
m issa , ahsol u t ion is hene fUi u m mente i if t/bt i ne re. 
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De judicibus secularibus, qui prohibent a sentcntiis ad 

judicem ecclesiasticum appellare. 


GZ.PrœteiViif dominî seculares vrf cot um jlulkeiSf pnepostti 
scn hafllwt mtJla imlicta tel alto moilOt u ptatrivitnibuti rri 

.^avtcntiiü ah itsdcm luth^ et prolatis, de rehus aâ feitdum e€e!e*Hiœ 
ispcctantihuh'i ad judice)}i ccclesioMicmn a (juo tcneatitr in frvdttint 
inteîidrmf apjxdlarCf tel fijypeUatîonem jjroseqni interjeefamr ^tc 
jus et jurisdictionem dommi judicis eeclesiastici pafut'ba 
Nos verOt eorum evidentf^n malitiam jjerstringerc cupienteSf jy/ohi- 

i 

hemus ne 7)ost editavi puhliecdionem 7>rœscntw coustHutfoms prœ- 
s lim a ut tat ia attentüTe, Si riiti vero eontra prœs ii nipserintr ereO’ 
»ntîï/f se noverint subjaœr(% quœ famdiv iuvhfa- 
hiîiter obsei^vetnTf pubticetnrf et et htm üfftfraxTtvr, donev reatinn 
projrriuvi confitenteSt emendavt feecrint rompetenfem^ et absol 
t y 0 n is b eue fie in?} i m e rue rit it obtin ere . 

P 

De recognitione feudoruni, quæ teiïentur ab Kcclesia, l'acienda. 

V 

OK Sane, de ciericht retiffiosis, laids nobkibus X ipuobilibvSf 

qui feuda tefient et tenere debenf ab^ ecclesiist statut mus ut i‘a, 

quautocitius }x:>t€runtt recopïîoseantt et itsagia fuciant eorvmdetn. 

Si vero aiiqufs scienter eelaverit, et infra annuiu et diem hvimna- 

qi U m vel usagi u m face te reeusa^rn if, e;rcom un feafion is sentent iœ 

se note rit subjaeeret et uih/lhommus Jeudi omisshnem pote rit 

formidare. Hane aut(^n eream unieutionis sententiam^ si (fuis inei- 

derit in emlem^ prœêipimus solemniter pubdafri, et cvm qui in 

eam mciderit excomunicatinn })ublice ntinfmri, douee erga Eecii'- 

siam et prœlatum fecerif id quod débet. Si wrot animo indurato, 

e.rcomunieationis sententkivi ulfra^ très uteuses prœsumpserit susti- 

nere, res fmdales per Eectesiam auferantvr ddeuu ve! alkui 

roncedantnr qui auxftoritüte Ecelesiœf easdeui auferat possideuti 

et sibî refiueat^ d rn,feudum se t encre ab Eeelesia reroffuoscat. 

Si quis vero feuda ecffesiastica intraverit re! recept^rit sine 

eousensu ecclesiarum vcf piŒtatontin de quorum consista ut dmni- 

n io, prœdîci is sentent iis sa noTr rif irretitu nn 

*■ 

De exemptis, qui statuta prælatorum renuuîit observare. 


G."). Ifevi, attendentes, tef cwin diligentia adrerteufes quoil nou- 
nunquam plerique se dieu ni eæimipfos aliquibus e.r ea usis, uostra 
sfatvia eontemnerc non form idanf t in suar u m perie uiu m an ima r u m, 
damna non vtodicat et scantkd^im plu rfmoi uni, et enerraf iomm. 
ceclesiasficœ disdpiinœ, et quandoque, lieeî sinf e^rempfi, non est 
dtiblum ipsos ertra iocum exemptum trditer cjYfdenfes, XTromuni^ 
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cationis nrnfcntia invodaii. Prœmni / approhanfc coiîciîiOf n 

nntti ut si qui cxnfcpfit occasiour statuforinn nostroruni ipiœ 

renuuut obscrvare^ cremiiunientionis senfeutia contra cas qui scr^ 

varc ivuuunt promu(fintap fucrint involiffi-f quod in cceicsiis, ex 

(fuo certum fuerit seu e,Hiicrit^ ad requisitionem Ordinarii in 

eu jus diwtesi hoc vontigeriti td per toiam nosfr{fm provîneimn, 

exeoviunieali publiée nuntienfuT, nisi probare posshit et Jidem 

faccre plenJorcm quod per sua prhnlcgia deheantt lueidlus et 

ahsque duhitatione qiHi/ibeft exe u sari quoniinus hujusmodi seul en- 

tiis inToivantui\ Hoc autem statuimns et ordinamuSf honore et 

rererentia saMctissimi Pat ris nostri Su mûri Poutijieis et saero 

sa nef œ Romanœ Eeetesiœj et fjgafotu m suorum quorumeumquet 

et eorum prmlegiorum (ptibus deferra voluutust sieut derct, in 

« 

O m n ib us sein pe r sa (vis. 

De usurariis manifestis excomunicandis* 


G(>. Prœtereaf simulatos eontraefus, quos plerique mere{doreSt 
(jui potins usurarii snnt di tend if in fraudem faeiunf vsurarvnq 
titulum emptionis' ^iniufate pignoribus imponendOf atlftoritate 
prœsentis coneiHif reprobanteSf disfrietc prœ(i]>imus eonstituthnem 
feliejs recordatlonis domint Gregorii Papœ decimi co}itr(i usitrartos 
rdiuhn, in coneilio Lugdunensi, inviolabiUttn^ obserrarf per totam 
nostram proiHneiain Vien nensenK 


festis beati Mauritii Viennensis, et bcati Apollinaris, 

confessons. 


07. Jbœferea, (iuia Viennensis ecxrlesia mnnium sanrtoruv} et 
Christi Jideiium qui sunt in provineia Viennensi constitutif disp(^ 
nente Donnno, m iter est inagistra, preesenti appighante ConeiliOf 
du.rimus statuendem ut festum athietœ Maurîtiîf marfpris invic- 
tissiniif soeiot v mque ejuSf quorum tifuto ipsa fulpef (cciesia, de 
elcro et populo sofem nifer eeiebreturf adjuneto festo glorisiêsimi 
Apollfuaris, eonfessoiist qui de Virnna fraxit originenif d Vafen- 
Hœ eaput est et pitfronus. Ad honorem Dci\ et vf major designetur 
P topa go et unio eeelesiarum prori nciœ ViennensiSt stat ufinus^ prœ^ 
sente a p probante coneilio^ festtnn confessons prœdietif per fotatn 
Veinnensem pro'vinfiamf eum ciero et populOf de C'œtero solnnnitvr 
pubiiearif vei diam ceiebrarif d hac audoritatef disfridius prœci^- 
p hn U s oh se i va ri. 

De pæna illorum qui concilium non habent. 


f)k Ibœdida avtcm sidufie univeisa d singuiat in hoe sacra 
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piœî^rntî eonvilto spécialiter edifa üd pervcrsorum mafitio^ 

arctius jvfreimndas, fam elcricorum r/uam laicoviun rptif proh 
doior ? labuntur de factii ad ddicta. Et quia non miuits difflctic 
(jnam periovlosinn erîÿtit pofexsdatrm qnaudibet in prœniinsi^ ^igiia^ 
thn conigne vci vtù^u*ri\ nee propter multonim potentiam, vec 
pecrant um m ni fit udi nem , pot{\st fleri won it io Hpe€ialis% pne^^enf i 
(fpprohantr ronciliOf duxiïnu*^ Matuendnw tinatiteif et dîsfrwtc 
wmidanten ut prœ^nisna- omnia et singula diiigenfer observentnr, 
f*t pdeliter fmpiea/nturt statneïiti\s ut omnes et singnli suffraganch 
ffhbateSf priores rf convrntuifles abbateyn non hahenteSf arehidia- 
ron i et a rehipreshjfter i provincîœ Vien nensis in scri pf ha bvant, 
et ea facianf in suis sgnodis^ et aiitri ubi viderint expediref sœpe 
et sœpius pnbtifarif vf nrwo imssit de eœfero ignorantûiw aUegare, 
e:r ([uo édita fuerint, et leeta^ et etiam reeitata, Præeipbnus efrmn 
ut in fer io res eeelesiarum veetores, sciiieef priores et prcsbgf<^^'i 
emmn unimarnw hobentes, prœdicta statvta penes se habrant 
infra sgiiodinn Maï proJ'imavt Hubsetpientcw, nf eertifieare raieant 
d U b ita ni es, S i * (fu îs a nfem o rch idiaeonorum, arehipresbptero i u Wt 
prhrnvf et pm^Kbgterorvm paroehkdium eivitatis rf diœcesis et 
provinciæ Viennensis negîigens f ne rit et revu ss us in prœdictis 
statnfis habendis infra tenninuw sîij>radictnin, pœnaw decew soii- 
dornm se uoverif incnrsurumf quos Tofînnvs et prœfipimns operi 
eedcsiœ eafhedral is ettjnsi ibet d iwcesis n ppfieari, Prœeipien tes 
P i œd i et a statut a si n gv I o r v m s uff raga neo t u m p i ov i mi œ V iei i n e nsi s 
sigiîio sigitlnrk ad œternam rei wemoriam d testinionium prœwfsr 
sortnn. Per prœdicta veto statnta, juvibus^ et bonis vsibus decani 
nosfrit Capituti et eeefesiæ Viennensis^ et alionim ikipitviornw 
et rcciesiarnw eathedralium nostrœ provinciæ ViennensfSt nofti^ 
mus derogari, 

A 

Kxplitiinit -slntutu (ïnniiiciiiHa tuiicilii VuMinensis. 

\ ma coiinaisKaiito, ne cjuih pas que lo.s tItKaiments i( î relalCs 
existent ailleurs que cîanis rhisluii-e de Charvel, et iis ont été 
roe<innus |>liisieiirs fois c^miine très exiielemont tiunserits/ 

Ve 2 avril 1917. 

A. T.agleiî, 

Diredenr rfr la Se ni a lue Reliffiense^ 


Vu pour la légalisatinn (ïe la signature de M. Taljlié Lagicr. 
directeur de la Semaine Rolîgitnise de (rrenol)k\ apposée ti-ciessus. 

P 

(l'.'t'Hoblc, (k'ii.v avi'il 1917, 

J. T,AIU)U!)K, 


( 


Sceau de rEvéctié 
de Grenolïte, 


) 


Ch a neetie r. 
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I p. 26 

Forma pnblicationis susci-piendorîim Ordinnni. 

« 

« Je voiLs annonce, i>ai connnantieineni . (ir Monseigneur le 
liiHéi eiHlis,sinïe, ijiie N*, lil-s de N., et N„ sera i>i uinu, aiilaiU 
Dieu, au saeié Oïdie de N\, alin (jirll vous plaise prier Celui ipii 
est auteur de totis ]>ieiis lui doniiej- la grâte d'èire dl^îie de le) 
tiegj c, et^ s'en acquitter si bien ijue nous en puissions tous être 
édifiés sj)iritU0lleMieiit, » 

« Néanmoins, sîl y a i|iielqu-un ilv vous aiitrt^s ([ui sache en 
ieeliif linéiques enipêclieinents. par le nuaen desquels il dût elle 
rejeté du susdit Ordre, vous les mv tiéelareitv, entri^ ti et diinan- 
(he prfX'liain, à ce que Ton jonssé avertij" mon ilit Kévéïerulissirne 
Seigneur, Or p(nt., (hop^ 1, No 46. ^ 


I a - P* 3 S 

FarïPü jiiranienti ah Eo:aïmnatoribtis præstavdi, 

« Kgo N*, coiam oiTinit)oteriti Oeo, (oiam angelis et om ni lui s 
sanctis e.jus, promilto. vovck) ae .piio. me, in examinis negolio, 
luniiNHi fideliter versât unirn, sic uti nullu jirorsus arfecliuiu^ 
ÎHimnna, nulla spe liieri, nullo timoré damai, sim' alit(^r ratdui us, 

m 

di et 111 ns. a ut suirVagium eolïatiit us. qiiam exegerit dîgnitas et 
t apadtas ejus qui fuerit. examinai ns. Ati|ue dunlaxat luïnorem 
Di î. .salatein unimartim, el Eeelesûe ]ideùtiii> iliristiaïue pionioiio- 
nmn [ivtv oculis* inter- examinanduni, habeho. 

Sic me l^ois adjiivet, el Inec saiiela ])ei evangelia. 

On lit la même foimnde, mot (loiir mot, dans tes synode^s de Mgr 
de lîossillon. Or prO*, fhap, 5 , No îl 


I b - p. 40 


Forma itiramenti, pont professionem fidei, per quemlibet 

promovendiim ad beneficium pif^æstandi. 


^ Ego 


X. jiiio. el viventem Deinu iii animarn jneam 
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iiivùcOj qmxî iii consoqueiidg lieiieficio mOiî jaiu a Paternitale tua 
conferohtli), niliîl l'ibij seu cuiquaiii altcT'i, ea tic cauèja j)rüiiiisl, 
clediTsive compensavi, vel apud qucinquaiâ depoïsiii, ncqiic rui-sinn 
iii eüiîiidenüam illud recipore iiitondo, videlicet ut atl alîcujus 
prcec.s vel quaiulibet aliam pctUiononij ali.ciii pojstmcHluni l'csignom ; 
]U!que Hlmiliter partem fructuii/n seu penslonem proiuisî, aul daht>, 
nisi lortassis acocsserit Haiietissiini Doniinî nostii, supei' ea re, 
cleeieLiini, sed fructus ad me pertinéiites, ex jani dictu Ixuiefieio, 
inipendam omnes in eos usus tpii a saclis Canonil)us nobis sont 
lïræseripü. ^ 

« Proniitto lllustrissuno et ReverentiissiiiYo 

Domino Genevensî Kpiscopo et l^rinciiiij neenon legitimis sucees- 

soriliLis tuîsj ubcdietitiam atqiie revoientiani qiiarn d('))(H!, ^ 

■ 

« Iteiti nie in benefieio meo residentiam factin um* vel aliter* 
jiixta sacrl Concilii lYidentini decietaj datunirn (iperam lU, sîeid 
|)or me, slve i>er alitnn deseiviatur, 

« l^iüinltto denique nie pro viribus cin atunim, ut inquii-am 
titulos, jura et boiia quæcuinqiio ad præfatuin IxMielicium spec- 
tantia^ et apud me diligenter^ eadem Jura servaho, daturiis, Tibi. 
lioverendissiiiie, qiiotiescumque fuero jirænKniitus. 

« Ita me Dons ad juveU et broc saneta Dei ovangelia. > Irr part., 
chap, 5y No 29* 


. I c - i>* 48 

\ 

% 

Fannule de îJrdne, powr les fêtes et les dfmanches, imi)Osée 
par Mgr de Granier, et ^ confirmée jxir St Fi^af^içois de 
Sales. {Extraite des Constitutions Synodales de Mgr de 
Granier). 


POUR LES EETES 


In nomino Patri^i, et Filiu et SpiriLus Sancti. Amen* 

i^Ies très eliers frères et sœurs en Jésus-Christ. 

A riionneiir de Dieiq et do la solennité (iiio nous ecléliron.s 
uujouid’liub vous niettresî les genoux atterre avec luimble dévotion 
vt vraie penitenee^ deniaiiderez à Dieu paidoii de tous von lïéthés, 
en disant après moi : Je me wmfesse k Dieu, mon rréateur et 
UédempteiHv lui demandant merci de toutes les fautes que jaii fait 
contre sa majesté, et je prie ta glorieuse et liienlieureuse VJergo 
Marie, St^Miciiel,. areliange, St-Jean-Raiiilstej Ht-PIerre et St-Paul, 
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apôti'es, les Siiinis et Saillies être nies intercesseurs envol.îï 

mon souverain Seigneur, afin t]iril lui [ilaise me .[laialunner tons 
les péchés que j'ai faits, par pensées, paroles ou œuvres, tle]>uis 
rhtnuo (le mon f>ci|jtême jusqu’à présent, coïiime je pardonne de 
Ih)!! cœui‘ à tous mes ennemis, et autres ciiiî ndout offensé. Promet¬ 
tant en outre de lésistcr au dialite et à' tous ses niinisLtes, en 
(|uiU.ant ses faits .ses œuvres, et tout ce qui est de lui, à ce <|ue 
jainaîs il u'ait puissance sur imû. FA aussi i>romets de confesser 
en [larticiilier toutes ini‘s offenses, selon le ecmimaiidement dc^ 
notre saiiiU;' Mère Eglise^ toiijoui-s quand besoin sera, aussi bien 
(pie îiiaintenant je me confesse généralement et en demande à Dieu 
pardon cl à vous, (piî êtes mon Père spirituel, absolution et péiii- 
l(mee. 

J*our votre pénileuce dont*, vous tliro: tnïis ftus Pdtei No^ft^r, 
etc., et .4re Mariai etc. 

j\fî,srrratui\ veslt î, tiinni pijtentc^s IHnis, et dimissis oiniiibiis 
pecfalis vestris, iiertlueat vos ad vitam æTernam. 

Imtuifjrntiantf absolutionem cl temissionem omnium [ïecc'àttu imi 
vostiorunp trihuai vobis omuii>oleiis et miserictîrs Doininus. \ 

Hic pvhtiml>ifutur qiiio [luiiticanda fuerint, nem|>e monitioues. 
luatrimouia, cum hîsce similibus, l*ostea flet brevis sermo, velut 
inferius dieetur, in line cujus pojuilo benedic^ct paroilms, eumdem 
jirius cïxlinrtatus ut devcïte finem .sacrijicri pi-æst( ïI etur, sub verbjs 
seqmntituis, aut aliis hujusmodi ; ^fes très cliei^s. amis, Je vous 
exhorte, au nom de Dieu, crattendre le lestc du tüvîii sacrifice, 
demeurant en dévotion et saintes prières Jusqu'à ce tiidii soit 
fourni, 

Bcnrdicth | Dei Patris omnijiotentis descendat stipei* vos, et 
niaiiucU semper. 2'^ patL^ rhajK 2, New 5, d* 


l'OÜK LES JM MA NC 11 ES 


In 7iO}ninr l^atris, et Filii, et Spiritus Sancü. Amen. 

■ 

Mcri très ellet^^ frères et sœurs en Jêsus-ClH ist, je vous reeoiU’ 
mande les prièies accoutumées à tout Ixui fidèle et vrai chrétien, 
vous exhortant de prier en premier lieu pour Pétat universel de 
notre sainte Mère TEglise. et eu j>articulier jour notre saint i'èrc* 
le Pape, vicaire de notre Sauveur Jésus-Christ, et pour ^^onseigneur 
le Kévèrendissime, notre Evèc[Ul^ eiisomific tous autres piélats et 
[jasteuîs ecclésiastiques, \'ous prierez aussi piuir notre Souveraîu 
Prince, Monseigneur le duc de Savoie^ et tous autjes princes et 
seigneurs catholiques^ ensemble tout le peu]>le (hrétien, afin rpie 
la divine et toute-puissante Majesté nous donne à tous la grâce de 
son Haiut-Espiit, pour faire ([ue ceux tiui ont charge aient moyen 
de s'en ae<iuitter au salut de leurs ânies^ et que (ous leurs infé¬ 
rieurs et ceux qui tloivent obuiiv se iLUident humbles eyvers leurs 



















r 



J’i'ûliils spiritiK'ls et Seigneui’s loni[Kir(']s, à ce que ^loiis pinssiniis 
tous vivre eu injune paix et rmituelie amitié, comme vjais frères, 
lï’iiyaiit c(u’uii Dieu poiy- notre Père, et cpi’uiie Eglise pour notre 
itère. 

\^)us [jiiere?. aussi poui" tous les lUlèies trépassés, meme [KHir 
ceux qui sont ensevelis on cette paruisso, afin qu'il plaise à Dieu 
les (iélivi'er do peine, on leur cloniuint te loyaume tics pieux. 

Finiilenient, tous prierez, pour tous les fiuiits tic la terre, 
(leinandant à Dieu qu’il lui plaise les nous ctjnlregardtT et augmen¬ 
ter, et nous donner la grâce d’en tiser à .son honneur. 

Et, pour êtro pUi:-^ raeik’iment exaii€c\^, jiüu.s ûsoions tous, par 
un coninuin accord, de roraison laqiit?]le il iiduk a enseignée par sa 
Ixnicbe proiH'C, Retoui‘nons-n<nis dont à lui de bon cteur, et tlistnis 
tous ensemble : Pater Noster qui en in cœlis (Ponntiir ad iongnm). 
Nous prierons aussi la l)éniie viei'ge Marie, en disant : 
Maria {Ponatur ad longnm). 

, A la pat lin, nmis dirons le synibt>le, que les AiJÔttes nous ont 
laissé^ en telle rat^^on : Credo in Deuin* etc, (Ponatvr ad longum). 

V'oici le sommaire de toutes les oraisons que nous pouvons 
faire à Dieu, et aussi de toute notre 'bn. lacpielle nous devcHis 
tenir pour être vi-ais chrétiens. Par quoi Je voiis déclare (311e îcs 
pères et jnères^ {'onimo tous autres araiil (diargc d'enrants, sont 
obligés enseigncî cp que (lessus, aussitôt (pdils (Hïiuniericent à 
parler, et, j>ar Ihjjis exemples, exhortations, Qm reetion paternelle* 
leur montrer le chemin de vertu, les induisant peu à peu à la 
tronnaissance et (;rainte de Dieu, Lequel davantage, ]ioüj* nous 
gaîder d'enerj nous a déclaré sa volonté imr ses commandenients, 
(|ui doivent :i cliacun être cohiiun. Donc, nous k*s dii'ons en ces 
paroles : Un seul Dieu tu adoieras, etc. (Ponatur ad lonqunt). 

Devez "encore savoir les commandements de notre sainte Mèiv 
l'Eglise, qui sont tels : Les dimaaclies, messe ouïras, etc, (Ponatur 
ad lo7ifium). En ces commandements, est contenu le sonrmaite de 
(■e que nous devons <ihscrvcr, yjoiir être toujours entretenus en la 
grâce-de notre Dieu, Par Cjiioi, les enseignerez à vos enfants, et 
observerez tliligeamment, demandant à Dieu tpi/il xoiis donne la 
gr âce et moyen de ce faire. 


Hic puhliûantur i\i\æ pulrlicanda fucrint, veiut monitiones, 
inatrimoniaj enm aliîs hujusniodi ; deindo jejiinîa, cum festis quæ 
per -septimanam occurunt, Declarvabrtur aiitem an sint ad devir 
tionem, aut ex præceplo clebeant observarL Finita ijulrlicalione, 
dicetur : Vous n’avez autres jeunes ni fêtes cette semaine. <|iie 


notre sainte Mère‘Eglise ne fasse pour vous, 

Deinde fief brx^vîs serino, Juxta formam i)er sequentes canones 
perliîbendam, et in fine populuin lioitabitnr uL devote ]irecibiis 
intentus, sacrificii fiirem expecteL eiclemque bencdicticniem impen^ 
det, dicens : Benedietio Dei Patris descendat suptn- nos, et nmncar 
semper. » 2« part^^ ehap* 2, No G à 8. 
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I d - |). 57 

Foritia registrandi hajttizafos. 

f 

An 110 ]>)inrni N*. <lie voj-o X. iiunisis X.. naUi?? fuit XX lilhi.b. 
X* ot XX. <iiiein XX. iTcttH- seii vïeivriUî> pairK-liialis ctoliv^Ur XX 
ïiaptizuvi, ejiisüom niensis clio XX Citons [latiniius Uni XX, ot 
nuitilma XX 2« part., rhap, 3. No 82. 


lî, p. 109 

« Ut MîUein fonifnotli us altjüo sim (ni us, in ^j^tuimali syniHhi, ilu 
stcitü üiüus nostræ dîæeosis per parochos. a(- alkks, suh diietu 
nustKh [>io salvandis aninnibus militantes, însti ui [>e>ssijnus. sin^ii- 
iiqüé paroclioruni ad onera quav -suscepenint obeunda cliligentioîes, 
nia^is idonei, eapacioresciue seddantur. præratam dîæa^sim Jiostram 
iiT parvoR virai uatus* (pios larraies v<x:ant, dispeilirt s^taluiinns. id 
diim umts paroelmtaiin su|>er deeem alii#, aut rirciter, advigilahit, 
(‘1 ratkincin conversationis eorurndem X-obis redilere tenehitur. sin 
îiuli laiu dili^eiitiT în oflkio sim eoiilineaatiir. ut tiiin (‘ommunb 
eatione doetrinæ, tiini lionis virtiitum exemi^lis, ae atiis ah eisdein 
populo debitis, uoinen pîuœlioriinu aut etiam curàtonun, verc 
inereantur. Pttslquain ei\ü:o parlitionern hane feeerlnuis, fpiani ad 
j(‘foi‘niatîonem eiiristiaiue relîgionis titiiissiniaïu agnosrenles, nîsi 
fuisseinus aiüs prot)enKMfum itifînilis detenli tiegotiis* jani a multo 
ti an pore p'ei.ssemus. 2"^ part., (hap. 5, N(f 41 his. 


III, p. 114 


Ma rulatum Savcti Franscisci Salesü, Episcopi , et PrincJj)is 
G en In A rciü presbyteris.^ pe r Diœcesim in st itn - 

endis ; Renovatuni ab lUustrîssînw, et Keverendisshno IK 
1). Mivhaele GabrSele de RossUlkm de Bernex, ejnsdfnn 
Diæcesis Episcopo, et Principe Ge^revensî. 

Ft ffUcii^euFî <lr Sales, DrJ et AposfoUtæ Sedis Gtathf Kpiseoptfs, 
et Prhieeps (Teeereitsis. Diiecto nohis iu Clirispi. 

Siüuiejii el dikationeiu in viseeiünis Chrisfi. 

Ea «'St Inrius Diietesis, amplUiula ae 


l'erüiu péri II 1 - 




















hiltio. ni: hüC‘ l’asloiàlis ciiræ |hmi<Ioï% pressus, HUk] Psal- 

tis, |>üsl IMvinutn Ci-egot-iinn. iisiirpnTfr TiiciUn jxjssini : 

Iiu iM valiis suni, et humiliatiis suin nsqutHiuâqlK': nam. iit 

in simili tausâ dixit Mnïst's : Nnn [losinn soins susti ncio 

umnein, luinc popiiliiin i|iiia gravis ust. Qnapiopler c mimeio 

Fi'alrtnn. l'I ConsaroiiloUiin nunn iim soligriuli smi{ lUiniiiiMi. qti(>.s 

ni Moi sî ilieluiïi est : Xovi qiiotl s{mi.sii, et îiigeniu senes si ni ('Irn'i, 

ut süstoiitenl ûiuis * pnpuli niei unu ut non snhis gi avei-. egc) (pii 

niaxîinè sinn inibeiillis. Inter lios aulein le, mi Iiaier, ununi esst^ 

cleî>èie existiniavi, ae vnltii : iio in a probitaU\ ;cel<e ae priuk iitiû 

îïhniinùni eoniisus; Tîl>i ergo |jjo]>lerea .stjeeialein tuiani. lu- si>]lî- 

litiKlrnem earuin Hleelosiaruni tjiias infia suis iinminihus ncïtatas 

îiaiïcs. i|uantDni curn Dcmiiiie ptissuin eoinnienclo, av inïi>ono: lU seiîi- 

tet, liannn vSgnn* îiltei ai inii, ras las saltem singiilis annis visites : 

si (fuicl ja eis desit* vu) inalè hak^il, eontit î* eimi|HHiive deeornas : 

si (jiiîd in persnnis cfa ri'c litaie Kt( lesiastic â iiuligoaL ent rigas : 

et SJ o)His sil validiorein eta’reetionetn adhîbeie, îuI me déféras : 

| >r æterea ut a easibus nnlïjs l esra vatis juen lirai tes absnivas : rie 

jeshïiuni, m- Jejanij (|muiragesimalis t>bservatlcme. idii iiocessHas, 

logîtiiiiave eaitsa subta iU dis|>enses: Vüta<|ue c-tiinîiiiilai e (non iainen 

in ilbs dîspensare) a<- vestes, vasa. <-erpi)ranîU et alla Dea dieaiKla 

(si o{)Us (dirismate nnn l'aerit) i)enedîeeia\ nv ronsetnue valeas, 

tnvigiles denï((iie diligente]^ Inmo puldieu illanim lîbi rnnimissai'nin 

Kcolcsîarina : et sis nniis rs illis Ibisturibus ipd sunt in regimie 

su A vigîlantt's, v{ cnstddienles vigilias anctis smpei gregein : et 

Angélus Dianini slabil juxta te, et elaritas t)ei eii-euinfulget>it It'; 

ae iia lie! ut diini mu miei i sueriimijentein ei iges, ac* sustental>i>, 

np(' niutiul ecinJuaganuM'. et i|uasi ainbidiinles ynu- hibri(Uin vit-issiin 

nia U ns leiu^aiiuis, erKjik' rnbiisli'us siagtiloriini (nxles pertîganl in\ 

(|U<ï altei* in alUninn vcUieinentiorî eliarjtaie, av lidneia iiuiiteiur. 

Ut aulem nnines a<l quos speeluverit syianl te |>rædi(qa nurnera 

■# 

obtre [ïosse, maiin propriâ - sid>sc rijisinius, ui sfgillum iiosttaiiii 
itiipî irai .jiissirmis. l'rïesentilms ad tempns nubis J.Hme[ï[aeiLun! 
valitui is. 


\ 


Henovatio. 


A//V7</ife/ Gahtiri du Rossi fl ion du Buniur, />r7\ ut ApOf^totiuw 
Sudis Gtftfio Epfÿcopifs. uf Ptiueups Oui}cvunsh, lAilecto aobis in 
Christ O R. D. 

» 

Salutem. FXaaaidanc! tiin fjuod at^eopi a Tkniiîno niinislerium 
împlere rujiicns : hnmo tenuitans nieæ (onseiiis, non levi tiinme 
(^<ifnmoveor, duni frequentes Saiietorinu gemllus audio, tjui inetir- 
vatos siïb nnerosâ mole einiv pasliu-alis liuiïa'ri>s sese tvxperir'i 
eoncfuemiiittir. 'l’aiUo poiulere nmesoliim premî, sed etîam (îpprinii 
lum dnbîtarem, nisi ron roi*laiilâs s|>ej'aales in se, [îduc ia fjimiaret : 
aniinumqm' erigeiet reiKaaada, qme diuliim servata est a Majm ilnis 
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l'oi'ina. Atl Iiîiih-. Uim aitliin ini|>}i(utuf=i iieyioUo, attrtukMiK. 
iviliil (ïp port 11 ni UK fudieavi. qiiani si dômosticii soqiieirr oxeiniîliu 
et tiaclitiini U Prrodecey^^orilnis (ÎÎKcipUnæ magisteiiuni æinülLiiei : 
r|uj pruxciveates, ne oporàsa^ aclminÎKtTatiotiis assiduâ defatigo- 
tSone fiangerentar, auxiliatrieeK inanus sibi ad|iingendaK, et [>aKto- 
rÎK sollicitudiiiis coadjuloî-es institueiuloK providè eiiravei unt. Quæ 
expecîitioi vîa. mihi eoriim nuerilniK. non voro dotibiis Ruceedenti, 
ineunda oinniinn visa est; quanto (niîni iinl:iecillior Kiiin. tanto 
phiiihiîK Kiilxsidiis indigeo. Quaie plaeuil et sinviîeK oïlgere coope- 
rntores, qui în asKignatis régionihus. vigiles Aichipresbyteros se 
exliil>eant, et saluluMadinuin Saiicti Fraiisfiict in illis erean- 

dis niundatunn ciijns eontextiîs obsoîevoiat, ali oldivione vindïcare: 
lît de iiovo litleiis eoiisïgnatiMn (ij)nK adeo pîæcelleiis. omnilius 
inaiieat in nuininnentuin* Kiinui et do<-unuqitiinK lia vir Doi^ plenus* 
qui tiaiu- olini Kc^elcKinin tani Ka|>ientei\ ijiiain felieîlei' adininis^ 
tin rît, éaindein spirilti [)]iesenK regeie non desinet. (d loti Diepcesi 
adliue vîvenleni præstabit : cpio salntai î eventu niliil xMihi* 
(Jiero. et (tregi optabilîns, U ni le ad provîduni illius iinuidatuni 
sale satiieiitie eonflitun»^ necaioii >a<'iîe heriptinæj et Süiictoruin 
Patrinn Si'nsii. V("î bisque eontextiiin. (jiiîdpiain arldtn-e. vel vx en 
detraliere iniiiï lieligîo est: nee rnetiiis eansnltiim exisliirio, qiiani 
si laiiti vîi'i præseiipta intaeta pei sevei ent : vl sei nvnns gi atia, 
in HCl Jpti.s* sient et in lainis dirriistq slîlî inei asperitate ncm 

evaneseat. (Jnainolnein ejus vestigiis insistei e. nec aiiud ïpiain quod 
institüii |>nesepilK'ie gestiens : quod iile btniènieiitiK Sateialtdîbus 
a se deleetis eoininîsit, lio(‘ tîdeî tuæ iisdeni |>lanè \'ei l>is. etKleinqno 
arf(‘etu* pin iiilra designatis K(-elesiîs eoinmitto; et aiitlioritnie 
pari, m*eesKÎtate l'orlè inajni î <-onnnenda 

PAV lJES TÆ ('onijn insœ. 


IV, p. iir> 


180,3*1823 

Patente d'Arefiipretre. 

^ ■ 

i:ia 1 iibrit>ri liiijusee ditüeesis legirnuiî provideie cnq^ienles, ppont 
olfiei nostpi iiiuniis tvst, illam pptr cieleris aiiimi 'KOlli<‘itudi!ieîii 
exopeendaiii a Ntihis putanuis, ex t|ua fovendain rqpaiandninve 
di.seipliimni oeelesiastieanr id ad pros[)eiiiiii felîeenique statuni 
oinnhiiiï Altissinio fainiilaïitïunq eni iiiiique dipeptioneni tuia ,Vohis 
ac facdlis via aperitup, 

Qu uni itaqne vk Eeclesiie eanouîbus statu ui sit delegandtjs esse 
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ciiiüstUini (|iii, n<in soluin iinpeiilî rnl^i siilliuUidtnnn 
veï*iiio (diaiii Prf^shvttuoi luu vilanî )u^/\ ( iit uMi>i|H*ciHine cit^lCKtiant, 
t‘l (|na iinust|ui>^qiu' iiulustria (liviiiiim npiiM expi crat sais superio* 
bus i tuiuntieul : 

Nos, rratcMiiituli Uiii\ lio rujus sin^iiJaj i pioiatt^ donuis Doi 
zelo, priidentiu ac dorlrina phii iiii um i n l>>iîiiiio^H)nUdinius, per 
Ijirosentes* ad lieneplneituni valîturas, i<imittijiius Dolegati iiuslii 
(ïDUs everceudaou in loto aitidpieshybualii (pu <'ï>nOaluj‘ |)aro- 
( hiis vnlîj^o dîctis....,, lui jus diæeesis Caa)lH.'riensîs, inandamu.s(|Ui' ul 
foniia r:i( tus giogis illîas, r^iî pei* per piîcsentes ufliciuni iiivigilaiidi 
libi ineiunhit, saeerdotuin ipsoi nin iu Aix hipi t^sbylei alu eoin- 

nioraidiiini ita exeuijdar te [melx'as. cjiiateiius eus atl pietateiih 
diseî pli nain uni ni ex pait(' nioiigeralani viiani i nsi ruas exeinplis 
liriiiuini, el deiiide verbis earitat(' jiîenis, eacpU' ad Nos iueuju ianhu' 
Trieras (|uæ Saoerdotuiii rel (’lertt lii iini honori, disc iplinæ. zelo ae 
sanet itati oftieere pussent. 

Mandantes propterea omnibus ac- sîngulis ad (plus s|KH'tat ui 
lîiji* qiiatenus in Iuh’ et secundimi régulas bujusc-c* iliioc'esis Pain- 
bei iensis* partein nostja* Jnrisciiet icmjs exana cuiti. ianiorcMii ne 
tan ï revere n ti a ni ex li i 1 K'a n t. 

n 

Daliiin (‘amberii ele. 


> 


V.' p. 116 

1 

Imtitutio arrhiprefîhyterfftHS. 

daiidiiis Franseiseus de Tliîuilnz eb\ 

Ciini omis Kpiscopalis Miiiii.stej'ii taiiti sîi incmuinli ut ('tiani 
aiigelieis liunieris Ifirniidaiidinii viderai ui% operie pretium duxi- 
nius in administratioiie Epîseupatus Anneeiensis ([la^sdani saeen-- 
dotes adecKaire (pii parbnn snlîieitiidinis nusine in se assiunentes, 
pondus rpuï ultra ineiiiiiiiur allevienU 

llae luuti eonsideratione, Fr:edtxessuT^es nostri ita in paites 
dhet esini dîviseï uiit Ul sirigiilis, (juas At t-hipi esl>vtm atus voravere. 
rpieindani vel (piusdani |>r,elieei enl (pii ita iiivîgilarenl et saetn-do-r 
libus et lideltus i|isis, ut bonus (Utlu perpetuo servaretiir illiesiis, 
leges (‘t staluta nosti-ïe dirueesis nl>i(pie obser\arenlnr. nuibujue 
innovatîo in ritibiis, eierenionîls et (Udtu pidilieo in Areliiprcrsby* 
teraln pormitlaliir absquci consensn Nostio. 

Mine, aeîem nusti^æ iiiontis in personarn tua ni clirigtuUes, a(' 
de lîdelitale. * |)robita(e* pT inUnitia,. seientia. experientia aîiîsquf» 
tpiibiis polies vututîbiis pluinniuiii tunlisi te**** a3ehii>resbyternin 
ereanuis et faeimus per présentes. {|iiamdiii Nobis placnerit vali- 
t liras. 


I 
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MiiiulH ntt's ul xt'lo at- ruuitah" aliis i/iit'hiKt'aK, alqiu? ila t‘t 
fiàœrtlolum el ficiolhiiii ar ûlupros^hvteratns hono coiiKulas. ut vtx 
('iiiendaii qiiir v(‘3h’ emondulidiie tli^iia siniL av vtx qtia" 
i‘lt)tn siiMiii ]n rcïn^til uH<in ihns Svnodalihns td soi vi’k vi Kor- 
va ri ca r<^s. 

d’ilM, quiUiKliu ni ( hi pi rï^i)rtar ri i.s fnc ullalc^ni (iinoedriiU'R 
])i‘îrdi( aiuîi ae taikadiisandî îii oniiiihas diære?;!?; no.'^iræ [laroehiis, 
sprvatis srrvandis, absoivrndi, intia limites arrliipresbvteiatus. 
(aimes preni tentes a rasilnis et ( ensuris Xf>l>is siinplirâtei réserva- 
îis: iH^nedicendi i^ecdesi^e varia tii-nanieiita et supelkalilîa, t^xeeplis 
his (]uæ 11 îi et inné iiictig;ent. peranîtteiidi usiim rarnîinu ;t?p"(>tis, 
dispensandi ut to3ii)aa r iierceptionis l'rniiiiiïi terne Uihoi-aii Meoat ; 
praeeeclendi unines, sive pariK-Iios.^ sive îecrltatvs in f-æfîJnis eeeli*- 
siastieis. ae tandem [larof hias - 1 Hn laanmissas visitaiuli. puait in 
kcinsi itiitîonihus saiieitiiim est. 

!>ntuin Aniieeiî etc. 

IG p. 17. 


VI p. 127 


fa^ Vorlml de visite de Messieurs tes Arehiprf(rtrs ou di^ leurs 
Ad.Hiints, l'îi tas de ein])eeheiiuMit. rtMiiVriue les jnants 

suivants : (!) 

T. — Tjv Trus Saïxt SAt RnVIKNT, 


J* Hosties. — 2* (dtioire* — :ï, TalHuniaqle* — l* t't‘ tpril ren- 
teiune* — A, Ciel' tneehii. — G. Le St Sat t enieiU ptade au v inalatles, 
— 7, laiinpe tlevant le St Suereinent, 


TT. 


Les Uid.iQUFs, 


8. Leur autiientieite. — 9. T’ei'inîssiou dt^ Tes ex poser. 
Indiqua ires* — IP Armoire pour ieenx. 


— 10. 


Saintes IHrnxs. 

12. VAiissfaux des Saintes Huiles. — ÎA, Arnitiîrr 
11. (Jon pi lions, — 1"). ('otloii ou etnupes. 


]Hmr ireiix 


m 

IlL — IjKs Atn'ELs* 

IG. Iderre saeiee. — 17, Nappes d’auUd. 
19. Devant d'autel. — 20, 'ralileaux ou Images 
22* Approbation et T^énfidîctitm. — 20* rruritiw 


— IR. d'iipjïis, ^ 

— 2L SlatuesI ^— 

— 21. Chandelieî^s, 


(i) Nous avons ajoute les chiiïres romains et arabes. 
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— 2.'). Carte do 4;e5oi-pjifK, — 2fi. Kvanpfilo Sl-.Toaii. 
2fi. R’aliistro potir la (•onmuinîon. 


27. Dais, 


1\^ 


l>Rs Fonts ÎÎArTlSM.VrX. 


25). IM.stiiii' (lo.s Fniils. — lîll. (tniiverek‘ forinanl, — 'Jl, l’yia- 
iniik* ou pointé tlo for. — '^ 2 . Eau hapü.smalo. — 4.4. St*(’îôin<'. — 
41, \'ase polir vor.soi* riviii. — :îô, Fîasshi imur la |•ol■^'vojr. 

h 

3n, Snoraîro, 


V. 


LrS VasRs SAfRKS KT DRNKMKNTîv 


■\7. Calfc'R^. — Knvpk>ppRsN*i étnis. — :VA. Puiiles. — MK 
Sokûl — ïl Hurt^lk's H bassin. — 42. Kneeiisnir. — 13. Xavette, — 
44* H^biitier ]jt>i4ntir. —* îri. Aspt^i-.soir. -— 10, Tioix pinii- l'Extif^ino- 
Onction. — 17. l'T-oix |irnces,skniju4lc ^— 4H. BaintMc* — J9. Dais 
prof'cssjnn IK*I. — 50. Lantorne pmir aif^aniiaixinn* k^ S. Kat icbiicnt, 

. — ORNn.MKiXrs jiRs i \Kii (‘tif ïacrR.*^* 

r>t* Cltasuhlcs, — .52* Elolcs; — 53. Manipulas, — 54* \’nîk'V ik' 
calices — 55. Pales nu Vok4s — 50. dnippcs* — 57. T)alinati(tücs. 

— 5 S* C'orptnanx. —- 59 , Pinilkaloiccs. — 00 . AinîcLs. - (ïl. Aubc^s* 

— 02. CingLilcs. — 03. Sui'|0is, ^— (SI, N'apiscs. — 05. .Stn vielles. — 
(ki. I km nets va l i és. — (i7. Aiîssels. — (ÎS, Oï aihit4s. — 
plumai l es. — 7iK IMtoek 

[/A Sacristie 


72. Ainuïii(' 


7 L Cfarfie-rolje à tiitnr pniic li\s OrnmTunits. ~ 
pniîr les Va.s(\s satn és. , — 73 . ' 15 ible si pi éinii ec les Oi'neinents,- ^ 
74 . (k iicifix. — 75 . Ib ie-l>ieir. — 70 .^ Carte pi>uc la (ïrepacatitai cl 
l'aciioii d(' f*'câtes* — 77 . tï>nresslonal. — 78 . Pontaine et bassin. 

— 79. Serviettes ou esuie-inahis. ■— 80. Catalogue des fpU^s jiio- 
pres. — H1. Odalo.mK' des Ftmrlalîons et Anniver^sain^s. — 82, 
lîejLrislîes <lcs naptemes* Mariages et .Mortuaires. 

VU. — - br CoRi’s UK i/K(iOsi-:* 

83. SaiKluafie. — 81. diœur. — 8,5. — 80. l^'-niticn* fixe. 

— 87. Ciairessionaux. — 88. C5irte ck^s Cas réservés. — hS 9. t'iiaire 

On pi6ne — 90. Chaire pifehei. —- 01. l^avé .s<nt snüpivil. — 

92, Mniaille.s. — 03. Vitres. — 94, 55nites lui l^anilnas. — - 95, Cou¬ 
verts. — 9^- Clt-ïekei', — 97. Ck>rlies. 


07. Clôture. 


VTIL — 
98. Elltr(k^ 


Ï.K CrxiKTfKKK. 

— y^K Clieniins. 


1'erro ensoTneiicce. — 101. Arbres i roi tiers. — 
Marclu^z. — J03. Jeux, Danses on Manifactiin's.) 


100, Jarrtius on 
02, Points ou 


t 
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IX. - CoPvMÎEKÎKS ET FuNDATKjXS. 

104. Foncliîtion.s, — lt)5. ExéeiitiüiL ~ 10(5. t'finJ — 107* 
Eri'elitïn. — 108* llè^lt^niriiF* — 100* AImis. — 110. ('nînplc!^- • — 
ni, Enijjloi des r('veiïü.s* 

X. - FAHlifijl'E ET lîïKNS \>Ks< lîÉNÉFIi ES* 

112, K('veiuis (le Ui F:ibjjque. — 11*1 Adinnnsliuliun. -— ÏI4, 
Foinpitss, — Ï15* InvêjUaires des 'l’itres et lla|>iees. — 110. ïnvni- 
laiîes des Biens Meubles et Ininunibles. ^— 117. Sï les iiweiilaire 
sont au (0 h01ï\ — 118, Du sont les litres. 

XI. — .QrÊTES ET Ch.uutés* 

110. (^uêteuns. — I2(ï, .Mandat de llJnlhuin(\ •— 121, A^^ré 
ment du etné. — 122. (,>iiHes* — 121. Sein des Fan vies. - 


• T 


121 . 


des Malades. — (Vnireéi ies t>n Bureau dc' l'haiites. 

Admiiiistt atinii des lO'Veiius. — 127. (/nriiptes et Ein|deis. 

XI r. - llAUJTANS, Kc‘t LÉSLWI’iqi’ES ET SEi'Ul.lERS. 


128, (Une. 


120. ^ itàiie. 


l^énéfuiers réside ns. — 


ÎUL Noms, Appî'nbatioH (rieeux. — 182. liéskience. — 133. Vie et 
^[ceul•s. — 134. IlaiiiU et iSoutane. — 135. Tmisuie et eheveiiv 
— i3(î. DonféreiKes Kc:e]ésiasli(jiu\s. — 137. (’atéeliisme, 
lO'ône. — t38. lletraîk^s ajimiellvs, — 130. IMt^sbylère. — 110, 
blvres. — 141. Dtimeslîuues. — 142. Age. piuhité. perndssion. -- 
î 13. Jeunes (’leîes, ^— Ml. X<nns, vit' et mæiiis. — 145. Confes- 
seiii'S. — 140, rrédieateui's. 147. Noms et apiirobatitai d'jeeiix. 
■— 148, Maîtres et Maîliessi's tOKeules. — MO. Noms, leurs nueins 


et application, — I5u, S'ils mi ret^oivmit de dilférent sexe, — 
151, S âges-Fini) nu‘S, — 152. Si elles savent la roiniH' du lïaloiiie. < — 
153. (Vnninunîons de In Ikiroisse. — 154. FréijinnitniioM des Sacre- 
inens. — 155. Nonvenux lonvertis, — L50. Familles iférélkpies, — 
157, ('atholit( ne.s stnn an (s elie/, h‘S |1 léréiiipies. -- l,5H, tiens de vie 
siisfiecle, -- 159. a ries séjiui'és, — ItiO. t'oulfiines ainisivi's, — 

lOJ, (Uibarets <lnra.nt les otfiii's, — 1ti2, 5jces ilnminaii.s, — 1G3. 
InslriKtion du ijeuple. 


xni. 


Cm APEI j.ES K r t lUAToi lïEs 


« Kn les dcsignani pai" kmr \o<able. situauoii. Pré.seiilaieurs 
ei Becteuj^s, MM, l(‘s .\rélüprétjes soit leurs Adjoints feronl un 

m 

verbal abrégé de tout ce iju d.s auront ol)servé sur les articles 
ci-devant détadïés, autant <|u3ls jreiivTnl avoir^ beu, et suivant ]e 
m^nie ordre piescrîi pour la visite i\v la Mère-Kg])se. inarcjuant 
surtout di^ (juelle manière s'en l'ait \v sinviee. ^ 

Fsii' Cii'culaire en daU' du 22 avril 1802. Mgr (4. M, .\lagnin 
régit' ainsi le délai/ de la visîk' de rArehifïr^lre : 


if 
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« Elle ceniiiieneoi a pai li)iU pai- le 8 hîiiI Taberihic k\ uù il ne 
doit r iivoii' (|Uè le Saini Saerenient. 

^ Af. l’Archijji êtr e sinlorniei a si les Saintes Espèees simt 
eein nivelées au moins Ixiiis les quinze Jours, el phi s suuvenl si 
Hioniiilité do Teglist^ le léelaiiio, 

« Tl eïinsüiteru réliil du 1'uheinacle, de la seri uie vi de la 

IHxicle, qui doit reposer sur un corpoial. 

« Tl s'assurera si la lanpie est Jour ei nuit allumée devant 

l(^ Saint Sacremont. Si les fonds inancjuem pou!' son (mtretien. 
il tloit y être pourvu par une alltx;ation au l>udgct de la Fabricpie- 
ruî par tout antre mpyen. 

« Tl inspectera les pierres sa(:rées. les reliquaires, les najjpes, 
Iv lapis, le crucill.v el les cliandelieî s de rautel. 

« Tl fera cou naître le mïinbi e, Tétai et les patrons des tdia- 
ptdles i ntéi ieuTes. (eltiî des (^alîees, osLens{>irs, pyxîdes. encen¬ 
soirs. eiuindeliers. bureUes, missels livres i\o chant: relui des 
ornements, aiilH‘s. sur[)l!S. eingides. petits linges et drut)s des 
morts. 

« fl s'asBUiera sî l<^s fonts baptisTiiaux .sont eanoniqnemeut 

établis et pourvus, 

« Il s’assurma dv Tétai des Saintes Huiles et de la Tîourse 

< ürj)oi aliüi e. tie celui ile la ehaire. {lu nombre et de Tétat des 
eonfessionnuux. ainsi (jiie vie Tétat des planehtns, ]Hïrlt's. ft'ué- 
Iri'S {*1 autres parties tIe l'église. 

^ Il prendra (onnais-sante de l^Mat du^ ( iittetiei-e. de sa t lo- 
luie, et if s*as.surera sbi a une pailic' sé(uirée [nutr les persemnes 
que les saints TaïUJiis prîveid tU' la sépultiue ecelésiastimie, 

« Il visitera soigiieusenumt les Tegistres de Imptêmes. de 
mai iages vt {]v décès, qui tloivenl former autaid tie eahun s à ïîarl. 
« Ah TArciiipr-flle s'assurera si {luKun {Teiix est a .joue, 
rhaqm> curé devra, pour Tépn{fik‘ {1<‘ la visite. Unhr i)rrle 
la t'opie cjui doit être envoyée à Ja ehaneelleine é|ïiseopale, id qui 
doit renfermer Unis li^s actes àv TainuH' précèdeulc‘. Cette' copie 
devra être, |)ai' Ah TAixliiprêtiez C(unparéc‘ à ToTigimd id (ertiriiH' 
l'onfor rne ; puis cdic' se ra ev[)ckîié(\ 

« îl devra riHonnaîti'e le nomliic* des confréries, leur- éiecticju 
(amun(|U(\ le* icvgistie de l(*iiis tc>rij|)b's. le* noTiit>r(' des {'Cînfrercs 
cd sœurs, aiiisi ciin* Itdir exucdîtiidi* a réeiter Tes offices, 

« 71 fera C'onnaî!ic‘ sî qiithpic* drcniC' est établi dans lY*gll.^e. 
td Tnsa.ge cpii est fait ihi produit. 

« A' a-t-il dans lu |jaroissc‘^ d'anedenoes église.s paroissiales? 
^ Qiielîc^ est U*m- desTtnalion actuelle? 

a-t-il iTantiens eimeikVes? 

<!ï Des cliapi'ilcs rurales? 

« a-t-il <|iroli|ues dévolinns par iieulicn os ? 

« rhac(iir pr êtr e a 11;)( hé à Texc'i'eiec' du suint luinistéi c' de vi'a 
ihmtrei‘ son nom cd prénom. Il dcnia IncHcpU'] la date* id le ludi 








I 


i 
















I 



-IWS7- 


. .'r, 

■ 6* » ' 




i 




si 

V 



L_ 249 — 

s « 

tie sa nais,saiRo, <k' son mclinatiun sacerdotale, loute.s les fonc¬ 
tions diveisos qu’il a reinidies depuis sa sortie du Séuiiiiaiiv, 
ainsi que les éixjqtics de ses changements de postes ou de fonc¬ 
tions* 

^ V a-l-il dans la-paroisse des piêti-es retirés? Moül ce qui 
concerne It'S prêtres devra êtia^ mis sur une feuille à pat* 

«ï QueV est le nomhre approximatif des paroissitMis (fui loan- 
<1 lient au devoir pascal ? 

« A i| nette épixjiie régi i se a-t-elle été conslriiile cm recoiis- 
truite ? * ^ ^ 

f 

« Esi-ell(* consacrée ? ' 

^ (Quelle est la population de la i>aioisst'? 

« Celle-ci esl-elte (‘oinposoe crancîeniies paroisses léuîut^s? 

« Est-cdle composée de fdusieuts ecïmmunc’s ou île seeticuYs de 
communes ? 

« Dans c<^ cas. îndiquin* Ta populaiion de t'IuHjia* eomiiuinc 
ou do section de commune? 

« T1 doit ftee dressé un état des roinlations* indiquant i)our 
cliacune irelles sa destination* \nmv messes, pour missions et 
retraites, iHUir tjuarante-Heures. ])tmr Caréna^ ou autres' prédi¬ 
cations, ]>oiir l'Kglisc ou la Paliriqne. pour le hénéfice. pour les 
écoles, (V‘t état doif étee drc\ssé comme il suit : 

« (cdoniie avec ir^ (Foidce: 2*^ colonne imliipiant le nom 
du fojidateui- et l’olOe^ de la fondalimi ; colonne iiidi(|iianl la 

■r 

{hite du titre vi le nom du noPiice: <ctlonn{"*“ indi(|UHUt le.s 

ntims i‘t pT-éiioms dt^s déhileui-s actiuds ; 7y^ colonne indiquant le 

jmmtant du eupilal : fr' colonne indiquant le nnenu ; 7*^^ colonne 
indiqunnt les arrérages : culonni' ijidiijuant les ndmintstra- 

leurs nomiïiés par la fomialion : IP coioniu? ren fecmant les obser¬ 
vations* 

« Il faut indiquer tes foddauons doni les titres ont été dépo¬ 
sés dans la c-aisse de la Palà îqne. et eidles <lont les titres demeii- 

cenl {.oiiliés à M. le (’uré. 

» 

« Il faut indiquer eu outn* celle.s don! les aides ont été renou- 
veléSj vi celles q\n réélumeni des ttvfrs vorn'rL<i, ' 

« V a-t-ïl une on plusieurs écotes de garçons? 

\< Une ou plusieurs écoles île filles? 

« V a-t-it une école mixtii? 

—< Par quel tïialri^ île personnes sont (enues li\s éiolixs ? 

^ Pomment faii-on. en liivér, pour conciliée ti* temps du caté- 
c lus me et cadui de l'cirole ? 

« N a-t-il dans la paroisse au moins une saire-fimiMie dûment 
autorisée par la loi civile et approuvée par M* le Pure? 

<c \L rArclii]îi êtr e indiquera en outre toul ce qui lin jmiajira 
digne d êh e signalé et qui lU' s<n ait pas compris dans les 
tions précédeiiU^s, RnltJC il ik'inandera au Pureiu] des AfarguiP 
becs, ou au mollis à un membre siuiilir-r ilc la Psdïî-ique* s'ils ' 
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]vni\{ à faire aucune oiïservaliün telari\e aux iiUéiêts rrjigioiu 
(le îa fuiruisi^e. 

« f'lia{|Lic iuiv cl eha|.K'lain (harji:é d'act|ititier |>Uiî:fieUr>^ mes- 
ses (le lüiiciations ikn i*a aveiu pCTiir soi) c-oinptt^ personnel, un 
livret oii sei'onl iiKli(|uées ces nieses, et ofi se?ont inar£|iiéeH celles 
(]uî ont été acc|uittées. 

^ ^r, le ('lire devra, dans cliaqoe païuisse. coinniencer dès lo 
temps de cette visite, un cahier irlié et soigneusement temu 
ampiel iî donnera le titre d'Etat |)<iroLssinl ou tout autre seiii- 
l>fahle. n y mettra un doiilïle de la visite paioissiale faih^ cetli' 

année [mi M. rAi t-hipi éti e. 

« Il y indi(|ueia. toutes les autres années, cette même visite* 
H y mettra de même tout, ce i[ui se sera produit de nouveau dans 
raniR^c. tels (pu^ les cluinîi.(Mnenls des eairés. vicaires, les at^qui- 
sitions trurnements, de vases sacrés; les répartitions à l'éirlise, à 

la cure* etc* 

Iî V relatera le tiaiii>s, le miHie îles (dfkes, It^s dévotions* les 
usages en ce (jui concerne les processions, les stations i>oui les 
inoids. sépultures et lîénéxlictions, 

« Xous prions ((léon nous tmivoîe le rapiioit de* la visite sur 
une feuille lonformi' à relie lie la pi ésenh' riit iilaii'e, 3^ (t>,2ï 

Xous nous horiums à faiie (oiuiaître dans ses grandes ligiurs 
le questionnairi^ de Sa Visite (te rAre]iiprêli'(* dressé imr Mgr 

Isoard* On pourra assex, eviuteimml s’cui reiidie compp^ tm lisant 
les textes des Constitutions dioeésaiiU's (t\ 0,) de au\(|ucls 

il renvoie* 

Eifti.se : 18 suîv. — Atifels : 29 suiv* — Tftbernrtfte : — 

Rf^h'qttefi : :>l. — Statues - ("ott frssiouufrif.r : 1H. — Fouis IMp^ 
tisutan.e : Ci* -- Vases set-tes ; Tï]* Satiites Hosties : l."î-i, — 

Lnmf)r ardente : 13.>. — Satutf's Unités : :t88. ^— Visite fies M(tfa¬ 

des : tfî8 et sui\* Siteristif* : IK. Orm utt^uŸs : 52. Vha- 
petirs. Confrfa'ies : 128. — cKitrsrs-Vtftrehisme : 5*5?! v\ sniv. — 
Devoir Pasirri : lUÎ* — Arthiri\s })andssiafes : 22ü, - Fonda¬ 

tions : IIP et sniv. — FtfbiitfVf^ : Observât ions. 

Xous tegiettons (pie t^es guides de rAielnprêlre dans la visite 
(pril doit faii i' des paiiassis de son arxddprétré (fUi ne dil'ff*- 

icoil (|iie [jar des pinots acc (^sssoinrs — uv fout nîssent pas .i 

riCvêque tous les t (unscngiKUiunits exigés pour U* ('onpite-r'C^ndü 

de son dirîcèse. {\\ ('ompte-rioidir flonl la Coiigfa^gatjon Consislo 

riak a fixé par (l(X’ret du 81 deeemixx' inPD, l é|)ot|ue péi i(Klir|U<’ 
et la matière, [)os('> entre aulres les (piestions suivantes : 

C(ïmi)ieu y a-t-il d<' mm ('atli(iru|U(vs. et à (pielles scaies ai>|inr- 
1 ieoneiit-ils ? ( h,ap, I. Xo d. 

Totisiu -on a rKvécHié un iineniairi' des oh.ieis pi cVieux 
existant dans les ég)is(‘s? (hap, IL Ko 8. 

\ 
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hes 'jdiirs <lr dinianthi' vi tU* j'rlt's. les fiilùk's assislc‘iii-ils 
genéralenïCïiil h la messe, s'Lil).stieiineiit-ils il'œiivres sein îles, saiH - 
tîfieiil-ils ecs joui s eoninie il ooiivieiU ;\ l'espi il el\rétien *? i1ia|h 
Xf, Xo 115. 

Commcnl îeiiiplîssenL-ils les pièeeptes du Jeûne el*de l'ubsti- 
nenee ? TbitL Xo 116. 

rjusJ est !e noml>îe île iiuunu^es eivils et des coneu!)inages ? 
Ihid. No 119. 

J>i^s inai'iages mixles? IhicK 120, 

l)('s ^sc|>üliiiees civiles Ibid. 122. * 

dVuil le eluipitee XVI lelatil ;i In presse.' 


VII, i>. 127 

Eliii des visites des éf/lises de VAreJuprêtré de Michatlle. 

« 

Nous soussignés. Louis Chai les Mau lier, euié de Crnz, iUelït- 
pjètie, et rrosjîee DuiiancL eiiic (rinjoux adjoinl, donnons k'-dit 
Etal à S. tl. suivant' ee (|ui est jneseiil |)ae les t^jnstiuliuns 
sVnudnies du ditxÆse. 


SAVOJK : 

De AI siais le vi)eul>le de St-Hlaîse^ ikuit es( réel eut 

liévéï'end îSe lllane que nous avons lr<mvée en élut — In voûlc^ 

du chœur, qiiDnienaçak ruine,, soutenue l>ar deux angines, et Vare 

du chœur rétalili, le tout pur îes soins du liévéreiid curé. — Le 

reste coinnie lors di' la visite générale de tL 

1)' AHotl, .sous le vixaihle tie St-Nicolas, dont esl recieur Levé- 

»*end Si- UeiioJlîn, en bon milre, cl dans le rnenie état de la visiu^ 

généjale de S. O. 

1 

\y OchuLZt sous le v<Kahle de Si Etienne, cloiil (>st recteur 

■ 

iîévérend Si^ JactiuhUrtL en état, cependant sans t'arie a la sacristie 
tles l'oiKlalions, ni de la manière d<uU le service tloU s’v laire. 
La |>vxide jioui* |>orlei- le \‘iatitfiu' aux malades est lorl indé- 
eenlr*. ressemblant plutôt à une Imite, tk' 'Diéiaïque i|n"n une 
pyxide, et de plomb. 

yy AntoHf sous le vocal île di‘ St Jean-llaptîste, tlont est rec- 
tiHur liévéïtuul Si (îiri'L en élut. Le Sr curé ayant déjà foin ni 
des ornements el üngivs. depuis la visite de S. <L, avec tleux 
annexes e\ deux vicaîies a \'(ïvrav el tliaiîMon. 
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l>(' ViUe, .sons lo votablc do St Xicolas. dniit.ost recteur, par 
(linoÎLit, Révère( k 1 Sr Güînet. Daiis^ le iiiênie état de la visite 
générale de S- H. La sacristie sans linges ni ornements tt)ui 

délabré — les vases sacrés on très mauvais état — sans Larte tles 

Ton (la lions, ni de la façon qu’un drrîL l'aire îe service. 

II y al dans la dite église, une eliapelle sous^ le vocaiile de 
St Jean-Baptiste, dont est chapeiain Hévéreiul Sr Dechassay, en 
mauvais état, sans statue ni tableau qui représente le Saint. 

De BUiia^r sous le voc-ablo de St Pierre, dont dst leeieur Kévé- 
lend Sr Mantanier, avec vicaire. Dans le inènie état de la der- 
niCn^e^ visite de S. G. — Le soiis-pieil du clueur en nuuivais état — 
la table de la eonimunjon de même, sans (’biist en relief à Ten- 
lî éc du eliœui. 

Tl y a trois ciiapelîes, dont une sous} le voeablt* de la Ste 

Vierge* vu état, i)ail les soins des Sœurs du Rosaire, — :-'une 
auL“e sous le vcxable des Giii<| Plaies, en nniuvaias état, les 

reiiêtVes liouoliCx's avec de la jnu lie — l'autrt' sous 1(' viK uble tie 
St Antoine* dont esl chapelain riévéreiul Sr Ivavinet curé de V"er- 
sonnex* démolie, cl Tarc^ muré, avet^ les martpies cpriui y a aulrt‘- 
fois célébré, ci rien de plus, 11 v a, outre l(\s trois ri -dess us, une 
autre cluqu'lle à dcmi-lieue du \ illage* sous le voeajile tle St Jean- 
Baptiste* du Bouchet, dans latiuello il y a une sinqïh^ imagi* en 
papicî. qui représente St Jean-Baptiste. 

11 y avait, outrt' le.s ci-dessus cliapelles. une antre rhapelle* 
a % (i’heui-e .sous le vocable de iV, 1), de La Laisîne, tltmt est 
reedeur Révérend Sr Gonstanthi. ehanoîne de la {atliédiule, ra^ée 
et détruite de tond en ('omblt\ qui étad î'espectabie* tant pur son 
aneiennelé que pat les trojs' illustres Prélats tjiii avaiint assisté 
A sa bénétlieüon. 

1)' hijotit\ sous le VoraLle de Si LaurenL martyr* et de SL 
Jdilier, dont est lecteur Révérend Sr Durand — en étal • nc' 
mai’if|liant que faire fermer les P^oids baptismaux à rlid’, à la 
ciiarge des |ia rins.sieiis. 

Il y a df' (dus. une annexe appelée' Génissia/*. sens le voeable 
de St .Marti 11 . ipie \v cillé ilessert par hist'aiü. dont le rétabli' a 
lK‘stRi (Télîi' i'é|ïaié — sans dais sur LaiiU'l — très fatigante ei 
rmuiyeuse atix curés irinjou.x. 

De Gmr* sous le vocabh^ do St Mauriee* dont i'sl lecteur 

♦ 

liévérrnd Sr Mau lier, curé aiddprétîi* — en état — les sous- 

|>ie.ils ayant In^soiii tle qiiidijUes réparai ion.s pour Ic^s rendre ^^oli- 

des, ainsi cfut' de reblanchir le clianir vi grisa il lei le plancher de 
la m'f, cfui (vsi aux défiens des haliitants* 

J1 y a une eba|)ell(\ A deux ^(‘enil.s ]>as de Ig^uliscr sous li' 
vocaiile de St Hilaire* 

(VIh' tIe St Prnaçoi.s ili' Rftotdf dmU e.si receleur L^Vércmi! 
Sr Giraud* élant .srluét' au liaul ddine monlagnt^ de très difficile 
"on nt' s'(‘st pas IrouvV dans li^ eas d'en faire fa vusde. 


I 
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n'îü]leiiri>, U fr.uilrait n'avoii rirn ûv iiHOiix 
prtMuIro le voyage. 


pour oiitio- 


Fait ot i-ujkIu à Pia/,, le 15 tiuM^nibie ITSîh 


Maukikiî, t*ïn‘«\ 
I>TîXAXD, cure. , 



Les Afohives niuiiici]ja]es tFAnnety ^ {(Hb 2J) tes 

visites <rat c]iipi êtres faites en I(i97 des -ï3 arciiiprêtres dont les 
noms suivent : AlbeigeiDCiits’ - Basses-Bauges - Billial - Boëgt' - 
Bonneville - Bons - Ce.ysurieu - Champfiomier- - Chautnont - Cîei- 
moiit - Cluses - ('ôte fin IlaiiLChablais - (Jniseilles - Cuvât - 
l>)iivaino - Evian - lîéry-sur-Alby - Léaz - Maglaiid - Mcgeve - 
.Meathon - Ceron “ l^a Rcïehe - Bumilly - Ht-Jorioz - Seiuiae - 
Sevssel - 'reniier ^ Vallee d’Aulph - ValJ 1ères - \nila^, * Villc-en- 
Sallaz ’ Ville-la-tTrancl* CoiU' être eomplèU^ la rollertion ci-dessus 
devrail s'earjehir des visites de Ki arelijprêlrès. 

loute notre veei>nnaîssanee à M. ih l.etonntdier, uoltt* dîslin- 
gué archiviste dè]iartementab ciui a liien voulu nous signaler les 
visites ci-dessus. 
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TABLE DÈS MATIÈRES 


Armit-propoH 


* 


* w w i »■ • w t * * n 


(Muipilrr picMiiirr. — Des prêtïi's piusenis aux SyiKides. 
les en res i'xte|>lr‘s, v\ îles firrutinn^ piii leur i>iu éié 
('on fiées. 

(’hapîtie cltHiviènie. — .Vos i'onslilulioiis Synixlales 
), De Monsei^riiMiî- tie Di aïuer . ^ 

IL Antéeietn es A Moasei^nein de (daiüe] ... 

flL ri>stéii(Mij'es a \ïoasei;i:neür île (Lanlei- 

l'iïKAîifcin-: F^Airrn:, 

<1ia|dîit‘ |jeeniieï\ — Lniiiialîon au saceitloci* 

L i'ertrlicai de lnume vîi^ et imeurs* ^— IL Atieslaliun 


de Texeieiet' des Dedii^s reeus. 
IV. Haas (il. 2(>). — V. (Imat, 
VIL \"êteinent . 


I 11. Tilie eler ieal. 
Vl^ t'éi éiatinies. — 


» 1 « 


i- 4- 


^ luipiti e {leüxiéine, — l^r^t ee i éjxulii^r 

1, Soiifiiîs aux l'ojisl U ruions Synodales. — II. 
teins. — IIL IVd'iUisi' aux renuues d'eiUrei dans |i*k 
eiiinerds (les f'eli^irieiix ........ 

ChupUi'e denxienié. — l*i-^tee et CleiT séeulieis. t****» 
I. 'roiisiïie. — N. Saint-Ortiee. — IlL Dhéissame 
aux t■onstiliilitais Syn‘>dales {f).:îj). — IV. Dérensi» 
d'exoïeiser. — V, Personne, — VJ. \>lenreiil — \ lî, 
l.anjïatîe (p. -^2). — VllL Pi éqnenliilïons. — IX. 'Li a- 
vaux (p.H4) — X. lîéei dation s. (p. :îâ), — XI. P roi )i lé 


Piètre et (’lere béiiélieîers 


( liapiti'e i|ual’riénie 


L Peemuialîoin — IL. Provisiiui en Cour de îîome. 
{|>. 39). '— IlL Dénéllies à cluugi^ d'iunes. — IV. 


lîénéliei^s ineoinjiatildi's. — \\ Bénéfiees vaeaiits. (p. 
lu). — VI, Cliai ges des l^énélk ku s. ~ VJI. Pont-- 
lions des Bénéfleiers (p. 12). — VI11, Droits îles 

eiirés sur les chapelles^ (]i. 43). — IX. Devoirs des 
euiés envers les ehaiielles. — X. Vi( aires ....- 
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TABLE ALPHABÉTIQUE DES'MATIÈRES 


SE RAPPORTANT A $. FRANÇOIS'OE SALES 


Absolu lion, 7(1. — Adnii lûstraLuHi dos Kuciorne'ni.s. Ari. : i\u 
l>aplpnuv. 7)(k — Afiinito spilAluolle, -iM. — Aïoliipiptios, îld, III. 
117. IIH, IH), 120. 121. i2(i. 127, i:il, 132. — AiUob 10. — Hans 
crnidination. 26 : do îiiaria^r. 77. — BarlK\ 31, — l^diiodiotuin 
du inaidago, 78. — lléiiolkos à dklinos. :¥.K BdnnOoi's 

in(fïni|iîitMïlos, 30. — Bdn<^ii(t\s vacants, 40. Hoîto tics rimes, 63. 

— C'iuéintl, 17. — Cas réserves, S7, 8,8, 00, 01. 07. 102. ■— Calc^ 
chîsMH'. 04, — Cérnmrmics, 26. — Cciülit^al de bonne vi{\ 2.7: de 
17'\eecice des saints Oedit^s, 27. — Chant ^légoeîen, ,26. 62, — 

(Inipelains. 87. — Cliaegos des heiiellciors, 40. — Chasse, 37. — 
Chœur. 46. — t'ihoiee. 63. — Coinniunioii tniseale. 64. 70 : gratintt*. 
67: en via!hIIIO'. 67, — Conoiihinan'es, 70, 70. — Conlesseïir , scient t‘ 
el iHUivoîi'. 67 : ohli^mtion d'tMiteiuhe les confessions. 67. — Coupas- 
.sitin .ueaUiite, 68: hors du ctaifessionnal, 68 à Paout's. 68 et 7îl : 
hîlleC de contes.sioii, 60. —• Confrérie du 8t Harroineiit, 67. — 
(Vïttets, 43. — Décimes. 13. — Kxeoniiiniés, 60. — Exon isnie, 31. 

— Kxtrêniiptlaction, 73. — Fenunés dans les iireslivlères. 32 ; dans- 

v* • ^ M. 


les mai su ns des Tîeîigieux, 20 , — Fr tes, 06 . — PAdros. 34 , — [léré- 
ihpie.s, 60 . — Donoraiie.s tlos mtvsses. 62 . — ïtoslies eonsaeiées, 63 . 
— Huiles (saintes), 72 . — Jeux, 37 . ^—ban^ïa^e des ectlésiasii- 
<pies, :ÿ 2 , — Lieux pnhlies, 34 . — Ijîneeui) nn dra|). 74 . — Livres 


Luminaire, 77 , — Messe jmptxséè aux pi rires, 
— Monitnîre, 76 , — Mtyu star lies, 31 , — 


IilUMj:j(jnés, 62 , — 
aS.I : i\v ehapelliïs, 

Xéu’tH'e. 31. — nbéissance aux Constitutions, 31, — (iflîet* (saint). 
3tl, — Des Mmts, 76. — i3'nitmic^e .sacra loen te Ile, 60, — lOédiea-' 
lit ai, 17, — Pi’ofane réalise. 46, — l’rnvision en Conr de lîome. 
30. — (Juêteiir.s^ 28. — HGg:i.stres de eathoîieité, 77, 8.7, — Réiîidiers 
son mi.s aux Con.stitutitms, 28, — Résidence, 47, — Rituel romain, 
7tï, — lîubrir)ues. 62. — 8n,£i:e.8.femmes, 77. —^ 8é])nllures. 77. — 
Htaake <les hénélieiers. 42. — SyiiCMle. 82. 83, — 'Taveraies. 33. — 
Titie (4é] irai, 27. — IVmsuie, 36. — Tiavauv rnstitiues, 31. — 
Ohlatîuns, 13. — l'eianutation, 37, — Procès. 3(i. — Prône. 48. — 
IHlut'l rninaiîi, 78. — Superstitions. 72. — 'Travail servile, 61, lU, 
l'surt^ 36, —- Vrimneni de.s ec^elésiaslifpieî;. 31 : ile.s ’Ordinand.s, 27. 
— Vicaires, 44. 
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2(i. .3*' Ji.anp : r/cr/co/wm Imnostt’,.., 

P- ?)!>. K( ms ■ul\t'iiuiTl.„ îUi]):ii-iiV;uit (jiit* los ditç's p('V'>niif(ttjon;i„, 

11^ (■) ....OlfUI ILMU-OS fl )léO(’.SKitê,S... 

19 - V ] ■ ....(|’t>xa)jTimitnit.'iilion. ati i-olnn-... 

•'9. IV. (PntuiU'..,. IJiiptênu'. 7. ou tirtil. 

ti. I2f. Pour al»éjît'i, nous n’avoiis |ms donné aux Pièoos .iiisEid- 
calives un .s])écfi]U'n (lo Visite d’Airtnpiftie. |jôui‘ la 

l^aitie ilc" HciV'Oit' du (iint'èsc' dv (îeïuHx\ 

^ * ’ Æ ■ 

l>* l(il, A funyiilkvi. — |>. im. le,s mtm^ yuïvi8 etc, — p, Lili-uLKl. 


|c 
























■» i 



1 


t 


« 



» 


n 


/ 


» 


! 


è 

I 


« 


,1 






^ 


AnNKCY, ImI'KISSKKIK CoMMIvRClAt,!-; 




/ 


\ 

\ 


K 


H 


\ 


\ 


V 

<) 


■S 

\ 


h 


# 


S 


V 

\ 




TrJBT " 




























iîf L'. 





• ., L'_^:r^TVJ-». >• r* -.0, -' -;.rr ^r?.t.“îi 


AUTEUR : 


i. .. •f 


• if^ 


. /:p^' .t 


Le Divin Voyageur : Voyages de N. S., concordance des 
Evangiles, petit in-4°, cartes, illustrations, Abry, 
Annecy, 1900. 

La Maison de la Calerie, brochure in-8®, Abry, Annecy, 1900. 

Le Secret de la Sainteté, brochure in-8“. Imprimerie Cotli- 
merciale, Annecj^ 1911. 

Histoire de la propagation de la Foi et de la S*« Enfance 

dans le diocèse d’Annecy, Académie Salésienne, 
Année)'-, 1912. 

Le collège de S. Nicolas, à Avignon, Académie Salésienne, 
1914. 

La Bibliothèque publique d'Annecy, in-8°,- Ahry, Annecy, 
1907. 

Dictionnaire du Clergé Séculier et Régulier dans le diocèse 
de Genève-Annecy, de 1535 à nos jours, avec la colla¬ 
boration de M. l’abb^^AVARD. 2 vol. in-8“ (i" vol., 
Impr. TDureuil, Bourg, 1920.— 2® vol.. Imprimerie 
Commerciale, Annecy, 1921). 
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